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•'^'PJ^JL'ANNÉE  ET  DE  SES  PARTIES.     *• 

Laooée  est  composée  de  douze  mois,  qui  ensemble  font 
5S  semaîDes  et  uo  jour»  ou  365  jours,  plus  six  heurëii 
QKiios  quelques  minutes.  Les  six  heures  surnuméraires' 
doDDenl,  tous  les  quatre  ans,  un  jour  qui,  ajouté  à  la  qua- 
trième aDoée,  la  fait  appeler  année  bissextile.  Mais  comme 
il  manque  quelques  minutes  aux  six  heures  de  chaque 
année,  il  a  été  réglé  que  Tannée  centenaire  qui  termine  le 
siècle,  ne  serait  point  bissextile. 

L'année  ecclésiastique  commence  le  premier  dimanche 
^\  TAvent,  qui  est  le  dimanche  le  plus  proche  de  la  fête  de 
^iot  André,  apôtre. 


DES  OUATRE-TEMPS. 

Les  Quatre-Temps  sont  toujours  célébrés  le  mercredi,  le 
vendredi  et  le  samedi  :  4*'après  le  jour  des  Cendres:  S^après 
'a  fête  de  la  Pentecôte  ;  a^»  après  la  fôte  de  l'Exalta  Lion  de 
'3 sainte  Croix,  en  septembre;  4°  après  le  4  3  décembre, 
jour  de  sainte  Luce. 

Ces  Quatre-Temps  sont  trois  jours  déjeune  institués  par 
Id  sainte  Eglise  :  4°  pour  sanctifier,  par  la  pénitence,  cha- 
cune des  quatre  saisons  de  Tannée  ;  2°  obtenir  la  bénédic- 
tion du  Ciel  sur  les  biens  de  la  terre,  ou  rendre  grâces  de 
leurrécolte  ;  3**  solliciter  du  Seigneur  les  secours  nécessaires 
pour  user  chrétiennement  de  ses  dons,  et  en  faire  part  aux 
pauvres,  qui  sont  nos  frères  ;  4"  demander  la  grâce  de 
passer  saintement  ig  çcison  nouvelle;  5*î  Sîitisfaijre  en  partie 
^  'a  peine  due  aux.  péchés  /^oi^imis  p(^nc[aat^  \2  saison  pré- 
cédente; 6"  remercier  Dieu  des  bienfaiis  spirituels  et  tem- 
porels reçus  de  sa  bonté  duraj^t  ees  tsrxips  ;  7°  attirer  enfin 
'es  lumières  du  Saint-Esprit  sur  .les  e\ôques  qui  font  le 
choix  des  ministres  (je  la  r^li^ion,  ot.cur  les  sujets  qui 
doivent  être  promus  ^us  Gainte  Orùreb.'  ' 

Les  quatre  saisons  figurent  lés  quatre  âges  de  notre  vie, 
'enfance,  la  jeunesse,  Tâge  viril  et  la  vieillesse,  qui  tous 
appartiennent  ë  Dieu,  doivent  lui  être  consacrés. 
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AVERTISSEMENT. 


En  faveur  des  âmes  pieuses,  l'on  a  inséré  dans  le  calendrier 
suivant,  la  plupart  des  Saints  que  l'on  peut  honorer  chaque  jour. 
On  y  trouvera  d'abord  ceux  dont  l'Eglise  fait  l'ofiBce ,  ensuite 
ceux  dont  les  fidèles  portent  plus  communément  les  noms  ; 
grand  nombre  de  Saints  de  France,  ce#x  de  la  Gaule  Belgique, 
principalement  ceux  qui  ont  annoncé  la  Foi,  et  plusieurs  autres 
qui  sont  nés,  ont  vécu,  ou  sont  morts  dans  nos  provinces. 
C'est  pour  les  distinguer,  qu'après  leurs  noms,  on  a  mis  la 
marque  * .  On  a  eu  l'attention  de  placer  encore  une  grande  partie 
des  Saints  dont  les  ordres  religieux  font  une  solennité  particu- 
lière, ou  dont  les  précieuses  reliques  sont  honorées  en  ce  pays; 
enfin  on  a  tâché  de  n'omettre  aucun  de  ceux  qui  ont  été  les  plus 
célèbres,  et  qui,  à  ce  titre,  sont  l'objet  de  la  vénération  générale. 


Les  lettres  mises  à  la  fin  des  noms,  signifient  :  p.  pape,  m.  martyr 
ou  martyre,  c.  confesseur,  c.  m.  compagnons  martyrs,  v.  vierge,  r.  roi 
ou  reine,  f.  frères,  pat.  patriarche,  d.  docteur,  év.  évéque,  arc.  arche- 
vêque, ab.  abbé,  pén.  pénitent. 


JANVIER. 

1  a.  Circoncision  ob  N.  S.  s.  Odilon,  ab.  s.  Almaque,  m. 

s.  Clair, a6.8"î  Euphrosine,  v.  s.  Gaspar,  r.  mage.  s.  Ful- 
gence,  év.  et  d. 

2  b.  s.  Macaire,  ab.  s.  Adélard,  aJb.*8.  Isidore,  év.  m.  s.  Nar- 

cisse et  ses  deux  frères,  m.  ss.  Frontais,  Sévérin,  Sévé- 
rien  et  Silan,  m. 

3  c.  s'e  Geneviève,  v.  s^  Bertile,*s.  Blimond,  ab.  s.  Florent, 

ëv.  s.  Antère,  p.  m.  s.  Pierre,  m.  de  Valone.  s.  Daniel,  m. 

4  d.  s.  Rigobert,  arc.  de  Reims,  s.  Tite,  év.  s*«  Pharaïlde,  v.* 

8.  Grégoire,  év.  s.  Aquilin  et  6  c.  m.  s**  Benoîte,  m. 
s.  Flavien,  m. 

5  e.  s.SiméonStylite,c.s.Télesphore,p.»i.  s.Gerlac,p^n.* 

s.  Edouard,  r.  s^eSynclétique,  v.  s»«  Emilienne,v.  8t« Apol- 
linaire, V. 
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C  f.  Epiphanie  ds  N.  S.  s.  Melcbior,  r. mage,  s»» Macre,  v.m. 
B»  Gertnide  d'Oslhon* 

T  Sf.  Le  retour  de  Tenfant  Jésus  d*Egypte.  s.  Lucien,  m.  s. 
Tillon,a6.*le  Vén.  Loui8deBlois.*8.  Clcr,  m.  s.  Anas- 
tase,  év.  s.  Crespin  et  s.  Nicétas,  év. 

S  a.  st'GuduIef^ss.  Lucien,  Maximienet  Eugénien,  m.  s.  Lau- 
rent Justinien,'pa/.  de  Venise,  ss.  Patient  et  Sévérin,  év. 

9  6.  s.  Julien,  m.  et  s^  Basilisse,  sa  femme,  m.  s.  Gelse,  m. 

SB.  Antoine,  Anastase,  Marcionnille  et  7  fr.  m.  8<«  Mar- 

cienne,  m. 
10  c.  s.  Guillaume,  ^.  de  Bourges,  s.  Nicanor,  m.  s.  Agathon, 

p.  s.  Jean  le  Bon,  év.  s^  Floride,  v.  s.  Marcien,  c.  s.  Gondi 

Salvi,  Ord.  S.-Dom. 
H  d.  s.  Hygin,p.m.  s.  Salve  ou  Sauve,  év.  m.  s.  Théodose,  c. 

s.  Palémon,  ab.  s.  Balthasar,  r.  mage.  s<«  Honorée,  v. 

12  c.  8.  Benoît  Biscop.  ab.  s.  Arcade,  m.  s»»  Tatienne,  m. 

s.  Satyre,  s.  Modeste  et  43  c.  m.  s*«  Césarie,  t>. 

13  JT.  s.  Léonce,  év.  LeB.  Heldemar.*  LaB"Ivette.  Transi. 

de  8.  Firmin,  év.  m.  s.  Agrice,  év.  8»«  Véronique  de  Milan, 
V.  Ord.S.'Aug. 
1*  !/.  s.  Hilaire,  év.  de  Poitiers,  s.  Félix  de  fiole^  prêtre  et  m. 
s'eMacrine,  v.  s.  Caldéole,  év.  s.  Malachie,  propAé^e. 

10  a.  s.  Paul,  pr.  erm.  s.  Maure,  ab.  s.  Bonet,  év.  s.  Emc- 

bert.*  8*«  Secondine,  v.  tn.  s.  Jean  Calybite,  c.  s.  Ma- 

caire,  c.  s.  Maur,  erm. 
Ifi  6.  s.  Marcel,  p.  m.  ss.  Berard,  Pierre  et  3  c.  m.  Ord.  S.-Fr. 

s.  Honorât,  év.  d'Arles,  s.  Trivier,  c*  s^e  Priscile,  r. 

s.  Fursy,  ab. 
1"?  c,  s.  Antoine,  ab.  s.  Sulpice,  arc.  de  Bourges,  ss.  îSpeu- 

sippe,  Eleusipe,  et  Méleusippe,  fr.  jumeaux^  m.  s**  Ju- 

nûle,  leur  mère,  m. 

18  d.  Chaire  de  s.  Pierre  à  Home,  s^  Pri^e,  v.  m.  s.  Vohi- 

cien,  év.  s.  Athénogène,  ab.  s.  Léobard,  solitaire,  s. 
Déicole,  aô.  s.  Vénérand,  év. 

19  f.  s.  Canut,  r.  m.  s.  Lomer,a6.  s.Géronce.  s»eGermaineet 

8  c.  wî.  s»«  Marthe,  s.  Marius,  s.  Audifaxets.  Âbacum,m. 
s.  Pontien,  m. 

20  f.  s.  Fabien,  p.  m.  s.  Sébastien,  m.  s.  Néophite,  m.  s.  Eu- 

thyme,  oô.  s.  (élément,  c.  s.  Maur,  év. 

21  y.  s'e  Agnès,  V.  m.  s.  Parre,  m.  s.  Meinard,  erm.  s.  Epi- 

phane,ev.  s.  Fructueux,  év.  m.  ss.  Augure  et  Euloge,  m. 

22  û.  s.  Vincent,  m.  s.  Anastase,  Ord.  des  Carmes,  et  70  c.  m. 

B.  Gautier,  ^r.  s.  Dominique,  ab.  s.  Vulphe,  m.  s.  Gau- 
dence,  év.  ss.  Oronce,  Vincent  et  Victor,  m. 

23  b.  s.  Haimond  de  Pennafort,  c.  s'^  Eméreulienne,  o).  m. 


X  Janvier. 

s.  Ildefonse,  év.  d.  Les  épousailles  de  la  sainte  Viei 

ss.  Clément  et  Âgathange,  m.  s.  Jean  Taumônier,  j 

d'Alexandrie,  s.  Parmenas,  m. 
•2i  c.  s.  Timothée,  ëv.  m.  s.  Babylas,  év.  m.  s.  Zamas,  et 

Savinien,  m.  s.  Eugène  et  3  c.  m.  s.  Félicien,  év. 

ss.  Urbain,  PriilidienetEpolone,  enf.  m.  s.  Bertrand. 
2o  d.  Conversiondes.Paul,a/).s.Prix,e'y.  w.s.Poppon,a 

s.  Ananie,  m.  ss.  Donat,  SabinetAgdpe,  m.  ss.  Juvei 

et  Maxime,  m. 

26  e.  s.  Polycarpe,  év.  de Smyrne,  m.  s»»  Paule,  veuv.  s.  Gob 

c.  8.  Théogène,  ^  m.  et  36  c.  m.  s.  Théofroy,  c.  8»« 
degonde,  v. 

27  /".   s.  Jean  Chrysostôme,  pat.  de  Constantinople  et  d 

Jean,  ev.*  s*«  Dévote,  t?.  m.  ss.  Leu  et  Thierry,  év 
Julien,pr.ét>.  rfMi/an«.s.Julienet29c.  m.s.Vitalier 

28  gf.  6'«  Agnès  seconde,  v.  m.  s.  Cyrille  d'Alexandrie,  car 

ss.  Valèreet  Flavien,  m.  s.  Julien,  ^t>.  B««  Margueriti 
Hongrie,  s.  Préjeeti,  év.  m.  s.  Arnould,  m.*  s.  Je 
prêtre,  s.  Richard,  a6. 

29  a.  s.  François  de  Sales,  év.  de  Genève,  s.  Sulpice  Sév* 

s.  Constance,  ^v.  m.  s.  Aquihn,  m.  s*«  Othilie,  v. 
8.  Sabinien,  m.  s.  Valère,  év. 

30  Z>.  8*«  Martine,  v.  m.  s.  Hippolyte,  m.  s.  Félix, p.  s»' A 

gonde,  V.  s»«  Bathilde.  r.  B«  Hyacinte,  u.  s.  Alexan( 
m.  ss.  Félicien,  Philapien  et  124  c.  m.  s'«  Sabine. 

31  c.  s.  Pierre  Nolasque,  c.  s'«  Marcelle  et  la  B"«  Louise  Alt 

tone,  veuves,  s'*  Ulphe,  v.  s.  Geminien,  év.  ss.  Cy 
Jean,  m.  s^  Triphèue,  m. 

Le  2«  dimanche  après  les  Rois,  on  célèbre  l'office  du  ti 
saint  Nom  de  Jésus. 
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{  d.  s.  Ignace,  pal.  d'Antioche,  m.  s.  Eubert,  ap,  de  LUI 
s.  Sigebert,  r.  B.  André,  c.  s.  Paul  deTrois-Châteaux, 
s.  Pioneet  4  5  c.  m. 

2  P.  Présentation  de  N.  S.  et  Pcrification  oh:  la  S. 

s.  Adalbard.  *  Mémoire  de  l'Image  de  N.-D.  de  Tong] 
8.  Marc,  erm.  s.  Corneille,  /e  centenier. 

3  /".  s.  Biaise,  ^t?.  avec  9  c.  m.  ss.  Lupicin,  Félix  et  Ancha 

év.  8.  Hadelin,  c*  s'«  Berlende,  v.  ss.  Célérin,  Céleri 
Ignace  tt  Laurentin,  m. 

4  rj,  s.  André Corsin,  ^.  s. Gilbert,  c.  s.  Aventin,  c.  s**  Jeai 


Cl'. 
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de  Valois,  r.  s.  Liéphard,  év.  m.  s.  Vulgisc,  év.^  B.  Théo- 
phile, pén.  s.  Siméon,  <ib. 
S  a.  s^e  Agathe,  v.  m.  8.  Avit,  év.  s.  Bertulphe,  a6.*  s».  Paul 

Micchi,  Jean  de  Gothon  et  Jacques  Chisaîe,  m.  Les  Mart. 

du  Japon  de  la  comp.  de  Jésus,  s.  André,  ab.  s.  Isidore,  m. 
G  b.  si« Dorothée,  v.  m.  s.  Vaastets.  Amand,  ^.*s.  Théophile, 

m.  s'^Relinde,  v.  ss.  Anatolien,  Saturnin  et  Révocate,  m. 
"î  c.  8.  Romuald,afe.  s.  Richard,  roi  d'Angl.  s.  Amoulin,  év.^ 

8»«  Julienne,  veuve,  s.  Théodore,  m.  s.  Audule,  év.  s. 

Adauque  et  c.  m. 
^  d.  8.  Jean  deMatha.c.  s. Conrad,^,  s.  Etienne  de  Grand-Mont, 

ab.  s.  Paul  de  Verdun,  év.  s.  Mengeold,  m.  B.  Pierre,  card. 
^  e.  s^  Apolline,  v.  m.  s.  Chrysole,  ap.  de  Comines.^  s.  Nicé- 

phore,  m.  Tr.  de  s.  Chrystophe,  m.  s.  Alexandre  et  30  c. 

m.  s.  Ansberg,  év. 

*  O  /■.  8»«  Scholastique,  r.  s.  Guillaume,  c.  s'«  Austreberle,  v.^^ 

s.  Denis,  p.  s^ Soleure,  v.  m.  B.  Hugues,  ab.  s.  Hyacinthe, 
et  3  c.  m. 

*  i  g^,  s.  Sévérin,a6.s.Didier,^r.  m.s.Lunius,  et;.m.sJonas,c. 

ss.  Lazare  et  Calocère,  év. 
^  3  0.  s'«Eulalie,  «.m.  s.  Pierre-Thomas,  év.m.  Ord.  des  Carmes. 

s.  Gaudence,  év.  ss.  Modeste  et  Ammien,  enf.  m.  s.  Julien 

l'Hosp.  s.  Melèce,  pat.  de  Constantinople.  s.  Rieul,  c. 
^  3  6. 8.  Martinien,  erm.  s.  Polieucte,  m.  s»«  Catherine  de  Ricci, 

V.  Ord.S.-Dom.  s.  Grégoire,  p.  s.  Julien,  m.  s.  Etienne, 

év.  et  s.  Etienne,  ab. 
^  4  c.  s.  Valentin,  prêtre  m.  ss.  Antonin,  Guillaume  et  Auxencc, 

abbés,  s.  Agathonet  3  c.  m.  s.  Paulien,  év. 
*îid.  ss.  Faustin  et  Jovite,  m.  s.  Silvin,  év.*  s'«  George,  r.  s - 

Agape,  V.  m.  s'*  Véronique,  s'»  Goorgette,  v. 
<6e.  8'«  Julienne,  v.m.  s.  Onésime,  év.  m.  s.  Faustin,  év.  s. 

Honnête,  m.  ss.  Elle,  Jérémie,  Isaïe,  Samuel  et  Dauicl, 

prophètes. 
n  f.  s.  Donatet  88  cm.  s.  Polychrône  et  c.  m.  s.  Faustin  et 

44  c.  m.  s.  Théodule,  m.  s.  Fintin,  év  d'Ecosse. 
^Sf/-  s.  Siméon,  év.  martyrisé  à  l'âge  de  \20  ans.  s.  Flavieu, 

év.  ss.  Maxime,  Claude  et  Alexandre,  m.  s.  Secondiuet  G 

c.  m.  s.  Angilliert,  a6.  s  Ellade,  év. 
^^  n  s.  Gabin,  p.  m  s.  Auxibie,  év.  s.  Boniface  et  s.  Barbât,  c.\ 

s.  Vincent,  m.  s.  Zambdas  et  s.  Boniface,  év. 
^3  ft.  s.  Eleuthère,  év.  de  Tournai.m.*  s.  Eucher,  év.  s.  Josepîi 

deLéonissa.  Ord. S. -François,  B.  Emmon,  e'y.*  ss.  Tiran- 

nion,  Syvain,  év.  Zénobe  et  grand  nombre  de  cm.  s.  So- 

doth,  év.  avec  \  28  c.  m. 
-'  c.  s.  Sévérien,  év.  m.  s.  Pépin, (/<^c/^  s.  Servuleet^^c.m. 
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s.  Félix  et  s.  Patère,  év,  s.  Vérule  et  22  compagnons,  r 

22  cl.  Chaire  de  s.  Pierre  à  Antioche.  s.  Papias,  éo.  s'^Margu 

rite  de  Cortone,  du  tiers-ordre  de  S.-François.  s.  Aristo: 
Tun  des  72  disciples,  s.  Pasquier,  év. 

23  e.  s'« Romaine,  v.  s.  Lazare, c.  s.  Florent,  c.  s'«Marthe,  v.  t 

8.  Polycarpe,  c.  s^*  Milburge,  v.  s.  Sirène,  m. 

24  /^.  s.  Malhiàs,  ap.  s.  Prétextât,  et?,  m.  s.  Edilbert,  r.  La  C 

dicace  de  Téglise  de  S.-Denis  en  France,  s.  Montant  et  c.  t 

25  </.  Taraise,  pcU.  de  Constantinople.  s.  Césaire,  c.  s^  Aid 

trude,  V.*  s.  Avertan.  Ord  des  Carmes,  s.  Robert  d'A 
brissel.  s.  Nicéphore  et  6  c.  m. 
2C  a.  s.  Alexandre,pa^  d'Alexandrie,  ss.  André  et  Porphyre,^ 
s.  Nestor,  ëv.  m.  s.  Victor,  erm.  s.  Fortunat  et  28  c.  r 

27  b.  s.  Léandre, év.  deSéville.  s.  Baldomer,  c.  s.  Macnard,  ab 

8.  Gernier,  c.  s.  Basile  et  s.  Procope,  c.  s»«  Honorine,  v.  r 

28  c.  s.  Romain  et  Lupicin,  fr.  ab.  Transi,  de  s.  Augustin,  év.  i 

ss.  Macaire,  RufiQn,  Juste  et  Théophile,  m.  s.  Céréalet  c.  r. 


MARS. 

1  c?.  s  Aubin,  év.  s.  Swidbert,  év.*  s.  Egilon,  ab.*  s««  Ant( 

nine,  m.  s»«  Eudoxie.  m.  s.  Léon,  éy.  m.  ss.  Hermès 
Adrien,  avec  28  c.  m.  s.  Siviard,  ab. 

2  e.  s.  Simplice,  pape.  s.  Charles  le  Bon.*  s.  Wilfeic,  ab. 

Céadde,  év.s.  Luce,  év.  m.  sa.  Absalon  et  Lorge,  m. 

3  /.  s»«=  Cunégonde,  «mp.  s.  \Vinvalien,a6.  ss.  Marin  et  Aster 

m.  ss.  Cléonique,  Eutrope  et  Basilisque,  m. 

4  g.  s.  Casimir,  r.  de  Pologne,  s.  Lucius,  p.  e^m.  s.  Adrh 

et  23  c.  m.  s.  Eugène,  év.  m.  avec  8  autres  év.  m.  Neu 
de  s.  François  Xavier,  s.  Caïus,  m.  avec  27  autres  m. 

5  a  s.  Phocas,  m.  s.  Théophile,  év.  s.  Gérasime,  anach. 

Eusèbeet  9  c.  m.  s.  Drausin,  év. 
C  6.  s'e  Colette,  v.  ss.  Victor  et  Victorin,  m.  s.  Cyrille,  Orrf 
de«  Carmes,  s.  Marcien,  év.  m.  s.  Evagre,  év. 

7  c.  s.  Thomas  d'Aquin,d.  Orrf.S.-Dom.si»  Perpétue  et  s'« F 

licite,  m.  ss.  Théophile  et  Gaudiose,  év,  s.  Féri,  a6. 

8  rf.  8.  Jean  de  Dieu,  c.  s.  Hunfroi,  eu.*  s^  Rose  de  Viterbe, 

s.  Félix,  év,  8.  Cyrille,  év.  m.  et  9  c.  f».  ss.  Philémon 
Apollonius,  m. 
0  e.  s»e  Françoise,  veuve.  s'«  Catherine  de  Bologne,  r.  s.  Pacie: 

év.  s.  Grégoire,  év.  deNysse.  s.  Alexandre,  c. 
10  f.  Less9.40mart.deSébaste.8.Macaire,év.s.Ansbalcl,a6 
s.  Codrat,  m.  s.  Attale,  ab.  a.  Droitel,  ab. 
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11  g.  s.  Euloge,  m.  s.  Finnin,  ab.  8.  Vindicien,  lév.  deCambrai, 

s.  Candide  et  21  c.  m.  s.  ConstaDtiD,  s.  SophroDe,  ^4 

1 2  a.  8.  Grégoire  le  Grand,p.  eM.  Le  Yen.  Denis,  ehartr.  s.Théo- 

phane.  c.  s.  Bernard,  év  s.  Pierre,  m.  s.  Paul  de  Léon,  ^t; 

13  b.s^  Euphrasie,  v.  8«  Modeste,  m.  s.  Etienne;  Ord.  S.-Fr. 

1 4  €.  si«  Mathilde,  imp.  s.  LuMn,  ^.  s.  Entiche  et  c.  m. 

1 5  d.  8.  Longin,  m.  s.  Aristobule,  m.  s^ Matrone,  m.  8«« Lucrèce. 

V.  m.  s.  Zacharie,  p.  s.  Nicandre,  m.  s.  Tranquille,  a!». 

1 6  c.  8««Eu8ébie,t?.  s.  Abraham, er.  s.  Héribert,  ^.*s. Agapit,  év, 

17  f.  s««Gertrude  de  Nivelles,  v.  s.  Patrice,  év.  s.  Joseph  d*Ari- 

maihie  s.  Arde,  év.  s.  Alexandre  et  s.  Théodore,  m. 

1 8  (/.  8.  Edouard,  r.  et  m.  s.  Cyrille,  pa^  de  Jérusalem,  s,  Nar- 

cisse, ^.  m.  s.  Gabriel,  arch. 
1 0  n.  s.  Joseph,  é^.  de  la  S.  V,  s.  Landoald,  c*  s.  Amance.* 
20  6. 8.  Joachim, père  delaS.  V.  s.  Vulfran,  ^d.  B.  Ambroisede 
:  Sienne,  Ord.  S.'Dom.  s.  Eugèneet  6  c.  m.  s.  Cuthbert,arc. 

2)  es.  Benoît,  ab.  a.  Sérapion,  év.  s.  Lupicin,  ab. 

22  d.  st«  Catherine  de  Suède,  v.  s.  Colomban,  ab.  s.  PauldeNar» 
bonne,  év.  8««  Lée,  veuve,  s.  Basile  d'Ancyre,  év,  m. 

23  e.  s.  Victorien  et  c.  m.  s.  Julien  et  s.  Othon,  c. 

24  ^.  8.  Siméon,  en^ m.  ss.  MarcetTimothée,  m.  s.  Pigm6nie,m. 

25  9.  ÂNIfOIlCIATIOFf    Dl    L4  S.   V.  ET    IlfCARNATIOIl   DU  VEBCB 

ÉTEBNEL.  S.  Humbert,  év.^  Le  bon  larron,  s.  Irénée,  év. 

de Sirmium,m.  s^Dule, m.  s. Richard, enf. m.  s.  Herme- 

land,  ab. 
20a.  s.  Ludger,  év.  ss.  Quadrat,  Théodose,  Emmanuel  et  40  c. 

m.  s.  Braulion,  év. 
21 6. 8.  Rupert,  év.  s.  Jean  l'Ermite,  s.  Alexandre,  m.  s.  Isaac,  c. 

28  c.  8.  Goûlran,  r.  s.  Sixte,  p.  s.  Prisque,  m.  Le  Bienh.  comte 
Erbert*.  s.  Spes,  ab. 

29  d.  s.  Eustase,  aJb.  s.  Bertholde,  c.  Ord.  des  Carmes.  Le  B. 
Etienne,  p.*  e.  Armogaste,  m. 

30  e.  s,  Jean  Climaqiie,  06.  ss.  Rieul  et  Pasteur,  év.  s.  Véron.* 
8.  Aglophe,  06.  m*.  B.  AngèledeFolignies.  B.Am6dée, duc. 

31  /*•  8.  Gui,  ab.  s^  Balbine.  s.  Benjamin. 

Le  vendredi  de  la  Passion,  on  célèbre  TOifice  de  N.-D.  des 

sept  douleurs. 


AVRIL. 

<  g.  s.  liuguBs,  év.  st« Théodore,  m.  s.  Valérie,  a6.  Impression 
des  stigm.  de  s^»  Catherine  de  SioDiie,.  v. 
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2  a.  ».  François  de  Paul,  c.  s.  Nisier  et  s.  Urba-n,  év,  «.  A  t 

pliien,  m.  s^*  Théodosie,  v.m. 

3  b.  s.  Richard,  év.  ».  PaDcrace,^r.m.  s.  Nicolas.  a6.s*«  Agap 

V.  m.  8.  Evagre  et  s.  B«^nigne. 

4  c.  8.  Isidore  de  Séville,  év.  etd.%.  Adalbert,  év.  m.*  sa.  À0i 

tophe  et  Théodule,  m. 

5  d.  s.  Vincent  Ferrier,  c.  Ord.  S  -Dom.  s'«  Irène,  v.  m,  C 

Julienne,  v.  s'»  Silvie,  ï?.  s.  Zenon,  m. 
C  c.  s.  Célestin,p.  s.  Guillaume,  a6.  s.Celse,  év.  B.  Henri,  c* 

s  Sixte,  p.  m.  s.  Marcellin,  m. 
7  [.  s.  Aphraate,  erm.  s.  Hégésippe,  c.  s.  Saturnin,  et?.  Bicn1 

Chrétien,  c.  s.  Rufln  et  4  4  c.  m.  s.  Epiphane,  év.  m  - 

Albert,  c.  B.  Herman  Joseph  de  Steinfeld,  c. 
S  g.  s.  Albert,  pat.  de  Jérusalem,  s.  Perpétue,  év.  s.  Denis,  ^ 

s.  Baderne,  m.  s.  Amance,  év.  s   Gauthier,  a6. 
9  a.  st«  Wautrude,  v.  8'« Marie  Cléoplias.  s.  Hugues  et  s.  Rr^ 

cel,  év.  8'«  Marie  Egyptienne,  pén.  Transi,  du  corps- 

s»«  Monique. 
10  b.s.  Apolloge,  m.  s.  Macaire,  év.  s.  Pallade,  év\ 
H  es.  Léon  le  Grand,  p.  et  d.  s.  Isaac,  c.  8.  Antipe,  m^ 

Godeberte,  v.  s.  Dommon,  ^t?.  m.  et  8  c.  m. 
{2d.s.  Jules,  p. s. Constantin,  év. s. Zenon, év. m.  s. Sahas, 

s.  Erkembode,  év.*  s*«  Vissi  et  s^  Simplicie,  v.  m. 
13^.8.  Herménégilde,  m.  s.  Justin,  m.  «»«  Marguerite.   0^ 

S.'Dom.  La  B««  Ide,  comf.  de  Boulogne,  s.  Carpe,  éo. 

sie  Agatonice  et  c.  m. 
14/".  88.  Tiburce,  Valérien  et  Maxime,  s.  Lambert,  év.^  8'«  L*- 

wine,  v.  8.  Pierre  Gonzalès  c?t(  s.  Elme.  Ord.  S.'D(^^ 

8'«  Domnine,  v.  m.  s.  Bénezet,  c. 
\  5  g.  s'e  Basilisse  et  s'»  Anastasie.  m.  ss.  Maxime  et  Olympiac^ 

m.  s.  Paterne,  év. 
1  r  a.  s.  Druon,  c*  s.  Fructupux,  év.  s"  Encratis,  v. et  1 8 c. #^ 

s.  Turibe.  év.  B.  Joachim.  Ord.  des  Servîtes. 
M  b.  s.  Anicet,  p.  m.  s.  Etienne,  ab.  s.  Landries,  év.*  Le  1 

Gervais,  ab.*8.  Robert.  8.  Panthagathe,  di\ 
18  c.  8.  Eleuthère  et  8»«  Antie,  m.  B»»  Aye.*  s.  Ursmar,  ev- 

68.  Calocère,  Corèbe  et  Parfait,  m. 
i  9  d.  s.  Léon  IX,  p.  B.  Bernard,  pén.  s.  Vincent,  m.  s.  Vernie: 

enf.  m.  s.  Hermogène  et  5  c.  m. 

20  e.  8'«  Agnès  de  Monte-Pulciano,  v.  Ord.  S.'Dom.  s.  Théo 

time,  ^.  s.  Théodore,  es.  Marcien,  es.  Marcellin,  év 

21  f.  p.  Anselme,  arch.  de  Cantorbéry  et  d.  s.  Anastase,  év.  • 

Voldobon,  év.  m.  s.  Siméon,  év.  avec  4  00  c  m. 

22  gf.  s"»  Opportune,  v.  ss.  Soter  et  Caïus,  p.  m.  s.  Adelbert.  » 

Mille,  év.  m.  avec  plus  de  300  c.  m.  ss.  Epipbdeet  Léon,^f 
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13  «  s.  Georges,  m.  *.  Adalbert,  év.  etm.  s.  Marole  ér.  ne.  Félix, 
Fortunatet  Aqiiilée,  m.  s.  Gérard,  év.  8*«  Pusinp,  v. 

24  6.  s.  Robert,  ab.  s^  Beuve  et  Dode,  v.  s.  Egbert,  c.  s.  Fi- 

dèle, m.  8.  Alexandre,  m.  s.  Honoré,  et?. 

25  es.  Marc,  évangél.  *  s.  Anien,  ^v.*  s. Erme,  év.  s. Flori- 

bert,  ^.*  s.  Ërmin,  év.  8.  Pliilon  et  s.  Âgathopode  m. 
Les  litanies  majeures. 

26  d.  ss.  Clet  et  Mareellin,  p.  c^m.  avec  3  c.  m.  s*«Exupérence, 

V.  ss.  Pierre,  Clarence  et  Lucidius,  év. 

27  <>.  8.  Ânastase,  p.  s.  Anthime,  év.  et  m.  s.  Tertollîen,  et?. 

s.  Riquier,  a6.*  Transi,  des  ss.  Marien  et  Eusèbe,  m. 

28  /.s.  Vital,  m.  s^e  Valère,  m.  8»«Théodore,  t?.  etm.  s.  Didyme, 

m.  s.  Prudence,  év. Transi. des.  Lambert,  év.  m.* Transi, 
de  s»«  Elisabeth  de  Hongrie,  s.  Aphrodise,  év. 

29  flf.  s.  Pierre,  m.  Ord.  S.-Dom.  ss.  Hugues  et  Robert,  a&. 

s'e  Avé,  V.  s.  Etienne,  db.  s»»»  Tertulle  et  Antoinette,  v.  m . 
et  6  c.  m. 
3  0  o.  s»»  Catherine  de  Sienne,  v.  Ord.  S.-Dom.  s.  Erkonwald, 
év.  s'c  Sophie,  t?.  et  m.  s.  Louis,  m.  s.  Eutrope,  év.  m. 
8.  Adjuteur,  c.  s.  Matemien,  év. 
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*    b.  s.  Philippe  et  s.  Jacques,  apôtres,  s.  Sigismond,  r,  s. 

Marcou»  aô.  s.  Everner,  m.  s'*  Walburge,a6.  s.  Brieuc,év. 

8»«FIorine,  v.m.  s.  Andéol,  m.  s.  Gomber  et  s*»  Berthe,  m. 
^  c.  8.  Athanase,  pat.  d'Alexandrie  et  d.  s.  Germain  d'Ecosse, 

év.  Elévation  du  corps  de  s.  Bertin,  ab.  s«e  Zoé  et  3  c.  m. 
^  W.  Invention  delà  sainte  Croix,  s.  Ansfride,  v.  s.  Alexandre, 

p.  s**  Antoinette,  v.m.  s.  Juvénal,  év.  Le  saint  Sang, 

à  Bruges. 
*  «.  8»«Monique. ss.  Silvin  et  Cyriaque,  év.  m.  s*« Catherine,  v.* 

8.  Walbert,  ab*  s"  Pélagie,  v.m.  s.  Sardos,  év. 
^  /.  Pie  V,  p.  Ord.  S.-Dom.  s.  Ange  Ord.  des  Carmes.  Con- 
version de  8.  Augustin,  év.  d.  s.  Mauront,a&.  s.  Hilaire, 

arc.  d'Arles.  s»«  Crescentienne  et  s"  Irène,  m. 
^  Î7. 8.  Jean  devant  la  Porte  Latine.  Le  B.  Henri,  év.*s.  Je.nn 

Damascène,  c.  s»«  Benoîte,  v.  s»*  Avoie,  v.  m.  s.  Hélio- 

dore  et  76  c.  m. 
"ï  a.  s.  Stanislas,  év.  de  Cracov.  m.  s.  Crrènic  et  s.  Sérène,  ab. 

8.  Benoît,  p.  s.  Domitien,  év.*  Fête  de  la  Couronne  de 

N.  S.  s^  Flavie,  s'«  Euphrosine  et  s'c  Théodore,  v.  m. 

88.  Auguste  et  Augustin,  f.  m. 
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8  b.  Apparition  de  s.  Michel,arcA.  8.  Pierre,  arc.  de  Tareni 

8.  Désiré  et  s.  WiroD,  év.  B««  Idulberge.*  s.  Hellad< 

9  c.  8.  Grégoire  de  Nazianze,  év.  Translation  de  s.  Nicolas 

Dédicace  de  la  cathédrale  de  Tournai,  s.  Hermès,  c. 
4  0  rf.  s.  Antonin,  arc.  de  Florence,  Ord.  S.-Dom.  ss.  Gord. 

Epimaque,  m.  Le  saint  homme  Job,  prophète,  s.  Isi 

laboureur,  s.  Palmace et  ii6  cm. 
4  4  e.8.  Mammert,  év,  de  Vienne,  s.  Gengoul,  m.  s.  Maïeul 

s.  Illuminât,  c. 
4  2/'.  s.  Epiphane,  év.  de  Salam  et  d.  es.  Nérée,  Achiléc,  I 

tille  et  Pancrace,  m.  8*«  Rictrude.* 
43  gf.  s.  Jean  le  Silenciaire,  év.*8.  Servais,  év.  s.  Onésim< 

8^  Rolende,  t?.*  La  Dédicace  de  8»«  Marie  aux  Mai 

s.  Pierre  Régal,  c. 
4  4  a.  8.  Pacôme,  ah.  s.  Boniface,  m.  8.  Pons,  m.  s.  Vict 

s»«  Couronne,  m. 
4  5  6.  s'e  Denise  et  c.  m.  s^  Dympne,  v.  m.  s.  Isidore,  ss.  C 

Victorin  et  Maxime,  m.  s.  Géréberne,  m.  s.  Torqua 

m.  et  6  c.  m. 
4  G  c.  s.  Honoré,  et).  d'Amiens,  s.  Jean  Népomucène,  m.  s 

lerin,  év.  m.  s.  Ubald,  év.  s.  Simon  Stock,  Ord 

Carmes,  s.  Eman,  m. 
47  (/.  s^  Restitute,  v.  m.  s.  Montain,  reclus,  s.  Aquilin 

s.  Paschal,c.,  Ord.  S.»François.  s.  Célestin,  m. 
4  8  e.  s.  Venant,  m.  s.  Quinibert,  c*  s.  Félix  de  Cantalia 

pucin.  8.  Erric,  r.  m.  8*«  Alexandrie,  s^  Euphrasie 

Julite,  m. 
49  /".  s.  Pierre  Célestin,  p.  8««  Prudentienne,  v.  s.  Dunstai 

8.  Adulphe,  év.*8.  Yves,  c.  s.  Ivonis,c.,  Ord.  S. -F 

çois.  8.  Pudent,  c.  s^^Cyriaque  et  5  compagnes,  v.  i 
20  g.  s.  Bernardin  de  Sienne,  c,  Ord.  S.-François.  s^Be 

V.  m.  8.  Baudille,  m.  s.  Yves,  éa. 
24  a.  s.  Hospice,  reclus.  8»«l8bergue,  v.*s.  Valens,  év. 

22  b.  s*«  Julie,  v.  m.  s.  Romain,  ab.  8»«  Hélène,  v.  s.  Foulqi 

s«e  lolende,  v.  t». 

23  c.  s.  Didier,  év.  de  Langres.  s.  Guilbert,  es.  Didier,  < 

de  Vienne,  m.  Les  ss.  Martyrs  de  Cappadoce.  ss.  IV 
etMercurial,  ^. 

24  d.  ss.  Donatien etRogatien,  /".  m.  Tr.  s.  Dominique, c.  s. 

de  Prado,  Ord.  S.-François.  s.  Manahen,  c.  s»»  Afr 
8»«»  Suzanne,  Marcienneet  Pallalie,  m.  avec  leurs  enl 

25  c.  st«MarieMagdeleine de  Pazzi,t?.  Ord.  de5  Carmes.  s*«; 

Jacobée  et  Marie-Salomée.  s.  Boniface,  p.  s.  Urbain, 
8"»  Adilie,  v.*  s.  Volcade  et  c.  m.*  s.  Zénobe,  év. 
20/".  s.  Philippe  de  Néri,  c.  si«  Frameuse.*  s.  Quadrat.  s 
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gustin,  ap.  d*Ang,  es.  Prisque  et  c.  m.  s.  Eleutbère,/).  m. 
s.  Zacharie,  arc.  m. 
Z1  g.  s.  Jean,  p.  et  m.  Le  V.  Bède.  s.  Beraardm,  c.  8*«  Resti- 
tute,  V.  m.  s.  Jales,  m.  s.  Ranulphe,  m.  s.  Eatrope,  d^. 

28  <i.  s.  Germain  de  Pans,  év.  s.  Chéron,  m.  s.  Sénateur,  ^t?. 

s.  Juste,  év.  s.  Emile  et  3  c.  m. 

29  b.  s.  Maximin,  év.  de  Trêves,  s^  Thêodosie  avec  4  2  c.  m. 

s.  Restitut,  m.  s.  Maximilien. 

30  es.  Ferdinand,  roi  de  Ccistille.  s.  Félix,  p.  m.  s.  Exup6- 

rence,  év.  s^  Emilie,  s.  Cabin,  s.  Syce  J^c.  m. 

31  d.  s»e  Pétronille,  v.  s.  Lupicin,  év.  s.  Crescentien,  m.  s.  Pas- 

quier,  c.  B"  Angèlede  Bresse,  v.  institutt  ice  des  Ursulines 
congrégées,  as.  Can,  Cantien  et  Cantienne,  m.  s.  Gau- 
tier, ab. 

Les  trois  jours  qui  précèdent  la  fête  de  TAsccnsion,  les  Roga- 
tions, abstinence  et  litanies  majeures. 


JUIN. 

*  e.  8.  Pamphile,  m.  s.  Caprais,  ab.  s.  Fortuné,  c.  s.  Révérien, 

év.  et  m.  En  plusieurs  églises,  la  Vén.  du  Sacré-Cœur  de 

Marie,  s.  Valens,  m. 
2/^.  s.  Pothin,  év.  steBlandineet48c.m.àZ,»/07i.8.  Eugène, ^î. 

ss.  Marcellin,  Pierre  et  Erasme,  év.  m. 
"fl'.  s»c  Clotilde,  reine  de  France,  s.  Genès,  m.  s»"  Paule,  v.  m. 

8'« Olive,  V.  s.  Lucilien  et  4  enfants,  m.  s.  Lifard,  ab. 
*«•  8.  Quirin,  év.  et  m.  s^^  Saturnine,  v.  et  m.*  s.  Optât,  er. 

s.  Alexandre,  et?,  s.  Rutile  et  c.  m.  Transi,  du  corps  du 

8.  Pierre,  m.  Ord.  S.-Dom. 
^  ^-  s.  Boniface,  év.  m.  ap.  d'Allemagne,  s.  Dorothée,  pr^/rr? 

martyrisé  à  i  07  ans.  s.  Sanche,  m.  s"*"  Zénaïs,  Cyre, 

Valérie  et  Marcie,  m. 
^  c.  s.  Norbert,  ^w.  s.  Gudw.il.  eu.*  s.  Claude,  eu.  s.  Artème, 

m.  ste  Candide  et  s^  Pauline,  m.  s.  Bertrand,  m.  s.  Phi- 
lippe, diacre^  et  ses  4  filles,  v. 
'^^-  s.  Paul  de  Constantinople,  arc.  m.  s.  Robert,  a&.  s.  Rica- 

tion ,  w.  s.  Vulphi,  es.  Marcellin,  év.s.  Pierre,  p.  et  5  c.  w' . 
^  e.  8.  Médard,  eu.  de  Noyon.  ss.  Godard,  Godulphe  ou  G1<ju 

et  Maximin,  ^.  s^  Calliope,  m.  s^e  Sire  et  s^^  Trojeric,  w. 
^  /".  s.  Prime  et  s.  Félicien,  m.  s»e  Pélagie,  v.m.s.  Richard,  eu. 

s.  Vincent,  /^ui7e,  m.  s.  Colombin,  c. 
^^i/.s'e  Marguerite,  reine  d'Ecosse,  s.  Gétulie,  m.  s.  Landri^ 


év.  8'«  Amalberge,  veuve  *  ss.  Crispu.^ 

s.  Censure,  év. 
i  a.  8.  Barnabe,  ap.  s.  Pariée,  c.  ss.  Félix  etFortunat.  fr.  m  — 

3'«Macre,  v.  m.  Transi,  ducorpsdes.  Grôgoirc  deNazianzr?  — 
12  1).  ss.  Basilide,  Cyrin,  Nabor  et  Nazaire,  m.  s.  Jean  de  Fa- — 

conde,  Ord.  S.-Avg.  s.  Onuplire,  anac.  s.  Léon  III,  p- 

s'«Cunere,  v.  s.  Olympe,  év.  s^Àntoniue,  m. 
i;>  c.  s.  Antoine  de  P.uloue,  Ord.  S.-Franç.  c.  s.  Pèlerin,  év, 

et  m.  stf» Féliculn  fit  Aqailine,  v.  et  m.  B.  Girard,  c. 
l  i  d.  s.  Basile  le  Grand,  év.  de  Césarée  et  doct.  ss.  Valère  et 

Rufin,  m.  s.  Elisée,  proph.  s'«  Digne,  v.  m.  s.  Ethérieet 

8.  Quintilien,  év. 
îo  e.  s.  Vite,  Crescence  et  Modeste,  m.  s.  Bernard,  c.  s.  Lan- 

delin,  a6.*  s.  Abraham,  c.  s'^«  Bénilde,  Lybie,  Léonis  et 

Eutropîe,  m. 
If)  /■.  s.  Jean-Fraueois-Réjçis,  de  lacomp.  de  Jésus,  c.  s'^Julite 

et  s.  Cyr,  m.  s.  Aurélien,  év.  s'*  Lutgarde,  t\*  ss.  Férréol 

elPerrien,  m.  s'"  Aurée,  Justine,  et  c.  m.  s.  Semblinét'. 

17  (/.  s.  Avy,  ab.  s.  Mont.ni,  m.  s.  Adulphe,  s.  Ilimére  et  s. 

Gondou,  év.  s.  Manuel,  Sabel  etismaël,  m.  s.  Innocent, 
m.  s.  Julien,  c. 

18  a.  6"=  Marine,  v.  m.  ss.  Marc  et  Marcellieu,  m.  s'»  Elisat»eth,  v. 

s.  Amand,  év.  de  Bord.  ss.  Léonce  et  .^terie,  m. 
10  b.  ss.  Gervais  et  Protais,  fr.  m.  s.  Gaudenco,  m.  s'«  Miche- 
line, veuve.*  s'e  Juli(înne  deFaiconieri,  v.  s.  Ursicin,  m. 
s.  Dié  OM  Dieu-Donné,  év. 

20  c.  s.  Silvère,  p.  m.  s""  Aldegondei  v.  s.  Bain,  év.*  s"  Flo- 

rence, v.s.  Novat,  c. 

21  d.  s.  Louis  de  Gonzague,  de  la  comp.  de  Jésus,  s.  Aubain.  ■• 

s.  Martin,  év.*  s.  Ruffin,  m.  s.  Leufroi  et  s.  Méen,  ab. 
s'«  Démélrie^  v.  et  m. 

22  eî.  s.  Paulin,  év.  de  Noie,  s»*  Rotrude,  v*  Les  dix  mille  mar- 

tyrs crucifiés  sur  le  mont  Ararath.  s.  Alban,  m.  s'«Con- 
sortie.  t?.  Les  1480  martyrs  de  Saniarie. 

23  ^  s  «•  Ediltrude,  reine.  Viijile.  s.  Liébert,  év.*  s.  Walhère,m. 

B»*  Marie  d'Oignies.*  s.  Jean,  p.  m.  s  «  Agripine,  v.  m. 

24  (/.  Nativitk  I)K  .s\i>r  JK,\.>i-B\PTisTi:.  s.  Agoard,  Aglibeil, 

et  grand  nombre  dec.  m.  s.  Héros  et  ses  C.  fr.  m.  s.  Th.'.;- 
phule,  év.*  B.  Jean  le  Berger.* 

25  a.  s.  Prosper  d'Aquitaine,  év.  et  d.  s.  Adelbert.  c.  s.  Guil- 

laume, er.  s.  Ovin  et  s.  Gallican,  m.  Transi,  de  s.  Eloi.  i\. 
s'«  Luce,  V.  et  22  c.  m.  s'«  Fébronie,  r.  m.  s.  Salomon,  r. 
8.  Antide,  év.  m. 
20  6.  ss.  Jean  et  Paul,  f.  m.  s.  Babolein,  ah.  s.  Vigile,  év.  vi. 
s.  David,  erm.  s.  Maixent,  pr.  s.  Sauve,  et?,  s.  Supèn*, 
r.i.  s.  Pelage,  enf.  m.  s'*  Persévérante,  v. 
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21  C.8.  Ladislas,  roi  de  Hongrie,  s.  Cresccut,  m.  s.  Adf^lio, 
s,  Samson  et  8.  Jean,  pr.  s.  Zoile  eH9  c.  m. 

28  d.  8.  Trénée,  év.  de  Lyon,  m.  vigile,  s.  Léon.  p.  s.  Bénigne, 

év.  m.  s'w  Marcelle,  Potamiène,  sa  fille,  s'»  Ithaïs  et  5  r.  m . 

29  e.  ss.  Pierreet  Paul,  ap.  s.  Marceau,  s.  Cassie,  év.  s'^Marie, 

mère  de  Jean,  dit  Marc,  s^  Benoîte,  v. 

30  f.  Commémoration  de  s.  Paul,  ap.  s.  Martial,  év.  s.  Thibaud, 

c.s.Âdèle,  a6.*s^«LucineetEmilienne,v.m.  s.  Ostien,  pr. 

Le  vendredi  après  Toctave  du  Saint- Sacrement,  la  fête  du 
noréCœurde  Jésus. 


JUILLET. 

1  g.  s.  Rombaut,  év.  m.  à  Maîlnes.*  ss.  Jules  et  Aaron,  m. 

s.  G/il,  év.  s.  Domiiieu,  ab.  s.  Thibaut,  c.  s.  Thierry,  c. 
s.  Siméon  Salus.  s.  Cibar,  erm  s'«  Reine,  veuve.*  s.  Ru- 
mold,  év.  m.  à  Paris."^  Mémoire  de  l'hostie  miraculeuse. 

2  a.  Visitation  de  la  S.  V.  s'«  Menegonde,  v.  s.  Othon,  év. 

s.  Professe  et  s.  Martinien,  m,  ss.  Ariston,  Crescentien, 

Symphrose  et  7  c.  m. 
o  b.  s.  Anatole,  év.  de  Laodicée,  en  Syrie,  s.  Hyacinthe,  m. 

ss.  Raiinond  et  Guthagon,  c.  s.  Héliodore,  év.  s.  Marc  et 

s.  xVucien.  m. 
4  c.  Transi,  de  s.  Martin,  s.  Théodore,  en.  s^»  Berthe,  a6.* 

s.  Sébastien  et  31  c.  m.  s.  Flavien,  Elie  et  Uldalric.  év. 
">d.  s'" Zoé,  Cyrille  et  Triphine,  m.  ss.  Agathon,  Domice  et 

Marin,  m.  s.  Abel,  arch.  s  Valère,  éo.  s'«  Philomène,  v. 

s.  Alhanase.  diacre,  m.  B.  Pierre  de  Luxembourg,  tard. 

B.  Hugues  de  Saint-Victor. 
0  e.  s'c  Godeliève,  m.  s^e  Dominique,  v.  m.  s.  Tranquillin  et 

s'«  Luce,  m.  s.  Goar.  pr.  s'"  Melchtide  de  Spanheim,  v. 

s.  Diodoreet  21  c.  m. 
7  f.  ss.  Claude,  Nicostrate  et  leurs  c.  m.  s.  Willebaud,  év. 

s.  Allyre,  év.  de  Clermont.  s'^  Edilburge,  v.  ss.  Lucien, 

Germain  et  5  c.  m.  B.  Benoît,  p.  s.  Félix,  év.  de  Nantcj. 

Dédicace  de  la  cathéd.  d'Arras. 
C  g.  s'e  Elisabeth,  reine  de  Portugal,  s.  Procope,  m.  s.  Griin- 

bald,  ab.*  s'^  Landrade,  r.^  s.  Yved,  arch.  de  Rouen. 

s.  Auspice,  év.  s.  Thibaut,  ab.  s.  Aquilaets'«  Priscille.  m. 
'J  a.  Les  martyrs  de  Gorcum.  s.  iîénonet  1  0203  c.  m.  s'«  Ana- 

tolie,  v.  m.  s.  Audax,  m.  B.  Léonard  et  c.  m.  Elévation 

du  corps  s.  Ek'ullière,  év.  de  Tournai.* 


XX  Juillet. 

10  6.8^  Félicité  et  ses  enfants,  m.  et»  Rufine  et  Seconde,  v.  n 

s^  Amelberge,  v.  8.  Elton,  év.  ss.  Janvier,  Marin,  Mai 
rice,  Daniel,  etc.  m. 

11  c.  8.  Pie  I,  p.  m.  88.  Sidoine,  Abondie,  Cyprien,  Marciei 

Sindée  et  Savin,  m.  s.  Jean,  év.  m.  s.  Hidulphe,  ^.  s.  U 
rie,  c.  Translation  des  corps  de  s.  Benoît  et  de  s^  Schc 
lastique.  . 

\2d.8.  Jean  Gualbert,  ab.  ss.  Nabor  et  Félix,  m.  s.  Jason,  < 
8.  Paulin,  év.  m.  s.  Viventiol,  év.  s'»  Epiphane,  m.  s'e^la 
cienne,  v.  m.  s.  Jean,  ab.^s.  Mentfu,  év. 

13  e.  s.  Anaclet,  p.  m.  s.  bilas,  c.  s.  Eugène,  év.  de  Cartha[ 
et  500  prêtres  ou  clercs  de  son  Eglise,  illustres  œnfet 
seurs.  s.  Eurien,  év.  9^  Miltrade,  v.  s^  Sponse,  v.  n 
s"»  Maure  et  Brigide,  v.  m.  avec  s.  Hasbain,  leiir  frèr< 
Translation  du  corps  de  è^  Thérèse,  v. 

!  4  /".  s.  Bonaventure,  card.  doct.  de  l'Ordre  de  S.-Françoi, 
s.  Basin,  m.*  s.  Phocas,  év.  m.  s.  Cyr,  év.  s.  Marcellin,  < 
s.  Libert,  m.  s.  Vincent,  comte.*  e^  Rainofle,  t?.*8.  H^ 
racle,  év. . 

ibg.s.  Henri,  emp.  s.  Eutfope,  m.  s*<«Zozime  et  Bonose,  sœui 
m.  s.  Antioche,  m.  s.  Jacques  de  Nisibe,  év.  La  disper 
sion  des  apôtres.  A  Bruxelles,  la  solennité  des  trois  saint* 
Hosties,  poignardées  en  1370,  qui  sont  encore  entièn 
et  teintes  de  sang.  s.  Pléchelm.  év.*  s.  Athanase,  év.  c 
Naples.  s.  Camille,  c. 

IC  a.  N.-D.  duMont-Carmel.  s.  Fauste,  m.  s.  Valentin,  év.m 
s'«Reinelde,  v.  m.*  et  ses  compagnes  Grimoalde  et  Goi 
dulphe,  m. 8.  Eustache,  év.  Transi,  des.  Bertin,  ab.* 

17  6.  8.  Alexis,  c.  8.  Frédegand,  c*  s.  Théodose,  év.  s»«Mai 

celline,  v.  ss.  Généreux  et  Hyacinthe,  m.  s*<^»  Donnée  ( 
Généreuse,  m. 

18  c.  s'e  Symphrorose  et  ses  enfants,  m.  s.  Bruno,  év.  s.  Clîûi 

prêtre,  s.  Arnould,  év.  s**»  Odile,  Ide  et  Imane,  v.  m 
comp.  de  s^ Ursule,  s.  Frédéric,  év. d'Utrecht.m.  s^ Gur 
dène,  v.  m.  s.  Arnould,  arc.  de  Tours,  m. 
10  d.  s.  Vincent  de  Paul,  prêtre,  s.  Arsène,  soldat,  s.  Sira 
maque,  p.  ss.  Retice  et  Garnier,  év.  s»<»  Juste  et  Rufine 
V.  m.  8^  Macrine,  v.  s.  Epaphras,  év.  m.  s'eAurée,  v.  m 

20  e.  8»«  Marguerite,  v.  m.  s.  Elie,  proph.  s.  Joseph,  dit  le  Juste 

s.  Ulmar,  ab.*%.  Euspice,  ah.  8«« Mère,  w.  m.  s^  Sévère,  t 
s.  Sabin,  et  4  5  c.  m.  s»«  Wilgeforte,  v.  m. 

21  f.  s.  Victor  et  ses  e.  m.  s^  Praxède,  v.  s'*  Julie,  v.  o.  s.  Ai 

gobaste,^t>.  s.  Jean,  moine,  s.  Généré,  soldat,  s.  Vastrate 
s.  Jucundin  et  7  c.  m.  Les.  P.  Daniel. 

22  g.  8^  Marie-Magdeleine.  s.  Platon,  m.  s.  Théophile,  m.  s.  M< 
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nélé,  ab.  s.  Vandrille,  o&.*b.  Joseph,  comte,  s.  Salvien,  év. 
s«e  Synliche. 

23  a.  8.  Apollinaire,  év.  m.  s.  Kugène,  m.  s.  Liboire.  éi>.  8'«Pi  f- 

mitive,  v.  m.  s^  Romuie,  Rédempte  et  Hérodine,  v. 

24  6.  st«  Christine,  c.  m.  s.  Oursin,  arch.  s.  François  Solano, 

Ord.  S. 'Franc,  s»*» Nicète et  Aquiline,  m.  s»* Lewine,  t?.  wt . 

2o  c.  s.  Jacques,  ap.  et  s.  Christophe,  m.  s»»  Valentine,  v.  m. 
B.  Jean,  rfu.*  s.  Cucufat,  m.  &^  Glosinde,  v.  s.  Magné- 
ric,  év.  Translation  de  s.  Germain,  év.  de  Paris. 

20  d.  s'«  Anne,  mère  de  la  sainte  Vierge,  s.  Hyacinthe,  m.  s. 
Pasteur,  c.  s*«  Chrétienne,  v.  s.  Valens,  év.  s.  Joire,  év.^' 
s.  Symphrone.  et  3  c.  m.  Transi,  des.  Marcel,  éw.  deParis. 

27  e.  s.  Pantaléon,  m.  Les  7  Dorraans,  m.  g»»  Natalie,  Liliose, 

Julie  et  Juconde,  m.  s.  Désiré,  év.  de  Besançon,  s.  Her- 
niolaûs,'  prêt,  et  2  cm. 

28  /*.  ss.  Nazaire,  Celse  et  Victor,  m.  s.  Victor,  p.  m.  s.  Inno- 

cent, p.  ss.  Samson  et  Camelin,  év.  s.  Pèlerin,  c. 
2D  y.  s'e  Marthe,  v.  ss.  Félix,  Simplice,  Fauste  et 8»« Béatrice,  î.n. 

s»«  Lucille  et  Flore,  v.  m.  s.  Loup,  et?,  s.  Olave,  roi,  m. 

s^e  Eugénie  et  20  c.  m.  8'««  Marcelle  et  Séraphine,  v. 
^0  a.  ss.  Abdon  et  Senuen,  m.  s»»»  Maxime,  Donatille  et  Se- 
•        conde,  v.  m.  s.  Rufiû,  m.  s'«  Julite,  m.  s.  Ours,  ^y. 

s.  Explëce,  év. 
^*  6.8.  Ignace  de  Loyola,  év.  et  instituteur  de  la  comp.  do 

Jésus,  s.  Germain,  év.  d'Auxerre.  s.  Jean  Colombini, 

instituteur  de  l'Ordre  des  Jésuates.  ss.  Fabius,  Démo- 

crite  et  Second,  m.  et  350  autres  m.  s.  Culimer,  év.  m. 

s.  Farnie,  év. 


AOUT. 

^  c.  s.  Pierre-aux-Liens.  Les  7  saints  frères  Machabées  et  leur 

mère,  m.  s^*»  Foi,  Espérance  et  Charité,  v.  m.  s.  Bon,  pr. 

et  34  c.  m.  s.  Eusèbe  de  Verceil,  év.  m.  s.  Jonath,  c* 

s.  Friard,  reclus,  s^  Hélène,  m.  s.  Alexandre  et  9  c.  m. 

Elévation  du  corps  de  s.  Bavon.*  s.  Spire,  év. 

"-  rf.  N.  D.  des  Anges  ou  de  la  portioncule.  s.  Etienne,  p.  m. 
s.  Théodore  etses troi^fils,  m.  s  Rutilius,  m.  s.  Bandnria, 
év.  de  Soissons.  Dédie,  de  la  collégiale  de  S.-Pierreà  Lille, 
e.  Invention  du  corps  de  s.  Etienne,  pr.  m.  et  des  ss.  Ga- 
maliel,  Nicodème  et  Abidon.  s.  Hermelle,  m.  s.  Eu- 
phrone,  év.  s^*  Lidie,  Marane  et  Cyre. 
^  /".  8.  Dominique,  c.  et  fondateur  de  l'Ord.des  Fr.t)v^c)icuvs. 


x\n  Août. 

SB.  Protais,  Tranquillin,  préi.  et  Eleuilière,  séneUeur,m, 

s"»  Je  et  ses  comp.  avec  9  0  0  0  m .  de  Perse.  ^^  Wulburge,  r. 
G  {/.  Sainte  Marie  aux  Neiges,  s.  Cassien,  év.  s.  Oswald,  rot. 

s«  Nonne,  s»»  Afre,  m.  s.  Eusignie,  m.  s.  Menge.  év, 

s.  Abel,  arch* 
C  a.  Transfiguration  de  N.  S.  s.  Sixte,  p.  m.  avec  Félicissime 

et  Agapit,  ses  diacres,  et  5  autres  m.  ss.  Juste  et  Pasteur, 

fr.  enf.  m.  s.  Hormisdas,p.  s.  Jacques,  erm.  s.  Gozelin,  c. 
1  b.  s.  Gaétan  de  Thicnnè,  c.  et  fond.  de$  Théatins.  s.  Donat, 

év.  m.  8.  Victrice,  év.^  s.  Albert,  carm.  s.  Donatieii. 

s.  Licinius  et  5  c.  m. 
C  c.  ss.  Cyriaqne,  Large,  Sniarngdeet  leurs  c.  m.  s.  Ilortnis- 

das,  s.  Marin  et  s.  Juste,  tn.  s.  Enjilieu  cl  s.  Miron,  év. 

s.  Sévère,  prêtre. 
9  d.  s.  Romain,  m.  vigile,  s.  Domitlen,  év.  s.  Numidîque  et 

cm.  ss.  Ferme,  Rustique,  Marcieuet  9c.  s.  Maïu'elle cl 

s.  Auteur.^!?. 
10  c.  s.  Laurent,  archidiacre, m.  s'*«  Basse,  Paule,  Agathonfr  c 

et  Astérie,  v.  s.  Dieu-iloniK*.  c.  s.  Hugues,  ^».  d'Aiiœerrr. 
i  l  f.  %''^  Susanne,  v.  m.  s.  Tibiirce.  m.  s.  Géri,  év.  de  Cambrai. -• 

s.  Alexandre,  év.  m.  dit  le  Charbonnier,  s.  Rufia,  év.cl 

c.  m.  Transi,  de  s.  Troii,^  à  Paris.  Mémoire  de  la  récejv 

tion  de  la  couronne  d'épines  dcN.  S.  s'« Digne,  t?.  s.  Tau- 
rin, év.  B»«  Ide  de  Nivelle,  v. 
î  ^.  g.  s'*  Claire,  v.  s''  Hilaire,  m.  avec  ses  3  compagnes  Dign?. 

Euprépié,  Eunomie  et  25  autres,  s.  Herculan,  év.  s.  Pro- 

caire,  ab.  et  500  moines,  m. 
t'j  a.  s'«  Radegonde,  reine,  ss.  Ilippolyte  et  Cassien,  m.  ave;i 

s«e  Concordia  et  19  c.  m.  s.  Wigbert,  prêtre,  et  s.  Wig- 

bert,  m.  s'«»  Hélène  et  Cenlole,  m.  s.  Lô,  év.  s.  Junien,a[;. 
1  '  6.  ».  Eusèbe,  prêt,  vigile,  s.  Wernefroi, pr^/.  s.  Marcel,  év. 

m.  s.  Démétrie  et  s.  Ursice,  m.  s'«  Atbanasie,  veuve  et 

religieuse. 
lii  a  AssoMPTiow  DE  LA  T.  S.  ViERGB.  Vénération  de  l'image  c:î 

N.-D.  de  Grâce,  à  Cambrai. 
iOd.8.  Hyacinthe,  c.  s.  Roch,  c.  s.  Ambroise,  m.  s.  Simpli- 

cien,  et?,  s.  Eleuthère,  év.  d'Auxerrc.  s.  Diomède  et  33 

autres  m.  s'«  Serène,  femme  de  l'empereur  Dioclétien. 

s'«Resticule,  v.  rel.  s.  Arsan,  c.  s.  Frambon,  ab.s.  Are,  év. 
il  e.8.  Mammez,  m.  s.  Libérât,  ab.  m.  et  6  c.  m.  s.  Paul  eî; 

s»«  Julienne,  sa  sœur,  m.  s.  Miron  et  s.  Jéron,  prêtre,  m. 

s'e  Benoîte,  r. 
d3  /".  s'«  Hélène,  impér.  mère  de  Constantin,  s*  Agapet.  m. 

s.  Fremin,  ev.  s*«  Claire  de  Monte-Falco,  v.  Ord.  S.-Ai'j. 

ss.  Flore  et  Laure,  m.  s.Âiipe,  ^t;. 
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i^g.  8»«  Thècle,  m.  s.  André,  colonel,  et  e.  soldats,  m.  s.  Ma- 
rion  et  s.  Rufin,  c.  s.  Donat,  prêtre,  s.  Jule,  m.  s.  Louis, 
arch.  Ord.  S.  François. 

20  a.  s.  Bernard,  doct.  et  premier  abbé  de  Clairveaux.  ss.  Lii- 

oius,  Léwigilde  et  Christophe,  m.  s.  Porphyre,  c.  s.  Phil- 
bert,  ab. 

21  b.  s'«  Jeanne-Françoise  de  Chantai,  veuve,  première  relig. 

de  l'Ordre  de  la  Visitation,  s'*  Cyriaque,  m.  s.  Privât, 
eu.  m.  s*e  Basse,  w.  avec  ses  trois  enfants,  s.  Quadrat, 
s.  Albéric  et  s.  Léonce  l'Ancien,  év.  s.  Germain,  patron 
de  Constantinople.  8l«  Humbeline,  sœur  de  s.  Bernard. 

22  c,  s.  Symphorien,  m.  s.  Thimothée,m.  s.  Hippolyte,  eu. m. 

ss.  Fabricien  et  Philbert,  m.  s.  Maur  et  c.  m.  s.  Athu- 

naso,  év.  et  s'»  Anthuse,  m. 
2J  d.  s.  Sidoine-Apollinaire,  év.  de  liavennes.  s.  Philippe  B6- 

nili,  c.  s'«  Fructueuse  et  i  5  c.  m.  s.  Minerve,  m.  s.  Elt-azar 

avec  ses  8  enfants,  m.  s.  Fiavien.  ss.  Zachée  etThéonas,  év. 

ss.  Claude.  Astérius  et  Néon,  fr.  m.  ss.  Thimothée  et  Apol- 
linaire, m.  à  Reims. 
24  e.  s.  Barthélémi,  ap.  s'e  Aurée,  v.  m.  s.  Georges,  moine,  m. 

8.  Ouen.  arch.  Les  300  martyrs  de  Carthage.  s.  Ptolo- 

uiée,  eu.  7/1.  s.  Patrice,  ab. 
2îi  /".  s.  Louis,  roi  de  France,  s.  Génès  m.  ets.  Génès  d'Arles,  m . 

s.  Patrice  et  s'*  Hunégonde,  v.  s.  Gfl^oire,  ^u.  d'Utrecht. 
2G<7.  s.  Zéphirin,  p.  m.  s.  Adrien,  m.  ss.  Alexandre,  Irénée, 

Abundius  et  Victor,  m,  s'*  Ténestine,  u. 
^7  a.  s.  Césaire,  év.  d'Arles.  s'«  Euthalie,  v.  m.  s.  Nerne. 

ss.  Siagre  et  Licère.  év.  s*«  Marguerite,  veuve,  s.  Loup, 

eu.  s.  Marcellin,  s*'  .Manée,  sa  femme,  et  leurs  :]  enfants,  m. 

s'e  Anthuse  la  jeune,  m   s.  Pœmon,  anach, 

28  6.  s.  Augustin,  eu.  d'Hippone  et  doct.  s.  Hermès,  s.  Julien, 

s.  Pelage  et  s.  Fortunat,  m.  s.  Alexandre  et  s.  Vivien,  eu. 
s.  Moïse  l'Ethiopien,  anach.  s'»  Agnès,  anglaise,  v.  m. 

29  c.  La  Décollation  de  s.  Jean-Bapliste.  s'^»  Sabine,  ??*.  et  Sa- 

bine, u.  s'e  Candide,  u.  m.  s'»  Véronne,  u.s.  Méde;'ic,/)r. 
s.  Fron,  c.  s.  Adolphe,  eu.  s.  Nicée,  m.  s.  André,  pr.  ??/. 

30  (/.  s'«Rose  de  Lima,  u.  Ord.  S.-Dom.  ss.  Félix  et  Adaucte,  i)i . 

s*<^  Gandence,  u.  m.  s.  Fiacre  et  s.  Agile,  c.  s.  Bouiface  et 
s'e  Thècle.  père  et  mère  de  4  2  enfants,  m. 
ol  e.  .«'••  Tsnb<^l!e(!e  Fraute,  u.  s.  Raymond  Nonat,  card.  Ord. 
de  N.  D.  de  la  Merci,  s.  Paulin,  év.  de  Trêves.  s'«  Rutinc 
et  Ammie,  ss.  Optât,  Aidan.  Aimé  et  s.  Adulphe,  év. 

Le  dimanche  dans  l'octave  de  l'Assomption,  l'office  de  saint 
Joachiin,  père  de  la  S  te.  Vierge. 
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!  /■  s.  Gilles,  ab.  Les  12  ss.  Frères  martyrs.  La  B«e  Aune  la 
proph.  8.  Prisque,  m.  s.  JÂmmon  et  45  vierges,  com- 
pagnes de  son  martyre,  ss.  Leu,  Constant,  Firmin  et  Ni- 
vard,  év.  s.  Xlste,  év.  m.  s.  Auguste,  c.s^  Vérène,  t?. 

2  j.  s.  Etienne,  roide  Hongrie,  s.  Antonin,  m.  s'* Maxime,  m. 

ss.  Juste  et  Elpide,  év.  s.  Elpide,  c.  s.  Neurose,  ab.  s.  Phi- 
ladelphe  et  8  c.  m.  s.  Zenon,  m.  avec  ss.  Concorde  et 
Théodore,  ses  enfants,  s.  Brocard,  carme. 

3  a.  s^«Sérapie,  v.  m.  s.  Phébé,  disciple  de  s.  Paul,  s'"  Euphé- 

mie,  Dorothée,  Thècle  et  Erasme,  v.  m  s.  Agile,  ab. 
s^  Basilisse,  v.  martyrisée  à  9  ans.  ss.  Mansu,  Rémacle, 
Ambroise  et  Rieul,  év.  Les  Bienheureux  Jean  et  Pierre, 
m.  Ord.  S.-François. 

4  6.  s'«  Rosalie,  v.  du  sang  royal  de  Charlemagne.  s^  Can- 

dide, m.  ss.  Rufin,  Silvin  et  Vitalique,  enfant,  m.  s.  Marcel 
et  s.  Valérien,  m.  s.  Marin,  c.  s^  Irnioardc,  v.  s  Théo- 
dore, et  3  c.  m. 

5  c.  s.  Bertin,  ab.  s.  Victorin,  év.  m.  s.  Romule,  m.  ss.  Eu- 

doxe,  Zenon,  Macaire,  soldat  m.  avec  1 1 04  de  leurs  c.  m. 
ss.  Urbain,  Théodore,  et  67  c.  m.  de  l'Ordre  ecclésiastique 
s»e  Obdule  et  s»«  Probe,  v. 

G  d.s.  Onésiphore,  m.  s.  Zacharie,  proph.  s.  Fauste,  pr.  m. 
avec  a  c.  m.  ss.  Cottide,  Eugène  et  c.  m.  s'*  Béate,  v.  m. 
s.  Augustin,  m.  Elévation  du  corps  de  s.  Humbert,  c* 
s.  Loctus,  m.  Translation  de  s.  Erkembode,  év.* 

1  e.  s'«  Reine,  v.  m.  s.  Clou,  prétre.s.  Jean,  m.  s.  Némoireet 
c.  m.  s.  Euvert.  s.  Augustule,  s.  Pamphile  et  s.  Heldo- 
nart,  év.  s»«  Madelberte,  ab.  Transi,  de  s.  bjalve,  év. 

8  /".  Nativité  de  la  S.  V.  Translat.  du  corps  de  s.  Adrien,  m. 
s.  Nestor,  m.  ss.  Ammon,  Théophile»  Néothère,  et22c.fw. 
8.  Corbinien,  ev.  Vénération  de  N.-D.  de  Moiitaigu,  à. 
Arras.  Mémoire  de  la  manne  tombée  du  ciel. 

f)  (/.  s.  Omer,  ^.  ss.  Dorothée  et  Gorgon,  m.  ss.  Ruûn  et  Ru- 
finien,  fr.  m.  s.  Serge,  p.  ss.  Hyacinthe,  Alexandre, 
Tiburce  et  Pelage,  m. 
iOa.s.  Nicolas  de  Tolentin,  c.  Ord.  S.-Augustin.  s.  Polien,  év. 
m.  avec  beaucoup  d'autres  év.  m.  d'Afrique,  s»*»  Méno- 
dore,  Métrodore  et  Nymphodore,  sœurs  v.  m.  s.  Théo- 
dard, év.  m.  s.  Sauve,  év.  s.  Orgère,  c.  s'«  Pulchérie,  imp. 
4  16.8.  Paphnuce,  év.  ss.  Prote  et  Hyacinthe,  fr.  m.  s.  Bodon, 
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s.  Patient  et  8.  Emilien,  év,  s'c  Vindiciane,  v.  s^  Théo- 
dore, pénitente,  s.  Viocent,  a6.  m.  ss.  Diodore,  Diomède 
et  Didvme,  m. 

12  c.  CoMnÉiioRÂTioif  DU  SAINT  No»  DE  Marib.  3.  Juveuce,  év. 
s.  Sadroc,  év.  s.  Silvin,  év.  ss.  Hiéronide,  Léonce,  Séra- 
pion,  Sélëce,  Valérien  et  Straton,  m.  8^  Perpétue,  ab. 
ss.  Révérence  et  Révérentinien,  c. 

13  d.  s.  Maurille,  év.  d'Angers,  s.  Aimé,  ab.  s.  Philippe  et 
s.  Lidoire,  m.  s.  Euloge,  év.  s.  Frédéric,  pr. 

14  €.  Exaltation  de  la  sainte  Croix,  s.  Céréal  et  &'«  Salustie,  sa 

femme,  m,  ss.  Crescentien,  Victor,  Rosulat,  Général  et 
Crescence,  m.  s.  Materne,  év.*  La  vénérable  Catherine 
de  Gênes,  veuve. 

15  /.  8.  Nicomède,  pr.  m.  es.  Valérien,  Emile,  Jérémie  et  Ni- 

cétds,  m.  st«/Mélitine,  m.  s.  Aubin,  arch.  de  Lyon.  s.  Eure, 
év.  de  Tout,  et  s.  Luhin.év.  de  Chartres,  s.  Aichard,  ab. 

iOg.s.  Cyprien,  év.  de  Carthage,  m.  s.  Corneille,  pape,  m.  et 
21  c.  m.  s^  Euphémie,  v.  m.s^Lucieets.  Géminien,  m. 
8t«  Edithe,  v.  s^»  Sébastienne,  m.  s»«  Eimberte,  v.  s.  Abun- 
die,  prêt.  m. 

Ha.  s.  Lambert,  év.  m.  L'impression  des  stigmates  de  saint 
François,  s.  Justin,  pr.  m.  ss.  Valérien,  Macrin,  Gordien 
et  Flocelle,  m.  s^  Hildegerte,  v.  s»"  Théodore,  Ariadne  et 
Agathoclie  m.  s*«  Colombe,  v.  m.  s.  Satyre,  c. 

18  6.  s.  Thomas  de  Villeneuve,  arch.  Ord.  S.-Aug.  s.  Joseph 

deCupertino,  c.  Ord.  S. -Franc  s.  Ferréol,de  Limoges. 
s.  Ferréol,  de  Vienne  et  s.  Ferréol  d'IIfer,  év.  s»»  Sophie 
ets»«  Irène,  m»  s.  Méthodius,  év.  m.  ss.  Ëiunèneet  Séna- 
teur, év.  s.  Dazier,  év.  m.  et  s.  Rainfroi,  son  diacre,  in. 

19  c.  s.  Janvier,  év.  de  Bénévent,  m.  et  ses  c.  m.  ss.  Pelée,  Nîi, 

Elie,  év.  m.  avec  nombre  d'ecclésiastiques,  m.  s.  Théo- 
dore, s.  Eustache  et  s.  Mélèce,  év.  s*»  Pompose,  v.  m 
s.  Seine,  prêtre,  s'*  Lucie,  d'Ecosse,  v. 

20  d.  s.  Eustache,  sa  femme  et  ses  compagnes,  m.  s.  Agape  et 

Théopiste,  leurs  enfants,  m.  s^  Fauste,  v.  m.  s.  Evilaise, 
m.  ss.  Denis  et  Privât,  m.  s^  Théodore,  s»«  Philippe,  sa 
mère,  etc.  m.  s»*  Candide,  v.  m.  s^  Suzanne,  m.  Elevât, 
du  corps  de  s.  Amand,  év. 

21  es.  Matthieu,  ap.  et  évang.  ss.  Isaac  et  Alexandre,  év.  m. 

s'«Iphigénie,  v.  s.  Gérulphe,  m.  ss.  EusèbeetPamphile,  m. 

22  f.  s.  Maurice,  m.  avec  toute  sa  légion,  appelée  Thébaine, 

composée  de  6666  soldats,  s'*"»  Digne  et  Emérite,  v.  m. 
s.  Emeran,  év.  m.  s^  Irais,  t?.  m.  avec  nombre  de  c.  w*. 
s.  Saintain,  év.  deMeaux.  s.  Lô,  év.  s.  Jon,m.  s.  Flo- 
reut,  prêt  et  s.  Sylvain,  c.  s'c  Salabergc.  a6. 
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r  5  g.  s.  Lin,  p.  m.  8»«Thècle,  v.  m.  s.  Sosins,  m.  a.  Palerr 
év.  m.  s.  Constantin,  c.  s^Xantipe  et  Prolixëne,  t?.  s.  F 
xence,  m.  et  s««  Albine,  «a  «a?wr,  v.  m.  ss.  André,  Jea 
Pierre  et  Antoine,  m. 

24  a.  N.-D.  de  la  Merci,  s.  Gérard,  carme,  év.  et  apôtre 

Hongrie,  m.  avec  nombre  de  c.  m.  s.  Paphnuce.  et  ci 
8.  Rustique,  év.  s.  Gernier,a6.  s.  Andoche,  pr,  ss.Thii 
et  Félix,  m.  B.  Dalmat,  c.  Ord.  S. -Dominique. 
2o  b.  8.  Firmin,  év.  d'Amiens,  m.  s.  Cléophas,  dise,  de  N.- 
8.  Loup,  év.  de  Lyon.  s.  Aunaire,  év.  d'Auxerre.  s.  S( 
leine,  év.  de  Chartres,  et  s.  Principe,  év.  de  Soissoi 
s'«  Aurélie  et  s»**  Néomiste,  v.  s.  Hercuian,  m.  s.  Pa' 
s^eTntte,  sa  femme,  et  Sabinien,  Maxima,  Ruf  et  Eugëi 
leurs  enfants,  m.  s'»  Marie  de  Socos,  v. 

25  c.  s.  Cyprien  et  8»«  Justine,  m.  s.  Nil,  ab.  s.  Araince,  ; 

8.  Calistrate  et  49  c.  m.  s.  Eusèbe,  prêtre,  s.  Eusèbe,  < 
s*e  Dévote  de  Gascogne.  8.  Vigile,  év, 

27  f/.  ss.  Côme  etDamien,  fr.  m.  8*«  Hiltrude,  t?.*  s.  Eléaa 
comte,  et  s'«  Delphine,  5fl  femme,  v.  8.  Florentin, 
s.  Marc,  surnommé  Jean.  eu.  s.  Céran,  ^.  s.  Euchaire, 

23  f.  s.  Wenceslas,  duc  de  Bohême,  m.  s.  Exupère,  év.  de  Ti 
louse.  8.  Marc,  berger,  m.  avec  ses  trois  frères  et  32  aut 
c.  m.  s.  Cbamond,  arch.  de  Lyon,  m.  s.  Martial  et  21 
m.  ss.  Salomon  et  Silvin,  év.  s'»»  Eustochie  et  Liobe, 
8.  Privât,  m. 

2D  Z'.  s.  Michel,  archange.  &^  Gudulie,  m.  s.  Fraterne,  év. 
s.  Grimoald,pr.  s  Cyriaque,  erm/fe.  s.  Dade,  Cbasd* 
sa  femme,  et  Gabtlè'.e,  leur  fille,  m.  8*«  Ripsime,  v, 
nvoc  plusieurs  compagnes,  v.  m. 

30  7.  s.  Jérôme,  prêt.  doct.  s.  Léopard,  m.  8*«  Sophie,  veu 
ss.  Victor  et  Ours,  m.  s.  Honoré,  év.  en  Angleterre,  s.  Mî 
rice.  ab.  Translation  de  s.  Vaast  et  de  s.  Hubert. 

Le  dimanche  dans  Toctave  de  la  Nativité  de  la  sainte  Vierj 
fCte  du  saint  Nom  de  Marie.     ' 


OCTOBRE. 

i  a.  s.  Rémi,  év.  s.  Piat.  m.  de  Tournai,  s.  Bavon,  c.  s.  1 
rissime.  m.  8*«»  Maxime  et  Julie,  m.  s.  Arétaa,  m.  et  5 
c.  m.  8.  Wanulfe,  év.  s»"  Germaine,  v.  m.  s.  Ursicin 
s.  Front,  év.  s.  Victurnien,  erm. 

2  b.  Les  saints  Anges  Gardiens,  s.  Léger,  év.  m.*  s.  Guéri 
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son  frèrCy  m.*  s.  Théophile,  moine,  s.  Thomas,  év.  en 

Angl.  s.  EleuUière,  m.  avec  un  grand  nombre  de  c.  m. 

s.  Bérégise,  ab.  de  S.-Hubert* 
u  c.  s.  Gérard,  a6.  s.  Candide,  m.  s.  Hésiche,  c.  ss.  Denis, 

Fauste,  et  7  c.  m.  et  27  autres,  s.  Euvaldes,  pr.  m.  ss. 

Sanctin et  Antonin,  m.  s.  Juuin,  ermite,  s.  Cyprien,  ^t'.  r/c 

Toulon,  m:  s'«  Manne,  «.  Translation  de  s'«  Claire,  v. 
•id. 8.  François  d'Assise,  instituteur  des  Frères  mineurs. 

s'«  Aure,  v.  ss.  Crispe  et  Caïus,  dise.  des.  Paul.  ss.  Marc 

et  Marcien,  fr.  m.  avec  une  multitude  de  c.  m.  s.  Lisbie, 

m.  s.  Tyrse,  capitaine  et  tous  ses  soldats,  m.  s.  Ammon, 

ermite. 
5^.  s.  Placide,  dise,  de  s.  Benoît,  ab.ss.  Eutiche  et  Victorin, 

sesfr.  s»*  Flavie,  leur. sœur,  v.  tous  m.  avec  33  moines. 

s.  Firmat,  c.  s'«  Flavienne,  «a  «œwr,  v.  s^  Carithine,  t?.  m. 

s.  Apollinaire,  év.  ss.  Palmace,  Léandre,  Constant  et  9 

c  m.  8*«  Galle,  rei/ue.  s.  Divitien,  év. 
Cf.  s.  Bnino,  instituteur  des  Chartreux.  8'«  Foi,  r,  m.  L(^3 

ss.  martyrs  de  Trêves,  ss.  Sagar  et  Romain,  év.  m.  8'« 

Hérotide,  m.  s.  Modeste,  a6.  s.  Magne,  ^i?.  s.  Prime. 

s.  Félicien,  m.  et  500  autres. 

7  g.  ss.  Serge  et  Bacque,  m.  s.  Marc.  pr.  s»**  Julie  et  Justine, 

V.  m.  ss.  Août  et  Hélain,  pr.  Notre-Dame  de  la  Victoire, 
s.  Léopardin.  ab.  m.  s.  Hugues,  év. 

8  a.  s'*  Brigitte,  veuve.  Le  saint  vieillard  Siméon.  s'«  Pélagie, 

la  pénitente,  s.  Jérôme,  év.  de  Nevers.  s^"  Benoîte  et  Ré- 
para te,  V.  m.  s'"  Palaciate  et  Laurence,  v.  s'«  Porcaire,  v. 
m.  s'e  Léobière,  v.  m.  s.  Badilon,  ab.  s^"  Valérie  etPoUène, 
sœurs,  v.^-  s'«  Rainfiède,  v.* 

1)  6.  s.  Denis,  ap.  de  Paris,  ss.  Rustique  etEleuthère,  ses  c.  m. 
s.  Domnin,  m.  s.  Dieu-Donné,  ab.  s.  Giiislain,  év.  s.  An- 
drouique  et  s'*  Anastasie,  sa  femme,  s'»  Larcie,  femme  d«î 
s  Lisbie,  avec  une  multitude  de  m.  à  Paris,  ss.  Lambert 
etBerthier.  c.  s'«011e,  v.  ss.  Bonole  et  Arnould.év. de  Metz. 

1 0  c.  s.  François  de  Borgia,  de  la  camp,  de  Jésus,  s.  Louis  Ber- 
trand, c.  Ord.  S.-Dom.  s.  Eulempe,  m.  et  s'«  Eulempie, 
sa  sœur,  V.  m.  avec  200  cm.  s.  Géreonet  ol8  de  ses  c.tn. 
s.  Vénance,  soldat  m.*s.  Clair,  év.  de  Nantes.  Deux  saints 
Cerbon,  év.  s.  Paulin,  év.  en  Angl.  et  s.  Paulin,  év.  de 
Capoue.  s.  Pynite,  év.  m.  Transi,  de  s.  Mammez.  Invent, 
de  s'«  Austreberte.  v.* 

l  î  d.  s.  Nicaise,  év.  de  Rouen  et  ses  c.  m,  avec  ss.  Quirin,  Scu- 
bicule  et  s'«  Pience,  v.  s.  Gomer,  c*  s.  Germain,  év.  de 
Besançon,m.  s'«Placide,  v.  s'"  ZénaïsetPhilonille, sœurs. 
8.  Emilien,  es.  Firmin,  év  d'Usez.  s.  Can\(\vie.  db.  en 
Ércsse. 
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12  ('.  s.  Wilfrid,  év.  d'Yorck.  s.  MaximiUen,  év.  ss.  Félix  et 
s.  Cypricn,  év.  m.  avec  4966  c.  ecclésiastiques  et  laïcs, 
m.  en  Afrique,  s.  Salvin.  s.  Eustache,pr.  s.  Pantule,  év. 
s^  Domoine,  m.  s^  Harlinde  et  Relinde,  v.  s.  Séraphin 
d'Ascoti,  Ord.  de  S.-François. 

i3  f.8. Edouard, roid*Angl.  S8. Daniel, Samuel, Ange, Domne, 
Léon,  Nicolas  et  Hugolin,  m.  Ord.  S.~Frànçois.  s.  Carpe, 
dise,  de  s.  Paul.  s.  Florent  et  s.  Colmant,  m.  s.  Théophile, 
év.  d'Antioche.  8*^  Célidoine,  v.  s  Rothalde,  év.  de  Cam- 
brai.* ss.  Gerbrand,  Gérard  et  Venant,  ab.  s.  Gérault, 
comte. 

a  g.  8.  Calixte,  p.  m.  s*"  Fortunate,  v.  avec  Carponios,  Eva- 
riste  et  Priscien,  ses/r.  m.  s.  Gaudence,  év.  m.  s.  Dona- 
tien, év.  de  Reims,  s.  Dominique  Fencuirassé,  c.  8.  Ber- 
nard, c.  s.  Céleste  et  s.  Fortunat,  év.  s^  Angadrême,  ab. 
s.  Burchard,  év.  s.  Donat,  év.  m.* 

4  0  a.  s»e  Thérèse,  fond,  des  Carmes,  s.  Fortunat  et  300  e.  m. 
à  Cologne,  s.  Bruno,  év.  en  Russie  et  m.  s.  Antioche,éo. 
de  Lyon,  s^  Thècle,  ab.  ss.  Guénégan  et  Bertram,  év. 
s.  Léonard,  pr.  s»«  Aurélie,  fille  de  France,  v. 

1 G  6.  s.  Martinien,  etc.  m.  s.  Mommolin,  év.  deNoyon.*6.  Gur- 
dinelle,  c.  à  Douai.*  s.  Gordien,  crmi7e.*  s»«  Maxime,  v. 
s.  Saturnin  et  366  autres  c.  m.  ss.  Lulle  et  Florentin,  év. 
de  Trêves,  s.  Baîdric,  relig.  s.  Bercaire,  aô.  m. 

17  c.  s*«  Hedwige,  duchesse  de  Pologne,  veuve,  s.  André  de 

Crète,  moine,  m.  s.  Héron,  év.  m.  s'«Mamelte,  m.  s*»  So- 
line,  v.  m.  s.  Florent,  év.  8^  Austrude,  ab.  s.  Florentin, 
év. d'Oranges,  s.  Florent,  év.  m.  s.  Florent,^y.  de  Châlons. 

18  d.  s.  Luc,  évangéliste.  s.  Asclépiade,  év.  m.  s.  Juste,  enf.  m. 

à  Beauvais.  s.  Athénodore,  ^.  i».  s.  Julien,  erm.  s.  Ai- 
mable, pr.  s.  Momon.  erm.  m. 

19  e.  s.  Pierre  d'Alcantara,  Ord.  S.-François.  s.  Amé,  arch,* 

ss.  Ptoloméeet  Lucius.  m.'  s.  Aquilin,  év.  d'Evreux. s.  Vé- 
ran,  év.  d'Orléans,  s.  Didier,  pr.  s.  Ethbin,  a6.  en  Ir- 
lande. 8^  Frédeswinde,  v.  en  Angl.  s.  Varus,  m.  s.  Béro- 
nice  et  500  c.  m.  ss.  Savinien  et  Potentien,  m.  à  Sens. 

IIO  /".  8.  Caprais,  m.  s*«  Marthe  et  Saule,  v.m.  et  cm.  s.  Ma- 
xime et  s.  Georges,  diacres,  m.  s.  Aderalde,  pr.  s^  Céli- 
nie,  V.  ss.  Amateur  et  Agricole,  c'v.  s.  Artène,  m.  8*« Irène, 
v.m.  8.  Sindulphe,  c. 

2  )  g.  s^  Ursule  et  ses  compagnes,  v.  m.  s.  Hilarion,  ab.  s.  Malo, 
moine,  s.  Viateur,  c.  s'*  Célinie,  mère  de  s.  Rémi.  s.  Calus, 
soldat  m.  avec  1 4  c.  m. 

22  a.  s.  Mellon,  év.  de  Rouen,  s.  Marc,  pafr.  de  Jérusalem,  m. 
s'e  Cordule,  v.  m.  ss.  Philippe  et  Alexandre,^,  m.  s.  Her- 
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cule  et  c.  m.  ss.  Donat  et  V^réconde,  év.  8'«  Marie  Salomé. 
8<«  Nililon  et  Alodie.  sceurs^  v.  m.  s.  Berthaire,  ab.  m. 

23  b,  8.  Jean  Capistran,  c.  Ord.  S.-François.  as.  Sfivérin  et 

Romain,  ëv.  8.  Domice,  pr.  s.  Benoît,  c.  s.  Luglie,  arch. 
d'Ecosse  et  s.  Lnglien,  son  frère,  m.  8'«  Syre.  v.  8««  Ode, 
veuve*  s.  Pierre  Paschal,  év.  m.  Ord.  de  la  Rédemption 
des  captifs,  s.  Ignace,  pat.  de  Constantinople. 

24  c.  8.  Magloire,  év.  de  Dol.  8.  Raphaël,  arjchange.  s.  Euchaire, 

év.  de  Tout,  m.  8'«  Maxence,  v.  a.  Barbane  et8»«  Rosebie, 
m.  s»«  Norteburge,  v.  S8.  Arétas  et  340 c. m.  8. Martin,  ab. 
8.  Félix,  év.  8.  Audaete  et  c.  m.  s.  Evergiste,  év.  m. 

^ôd.  88.  Cre8pin  et  Crespinien,  m.  avec  ss.  Clarisse,  Claudien, 
Rogat  et  Méreux,  leurs  c.  m.  à  Soissons.  s.  Cbrysanthe 
et  8^  Darie,  sa  femme,  m.  ss.  Théodose,  Lucius  et  123 
c.  m.  8.  Boniface,  pape.  s.  Fronton,  év.  au  Périgord. 
s.  Hilaire  ou  Illier,  et  s.  Gaiidence,  év.  ss.  Prote,  Janvier 
et  Gavin,  m.  s.  Celsin,  prêtre,  s^  Ilildemarche,  v.  ab. 
8'«  Silisse,  V. 

CG  c.  8.  Evariste,  p.  m.  s.  Rogatien  et  Félicissime,  m.  s.  Fuloo. 
8.  Quodvultdeus  et  Rustique,  év.  Transi,  de  s.  Aignan  à 
Orléans,  s.  Amand,  év.  ss.  Lucien,  Florineet  c.  m. 

27  f.  8.  Frumence,  év.  auxdndes.  vigile,  s.  Vincent,  m.  avec  ses 
deux  sceurs,  Sabine  et  Christine,  v.  m.  s.  Florent,  m. 
s.  Elesban,  roi  d'Ethiopie,  s^  Capitoline  et  Eurotheide.  sa 
servante,  m.  s.  Dodon,  c*  Transi,  de  s.  Yves,  pr.  Inv. 
des  reliques  de  s.  Vincent,  lécite,m.  s.  Didier,  év.  d'Aux. 

-^  g-  8.  Simon  et  s.  Jude,  ap.  s'«  Cyrille,  v.  m.  s"  AnasUisie, 
V.  m.  avec  s.  Cyrille,  m.  s.  Faron,  év.  de  Meaux.  s.  Ho- 
norât, év.  de  Vercelles  et  s.  Rémi,  arch.  de  Lyon.  Transi, 
de  s'e  Geneviève,  v.  s.  Fidèle,  m. 
20  a.  8.  Narcisse,  pat.  de  Jérusalem,  s.  Hyacinthe  et  3  c.  m. 
s.  Zénobe,  m.  s.  Je'jn,  év.  d'Autuii.  s.  Maxiaiilien.  év.  \n. 
s.  Valère,  ^».  si«  Euj^ébie,  tJ.  m.  B.  Théodore,  ab.  à  Vienne 
s^  Hermelende,  t?.* 

30  6.  s-  Lucain,  m.  s.  Sérapion,  ^y.  s.  Foillan,  év.  m.*  s.  Mar- 

cel, centenier,  m.  avec  ses  douze  fils,  Claude,  Luporce, 
Victorius,  etc.  8.  Julien,  avec  15  c.  m.  s.  Zénobe,  év.  m. 
8»«  Zénobie,  sa  sœur,  w.  s.  Théoneste,  év.  m. 

31  c  s.  Quentin,  m.  vigile,  s.  Wolfgang,  év.  s.  Némèse,  m. 

et  s'e  Lucille,  sa  /t//c,  v.  m.  ss.  Urbain,  Ampliat  et  Nar- 
cisse, m.  s.  Antouin,  éo.  s.  Patrice,  erm. 

Le  premier  dimanche  d'0(:lo])i'e,  la  solennité  du  Rosaire  de 
la  Gaiute  Vierge. 
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1  (J.  Fête  de  toes  lks  siints.  s.  Bénigne,  m.  s»  Marie,  m, 

s.  Austremoine,  év.  s.  Vigor,  eu*  s.  Florbert,  ab.* 
s.  Mathurin,  c.  s.  Césaire,  év.  et  deux  ss.  Césaire,  m. 

2  c.  Comiuiîmoralion  des  Fidèles  trépassés,  s.  Victorin,  év.  m. 

s'«  Euslochie,  v.  m.  s.  Ambroise,  ab.  ss.  Cartiière  SU- 
riaque,  Tobie,  Eiidoxe,  Agape,  et  c.  m.  s.  Vulgain,  c. 

3  /".  s  Marcel,  év.  de  Paris,  s.  Hubert,  év.  de  Tongres.*  La 

fête  des  saints  martyrs  de  Saragosse.  dont  la  multitude 
est  innombrable,  s.  Malachie,  arch.  en  Irlande,  s.  Quart, 
dise,  des  apôtres,  s.  Valentin,  pr.  m.  avec  s.  Hilairt», 
diac.  s'«  Silvie,  mère  de  s.  Grégoire,  p.  s  «  Wénefride,  v. 
m.  en  Angl.  s.  Papoul,  pr.  m.  s.  Pirmin,  év.  de  Metz. 
s.  Domne,  év.  de  Vienne,  s.  Hubert,  év.  de  Forli.  s.  Gué- 
nau,  ab.  s'»  Odrade,  v.*  s.  Théophile  et  3  c.  m.  s.  Flour, 
év.  de  Lodève. 

4  g.  s.  Charles  Borromée,  card.  arch.  de  Milan,  ss.  Vital  et 

Agricole,  m.  s.  Aniance,  év.  c(e  Rhodez.  s.  Procule.  fn. 
s.  Clair,  pr.  tw.  s.  Pierius,/)r.  s'* Modeste,  r.  s.  Emmeri,  c. 
fils  de  s.  Etienne,  roi  de  Hongrie. 

5  a.  8.  Zacharie,  proph.  père  de  saint  Jean-Baptiste,  et  s'«  Eli- 

sabeth, mère  du  saint  Précurseur,  s.  Lie,  pr.  s.  Domi- 
nateur, év.  de  Bresse.  s»«  Certille,  première  abbesse  de 
Ghelles.  s.  Galation  et  s^  Epistème,  sa  femme,  m.  ss.  Dom- 
nin,  Théotime,  Philothée,  Silvain  et  c.  m. 

C  b.  s.  Léouard,  c.  s.  Winoc,  «6.* s.  Lupence.  erm.  m.  s.  At- 
tique,  t7i.  s.  Pierre,  relig.  de  Clairveaux.  s.  Sévère,  eV. 
m.  s.  Félix,  m. 

7  c.  s.  Wilhbroil,  éi\  d'Utrecht.  s.  Ernest,  s.  Amaranthe.w. 
s.  RuiTe,  s.  Florent  et  s.  Baudin,  év.  s.  Engiibert,  év.  d: 
Cologne,  m.  s.  Herculan,  éo.  m. 

C  d.  8.  Godefroy,  év.  d'Amiens.  Les  quatre  saints  couronnés, 
nommés  Sévère,  Séverien,  Cardophore  et  Viotorin,  m. 
aveo  cinq  autres  c.  m.  s.  Deus-Dedit,  pat.  s.  WillehaW, 
év.  op.  de  la  Saœe.  s.  Clercq,  pr.  s.  Maur,  év.  de  Verdun. 

9  e.  s.  Mathurin,  c.  La  dédicace  de  la  basilique  de  S. -Sauveur 
ou  de  Latran.  s.  Ursin,  év.  de  Bourges,  ss.  Agripin  et 
Viton,  év.  s«f»  Eustalie  et  Soprate,  v.  S3.  Théodore  et 
Oreste,  m.  Alémoire  de  l'image  miraculeuse  du  Sauveur  ï 
Béryte.  s.  Ranulphe,  m.  Tous  les  saints  de  TOrd.  S.-Doiîi. 
1  a  /".  s.  André  Avelliu,  clerc  régulier,  s.  Tryphon.  s.  Respice,»». 
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avec  s*«  Nymphe,  v.  s.  Georges,  év.  en  Vêlai.  s»e«  Thy- 
phenne  et  Thryphose,  m.  s»«  Théoctista,  v.  s.  Moniteur, 
év.  d'Orléans,  s.  Juste,  év.  en  Angl. 
1  f  g.  s.  Martin,  arch.  de  Tours,  s.  Menne,  m  et 9.  Menne,  sold. 
ss.  Valentin,  Félicien,  Victorien  et  Athéuodore,  m.  s.  Véran 
év.  de  Lyon.  s.  Barthélémi,  ab. 
'2  a.  s.  Martin,  p.  m.  s.  Nil,  anac.  s.  Liévin,  év.  m.*  s.Bricr*, 
enfant  m.  avec  s'«  Raphaïkle,  sa  mère.*  s.  René,  év. 
d'Angers,  s.  Cunibert,  arch.  de  Cologne,  ss.  Benoît, 
Jean,  Matthieu,  Isaac  et  Christin,  erm.  m.  s.  Lebwin, pr. 
Invention  du  corps  de  s'«  Ilunegonde,  v. 
13  b.  s.  Stanislas  de  Kostka,  de  la  comp.  de  Jésus,  s.  Brice, 
arch.  de  Tours,  s.  Didace,  c.  Ort/.  i/e  S  -Franc.  Tous 
les  saints  de  l'Ordre  de  S, -Benoît  et  de  celui  de  S. -Au- 
gustin. s'«  Maxellende,  v.  m.*  s.  Kilan,  év.*  s.  Siard, 
ab.  Ord.  Prémontrés,  s.  Nicolas,  p.  s.  Mitri.  m.  s.  Ho- 
mobon,  c.  s.  Quintien,  ^w.  de  Clcrmonl.  s'«  Eunalbe.  r. 
m.  et  3  c.  m.  ss.  Arcade,  Paschase.  Probe  et  Mutichien,  m . 
li  c.  ss.  Sérapion  et  Vénérand,  m.  ss.  Clémentin,  Théodose  et 
Philouiène,  m.  s^^  Vénérande.  v.  m  et  994  c.  m.  en 
France,  s.  Albéric  et  s.  Aniand,  év.  s.  Laurer.t.  év.  de 
Dublin,  s.  Adorateur,  m.  s.  Jocoude,  év.  Tous  les  saints 
de  r<Jrd.  d?s  Carmes. 
I')d.  s.  Léonce,  év.  de  Bordeaux,  s.  Eugène,  év.  m.  s'^Gcr- 
trude  de  Saxe.  v.  s.  Félix,  év.  m.  avec  30  c.  m.  s  Malo, 
év.  en  Bretagne,  s.  Léopold,  marquis  d'Autriche,  ss.  ^^e- 
cond,  Fridentien  et  Vatique,  m.  B.  Albert-le-Grand. arc/i. 
Ord.  S.'Dom. 
IG  c.  s.  Edmond,  arch.  de  Cantorbéri.  Deux  ss.  Eucher  arc/t. 
(le  Lijon.  s^«  Balsamie,  s.  Fideiice,  év.  de  Pavie.  ss.  Ruf- 
fin,  Marc,  Valère  et  c.  m.  s.  Othraar,  abbé. 
n /".  s.  Grégoire,  éc.  de  Néocésarée,  dit  le  Thaumaturge. 
s.   Aignan,   év.    d'Orléans,  ss.  Alphée  et  Zachée,  m: 
s.  Hugues,  év.  en  Angl.  s.  Grégoire,  év.  de  Tours.  Les 
■  s^f»  Asciscle  et  Victoire,  sœurs  m.  si«  Hilde,  v. 
1B(;.  s.Odon  ab.  de  Cluni.  Dédicace  des  basiliques  deS.  Pierre 
et  de  S.  Paul,  à  Rome  s.  Romain,  m.  s.  Barala,  enf.  m. 
8.  Thomas  moine,  s.  Oride  et  c.  m.  s.  Momble,  abbé. 
s.  Mandé,  erm.  s'^  Aude,  v.m. 
19  a.  s»«  Elisabeth  de  Hongrie,  veuve,  s.  Pontien  p.  m.  s.  Bar- 
laam,  m.  s.  Azas,  avec  loO  soldats  c.  m.  ss.  Sévériu, 
Exupère  et  Félicien,  m. 
2H.  s.  Félix  de  Valois,  c.  s.  Agape,  m.  ss.  Bassus,  Denis, 
Agapet  et  50  c.  m.  s.  Edmond,  roi  d'Angleterre,  in. 
8.  Sylvestre,  év.  de  Cliàlons  s.  Bénigne,  év.  de  Mil(x\i. 
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s^  Maxence,  v.  m.  s.  Narre,  év.  m.  en  Perse,  ei  e.  m, 
ss.  Ampèle  et  Cajus,  m.  s.  Hipolhème,  év.  d'Angers. 

2i  c.  La  pRÉsErfTATiotf  db  la  Saints  Vierge,  s.  ÂU)ert,  év.  de 
Liège,  m.  s.  Ruf,  dise,  de  s.  Paul.  ss.  Honorios,  Eutichios 
et  Ktienne.  m.  en  Espagne,  s.  Colomban,  ab.  s.  Authot,c.* 
s.  Nnmphnse,  erm.  s.  Gélose,  p.  es.  Héliodore,  Démétrios,. 
Celse  et  Clément,  m. 

C2  rf.  8»« Cécile,!?. m. 8S.  PhilémonetAphia8,di8c.de8.  Paul, m. 
8S.  Maur,  Marc  et  Etienne,  m.  s.  Pragmace,  év.  d'Autun, 
s'«Médrifine,  v.  s.  Calmin,  c. 

23  e.  s.  Clément,  p.  m.  s.  Clément,  pr.  év.  de  Metz.  8««Féli- 
eule,  m.  mère  de  7  garçons,  m.  8*« Lucrèce,  v.  m.  s.Tron, 
c* 8.  Sisine,  m.  s.  Amphiloque,  év. 8»« Wilfrétude, ab* 

£4  f.  s.  Jean  de  la  Croix,  carme,  s.  Chrysogone,  m.  8»«"  Fir- 
mine,  Flore  et  Marie^  v.  m.  s.  Protais,  év.  de  Milan. 
8.  Romain,  pr.  ss.  Alexandre  et  Félicissime,  m.  es.  Pour- 
çain  et  Sévérin,  ab.  s.  Sare,  pr.  8*«  Marie  de  Gordoue,  r. 

2")  g.  s»e  Catherine,  v.  m.  s.  Moïse, pr.  m.  ss.  Erasme,  Mercuro 
et  Livier,  m.  s»»  Joconde,  v.  s.  Maurin,  diac.  m.  s.  Elau,  c. 

CG  a.  s.  Pierre,  év.  d* Alexandrie,  avec  ss.  Philéas,  Hésichius, 
Paeôme  et  Théodore,  év.  d'Egypte,  et  663  autres  c.  m. 
8.  Marcel,  pr.  m.  s.  Amateur,  év.  d'Autun.  s.  Conrad, 
év.  de  Constance,  s.  Sylvestre,  ab.  s.  Basole,  c.  a.  Léonard, 
abbé  à  Paris.  La  mémoire  du  célèbre  miracle  des  Ardents, 
opéré  par  l'intercession  de  s**  Geneviève. 

27  b.  ss.  Barlaam  et  Josaphat,  c.  s.  Achaire,  év.  de  Noyon.* 

ss.  Facond  et  Primitif,  m.  s.  Jacques  Tlntercis,  m.  en 
Perse,  avec  une  multitude  d'autres  m.  s.  Hirénarche  et 
Acace,  m.  avec  7  s»"  femmes,  m.  s**  Claire,  m.  s.  Maxime, 
év.  de  Riez,  s»»  Ode,  v  *  B»«  Marguerite  de  Savoie,  Ord. 
S. 'Dont.  8.  Eusice,  ab. 

28  c.  ss.  Etienne,  Basile,  Pierre,  André,  et  33  Moines,  m. 

8.  Jacques  de  la  Marche,  c.  Ord.  S'.-Franç.  s.  Ruf.  m. 
avec  toute  sa  famille,  s.  Grégoire  II ,  p.  s.  Sosthène, 
dise,  de  s.  Paul.  ss.  Papinien  et  Mannète,  éû.  m.  s.  Ur- 
bain et  s.  FJorentien,  év.  avec  7  autres  ss.  év.  morts  en 
exil  pour  la  Foi. 

20  d.  s.  Saturnin,  év.  de  Toulouse,  m.  Vigile,  s.  Saturnin  de 
Rome  et  s.  Sisime,  m.  s.  Paramon,  et  370  c.  m.  s.  Philo- 
mène,  m.  s^  Ide,  v*  s.  Siffroi  et  s.  Radbod,  év.  Tous  les 
ss.  de  l'Ordre  de  S.-François. 

30  e.  s.  André,  ap.  s'"  Maure  et  Justine,  v.  m.  s.  Trojan,  év.  de 
Saintes,  s.  Zozime,  c.  s.  Lugdval,  pr.  év.  de  Tréguier. 
B.  Jossio,c.*8.Caôtuleets.  Euprépite,  m.  s.Constantius,c. 
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\  f.  s.  Eloi,  év.  de  Noyon.  s.  Agri,  év.  de  Verdun.  «.  Olim- 
pias,  m.  8.  Diodore,pr.  s.  Marien,  diac.  etc.  m.  s.  Ursi- 
cin,  év.  dC'Bresse.  s.  Résigné,  év.  deMaestricth»  s.  Ani- 
sien  et  s*^  Maxime,  m.  s.  Léonce,  év.  de  Fréjus,  m.  s.  Isère, 
év.  de  Mende.  ss.  Florentin  et  Eure,  pr.  s.  Ansan,  m. 

2^.s'«  Bibiane,  v.  m.  s.  Eusèbe,  pr.  et  5  c.  m,  s'"  Marie, 
Martine  et  Aurélie,  m.  s^  Nonne.  8s.  Evase,  Sylvain  et 
Chromace.  év. 

3 a. 8.  François-Xavier,  delà  comp.  de  Jésus,  ap.  des  Indes. 
s.  Claude,  s'^  Hilaire.  sa  femme,  s.  Jason  et  s.  Maur,  leurs 
enfants,  avec  62  soldats,  m.  s.  Lucius,  roi  d'Angleterre. 
8.  Galgau,  erm.  a.  Birin,  év.  en  Angleterre,  ss.  Vaufroi 
et  Bafroi,  m.  s.  Anthème,  et?.  d'Angers,  m.  s.  Agricole,  w. 

4  6. 8i«  Barbe,  «.  m.  s.  Pierre  Chrysologue,  é».  doct.  s.  Ber- 

nard, cardinal  év.  de  Parme,  s.  Théophane  et  c.  m. 
s.  Mélèce,  év.  8.  Osraond,  év.  en  Angleterre,  s.  Cyran, 
oô.  en  Berri^  et  s.  Cyran,  a6.  au  Mans.  s^Frédégand,  c  * 
s.  Annon,  év.  de  Cologne,  • 

5  c  s.  Sabas,  ah.  s"  Crispme,  m.  ss.  Jules  et  Potamie,  avec 

1 0  c.  m.  ss.  Basse,  Delmaee  et  Pelin,  év.  m.  s.  Nisier,  év. 
de  Trêves,  s.  Aiiastase,  m.  s.  Basilisse,  ab. 

0  (/.  s.  Nicolas,  év.  (fe  J/î/re.  s'«  Denise,  m.  avec  s.  Majoriqne, 

son  fils,  s'"  Dative  et  Léoncie,  m.  avec  6  c.  «i.  s.  Poli- 
chrone,  év.  m.  si«  Aselle,  v.  s»*Gertrude,  veuve. ^  s'eFi«> 
rentine,  v.  m. 

1  e.  s.  Ambroise,  arc/i.  de  Milan,  d.  s.  Agathon,  m.  ss.  Poly- 

carpe,  Théodore  et  Serve,  m.  s.  Urbain,  év.  s.  Martin,  ah. 
gie  Fare,  ab.  s.  Gérébaud,  év.  de  Dayeux.  s.  Eutroi)e,  /;/•. 
8  /.  Conception  immaculée  de  la  S.  V.  ss.  Eutichien  et  Ma- 
caire,  m.  s.  Romaric  ou  Rémiré,  ab.  s.  Eqstache,  pr.  év. 
de  Trèoes.  s'eCésarie,  v.  s.  Léonard,  erm.  s.  Zénobe,  év. 
de  Vérone,  ss.  Sophrone  etHildeman,  év.  s.  Patape,  erm. 
0  g.  s'w  Léocadie  et  Valérie,  v.  m.  s.  Cyr,  év.  de  Pavie.  s.  Cy- 
prien,  ab.  s.  Primitif  et  23  c.  m.  s*«  Gorgonie.  s'*  Phare,  v. 
8.  Martinien  et  c.  m.  s.  Nectaire,  pr.  s.  Procule,  év.  de 
Vérone.  . 
<0  a.  8.  Melchiade,  pr.  Translation  de  la  sainte  Maison  de  Lo- 
rette.  s.  Carpophore,  pr.  et  s.  Abundic,  diac.  s»«  Eulalie 
de  Mérida,  v.  m.  ss.  Dieudonné  et  Syndulphe,  év.  s.  Mer- 
cure et  c.  m.  s.  Edibie,  év.  de  Soissons.  s.  Syndulphe. 
fr.  s'e  Valère,  v.  m. 
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1  {  h.  s  Damase.  p.  ss.  Viftoric,  Fusck'netGeiiUen,  m.*  s.  Da» 
liel  le  Slylile.  c.  ds.  Tharson  et  Bareaba.^,  m.  8.  David, 
)ioine.  s.  Sabin,  ép.  s.  Vnlfère,  moine. 

12  c.  s.  Corentin,  év.  de  Quimper.  ss.  Maxente,  Constance, 

Cresceiice,  Justin  etc.  m.  s.  He^/n^|iène  et  23  c.  m.  Us 
.   deux  8'*"»  Ammonaireets'*"  Mercurie  et  Dcuise,  m.  s.  Si- 
nésius,  m. 

13  d.  s'«  Luce,  v.  m.  s.  Auhert,  év.  de  Cambrai.*  s.  Josseou 

Judoc,  erm.  s»«  Olliilie,  t?.  ss.  Eustrate,  Auxence,  Eugène, 

Mandarius  et  Modeste,  m.  s.  Antiocbo,  m. 
ik  e.  3.  Nicaise,  arch.  de  Reims,  m.  s»«  Eulmpie,  sa  sœur,  et 

c.  m.  s.  SpiridioD,  év.  s.  Foiquin,  év.  de  Térouane* 

s.  Lupicien,  év.  de  Vienney  m.  s.  Vialeur,  év. 
15  /".  s.  Mesmin,  ab.  s'«  Chrétienne,  captive.  ?s.  Irénée,  An- 

tonin,  Théodore  et  19  c.  m.  s.  Lucius  et  6  c.  m.  s.  Valé- 

rion.  év.  s.  Urbice,  erm. 
16(7.  *<'*•  Adélaïde,  impératrice,  s.  Spiridiou,  aô.  ss.  Valenlin, 

Concorde,  son  fils,  Navale  et  Agricole,  m.  s  «  Albine,  t\  m. 

s.  Adon,  arch.de  Vienne,  s.  Béan,  év.  en  Irlande,  s.  I16- 

nion,  év.  s.  Judicaël.  duc  de  Bretagne,  s.  Evrad,  comie, 

fond,  de  l'abbaye  de  Cysoing.  s.  Eusèbe,  év.  m. 
17  a.  s.  Lazare,  év.  frère  des  s'"  Marthe  et  Magdeleine.  s^  Vi- 

vienne,  u.*  s.  Bernard,  chartreux  et  év.  s.  Marcillc, 

moine  s.  Briak.  ab.  ss.  Florieu,  Dalaniquo  et  58  c.  m. 

s'e  Olympiade  et  s'«  Begge,  veuve.  Transi,  de  3.  Ignace, 

pat.  d'Antioche,  m. 
13  ^.  s.  Galien.  év.  de  Tours.  L'attente  de  l'enfantement  do 

N.  D.  ou  la  fête  de  VO.  s.  Flavi,  pr.  ss.  Ruf  et  Zozime,  m. 

ss.  Vifture,  Adjuteur,  Quartus  et  32  c.  w.  s.  Moyset,  m, 

s.  Auxence,  év.  s.  Digne  et  s.  Florin,  c. 
IC  c.  !5.  Nemèse.  m.  s'«  Fauste.  s.  Grégoire,  év.  d'Auxerre.  s. 

Adjute,  ab.  s.  Ribaire,  moine,  s?.  Darius,  Paulillc.  et 

leurs  c  ,  m.  s.  Bernard,  arch.  de  Tolède. 
TO  (!  s.  Philogone,  év.  d'Antioche.  s.  Jules,  ni.  Les  ss.  Anomon, 

Zenon,  Ptolomée,  Ingène  et  Tl  l'opbile,  m.  ss.  Libérât  cl 

Bnjule.  m.  ss.  Eugène  et  Macaire,  pr.  m.  s.  Domiui-ia»', 

év.  de  Dresse. 
£1  e.  s.  Thomas,  ap.  s.  Thémistocle,  m.  s.  Anastase,  év.  m.  s. 

Sevérin,  év.  de  Trêves,  ss.  Jean  et  Festus,  m.  s.  Glyeère, 

prêt.  mart. 
£2  f.  s.  Flavien,  m.  s.  Honorât,  év.  de  Toulouse,  s.  Blidien, 

év.  de  Vienne,  ss.  Ischirion  et  Zér.on,  m.  s.  Chérémon, 

év.  m.  et  nombre  de  c.  m.  Les  ss.  Démétrius,  Honorât  tt 

Flore,  m.  B.  Ungère.  év.  d'Utrecht. 
2")  j.  s"  Victoire,  v.  m.  s.  Servule,  c.  s.  Yves,  év.  de  Ch.vtres. 
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ss.  Théodule,  Saturnin,  Eupore,  Cléoroène,  Agnlho^je, 
et  5  c.  m.  8.  ÂntbJme,  diac.  m.  ss.  Mydouius,  Mardo- 
nius,  et  20  autres  m. 
-ia.8»«Tharsile  et  Emilienne.  v.  vigile,  s.  Delphin.  év.  de 
Bordeaux,  s.  Grégoire,  pr.  m.  Les  ss.  Lucien,  Mttrobe, 
Paul,  Zénobe,  etc.  m. 
23  6.  La  Nativité  de  Notrg-Sctgnecr  Jéscs-Christ.  Le  même 
jour,  8»«»  Anastasie,  m.  avec  200  ss.  m.  et  70  s^»  aussi  m. 
8'«  Eugénie,  v.  m.  A  Nicomédie,  plusieurs  mille  m.  s'« 
Adaslande,  v.*  s.  Pierre-le-Vénérable,  ab. 
'^  c.  s.  Etienne,  prem.  m.  s.  Marin,  m.  ss.  Denis  et  Zozime,  p. 

s.  Théodore,  c.  ss.  Zinan  et  Archelaûs,  év. 
21  d.  s.  Jean,  ap.  et  évang.  s'»  Nicérale,  v.  s.  Théophane,  dy. 

et  Théodore,  c.  frères,  s.  Maxime,  ^u. 
1^8  ^.  Les  ss.  Innocents,  m.  8»«  Théophile,  et  nombre  de  comp. , 
V.  m.  ss.  Troade  et  Césaire,  m.  s.  Domnion,  p.  s.  Théodore 
et  Antoine,  moin.  ss.  Castor,  Victor  et  Rogatien.  m. 

20  f.  8.  Thomas,  arch.  de  Cantorbéry,  m.  s.  Trophhne.  disciple 
de  S.  Paul  et  prem.  év.  d'Arles  ss.  Callisle,  Félix  et  Bo- 
niface,  m.  s.  Dominique  et  7  à.  m.  s.  Crescent,  dise,  de 
S.  Paul  et  premier  év.  de  Vienne,  ss.  Aubert  et  Evroul, 
ab.  8.  Hilduart.  év.*8.  David,  roi-prophète. 

ôOg.8.  Sabin,  év.  d'Assise,  et  ses  c.  m.  avec  les  ss.  Exupémnce, 
Marcel,  Vénustien  et  autres  c.  m.  s.  Walimbert.  abbé.* 
».  Pierre,  p.*  s'»  Anysic,  v.  ss.  Mansuè'e,  Sévère,  Appien, 
Donat,  Honoriusetc.  m.  s.  Eupçène,  év.  de  Milan,  s.  Li- 
bérius,  év.  de  Ravenne  B.  Raoul,  ab. 

31  a.  s.  Sylvestre,  p.  s»"  Donate,  Pauline,  Rustique.  Nomi- 
nande,  Sérotine,  Hilaire,  et  compagnes,  w.  ss.  Saviniea 
et  Potentien,  év.  de  Sens.  s'«  Colombe,  v.  m.  ss.  Miner- 
viD,  Etienne,  et  8  c.  m.  s'«  5!élanie-la-Jcune. 
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AVIS 

AUX    JEUNES     PERSONNES 

Qll  VONT  ENTRER  DAMS  LE  MONDE. 


Depuis  que  l'incrédulité,  d*accord  avec  les  pas* 
sions,  travaille  à  saper  jusque  datis  ses  fondements  la 
croyance  et  la  morale  des  siècles  ;  depuis  qu'une  fatale 
indifférence^  en  matière  de  religion^  tend  à  affaiblir  les 
vérités  premières  qui  toujours  furent  la  sauvegarde 
des  mœurs,  du  repos  et  du  bonheur  des  familles,  il  est 
indispensable  que  vous  soyez  solidement  instruites  des 
principes  de  votre  Foi,  et  pénétrées  des  obligations 
qu*elle  vous  impose,  afin  que  rien  au  monde  ne  soit  ca- 
pable d*en  altérer  en  vous  les  impressions  salutaires. 

Trop  souvent,  hélas!  vous  rencontrerez  dans  la  «o- 
ciété  des  gens  sans  religion,  qui  voudraient  anéantir 
l'Evangile  et  ses  maximes,  des  prédicants  de  licence  et 
d'impiété  qui  attaqueront  avec  adresse  les  points  prin- 
cipaux de  votre  croyance,  qui  tourneront  en  ridicule 
les  objets  et  les  pratiques  les  plus  respectables,  et  qui 
traiteront  d'erreur  ou  de  faiblesse  votre  docilité  à  l'E- 
glise et  à  ses  lois.  Comment  résisterez-vous  à  la  séduc- 
tion de  leurs  fades  railleries,  à  la  subtilité  de  leurs 
faux  raisonnements  et  à  tous  les  pièges  que  leur  per- 
versité pourra  tendre  à  votre  faiblesse  et  à  votre  in- 
nocence, si  vous  ne  vous  êtes  appliquées  à  bim  saisir 
les  grands  motifs  qui  dutuent  vous  attacher  inuinci- 
b'e-nen^  à  la  lU'hun  de  Jèsns-ChrisL  ? 
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Oeii  pour  vous  affermir  dans  cette  Religion  dm 
le  plus  beau  des  présents  que  le  Ciel  ait  fait  fi 
terre,  qu'il  a  paru  important  de  vous  mettre  sous 
yeux  une  exposition  succincte  de  ces  principes.  Ph 
siez-vous  les  graver  profondément  dans  vi>tre  esj 
et  dans  votre  cœur  ! 
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PRINCIPES  RAISONNES 

sur  la    religion  chrétienne  et  catholique. 


Je  suis  Chrélienne  et  Calholique,  non  pas  précisé- 
menl  parce  que  j'ai  eu  le  bonheur  de  naître  dans  un 
pays  chrétien  et  cathoh'que  ;  mais  je  le  suis  par  ré> 
flei^ion,  par  choix,  parce  qu'il  faudrait  renoncer  à 
ma  raison,  pour  ne  l'être  pas. 

Je  crois  en  Dieu  ;  c'est-à-dire,  je  crois  qu'il  y  a  un 
Être  souverainement  grand,  sage,  puissant,  qui  a 
créé  ce  monde,  et  qui  le  gouverne.  L'idée  de  sa  gran- 
deur et  de  tous  ses  attributs  entre  dans  mon  ame 
par  tous  mes  sens  :  je  ne  puis  ouvrir  les  yeux  et  les 
oreilles  sans  voir  et  entendre  le  ciel,  la  terre,  toutes 
les  créatures  qui  me  crient  ;  Cest  lui  qui  nous  a  faits. 

Je  ne  crois  qu*un  Dieu  :  ma  raison  se  refuse  à  en 
reconnaître  deux.  Si  on  les  supposait  égaux  en  puis- 
sance, ni  l'un  ni  l'autre  ne  serait  le  Tout-Puis>aiit, 
puisque  le  premier  n'aurait  aucune  puissance  sur  le 
second,  ni  le  second  sur  le  premier. Si  l'un  dépendait 
de  l'autre,  celui  qui  dépendrait,  ne  serait  point  Tout- 
Puissant,  et  par  conséquent  ne  serait  point  Dieu. 
Toutes  ces  religions  idolâtres  dans  lesquelles  on  adore 
une  multitude  de  dieux,  sont  donc  des  extravagan- 
ces pitoyables  de  Tesprit  hamjin. 

Le  Dieu  unique  et  tout-puissant  que  je  ne  puis 
méconnaître,  c'est  lui  qui  m'a  créée.  Mais  m'a-t-il 
créée  sans  dessein  ?  Cetie  idée  répugne  à  sa  sagesse. 

Il  est  l'Être  souverainement  parfait;  il  n'a  pu  me 
créer  que  pour  la  Cm  la  plus  parfaite  :  il  m'a  donc 
créée,  et  n'a  pu  me  créer  que  pour  lui.  Je  m'écarte 
donc  de  !a  (in  pour  laquelle  je  suis  créée,  quand  je 
n'ai;is  pas  pour  lui.  Dès  que  j'aime  quelque  chose  au 
nioiule,  que  je  ne  peux  lui  rapporter,  ^e  \Yv'é«^v^^  ^V 
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ma  raison  môme  me  condamue.  Je  lui  'dois  l^hom- 
mage  de  lout  ce  que  je  suis,  de  mon  esprit  pour  m^é- 
lever  vers  lui,  de  mon  cœur  pour  Faimer,  de  mon 
corps  môme  en  remployant  à  son  culte. 

Mais  quel  culte  lui  rendrai-je?  De  quelle  manière 
veul-t-il  que  je  l'honore ?...  Si  j'étais  née  dans  les  fo- 
rêts, que  je  n'eusse  jamais  entendu  parler  de  l'Evan- 
gile, et  que  j'écoutHSse  ma  raison,  elle  me  dirait  :  Tu 
dois  à  cet  Être  infiniment  grand  le  tribut  de  tes  ado- 
rations, à  cet  Être  infiniment  parfîut  le  tribut  de  tes 
louanges,  à  cet  Être  infiniment  bon  le  tribut  de  Um 
amour  ;  à  cet  Être  infiniment  puissant  le  tribut  de 
tes  prières  et  de  ta  confiance;  à  cet  Être  infiniment 
bienfaisant  le  tribut  de  les  actions  de  grâces.  Voilà  la 
Religion  naturelle,  celle  que  la  raison  nous  dicte, 
quand  elle  n'est  pas  obscurcie  p:îr  les  passions.  Je  se- 
rais excusable  devant  Dieu  de  m'en  tenir  à  cette  Re- 
ligion, s'il  ne  m'avait  donné  que  ma  raison  pour  me 
conduire. 

Mais  il  m'a  parlé  par  la  Loi,  par  les  Prophètes  et 
enfin  par  Jésus-Christ.  Ce  Messie,  venu  au  monde, 
s'est  déclaré  le  Fils  de  Dieu  :  c'est  pour  cela  même 
que  les  Juifs  l'ont  fait  crucifier.  Il  était  annoncé  même 
tel,  depuis  l'origine  du  monde,  par  une  multitude  de 
prophéties  incontestables  qui  se  sont  accomplies  lit- 
téralement en  lui.  Il  a  prouvé  qu'il  était  Fils  de  Dieu 
par  des  miracles  aH^estés,  que  Dieu  n'aurait  jamais 
permis,  s'il  ne  l'avait  été.  Né  dans  une  étable,  mort 
sur  une  croix,  malgré  tous  les  préjugés,  toutes  les 
passions,  tous  les  obstacles  réunis,  par  le  ministère 
de  pauvres  pécheurs,  il  a  converti  le  monde  entier, 
et  d'idolâtre  Va  fait  Chrétien  Ce  miracle  seul,  que  j'ai 
sous  les  yeux,  suppose  tous  les  autres,  et  une  preuve 
de  la  divinité  de  Jésus-Christ,  à  laquelle  je  ne  puis 
me  refuser.  Si  je  n'étais  pas  ChnHiennf ,  un  mort  res- 
suscité à  mes  yeux  en  preuve  de  la  Religion,  me  ferait 
embrasser  le  Christianisme:  le  monde,  d'idolâtre 
devenu  Chrétien,  e<i  une  preuve  plus  frappante  de  la 
divinité  de  Jésus-Christ,  que  ne  !e  serait  un  mori 
ressuscita. 
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J'embrasse  donc  l'Evangile  de  Jésus-Christ,  comme 
la  Doctrine  d'un  Dieu,  et  j'y  admire  avec  la  plus 
tendre  consolation  la  doctrine  la  plus  sublime,  la 
sagesse  la  plus  profonde,  la  morale  la  plus  pure  et 
la  plus  digne  d'un  Dieu.  C'est  le  témoignage  que 
sont  forcés  de  lui  rendre  les  ennemis  mômes  de  la 
religion. 

Mais  si  je  ne  savais  pas  lirr»,  de  quoi  me  servirait 
cet  Evangile?  Qui  m'a  dit  même  que  sachant  lire  et 
lisant  cet  Evangile,  je  l'entende  comme  jl  faut  et  j^en 
saisisse  le  véritable  sens  ?  Je  vois  des  gens  qui  me 
paraissent  respectables  par  leurs  lumières  et  leurs 
moeurs^  et  qui  avec  un  grand  air  de  sincérité  me  di- 
sent que  je  me  trompe...  Et  quoi  donc,  Jésus-Christ 
ii*a-t-il  ouvert  la  porte  de  son  Evangile,  qu'à  ceux  qui 
savent  lire?  a-t-il  consenti  que  ceux  qui  liraient  son 
ïlvangile,  l'interpréteraient  chacun  selon  ses  lumiè- 
res? a-t-il  voulu  qu'il  y  eût  autant  de  religions  que 
de  tètes?  Non,  cela  ne  peut  être.  11  faut  donc  néces- 
sairement qu'il  ait  constitué  des  ministres  pour  ins- 
truire. Il  Ta  fait,  et  il  me  les  a  montrés  dans  ses  Apô- 
tres et  dans  leurs  successeurs  légitimes. 

Je.  le  vois  constituer  Pierre  chef  de  son  Eglise, 
centre  de  l'unité  Catholique.  Vous  êtes  pierre,  lui  dit- 
il,  et  sur  celte  pierre, je  bâlirai  mon  Eglise,  et  les  por- 
tes de  (enfer  ne  prévaudront  point  contre  elle.... 
Paissez  mes  agneaux,  paissez  mes  brebis....  J^  ai  prié 
pour  vous,  afin  que  votre  foi  ne  s'affaiblisse  et  ne  se 
perde  jamais. 

Je  l'entends  dire  à  ses  Apôtres  :  Allez,  instruisez 
toutes  les  Nations,  les  baptisant  au  Nom  du  Père  et  du 
Fils,  et  du  Saint-Esprit,  en  leur  apprenant  à  observer 
toutes  les  choses  que  je  vous  ai  prescrites:  et  assurez- 
vous  que  je  suis  avec  vous,  tous  les  jours,  jusqu'à  la 
consommation  des  siècles...  Je  vous  envoie,  comme 
mon  Père  m*a  envoyé....  Qui  vous  écoute  m* écoute  ; 
qui  vous  méprise  me  méprise,  et  quiconque  me  mépri- 
se, méprise  Celui  qui  m^a  envogé. 

Je  vois  donc  dans  le  Pape,  successeur  de  Pierre, 
et  dans  les  Evoques,  successeurs  des  aulres^  Nç^Vv^s, 
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un  tribunal  visible  et  toujours  subsistant,  établi  pour 
m'enseiguer  et  résoudre  mes  doutes. 

Mais  si  ce  successeur  de  Pierre,  si  ces  Evèqaes  me 
trompent  ?...  Cela  ue  peut  être  :  Jésus-ChrisI  m'or- 
donne de  les  écouter;  il  est  la  vérité  ;  il  ne  peutm*or- 
donner  d'écouter  Terreur  :  leur  enseignement  estdonc 
infaillible  :  je  puis  et  je  dois  les  écouter  sans  craindre 
de  me  tromper,  comme  j'écouterais  Jésus-Christ  lui- 
même;  et  si,  ce  qui  est  impossible,  je  suis  dans  Ter- 
reur en  les  écoutant,  j*ai  droit  de  m'écrier,  après 
Richard  de  Saint-Victor  :  a  Ah  !  si  je  me  trompe,  6 
D  mon  Dieu,  qu'il  me  soit  permis  de  le  dire,  c'est 
»  vous-même  qui  m'avez  trompé.  » 

Voilà  la  règle  invariable  de  ma  foi,  le  Successeur 
de  Pierre  et  les  Evêques  de  sa  Communion,  réunis  en 
conciles  et  même  dispersés  ,  puisque  Jésus-Christ 
leur  promet  qu'il  sera  avec  eux  tous  les  jours,  jusqu'à 
la  consommation  des  siècles.  C'est  d'après  eux  que  je 
crois  tout  ce  que  je  crois;  et  en  fait  de  religion,  je 
n'en  écoule  point  d'autres^  parce  qu'il  n'en  est  pas 
d'autres,  qui  aient  mission  de  Jésus-Christ,  c'est-à-. 
dire,  qui  soient  envoyés  par  lui. 

En  vain  on  me  dira  que  mon  catéchisme  m'ensei- 
gne des  dogmes  absurdes...  Ma  réponse  est  tonte 
prête  :  Je  ne  crois  que  sur  l'autorité  d'un  tribunal  né- 
cessairement infaillible  :  or  un  tribunal  infaillible  ne 
peut  enseigner  d'absurdités. 

En  vain  on  me  cile,  contre  mon  catéchisme,  des 
passages  de  l'Evangile....  Je  réponds  que  l'Evangile 
même  n'est  la  règle  de  ma  foi,  qu'autant  qu'il  m'est 
interprété  par  TEglise.  Je  vois  ce  Livre  divin  devenu, 
entre  les  mains  de  toutes  les  secies  séparées  de  l'E- 
glise, le  foyer  des  disputes,  des  divisions  et  des  er- 
reurs les  plus  étranges  et  les  plus  déplorables,  et  je 
conçois  avec  évidence  le  grand  mot  de  saint  Augus- 
tin, quand  il  disait  :  «  Je  ne  croirais  pas  à  l'Evangile, 
si  je  n'y  étais  déterminé  par  l'autorité  de  l'Eglise 
catholique,  c'est-à-dire,  du  successeur  de  Pierre,  et 
des  Evêques  premiers  Pasteurs  de  l'Eglise,  o 

Je  crois  donc  mon  Curé  légitime,  parce  qu'il  a  mis- 
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sion  de  mon  Evoque  ;  mon  Evéque,  parce  qu'il  a 
mission  du  souverain  pontife,  et  par  lui  de  l^Eglise  ; 
le  souverain  Pontife  et  les  Evéques,  parce  qu'ils  ont 
mission  de  Jésus-Christ.  Ce  qu'ils  admettent,  je  Tad- 
mets  ;  ce  qu'ils  condamnent,  je  le  condamne.  Un  livre 
me  parait  bon  et  édifiant,  selon  mes  lumières  ;  j'ap- 
prends que  le  souverain  Pontife  et  les  Evoques  le 
condamnent,  je  ne  sais  plus  que  le  jeter  au  feu,  sans 
écouter  mes  lumières.  Car,  si  je  crois  sur  l'autorité 
de  l'Eglise,  il  y  a  trois  personnes  en  Dieu,  que  Jésus- 
Christ  est  réellement  dans  l'Eucharislie,  etc.,  c'est- 
à-dire,  léschoses  pour  moi  les  plus  incompréhensibles, 
je  serais  bien  inconséquente  et  bien  téméraire  de  ne 
pas  croire  sur  la  même  autorité,  qu'un  livre  fût  mau- 
vais, que  des  opinions  fussent  contraires  à  la  foi,  à  la 
discipline  ou  à  la  sainte  morale  de  l'Eglise,  C'est  dans 
cette  humble  docilité,  que  je  trouve  la  paix  et  la  tran- 
quillité de  mon  esprit,  la  solution  de  tous  mes  dou- 
tes, la  réponse  à  toutes  les  ditlicuUés  et  a  toutes  les 
objections. 

Enfin  plus  je  considère  ma  religion,  et  plus  je 
vois  que  cette  religion  ne  suppose  rien  de  contraire  à 
ma  raison,  et  que  si  elle  me  propose  des  choses  supé- 
rieures à  ma  raison,  elle  ne  m'oblige  de  croire,  qu'en 
m'apportant  des  motifs  auxquels  ne  peut  se  refuser 
ma  raison. 

Voilà  ce  qui  me  fait  Chrétienne  et  Catholique,  ce 
(]ui  m'attache  imperturbablement  à  ma  foi,  ce  qui  me 
o)et  dans  la  disposition  de  mourir  mille  fois  plutôt 
9ue  de  jamais  la  démentir  ou  la  laisser  en  moi  s  alté- 
''er  ou  se  corrompre. 

Convaincue,  pénétrée  dos  grands  motifs  qui  m'at- 
^chent  à  la  Foi  de  mes  Pères,  je  crois,  malgré  le 
^ri  d'une  nature  corrompue,  malgré  les  clameurs  de 
'hérésie,  du  schisme,  de  l'incrédulité  et  du  liberti- 
nage. Je  rejette  de  toute  la  plénitude  de  mon  cœur  les 
''aisonnements  spécieux  d'une  philosophie  anti-chré- 
tienne, confondue  par  la  Religion  divine  que  chérit 
^'homme  de  bien.  Je  renonce  aux  prétendues  lumiè- 
•'esdeses  complices  malheureux,  partisans  lémÇiVvÀ- 
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resde  la  nouveauté.  Malgré  leur  aveuglement  et  lenrs 
erreurs,  je  vois  en  eux  des  frères:  Je  sais  les  plain- 
rlre.  non  les  haïr  :  ù  ce  litre  ils  ont  desdroils  à  mes 
gémissements,  à  mes  prières  et  au  zèle  qui  me  presse 
de  les  rendre  à  la  vérité...  Mais  à  Dieu  ne  plaiseqoe 
je  préfère  leur  voix  à  celle  d(î  l'Eglise  de  Jésus-Cbrisl. 
Fondée  sur  sa  doctrine  et  sur  ses  décisions  infaillibles, 
guidée  par  les  leçons  et  par  l'exemple  des  génies 
immortels,  des  hommes  profondément  savants,  hum- 
bles, vertueux,  qui  ont  élé  la  gloire  de  leurs  siècles  et 
les  flambeaux  du  monde  ;  soumise,  avec  la  docilité  el 
ia  simplicité  du  grand  Fénelon,à  FautoritéduSaiol- 
Siége  el  des  premiers  Pasleurs,  Je  veux  vivre  et  mou- 
rir dans  la  foi  et  dans  la  communion  de  TancienDC 
Eglise  Catholique,  Apostolique  et  Romaine. 

Mais,  eu  reconnaissant  la  nécessité  de  cette  Foi 
pure  que  Dieu  me  fait  la  grâce  de  professer,  je  con 
çoisavec  une  égale  conviction,  qu  une  foi  faible,  lan 
guissante,  pusillanime,  qu  une  foi  morte,  ne  répon 
drait  point  au  don  excellent  que  j*ai  reçu.  Ma  foi 
pour  être  digne  du  Dieu  que  je  sers,  doit  être  vive 
ardente,  active  el  féconde  en  bonnes  œuvres.  Je  doi 
trembler  d'avoir  jamais  la  lAcheié,  l'indigne  bassesse 
de  rougir  de  Jésus-Christ  et  de  sa  sainie  loi.  Je  san 
que,  diaprés  sa  menace  expresse,  il  rougirait  de  moi 
quand,  au  jour  de  la  manifestation  des  consciences 
il  viendra  dans  sa  gloire  me  juger  pour  toujours. 

Je  prends  donc  la  ferme  résolution  de  confesseï 
généreusement  ma  foi,  et  de  me  déclarer  hautemen 
pour  elle  dans  toutes  les  rencontres,  de  l'honorei 
surtout  par  mes  œuvres,  de  n'agir  que  par  son  es 
prit,  d'observer  avec  une  courageuse  Hdélité  toulw 
que  me  prescrit  l'Evançiile,  tout  ce  que  m'enseign< 
l'Eglise,  et  de  me  glorifier  toujours  de  la  Croix  d< 
Jcsus-Christ. 

PKIÈRR. 

Grâces  immortelles  vous  soient  rendues,  Seigneur 
dem'avoir  fait  naitre  dans  le  sein  do  votre  Eglise 
de  m'a  voir  reçue  parmi  ses  enfants  ,  de  m'avoii 
nourrie  delà  doctrine  de  celle  E,^lvse  formée  du  Sans 
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adorable  de  voire  Fils,  et  contre  laquelle  toutes  les 
puissances  de  l'enfer  D*ont  jamais  prévalu  et  ne  pré- 
vaudront jamais.  Tel  est,  ô  mon  Dieu,  le  choix  qull 
vous  a  plu  faire  de  moi,  parmi  tant  d'autres  que 
vous  avez  laissées  dans  les  ténèbres  de  l'infîdélité  ou 
de  l'erreur;  et  voilà  ce  que  je  dois  regarder  comme 
une  mnrque  de  prédestinalion  dont  je  ne  puis  assez 
vous  bénir,  et  comme  un  bienfait  dont  je  dois  pro- 
fiter. 
Enfant  docile  de  celle  sainte  Mère,  pénétrée  de 
r  l'amour  le  plus  tendre  pour  elle,  pour  son  honneur 
tt  et  pour  ses  succès,  je  gémis  de  la  voir  aujourd'hui 
a  méconnue,  oulragée  par  ceux  mêmes  qu'elle  a  élevés, 
0  et  je  tremble  pour  les  ingrats  qui  causent  ses  scan- 
dales et  ses  douleurs. 
c  Vous  nous  Tavez  prédit.  Seigneur,  que  dans  tous 
>|  les  temps  il  y  aura  des  contestations,  des  schismes, 
^1  des  hérésies  ;  et  votre  parole  s'accomplit  de  nos 
joors,  comme  elle  s'est  accomplie  dans  les  siècles 
pasvoès.  Mais,  parmi  ces  mouvements»  ces  agitations 
qui  divisent  les  esprits,  fidèle  à  la  règle  que  vous 
ui'avez  prescrite,  je  consulte  votre  Eglise  et  n'écoute 
qu'elle  seule,  en  la  personne  de  son  Chef  et  de  ses 
premiers  Pasieurs  ;  je  m'arrête  à  ce  qu'ils  m'ensei- 
gnent, et  dès  qu  ils  ont  parlé,  je  me  soumets^  et  Je 
nne  lais.  Par-là,  ma  foi  devient  plus  pure,  plus  ferme 
et  plus  tranquille.  Au  milieu  des  tempêtes  je  me  jette 
dans  la  barque  de  Pierre,  et  tout  abattue  qu'elle  est 
clés  ûots,  je  n'y  crains  ni  écueils,  ni  naufrages.  Hors 
d'elle,  que  deviendrais-je  et  que  serais-Je  à  vos  yeux, 
Seigneur  ?  Car  vous  l'avez  formellement  déclaré  dans 
Voire  Eglise  :  Hue  celui  qui  n  écoute  pas  l'Eglise , 
^oii  être  regardé  comme  un  païen  el  comme  un  publi- 

Je  veux  donc,  ô  mon  Dieu  I  confesser  votre  Nom  : 
^ais  je  le  confesserai  dans  votre  Eglise  :  je  veux  pu- 
^'ier  vos  grandeurs,  apprendre  vos  vérités  ;  mais  je 
'6s  publiercii,  je  les  apprendrai,  je  les  accomplirai 
^ans  votre  Eglise.  C'est  le  sanctuaire  unique  où  vous 
^8»*cez  notre  culle  :  c'est  Ja  chaire  infaillible  où  nows 
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nous  enseignez  vos  voies  ;  c'est  la  seule  porle  p: 
nous  allons  h  vous.  Faites,  6  moD  Dieu,  que  par 
soumission  parfaite  à  son  autorité,  et  par  um 
conforme  à  son  esprit  et  a  ses  divines  leçons,  je 
rite  de  parvenir  au  triomphe  éternel  que  vou) 
destinez.  Ainsi  soit-îl. 
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AVIS  SUR  LE  CHOIX  D'UN  ÉTAT. 


Dieu  esl  également  rautcur  de  tous  les  états  né* 
eessaires  à  la  Société  ;  il  n'en  est  pas  un  qu'il  rejette^ 
pas  un  où  l'on  ne  puisse  se  sauver,  puisqu'il  n*en  est 
pas  un  qui  n'ait  donné  des  Suints.  Mais  ce  n'est  pas 
à  dire  qu'on  puisse  sans  examen  et  sans  conséquence 
embrasser,  parmi  les  différents  états,  celui  que  l'on 
Voudra,  et  ne  consulter  dans  ce  choix  que  des  motifs 
purements  naturels. 

Quelque  état  que  vous  embrassiez,  il  est  de  foi  que 
Vous  ne  pouvez  en  remplir  les  devoirs  et  en  éviter 
les  dangers,  qu'avec  le  secours  de  la  grâce  ;  et  que 
oe  secours,  il  n'appartient  qu'à  Dieu  de  vous  le  don- 
x^er.  La  dépendance  où  vous  êtes  à  1  égard  de  Dieu 
ot  de  sa  grâce,  vous  impose  donc  l'obligation  de  con- 
sulter Dieu  et  de  suivre  sa  volonté  dans  une  affaire 
dussi  importante  que  l'est  le  choix  dans  un  état  de 
>?ie.  Comment,  en  effet,  oseriez-vous  compter  sur  des 
grâces  de  prédilection,  pour  remplir  les  devoirs,  évi- 
ter les  dangers  et  supporter  les  peines  d'un  état  que 
^'ous  auriez  choisi  sans  consulter  Dieu,  ou  contre  ses 
inspirations? 

C'est  ordinairement  vers  l'âge  de  quinze  ou  seize 
âDs,  qu'il  est  temps  d'entrer  dans  cette  importante 
délibération.  Commencez,  pour  y  réussir,  par  vous 
réconcilier  avec  Dieu.  Un  esprit  obscurci  par  les  té- 
nèbres du  péché,  n'est  guère  propre  à  recevoir  ses 
lumières.  Mettez  donc  ordre  à  votre  conscience ,  et 
*Jonnez-vousun  temps  raisonnable,  par  exemple,  cinq 
^u  six  mois  au  moins  et  môme  une  année,  pour  con- 
sulter Dieu,  avant  de  vous  décider. 

Pendant  cet  espace  de  temps ,  ne  passez  pas  un 
J^ur,  sans  adresser  à  Dieu,  et  môme  plusieurs  fois, 
^^lle  prière  de  David  :  i'a7«CMr,  montrex-molla'ooie 
^'«tîîs  laçuelie  vous  voulez  que  je  marche.  NVa\^  ç\v^^  ^^ 
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soit  avec  un  désir  vrai  el  sincère  do  connaUre  sa 
sainte  et  divine  volonté.  Dites-la  encore  à  la  Messe, 
dans  le  moment  le  plus  précieux  qui  suit  rElévaiioD. 
Communiez  souvent  à  celle  intention,  et  ajoutez  à 
vos  Communions  toutes  les  bonnes  œuvres  que  vous 
pourrez  faire  dans  les  circonstances  où  vous  vous 
trouvez. 

Ne  vous  attendez  pas,  au  reste,  que  Dieu  fera  quel- 
que miracle  pour  vous  montrer  l'état  auquel  il  vous 
destine.  S'il  a  traité  ainsi  quelques  Saints,  c'est  une 
grâce  particulière  à  laquelle  vous  n'avez  pas  droit  de 
prétendre.  L'Ange  qu'il  vous  enverra  pour  vous  dé- 
cider, sera  un  Confesseur  auquel  vous  aurez  exposé 
avec  une  grande  droiture  vos  goûts,  vos  penchants, 
vos  passions,  en  un  mot,  tout  ce  qui  est  capable  de 
vous  faire  parfaitement  connaître;  mais  consultez 
en  pareille  occasion  un  Confesseur  prudent,  éclairé,  < 
désintéressé.  On  a  vu  des  personnes  qui,  pour  être 
plus  sûres  que  le  préjugé  n'entrait  pour  rien  dans 
une  décision  si  importante,  consultaient  par  lettres 
sous  un  nom  emprunté,  un  ou  deux  Directeurs  conoos 
par  leurs  vertus  et  leurs  lumières.  Un  pareil  exemple 
est  quelquefois  très-bon  à  suivre  ;  mais  cette  con- 
duite suppose  que  l'on  est  déjà  formé,  et  que  l'on  sait, 
dans  une  lettre  bien  détaillée,  mettre  l'homme  que 
l'on  consulte,  entièrement  au  fait  de  tout  ce  qui  est 
nécessaire  pour  fonder  une  décision  sage. 

Après  avoir  agi  avec  autant  de  droiture,  allendez 
avec  patience  et  en  menant  une  conduite  toujours 
chrétienne,  les  moments  que  la  Providence  aura, 
marqués,  pour  que  vous  puissiez  utilement  découi- 
vrir  à  ceux  dont  vous  dépendez,  les  desseins  de  Di©*^ 
sur  vous;  et  n'en  parlez  surtout  a  d'autres  person*  ' 
nés  qu'avec  beaucoup  de  discrétion.  Soutenez  av 
douceur  et  avec  courage  les  relards  qu'on  pourra  a 
porter  à  vos  désirs,  et  ne  soyez  ni  surprise,  ni  reb 
lée,  si  des  parents  chrétiens  ne  se  rendent  pas  d' 
bord  à  vos  vues,  et  s'ils  éprouvent  pendant  un  tem 
raisonnable  la  fermeté  de  vos  résolutions. 
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^iBU,  mon  Créateur  et  mon  Père  I  je  suis  à  vous, 
e  puis  attendre  que  de  vous  les  grâces  néces- 
pour  opérer  mon  salut  :  mais  Je  sens  en  même 
>  que  ce  serait  témérité  de  compter  sur  des  grâ- 
!  prédilection,  dans  un  état  que  j'embrasserais 
)  vos  vues.  Montrez-moi  donc,  ô  mon  Dieu,  la 
lans  laquelle  vous  voulez  que  je  marche  :  don- 
loi  la  sincérité  et  la  droiture  d'intention  néces- 
pour  que  vous  m'exauciez.  Oui,  quelques  répu- 
tés qu'y  éprouvât  la  nature,  faites-moi  connaître 
volonté,  et  avec  votre  secours  je  suis  prête  à  tout 
ir  pour  la  suivre.  Mais  aussi,  ô  mon  Dieu,  pré- 
s-moi du  malheur  d'embrasser,  contre  vos  vues, 
mseils  supérieurs  à  ma  faiblesse,  et  de  contrac- 
(S  obligations  qui  pourraient  devenir  la  cause 
i  perte,  si  je  n'avais  pas  le  courage  de  les  rem- 
le  sais  que  je  puis  me  sanctifier  dans  le  monde, 
st  vous  qui  m'y  conduisez,  et  que  je  risque 
;oup  de  me  perdre  dans  les  étals  les  plus  saints, 
is  ne  m'y  conduisez  pas.  Parlez  donc,  Seigneur^ 
servante  écoute  !  faites  entendre  assez  claire- 
votre  voix  à  mon  cœur,  pour  que  je  ne  puisse 
v  de  vos  volontés  sur  moi.  Je  vous  le  demande 
R  Sang  que  vous  avez  répandu  pour  mon  salut, 
intercession  de  la  sainte  Vierge  et  celle  de  ce 
Ange  qui  doit  me  conduire  jusqu'à  la  mort  dans 
leqoe  vous  me  montrerez.  Ainsi  soit-il. 
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RÈGLE  DE  CONDUITE  POUR  TOUS  LES  ÉTATS. 


1 .  En  quelque  état  que  vous  soyez,  failes-vouscoo- 
n.'illredans  les  occasions,  par  un  attachement  sincère 
au  titre  de  Chrétienne  et  de  Catholique  dont  vous  êtes 
honorée.  Ne  vous  mô'ez  point  de  disputer  inconsidé- 
rément sur  la  Religion:  mais  que  les  gens  qui  vous 
fréquentent,  sachent  que  si  vous  ôtes  assez  réservée 
pour  ne  point  faire  la  savante,  vous  ôtes  assez  ins- 
truite et  assez  décidée  pour  être  inaccessible  à  tout 
ce  qu^)n  pourrait  vous  dire  contre  la  Religion  et 
contre  l'Eglise. 

2.  Servez  Dieu  avec  les  sentiments  d'une  enfant 
bien  née  pour  le  meilleur  des  Pères.  On  trouve  encore 
des  Chrétiens  qui  le  servent,  mais  comme  un  maître 
terrible,  comme  un  Juge  redoutable:  ils  ne  Pont  jamais 
envisagé  que  la  foudre  à  la  main.  De  là  ces  défauts 
deconiiance,  cet  abattement,  cette  pusillanimité,  ces 
scrupules  qu'ils  éprouvent  dans  son  service.  Voyez 
en  Dieu  un  Père,  et  vous  ne  connaîtrez  rien  de  tout 
cela. 

3.  Soyez  véritablement  Chrétienne,  et  ayez  le  cou- 
rage de  le  paraître.  Si  l'humilité  et  la  prudence  vous 
font  garder  le  secret  pour  des  choses  de  surérogatioo, 
que  la  crainte  de  déplaire  aux  hommes  ne  vous  fasse 
jamais  omettre  un  devoir,  ni  manquer  à  l'exemple 
que  vous  devez  au  prochain.  Sachez  que  le  respect 
humain  n'aura  sur  vous  d'autre  empire,  que  celui 
que  vous  lui  donnerez  par  une  lâche  timidité.  Dès 
que  les  ennemis  de  la  piété  s'apercevront  que  leurs 
discours  ne  font  sur  vous  nulle  impression,  ils  pren- 
dront le  parii  d<^  se  taire,  et  ne  pourront  s'empêcher 
de  vous  estimer. 

4.  Ne  donnez  point  dans  Terreur  qu'on  reprochée 
bien  des  personnes  pieuses,  de  faire  consister  la  vertu 
dans  de  pcliles  pratiques  Prenez-en  une  i  Jee  plus 
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vraie,  et  en  respeclant  tontes  les  pratiques  de  piéli^ 
môme  les  moins  importantes,  souvenez- vous  que  ce 
n'est  pas  en  cela  que  consiste  la  vertu.  Elle  ne  con- 
sistera jamais  que  dans  le  courage  à  se  vaincre  et  à 
réprimer  ses  passions.  Vous  pourriez  vous  confesser 
souvent,  faire  beaucoup  de  prières  et  de  commu- 
nions, etavoir  très-peu  de  vertus.  Vous  ne  ^ous  ap- 
pliquerez pas  constamment  à  vous  vaincre,  sans  par- 
venir à  la  perfection. 

5.  Evitez  une  erreur  bien  commune  encore  chez 
les  personnes  qui  aspirent  à  la  sainteté.  La  plupart 
s'imaginent  qu'elle  doit  consister  dans  des  choses 
{grandes  et  extraordinaires.  Mettez  la  vôtre  plus  judi- 
cieusement dans  Taccom plissement  des  devoirs  de 
votre  état.  Quel  qn'i!  soil,  n'y  néi»iigez  pas  (  e  qui  n'esi 
que  de  conseil;  miis  songez  d  abord  a  ce  qui  est  do 
précepte.  Que  la  piété  soit  pour  vous  un  motif  de  rem- 
plir vos  devoirs  avec  toute  la  perfection  dont  ils  sont 
susceptibles  ;  et  soyez  persuadée  que  vous  pouvez 
devenir  une  grande  Sainte,  en  vous  tenaiil  à  cela. 

6.  Rendez  la  vertu  respectable,  en  évitant  les 
défauts  qui  la  deshonorent,  quand  ils  se  rencontrent 
chez  des  personnes  d'ailleurg  vertueuses.  Quoi  qu'en 
dise  le  monde,  il  peut  y  avoir  de  la  vertu  chez  une 
personne  qui  parle  beaucoup,  qui  est  trop  occupée 
de  sa  parure,  ou  trop  prévenue  en  sa  faveur,  ou  su- 
jelle  à  des  inégalités  et  à  des  caprices,  ou  enfin  éco- 
nome jusqu'à  un  certain  excès  ;  il  peul  y  en  avoir 
chez  un  esprit  inquiet  et  trop  porte  à  se  mêler  de<( 

'  nfliiires  d'autrui.  Mais  il  faut  avouer  que  ce  ne  seront 
'  jamais  ces  personnes  qui  rendront  la  vertu  respec- 
lable. 

7.  Rendez  la  vertu  aimable  par  votre  manière  de 
la  pratiquer.  Qu'elle  ne  vous  inspire  ni  zèle  amer, 
ni  esprit  de  censure  :  qu'elle  ne  soit  chez  vous  ni 
sombre,  ni  farouche,  ni  facile  à  scandaliser,  ni  enne- 
tnie  des  plaisirs  innocents.  Faites-vous  une  loi  d'être 
du  commerce  le  plus  facile  ;  poussez  la  comphii-ance 
«ïussi  loin  (jue  vous  le  permettra  une  Ueliij;ion  éclai- 
rue. Que  les  pcjrsonncs  qui  vivront  a\cc  vous,  elles 
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èlrangers  qui  vous  fréquenteront,  puissent  vous  ren* 
dre  le  double  ténioip;na-j;e,  que  vous  êtes  la  personne 
In  plus  pieuse  et  en  même  temps  la  plus  aimable. 

8.  Vous  rendrez  la  vertu  noù-seulement  respecta- 
ble et  aimable,  mais  en  quelque  sorte  adorable,  si 
elle  a  chez  vous,  pour  caractère,  la  bonté  et  la  bien- 
faisance. Qu'on  ne  puisse  pas  citer  une  personne  à 
qui  vous  ayez  fait  la  moindre  peine,  à  moins  que 
votre  devoir  ne  vousy  oblip;eâl:  qu'on  puisse  montrer 
partout  celles  à  qui  vous  aurez  fait  plaisir.  Soyez  gé- 
néreuse selon  votre  fortune.  Qu^un  malheureux  soit 
pour  vous  un  objet  sacré,  et  qu'au  défaut  des  secours 
que  vous  seriez  hors  d'état  de  lui  donner,  il  soit  sdr 
de  trouver  au  moins  en  vous  un  cœur  tendre  et  com- 
patissant. 

9.  Si  jamais,  (triste  supposition  I)  si  jamais  vous 
aviez  le  malheur  de  vous  éloigner  de  Dieu,  n'ayez 
pas  au  moins  celui  de  vous  faire  illusion  et  de  vou- 
loir justifier  vos  écarts  à  vos  propres  yeux:  Respec- 
tez, môme  au  milieu  de  vos  égarements,  le.s  principes 
que  vous  ne  suivriez  plus.  Ayez  assez  de  droltore 
pour  vous  condamner  vous-même.  Regrettez  les 
jours  de  votre  innocence:  osez  estimer  et  louer  la 
vertu,  dans  le  temps  même  que  vous  ne  la  pratique- 
riez pas.  Trop  faible  alors  peut-être  pour  chercher 
le  remède  à  votre  mal,  ne  vso^ez  jamais  capable  de 
recevoir  avec  un  sourire  dédaigneux  un  ami  qui  tra- 
vaillerait à  vous  rappeler  à  vous-même.  L'égarement 
du  cœur  peut  mériter  la  compassion.  L'égarement 
de  l'esprit  ne  présente  presque  plus  de  ressource. 
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PASSER    SAINTEMENT    LA    JOURNÉE, 
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DES  ÉLÈVES  DES  RELIGIEUSES  URSULINES. 

Dès  que  les  Élèves  seront  éveillées,  elles  feront  le  signe 
de  la  croix,  et  donneront  leur  cœur  à  Dieu,  en 
disant  : 

Mon  Dieu,  je  vous  donne  mon  cœur:  rece- 
vez-en  l'offrande,  et  prenez-en  possession, 
afin  qu'aucune  créature  ne  puisse  le  partager 
avec  vous. 

Cest  pour  vous  servir,  ô  aimable  Jésus! 
que  je  me  lève,  daignez,  par  votre  bonté  in- 
finie, me  garder  de  tout  mal,  m'accorder 
voire  sainte  grâce,  me  combler  de  vos  béné- 
dictions, et  me  conduire  à  la  vie  éternelle. 

Ainsi  soit-il. 

Étant  levées,  elles  prendront  de  Teau  bénite,  en  disant: 

PuRiFiEz-MOi,  Seigneur,  de  mes  péchés,  et 
effacez  mes  iniquités.  Faites-moi  la  grâce  de 
ne  plus  vous  offenser,  et  de  vivre  toujours 
dans  votre  crainte  salutaire.  Ainsi  soit-il. 

Puis,  elles  se  mettront  à  genoux  pour  adorer  Dieu. 

Prosternée  irès-humblement  aux  pieds  de 
votre  souveraine  iMajesté,  je  vous  adore,  \e 
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vous  bénis  et  je  vous  glorifie,  6  Trinité  sainte, 
Dieu  tout-puissant,  Père,  Fils,  et  Saint- 
Esprit  ;  je  vous  loue  de  toute  I  affection  de 
mon  cœur,  et  je  vous  rends  grâces  de  tous  les 
biens  que  j'ai  reçus  de  votre  bonté  gratuite 
et  de  votre  ineffable  miséricorde,  particuliè- 
rement de  ce  qu'il  vous  a  plu  me  conserver 
cette  nuit  et  m'accorder  ce  jour  pour  croître 
en  votre  saint  amour  ;  faites^  ô  mon  Dieo  ! 
que  je  l'emploie  lout  entier  à  votre  gloire,  et 
que  je  ne  vous  offense  jamais.  Ainsi  soit-il. 

• 

Prière  à  la  sainte  Vierge, 

0  Vierge  sainte,  qui  êtes  la  Reine  du  ciel 
et  de  la  terre,  et  ma  puissante  Avocate  auprès 
de  Dieu  !  je  vous  salue,  je  vous  honore  de  tout 
mon  cœur,  et  je  vous  supplie,  avec  la  plus 
tendre  confiance,  de  m'aider  et  de  me  secourir 
aujourd'hui,  tous  les  jours  de  ma  vie,  et  prin- 
cipalement à  l'heure  de  ma  mort.  Ainsi  soit-il. 

Prière  au  saint  Ange-Gardien. 

0  MON  saint  Ange -Gardien  ,  mon  Maître, 
mon  guide,  mon  protecteur  et  le  plus  fidèle 
de  mes  amis,  auquel  j'ai  été  confiée  dès  l'ins- 
tant de  ma  naissance,  apprenez-moi  et  aidez- 
moi  à  aimer  Dieu,  à  éviter  le  péché,  à  prati- 
quer la  vertu,  et  à  marcher  constamment  dans 
la  voie  qui  conduit  au  bonheur  éternel.  Ainsi 
soit-il. 

Elles  feront  la  prière  suivante  en  s'habillant. 

Je  reconnais.  Seigneur,  que  le  besoin  de 
me  vêtir,  est  une  suite  du  péché  de  mes 
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premiers  pareDs.  Ne  souffrez  pas  que  je  tire 
vanité  de  ce^qui  doit  être  pour  moi  un  sujet  de 
confusion. 

Donnez-moi,  mon  Dieu,  de  l'aversion  pour 
le  luxe,  pour  les  vains  ajustements,  et  pour  les 
pompes  du  monde,  auxquelles  j  ai  renoncé 
dans  le  Baptême.  Eloignez  de  mon  cœur  le 
désir  de  plaire  aux  créatures,  par  les  orne- 
ments et  les  costumes  licencieux  qu'interdit 
votre  Loi:  mais  faites  que  mon  étude  princi- 
pale soit  de  parer  mon  ame  de  pureté,  de 
sagesse  et  de  modestie.  Conservez  à  votre 
servaqte  les  sentiments  de  pudeur  que  vous 
m*avez  inspirés.  Préservez-moi  de  tout  ce  qui 
pourrait  être  une  occasion  de  péché  et  de 
scandale  pour  le  prochain.  Revêtez- moi  de 
JAsus-Cbrist  votre  Fils,  afin  que,  dans  toute 
ma  conduite,  il  n'y  ait  rien  qui  ne  vous  soit 
agréable,  et  qui  ne  soit  conforme  à  l'esprit  de 
votre  Religion  sainte. 

Étant  habillées,  elles  diront  les  Prières  ci-après. 


PRIÈRES  DU  MATIN. 

Acte  d'Adoration,  de  Remerciement  et  d'Offrande. 

Mon  Seigneur  et  mon  Dieu,  unie  d'esprit  et 
de  cœur  à  tous  vos  Elus  qui,  dans  le  ciel 
et  sur  la  terre,  vous  adorent,  vous  aiment  et 
vous  servent  avec  une  humilité  profonde  et 
une  ardente  charité;  je  vous  adore,  je  vous 
aime,  et  je  vous  rends  grâces  de  tous  les  bien- 
faits que  j'ai  reçus  de  votre  infinie  bowV^^ 
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parliculièrement  de  ce  qu'il  vous  a  plu  mecréer 
à  votre  image  et  à  votre  ressemblance,  rae 
sauver  et  me  racheter  au  prix  de  votre  Sang 
précieux,  m'appeler  à  la  Foi  et  à  la  religion 
catholique,  me  pardonner  si  souvent  mes  pé- 
chés, et  rae  combler  des  dons  de  votre  amour. 
Je  vous  remercie  de  m'avoir  préservée  celle 
nuit  de  tous  les  dangers  auxquels  j'aurais  pu 
succomber,  si  je  n'avais  été  soutenue  de  votre 
main  puissante  et  miséricordieuse.  Hélas  I 
comment  reconnaîlrai-je  tant  de  faveurs,  moi 
qui  ne  suis  rien,  qui  n'ai  rien  et  qui  ne  puis 
rien?  Je  vous  consacre  mon  corps  avec  tous 
ses  sens,  mon  ame  avec  toutes  ses  facultés, 
mon  cœur  avec  tous  ses  désirs  ;  je  vous  offre 
toutes  mes  pensées,  toutes  mes  paroles,  toutes 
mes  actions,  et  me  propose,  avec  laide  de 
votre  sainte  grâce,  de  les  rapporter  toutes  à 
votre  plus  grande  gloire. 

Au  nom  du  Père,  el  du  In  Nomine  Patris,  et 

Fils,  et  du  Saint-Esprit.  Filii,  et  Spiritus  Sadbti. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

Que  la  sainte  et  indivisible  Benedictasîtsanctaet 

Trinité  soit  bénie,  mainte-  individuaTnnitas;nunc 

nant  et  toujours,  et  dans  elsemper.etperinQnita 

tous  les  siècles  des  siècles,  sœcnla  sœculorum. 

Ainsi  soil-il.  Amen. 

L'Oraison  dominicale. 

Notre  Père,  qui  éles  aux  Patbh  noster,  qui  es 
Gieux,  in  Cœlis, 

Que  votre  Nom  soit  sanc-  SanctiQcetur  Nomen 
lifiè.  tuum. 

Que  votre  règne  arrive         Advenial      Regnom 

tuum. 

Oae   votre   volonté  soit      Fiai   voluulaa   tua, 
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sicut  in  Cœlo  et  in  faite  sur  la  Terre  comme 
Terra'.  dans  le  Ciel. 

Panem  nostrum  q,uoli-  Donnez-nous  aujourd'hui 
dianum  da  nobis  hodie.  notre  pain  de  chaque  jour. 

Et  dimitte  nobis  de-  Et  pardonnez- nous  nos 
bita  nostra,  sicut  et  nos  offenses  comme  nous  par- 
dimiltimus  debitoribus  donnons  à  ceux  qui  nous 
Dostrîs.  ont  offensés. 

Et  ne  nos  inducas  in  Et  ne  nous  laissez  point 
tentationem.  succomber  à  la  tentation. 

Sed  libéra  nos  a  malo.      Mais   délivrez  -  nous    du 

Âmen.  mal.  Ainsi  soit-il. 

La  Salutation  angélique. 

ÂVB  ,  Maria  ,  gralia  Je  vous  salue  ,    Marie , 

plena.  pleine  de  grâce. 

Dominus  tecnm.  Le  Seigneur  est  avec  vous. 

Benedicta  tu  in  mù-  Vous  êtes  bénie  entre  tou- 

lieribus.  tes  les  femmes. 

Et  4)enedictus,  fruc-  Et  Jésus,  le  fruit  de  vos 

tus  ventris  tui,  Jésus,  entrailles,  est  béni. 

Sancta  Maria,  Mater  Sainte   Marie ,    Mère   de 

Dei,  orapro  nobis  pec-  Dieu,  priez  pour  nous  qui 

catoribus,  nunc  et  in  sommes  pécheurs,  mainte- 

hora  mortis  nostrœ.  nant  et  à  l'heure  de  notre 

Amen.  mort.  Ainsi  soil-il. 

Le  Symbole  des  Apôtres. 

Credo  in DeumPatrem  Je  crois  en  Dieu  le  Père 
omnipotentem,  Creato-  tout- puissant,  Créateur  du 
rem  Cœli  et  Terrœ.  Ciel  et  de  la  Terre. 

Et  in  Jesuh-Christuh,  Et  en  Jésus-Christ  son 
Filium  ejus  unicum  Do-  Fils  unique  ,  Notre- Sei- 
minum  nostrum  ;  gneur  ; 

Qui  coiiceptus  est  de  Qui  a  été  conçu  du  Saint- 
Spiritu  Sancio,  natus  Esprit,  est  né  de  la  Vierge 
ex  Maria  Yirgine  ;  Marie  ; 

Passus  sub  Pontio  A  souffert  sous  Ponce- 
Pilato,  crucifixus,  mor-  Pilate ,  a  été  crucifié ,  est 
tuus  et  sepuUus  ;  mort,  et  a  ëiè  enseveW  \ 
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Est  descendu  aux  enfers,       Descendit  ad  infero 

le  Iroisième  jour  est  ressus-  teriia  die  resurrexit 

cité  d'entre  les  morts  ;  mortuis  : 

Est  monté  aux  Cieux,  est      Ascendit  ad  Goelo 

assis  à  la  droite  de  Dieu  le  sedet  ad  dexteram  G 

Père  tout-puissant  ;  Patris  omnipotentis  ; 

D'où  il  viendra  juger  les      Inde  venturus  est  j 

vivants  et  les  morts.  dicare  vives  et  mortoc 

Je  crois  au  Saint-Esprit  ;        Credo    in    Spiritû 

Sanclum  ; 

La  sainte  Eglise  catholi-      Sanctam     Ecclesiâ 

que;    la    communion    des  catholicam,  Sanctom 

Saints;  Gommunionem  ; 

La  rémission  des  péchés  ;       Remissionem   pece 

torum  ; 

La    résurrection    de    la      Garnis    resurrecti 

chair  ;  nem  ; 

La  vie  éternelle.  Yitam  seterndm. 

Ainsi  soit-iL  Amen. 

La  Confession  des  péchés. 

Je  confesse  à  Dieu  tout-  Gonfitlor  Deo  omt 

puissant,  à  la  bienheureuse  potenli ,   beatae  Mar 

Marie ,  toujours  Vierge ,  à  semper  Virgini ,  bea 

saint  Michel    archange,   à  Michaeli     archangeli 

saint   Jean  -  Baptiste  ,   aux  beato  Jounni  Baptiste 

saints  Apôtres  Pierreet  Paul,  sanctisapostolisPetro 

à  tous  les  Saints,  et  à  vous,  Paulo,  omnibus  Sao 

mon  Père,  que  j'ai  beaucoup  tis,  et  tibi,  Pater,  qc 

péché  en  pensées,  paroles  peccavi    nimis   cogit 

et  œuvres,  par  ma  faute,  tione,  verbo  et  oper 

par  ma  faute,  par  ma  très-  mea  culpa,  mea  culc 

grande  faute.  C'est  pourquoi  mea  maxima  culpa.  Id 

je  supplie  la  bienheureuse  precor  beatam  Maris 

Marie ,     toujours    Vierge  ,  semper  Virginem,  bc 

saint  Michel  archange,  saint  tum  Michaelém  archa 

Jean -Baptiste  ,    les    saints  gelum  ,   bealnm  Joa 

Apôtres,  Pierre  et  Paul,  tous  nem  Baptistam,  sanci 

les   Saints,  et   vous,   mon  apostolos    Petrum 

Père,  de  prier  pour  moi  le  Paulum,  omnes  San 

Selgnear  notre  Dieu.  los,  el  \.e^  ^^Xat  ^  ^t^ 
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pro  me  ad  Dominnm 
Deam  nosiram. 

MisBBBATURnostriom-  Que  Dieu  tout-puissant 
nipotensDeus,  etdimis-  nous  fasse  miséricorde,  et 
sispeccalisnostris,  per-  qu^après  nous  avoir  par- 
ducat  nos  ad  vitam  8e«  donné  nos  péchés,  il  nous 
ternam.  Amen.  conduise  à  la  vie  éternelle. 

Ainsi  soit-il. 

Imdulgentum  ,  abso-  Que  le  Seigneur  tout-puis- 
lutioneni  et  remissio-  sant  et  miséricordieux  nous 
nem  peccatorum  nos-  accorde  le  pardon,  l'absolu- 
irorum  tribuat  nobis  tion  et  la  rémission  de  nos 
onmipotens  et  miseri-  péchés. 
cors  Dominus.  Amen.  Ainsi  soit-il. 

j^.  Dignare,  Domine,  j^.  Daignez,  Seigneur, 
die  isfo,  pendant  ce  jour, 

^.  Sine  peccato  nos  ]^.  Nous  conserver  purs  et 
custodire.  sans  péché. 

j^.  Miserere  nostri ,  j^.  Ayez  pilié  de  nous, 
Domine,  Seigneur, 

^.  Miserere  nostri.  ^.  Ayez  pitié  de  nous. 

f.  Fiat  misericordia  f.  Que  votre  miséricor- 
tua ,  Domine ,  super  de^  Seigneur,  s'étende  sur 
nos,  nous, 

^.  Quemadmodum  ^.  Selon  l'espérance  que 
speravimus  in  te.  nous  avons  mise  en  vous. 

j^.  Domine,  ezaudi  j^.  Seigneur,  exaucez  ma 
oralionem  meam,  prière, 

^.  Et  clamor  meus  ^.  Et  que  ma  voix  s'élève 
ad  te  veniat.  jusqu'à  vous. 

OREMUS.  PRIONS. 

Domine,  Deus  omni-       Seigneur,  Dieu  lout-puis- 

potens,  qui  ad  princi-  sant,  qui  nous  avez  fait  ar- 

piumhujusdieioosper-  river  au  commencement  de 

veoire  fecisti,  tua  nos  ce  jour,   sauvez-nous  au- 

bodie  salva  virtulo,  ut  jourd*hui  par  votre    puis- 

in  hac  die  ad  nuUum  sance ,  afin  que  durant  le 

declinemus  peccalum  :  cours  de  celle  journée,  nous 

sed    semper   ad    tuam  ne   nous   laissions   aller   à 

justiiiam     faciendam ,  aucunpéché;ma\S(\vxQV.owVe^ 
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nos  peusées,  nos  paroles  et  nostra  procedani  elo- 
nos  actions,  dirigées  par  vo-  quia,  dirigantar  oogita- 
tre  grAce,  ne  tendent  qu  à  liones  et  opéra.  Per  Do- 
accompli  ries  règles  de  votre  minam  nostrum  Jisgi- 
justice.  Par  Noire-Seigneur  Ghristum  Filiuln  taum, 
Jésus-Christ  voire  Fils,  qui  qui  lecum  vivit  et  ro- 
étant  Dieu,  vit  et  règne  avec  gnat  in  unilate  Spiritus 
vous,  en  l'unité  du  Saint-  Sancli,  Deus,  peromoia 
Esprit»  dans  tous  les  siècles  sœcula  ssecalorum. 
des  siècles.  Ainsi  soil-il.  Amen. 

Prions.  Orkmos. 

Seigneur,  Dieu,  Roi  du  Dirigere  et  sanctifi- 
Ciel  et  de  la  Terre,  daignez  care,  regere  et  guber- 
diriger  et  sanctifier,  régler  nare,  dignare.  Domine, 
et  gouverner  aujourd'hui  Deus,  Rex  Gœli  et  Ter- 
nos  cœurs  et  nos  corps,  nos  rse,  hodie  corda  et  oor- 
sens ,  nos  discours  et  nos  pora  nostra ,  sensns , 
actions,  en  nous  faisant  gar-  sermones  et  actus  no- 
der  votre  loi  et  accomplir  stros  in  lege  tua,  et  in 
les  œuvres  que  vous  com-  operibus  mandatorum 
mandez .  afin  que,  dans  le  luorum  :  ut  hic,  et  in 
cours  de  cette  vie,  et  dans  a^ternum,  te  auxiliante, 
l'éternité  de  la  vie  future,  salvi  et  liberi  esse  me- 
nous  méritions  d'èlre  déli-  reamur,  Salvator  mun- 
vrés  et  sauvés  par  le  secours  di,  qui  vivis  et  régnas 
de  voire  grâce,  ô  Sauveur  in  saecula  sœculorum. 
du  monde,  qui  vivez  et  ré-  Amen, 
gnez  dans  les  siècles  des 
siècles.  Ainsi  soit-il. 

Prière  à  la  sainte  Vierge, 

0  Vierge  sainte,  Mère  de  Dieu,  Reine  des 
Anges  et  des  hommes  !  je  vous  salue  et  vous 
révère  de  toute  I  elendue  de  mon  ame  ;  j'unis 
mes  hommages  à  ceux  du  Ciel  et  de  la  Terre. 
Mère  de  grâces.  Mère  de  miséricorde,  je  vous 
choisis  aujourd'hui  pour  la  mienne;  necevéz- 
moi  au  nombre  de  vos  filles,  et  par  votre 


du  malin,  9 

bonté,  traitez-moi  comme  I  objet  de  votre 
tendresse.  0  Marie  !  refuge  des  pécheurs,  jai 
recours  à  votre  protection  pour  être  délivrée 
du  malheur  d'offenser  mon  Dieu,  et  préservée 
delà  mort  éternelle.  Que,  sous  vos  auspices, 
j'aie  part  à  ses  bénédictions,  et  qu  à  jamais 
comptée  au  nombre  de  vos  plus  fidèles  ser- 
vantes, j'aie  le  bonheur  de  vivre  d  après  vos 
exemples  et  de  mourir  entre  vos  bras.  Ainsi 
soit-il. 

Prière  pour  implorer  l'assistance  de  la  Sainte 

dont  on  porte  le  nom . 

Geande  Sainte  N.  dont  j  ai  l'honneur  de  por- 
ter le  nom,  obtenez-moi  la  grâce  d'imiter  vos 
vertus.  Hélas  !  convaincue  de  ma  faiblesse,  JQ 
réclame  avec  confiance  la  miséricorde  de  mon 
adorable  Sauveur,  dont  vous  avez  été  la  fidèle 
servante  sur  la  terre,  et  avec  qui  vous  régnez 
à  présent  dans  le  Ciel.  Que  voire  intercession 
m'obtienne  les  grâces  dont  mes  péchés  et  mes 
infidélités  me  rendent  indigne;  je  les  de- 
mande et  les  espère  par  les  mérites  de  Jésus- 
Christ,  mon  Sauveur,  qui,  étant  Dieu,  vit  et 
règne  avec  le  Père  et  le  Saint-Esprit,  dans 
tous  les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

Que  le  Seigneur  nous  bénisse  et  nous  pré- 
serve de  tout  mal  ;  qu  il  daigne  nous  conduire 
à  la  vie  éternelle  ;  et  que,  par  sa  miséricorde, 
les  âmes  des  Fidèles  qui  sont  morts,  reposent 
en  paix.  Ainsi  soit-il. 
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Oraison  universelle,  ou  Précis  des  Actes  que  doit 
faire  le  Chrétien^  et  les  Vertus  qu'il  doit  de- 
mander. 

Je  crois  en  vous,  Seigneur,  parce  que  vous 
éles  la  Vérité  même  ;  mais  affermissez  ma  foi. 

J'espère  en  vous,  parce  que  vous  êtes  mi- 
séricordieux etSdèie  ;  mais  fortifiez  moo  espé- 
rance. 

Je  vous  aime ,  parce  que  vous  êtes  infini- 
ment bon  ;  mais  donnez  plus  d'ardeur  à  mon 
amour. 

Je  me  repçns  de  mes  péchés,  parce  qa  il 
outragent  vos  divines  perfections  ;  mais  aug- 
^  mentez  mon  repentir. 

Je  vous  adore,  comme  mon  premier  prin- 
cipe. Je  vous  désire,  comme  ma  dernière  fin. 
Je  vous   remercie,  comme  mon  bienfaiteu 
perpétuel.  Je  vous  invoque,  comme  mon  dé — 
fenseur  propice. 

Daignez  me  diriger  par  votre  sagesse,  me^ 
contenir  par  voire  justice,  me  consoler  par*" 
votre  miséricorde  ,  me  protéger  par  voirez 
puissance. 

Je  vous  consacre  mes  pensées,  afin  qu& 
vous  en  soyez  la  source  ;  mes  paroles,  afin 
que  vous  en  soyez  l'objet;  mes  actions,  afin 
que  vous  en  soyez  la  règle  ;  mes  souffrances, 
afin  que  vous  en  soyez  la  fin. 

Je  veux  tout  ce  que  vous  voulez  ;  je  le  veux, 
parce  que  vous  le  voulez  ;  je  le  veux,  comme 
vous  le  voulez;  je  le  veux,  tant  que  vous  le 
voulez. 

Je  vous  prie  d'éclairer  mon  entendement, 


fc 
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d'enflammer  ma  volonté,  de  purifier  mon 
oorps,  de  sanctifier  mon  ame. 

Qu  assistée  de  voire  grâce,  j'expie  mes  of- 
fenses passées,  je  triomphe  des  tentations  à 
venir,  je  corrige  mes  penchants  vicieux,  je 
pratique  les  vertus  qui  me  conviennent. 

Dieu  de  bonté,  remplissez  mon  cœur  d'à- 
naoar  pour  vos  perfections  ,  de  haine  pour 
nues  défauts,  de  charité  pour  le^prochain,  de 
népris  pour  le  monde. 

Que  j'aie  Tattention  continuelle  d'obéir  à 
mes  supérieurs,  de  secourir  mes  inférieurs^ 
d'obliger  mes  amis,  de  pardonner  à  mes  en- 
Oemis. 

Que  je  m'efforce  de  surmonter  la  volupté 
par  la  mortification,  Ta  varice  par  Taumône, 
1  a  colère  par  la  douceur,  la  tiédeur  par  la 
ferveur. 

Mon  Dieu,  rendez-moi  prudent  dans  les 
entreprises,  courageux  dans  les  dangers,  pa- 
tient dans  les  traverses,  humble  dans  les 
succès. 

Aidez-moi  à  acquérir  lattenlion  dans  mes 
prières,  le  sobriété  dans  mes  repas,  Texacti- 
iude  dans  mes  devoirs,  la  constance  dans  mes 
résolutions. 

Que  je  m'applique  à  rendre  mon  intérieur 
irréprochable ,  mon  extérieur  modeste  ,  ma 
conversation  édifiante,  ma  conduite  régulière. 

Que  je  travaille  sans  cesse  à  dompter  la 
nature,  à  seconder  la  grâce,  à  observer  la 
loi,  à  mériter  le  salut. 

Découvrez-moi,  Seigneur,  la  peliless^  Afô^ 
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choses  de  la  terre,  la  grandeur  des  choses 
divines^  la  brièveté  du  temps,  la  durée  de 
leternilé. 

Faites  que  je  me  prépare  à  la  mort,  que  je 
craigne  votre  jugement,  que  j'évite  l'enfer, 
que  j'obtienne  le  Paradis. 

Donnez,  ô  mon  Dieu,  le  repentir  aux  pé- 
cheurs, la  persévérance  aux  justes,  la  concor- 
de aux  vivants,  le  repos  éternel  aux  morts. 

Par  Jésus-Christ  Notro-Seigneur.  Ainsi 
soit-il. 

Prière  pour  diriger  son  intention  vers  Dieu. 

Je  vous  offre,  ô  mon  Dieu,  les  œuvres  que 
je  vais  faire:  puissiez-vous  en  être  honoré  et 
glorifié!  je  les  unis  aux  œuvres  saintes  que 
faisait  votre  Fils  bien-aimé,  Notre-Seigneur 
Jésus-Christ,  lorsqu'il  était  en  ce  monde,  et 
vous  supplie  très-humblement  de  m'éclairer, 
de  me  guider  et  de  me  conduire  de  telle 
sorte,  que  je  puisse,  en  toutes  choses,  vous 
plaire  et  accomplir  votre  sainte  volonté.  Ainsi 
soit-il. 

Que  la  sainte  Vierge  Marie  nous  obtienne  la 
bénédiction  de  son  Fils  plein  de  bonté  et  de 
miséricorde.  Ainsi  soit-il. 

Résolution . 

Je  prends,  ô  mon  Dieu,  la  résolution  de 
veiller  aujourd'hui  aux  intérêts  de  votre  gloi- 
re, d'être  attentive  à  ne  rien  faire  qui  vous 
déplaise,  d'observer  vos  Commandemenls»  de 
réprimer  mes  passions,  de  vous  consacrer 
mes  œuvres  :  je  vous  les  offre  dès  à  présent, 
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Seigneur.  Faites  que  je  n'agisse  que  par  le 
nQOuvemeDi  de  votre  Esprit,  que  je  suive  tou- 
tes les  impressions  de  voire  grâce,  et  que  je 
fasse  vos  volontés  dans  toute  la  perfection 
que  vous  souhaitez  de  moi.  Ainsi  soit-il. 

Quand  on  sonne  /'An gel  us. 

Angélus  Domini  nun-  L'Ange  du  Seigneur  a  an> 
tiavit  Marise,  et  conce-  nonce  à  Marie  (le  Mystère 
[>it  de  Spiritu  Sancto.     de  l'Incarnation),  et  elle  a 

conçu  par  la  vertu  du  Saint- 
Esprit. 
Âve,  Maria,  etc.  Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

Ecce  Ancilia  Domini,  Voici  la  servante  du  Sei- 
fîat  mihi  secundum  ver-  gneur,  qu'il  me  soil  fait 
bam  tuum.  selon  votre  parole. 

Ave,  Maria,  etc.  Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

Et  Yërbuh  caro  fàc-       Et   le  Verbe   s'est    fait 
"^DM  EST,  et  habitavit  in  chair  ,    et  a  habité  parmi 
^obis.  nous. 

Ave,  Maria,  etc.  Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

j^.  Ora  pro  nobis ,  j^.  Priez  pour  nous,  sainte 
sancta  Dei  Genilrix,        Mère  de  Dieu, 

^.  Ut  digni  effîciamur       ^.  Afin  que  nous  méritions 
promissionibus  Ghristi.  les  promesses  de  J.-G 
Oremus.  Prions. 

Gràtiam  tuam,  quœ-  Nous  vous  supplions,  Sei- 
sumus,  Domine,  menti-  gneur,  de  répandre  votre 
bus  nostrîs  iufunde,  ut  grâce  dans  nos  âmes;  afin 
qui,  Angelo  nuntiante,  qu'ayant  connu  par  la  voix 
Christi  Filii  tui  Incarna-  de  l'Ange  l'Incarnation  de 
tionem  cognovimus,  per  Jésus-Christ  votre  Fils,  nous 
Passionem  ejus  el  Cru-  arrivions,  par  les  mérites  de 
cem ,  ad  Resurreclionis  sa  Passion  et  de  sa  Croix,  à 
gloriam  perducamur.  la  gloire  de  la  Résurrection. 
Per  eumdem  Chrislum  Par  le  même  J.-C.  Notre- 
Dominum  noslrum.  Seigneur, 
Amen.  Ainsi  soit-il. 
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PRIÈRES  DU  SOIR. 

MetloDS*nous  en  la  présence  de  Dieu^  et  souvenoni- 
nous  que,  comme  il  est  partout,  il  est  ici  présent. 

Acte  d'Adoration  et  de  Remercîment. 

Jb  vous  adore,  ô  mon  Dieu  !  je  vous  loue,  je 
vous  remercie,  ô  souverain  Seigneur  I  ôbien- 
Taiteur  généreuse  !  j'invite  toutes  les  créatures 
à  vous  louer,  h  vous  remercier  avec  moi, 
pour  les  bienfaits  de  la  nature  et  de  la  grâce, 
et  pour  les  dons  généraux  et  particuliers  que 
j'ai  reçus  de  votre  miséricorde  et  de  voire 
libéralité  infinie:  principalement  de  ce  que 
vous  m'avez  conservée  aujourd'hui,  et  préser- 
vée par  une  protection  spéciale,  des  danger^ 
et  des  maux  spirituels  et  corporels  qui  au^ 
raient  pu  me  devenir  funestes. 

Demandons  Tassistance  du*  Saint-Esprit  pour 
connaître  nos  fautes. 

EsT-iL  possible,  ô  mon  Dieu  !  que  voire 
ingrate  créature,  après  tant  de  bienfaiis, 
retombe  à  toute  heure  dans  le  péché  ?  Ah  1 
daignez,  je  vous  en  supplie,  ouvrir  les  yeux 
de  mon  ame,  afin  que  je  connaisse  mes  fautes  ; 
daignez  toucher  mon  cœur,  afin  que  j'en  con- 
jçoive  le  regret  le  plus  sincère. 

Venez  ,      Esprit  -  Saint  ,  Vbni  ,  Sancte  Spiri- 

remplissez  les  cœurs  de  vos  tus,  reple  tuorum  corda 

Fidèles,  et  embrasez -les  du  Fidelium,  et  tui  amoris 

feu  de  votre  amour.  in  eis  ignem  accende. 

f.  Envoyez  votre  Esprit,  j^.    Emitte  Spiritum 

et  tout  sera  créé  ;  tuum,  et  creabuntur  ; 
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^.   Et  renovabîs  fa«      ^.  Et  vous  renouvellerez 
Mm  terne.  la  face  de  la  terre. 

j^.   Domine ,    exaudi       t*  Seigneur,  écoutez  ma 
>rationem  meam,  prière, 

^.  Et  clanior  meus  ad      i^.  Et  que  ma  voix  s*élève 
Le  veniat.  jusqu'à  vous. 

Orbhiis.  Prions. 

Dbus,  qui  corda  Fide-  0  Dieu,  qui  avez  instruit 
inm  Sancti  Spiritus  il-  les  cœurs  des  fidèles,  par  la 
lustratione  docuisti  :  da  lumière  du  Saint-Esprit , 
Qobis  in  eode'm  Spiritu  donnez- nous,  par  ce  même 
recta  sapere,  et  de  ejus  Esprit,  la  connaissance  et 
semper  consolatione  l'amour  de  la  justice,  et  fai- 
gaudere.  Per  Christum  tes  qu'il  nous  remplisse  tou- 
Dominum  nostrum.  jours  de  ses  divines  con- 
solations. Par  J.-G.  N.  S. 

Amen.  Ainsi  soit-il. 

Rappelons-nous  ici  les  fautes  où  nous  sommes  tom- 
bées en  pensées,  en  paroles,  en  actions  et  en  omis- 
sions, et  arrêtons-nous  particulièrement  sur  les  pas- 
sions et  sur  les  vices  auxquels  nous  sommes  plus 
sujettes.  Demandons  pardon  à  Dieu,  et  prenons  la 
résolution  de  nous  corriger  à  l'avenir. 

Acte  de  Contrition. 

Adorable  Jésus,  qui  êtes  mon  Créateur  et 
mon  Rédempteur,  je  me  repens  du  plus  pro- 
fond de  mon  cœur  de  vous  avoir  offensé;  je 
déplore  mon  ingratitude,  pour  l'amour  de 
vous-même,  qui  êtes  la  Bonté  infinie,  et  qui 
mérilez  d'être  aimé  par-dessus  toutes  choses. 
Je  suis  dans  une  volonté  sincère,  avec  le 
secours  de  votre  grâce,  de  ne  plus  vous  offen- 
ser, de  changer  de  vie,  d'éviter  toutes  les 
occasions  du  péché  ;  de  confesser  toutes  mes 
^aules,  et  d  accomplir  fidèlement  hx  pénitence 
]ui  me  sera  imposée  par  votre  Ministre. 
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Exercice   quotidien  ,   comme   aux    Prière 
matin,  page  4.  Benedicta,  etc.  Pater 
Ave,  etc.  Credo,  etc.  Confileor,  etc.  1 
-reëlur,  etc.  Indulgentiam,  etc. 

HYMNE. 

Avant  la  6n  du  jour,  nous      Te  lucis  ante  i 
vous  prions,  ô  Créateur  de  pum, 

toutes  choses,  d'être  notre  Rerum  Creator, 
guide  et  nôtre  gardien,  par  mus, 

cette  bonté  que  nous  éprou-  Ut  solita  démenti 
vons  sans  cesse.  Sispraesuladcustc 

Eloignez    de    nous    les      Progul  recedan 
songes  el  les  fantômes  de  la  nia, 

nuil;  réprimez  les  efforts  de  Et  noclium  phant 
notre  ennemi,  a6n  que  rien  la  ; 

ne  souille  la  pureté  de  nos  Hostemque       no 
corps.  comprime, 

Ne  poUuantur  co 

Accordez-nous  ces  grâces,       Fbjbsta,  Pater 
ô  Père  très-miséricordieux,  polens, 

el  Vous,  Fils  unique  égal  au  Per    Jesum    Chi 
Père,  qui  régnez  avec  l'Es-  Dominum, 

pril  Consolateur,  dans  tous  Quilecuminperp 
les  siècles.  Régnai  cum  SancI 

Ainsi  soil-il.  rilu.  Amen. 

Ant.  Sauvez-nous,  Sel-  Ani.  Salva  no; 
gneur ,  lorsque  nous  veil-  mine,  vigilantes, 
Ions  ;  gardez-nous  pendant  di  nos  dormienl 
que  nous  dormons  ;  afin  que  vigilemus  cum  Cl 
nous  veillions  avec  J.-C,  et  etrequiescamusic 
que  nous  reposions  en  paix. 

j^.  Gardez-nous,  Seigneur,       f.  Custodi  nos 
comme  la  prunelle  de  l'œil,  mine,  ul  pupillam 

^.  Mellez-nous  à  couvert       ^.  Sub  umbra  a 
sous  l'ombre  de  vos  ailes.      tuarum\)rotege  n 

f.    Daignez  ,    Seigneur  ,       f.  Dignare,  De 
durant  celte  nuil,  nocle  ista, 

^..  Nous  préserver  dupé-      ^.  Sine  peccal 
clié,  cuslodire. 
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.f.   Miserere  nostri ,      j^.  Ayez  pitié  de  nous. 
Domine,  Seigneur, 

^.  Miserere  noslri.  ^.  Ayez  pitié  de  nous, 

j^.  Fiat  noi&sericordia       j^.  Que  votre  miséricorde, 
tua,  Domine,  super  nos,  Seigneur,  se  manifeste  en- 
vers nous, 
^.      Quemadmodum      ^.  Selon  l'espérance  que 
speravimus  in  te. .  nous  avons  mise  en  vous. 

j^.    Domine ,   exaudi      j^.  Seigneur,  exaucez  ma 
orationem  meam,  prière, 

^.  Et  clamor  meus  ad  i^.  Et  que  ma  voix  s'élève 
te  veniat.  jusqu'à  vous. 

Oremus.  Prions. 

YisrrA  ,  quaesumus ,  Nous  vous  supplions,  Sei- 
Domine ,  habitationem  gneur,  de  visiter  cette  de- 
istam,  et  bmnes  insi-  meure,  et  d'en  éloigner  tou- 
diasinimici  ab  ea  longe  tes  les  embûches  de  l'enne- 
fepelle;Ângelituisanc(i  mi;  que  vos  saints  Anges  y 
habitent  in  ea,  qui  nos  habitent,  afin  de  nous  con- 
ta pace  cuslodiant  ;  et  server  en  paix;  et  que  votre 
i^enedictio  tua  sit  super  bénédiction  soit  toujours 
Dossemper.  Per  Dorai-  sur  nous.  Par  N.-S.  J.-C. 
Dura  nostrum  Jesum  votre  Fils,  qui,  étant  Dieu, 
Christum  Filium  tuum,  vit  et  règne  avec  vous  en 
^lui  tecum  vivit  et  re-  l'unité  du  Saint-Esprit,  dans 
goat  in  unitate  Spiritus  lous  les  siècles  des  siècles. 
Sancti  Deus,  per  omnia 
sœcalasœculorum. 
Amen.  Ainsi  soit-il. 

Acte  dWdoration, 

0  Dieu  !  mon  Seigneur  et  mon  Père,  je 
vous  adore  avec  toutes  les  Créatures  qui  sont 
au  Cie!  et  sur  la  terre,  je  vous  reconnais  pour 
mon  Souverain  Maître;  et,  comme  j'ai  com- 
mencé par  vous  celte  journée,  en  vous  en 
offrant  les  prémices,  je  veux  la  finir,  en  con- 
saerant  à  votre  Majesté  suprême,  mon  cotç§>, 
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mon  ame,  ma  vie  et  tout  ce  que  je  sais  et 
possède  :  protégez-moi  pendant  cette  nuit,  et 
tandis  que  le  sommeil  me  fermera  les  yeux» 
faites  que  mon  cœur  reste  à  jamais  ouvert  à 
votre  amour  ;  et  qu'après  les  ombres  et  les  té- 
nèbres de  cette  vie  corruptible,  je  parvienne 
à  l'heureux  jour  de  réternité..Ainsi  soit-il. 

Prière  à  la  sainte  Vierge. 

Marie  ,   Mère  de  grâce ,  Maria  ,    Mater   gre- 

Mère  de  miséricorde,  défen-  tiae, 

dez-Dous  contre  l'ennemi  du  Mater  misericordiœ, 

salut,  et  prenez-nous  sous  Tu  nos  abhoste  protège, 

votre  protection  à  l'heure  de  Et  hora  mortis  snscipe. 

notre  mort  Ainsi  soit-il.  Amen. 

En  se  couchant,  elles  diront  : 

C'est  en  vous,  cest  pour  vous,  très-aima- 
ble Jésus,  que  je  vais  prendre  le  repos  néces- 
saire à  la  nature.  Daignez  pendant  cette  nuit 
me  préserver  de  tout  mal,  m'accorder  votre 
sainte  bénédiction,  et  me  conduire 'à  la  vie 
éternelle.  Ainsi  soit-il. 

Faites,  ô  mon  Dieu,  que  lorsque  mon  corps 
reposera  dans  le  tombeau,  mon  ame  repose 
avec  vous  dans  les  Cieux.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  je  remets  mon  esprit  entre  vos 
mains.  Que  la  bienheureuse  Marie,  toujours 
Vierge,  m  obtienne  la  bénédiction  de  son  divin 
Fils,  plein  de  grâce  et  de  miséricorde.  Ainsi 
soit-il. 

Prière  à  r Ange-Gardien. 

Ange  du  Seigneur  ,  qui  Angele  Dei,  qui  Gus- 
veillez  à  ma  garde,  vous  à  toses  mei,  metibicom* 
qui  la  Bonté  divine  m*a  coq-  missam  pietate  superna 
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hodie  illamioa,  cuslodi,  fiée  daignez élre aujourd'hui 
rege  et  guberna.  ma  lumière,  mon  protecteur 

mon  conseil  et  mon  guide. 
Âmen.  Ainsi  soit-il. 

Après  avoir  pris  de  l'eau-bénite,  et  fait  le  signe  de 

la  GroiXy  elles  diront  : 

Mon  Dieu,  je  vous  adore,  et  je  vous  recon- 
nais pour  souverain  Arbitre  de  la  vie  et  de  la 
mort  de  tous  les  hommes  ;  j'accepte,  en  esprit 
de  pénitence,  l'arrêt  que  vous  en  avez  porté, 
et  j  unis  la  mort  que  je  dois  subir,  à  celle  qu  a 
endurée  pour  moi  Jésus-Christ  mon  Sauveur. 
Ainsi  soit-il. 


MANIÈRE 

d'employer  saintement  la  journée. 
» 

I.  Pour  faire  un  sainl  usage  de  la  journée,  regar- 
dez-la comme  un  temps  dont  tous  les  moments  sont 
précieux  ;  puisqu'il  n'en  est  pas  un  seul  dont  vous  ne 
puissiez  profiter  pour  acquérir  des  richesses  immor- 
telles. 

II.  Dès  que  vous  entendez  l'heure  destinée  à  vous 
lever,  faites-le  promptement  et  sans  délibérer;  faites- 
le  pour  Dieu,  et  armez- vous  de  courage  pour  lui 
plaire  et  pour  lui  obéir.  Que  votre  première  action  soit 
de  marquer  sur  vous  le  signe  salutaire  de  la  Croix, 
selon  l'usage  des  premiers  Chrétiens  ;  votre  première 
parole,  de  prononcer  les  saints  Nom  de  Jésus  et  de 
Marie;  le  premier  mouvement  de  votre  cœur,  de 
vous  offrir  à  Dieu  par  un  désir  sincère  et  ardent  de  Ip 
servir  et  de  le  glorifier  durant  ce  jour. 

III.  Habillez- vous  sans  vous  écarter  des  règles  les 
plus  exactes  de  la  pudeur;  récitez  quelques  prières, 
ou  bien  occupez- vous  de  la  méditation  que  vous  avez 
lue  avant  de  vous  coucher. 
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IV.  Donnez  un  temps  raisonnable  à  une  prière  ham- 
ble  et  fervente.  Faute  de  recourir  à  Dieu  des  le  matin, 
on  s'eiipose  à  tomber  dans  les  plus  grands  maux. 

V.  Méditez  attentivement,  et  autant  que  vous  ie 
pourrez,  sur  quelque  maiime  ou  action  de  Jésus- 
Christ.  Cette  application  qui  vous  parait  pénible  voo^ 
deviendra  très-aisée  et  Irès-douce,  si  vousen  faites  un 
saint  usage.  Vous  en  trouverez  ci-après  la  méthode, 
dans  l'instruction  sommaire  sur  l'Oraison  mentale. 

VI.  Aussitôt  que  les  devoirs  de  votre  état  vous  ap- 
pellent, quittez  tout,  vos  prières  même,  pour  obéira 
la  voix  de  Dieu.  Le  serviteur  ne  plait  ù  son  Maître, 
qu'autant  qu'il  fait  sa  volonté. 

Vil.  Regrettez  le  temps  que  vous  êtes  obligée  de 
donner  aux  soins  du  corps,  et  bornez-vous  sur  cet 
article  au  simple  nécessaire. 

Vlil  Que  la  meilleure  partie  de  votre  journée  soit 
employée  à  un  travail  utile  et  convenable  ù  votre  état: 
vous  ne  pouvez  vivre dansl'oisiveté,  sans  contrevenir 
à  l'ordre  de  Dieu  qui  vous  a  condamnée  au  travail, et 
sans  vous  rendre  indigne  de  recevoir  de  lui  votre  sub- 
sistance, puisque  celui  qui  ne  travaille  point,  ne  mé- 
rite point  d*élre  nourri.  Préférez  au  travail  purement 
agréable  ou  utile,  celui  qui  est  nécessaire  pour  vous, 
ou  pour  la  famille  dont  Dieu  vous  a  chargée. 

IX.  Nourrissez  chaque  jour  votreame,  par  quelque 
sainte  lecture  ;  sans  quoi,  privée  du  secours  de  la  pa- 
role de  Dieu  et  des  vérités  éternelles ,  elle  tombera 
bientôt  en  défaillance,  et  sera  sans  forces  et  sans  vi- 
gueur, pour  résister  aux  tentations.  Ne  cherchez  pas 
les  livres  qui  satisferaient  davantage  votre  curiosité, 
et  dont  la  lecture  aurait  pour  vous  plus  d'agréments; 
mais  ceux  qui  vous  remettront  devant  les  yeux  vos 
devoirs  et  vo$  obligations  essentielles.  En  cela,  comme 
en  tout  ce  qui  regarde  votre  conscience,  suiv«z  le 
conseil  d'un  Directeur  sage  et  prudent. 

X.  Sanctifie^  toutes  vos  actions  en  les  rapportant 
sincèrement  à  Dieu,  il  ne  récompensera  que  ce  qui 
sera  fait  pour  lui.  Que  son  amour  domine  tellement 
dans  votre  cœur,  que  toutes  vos  afifections,  et  sur- 
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toat  l'amoar  de  vous-même  lai  soient  subordoDDés  : 
alors,  sans  peine,  vous  n'aurez  en  vue  que  sa  gloire 
et  votre  salut. 

XI.  Finissez  votre  journée  par  une  prière  fervente  : 
)oîgnez-y  un  examen  de  conseience  très- exact  ;  rien 
D'est  plus  propre  à  empêcher  que  les  mauvaises  ha- 
bitudes ne  se  forment  dans  votre  cœur. 

XII.  Couchez- vous  après  avoir  remis  avec. con- 
fiance votre  aroe  entre  les  mains  de  Dieu:  qu'il  ait  les 
derniers  moments  de  la  journée,  comme  il  a  dû  a  voir  les 
premiers.  Endormez-vous  avec  quelque  sainte  pen- 
sée; et  si  votre  sommeil  est  interrompu,  profitez  de 
ce  temps  pour  faire  quelques  élévations  de  cœur  vers 
voire  Dieu  qui  vous  aime,  et  dont  les  délices  sont 
d'être  avec  vous. 


Les  Commandements  de  Dieu, 

I.Un  seul  Dieu  tu  adoreras, 
Et  aimeras  parfaitement. 

2.  Dieu  en  vain  tu  ne  jureras. 
Ni  autre  chose  pareillement. 

3.  Les  Dimanches  tu  garderas, 
En  servant  Dieu  dévotement. 

4.  Tes  père  et  mère  honoreras. 
Afin  de  vivre  longuement. 

5.  Homicide  point  ne  seras. 
De  fait  ni  volontairement. 

6.  Luxurieux  point  ne  seras. 

De  corps  ni  de  consentement. 

7.  Le  bien  d'aulrui  tu  ne  prendras, 
iSi  retiendras  sciemment, 

8.  Faux  témoignages  ne  diras, 
Ni  mentiras  aucunement. 

î).  La  femme  ne  convoiteras, 
De  ton  prochain  cbarnellemenl. 
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10.  Ses  bicDS  tu  ne  désireras, 
Pour  les  avoir  injustement. 

Les  Commandements  de  l'Église. 

1 .  Lbs  Fêtes  tu  sanctifieras 

Qui  te  sont  de  commandement. 

2.  Les  Dimanches,  Messe  ouïras, 
Et  les  Fêtes  pareillement. 

3.  Tous  tes  péchés  confesseras, 
A  tout  le  moins  une  fois  Tan. 

4.  Ton  Créateur  tu  recevras, 

Au  moins  à  Pâques  humblement. 

5.  Quatre-Temps,  Vigiles,  jeûneras 
Et  le  Carême  entièrement. 

6.  Vendredi,  chair  ne  mangeras. 
Ni  le  samedi  mêmement. 

Les  Commandements  de  Dieu,  en  vers. 

1 .  N'adore  que  Dieu  seul,  ne  sers  que  le  Seigneur, 

L'aimant  de  tout  ton  cœur. 

2.  Ne  jure  point  en  vain  le  nom  si  vénérable 

De  ce  Maître  adorable. 

3.  Souviens-loi  qu'au  saint  jour  que  Dieu  s'est  réserva 

II  veut  être  honoré. 

4.  Pour  vivre  heureusement,  porte  un  respect  sincè 

A  ton  père,  à  la  mère. 

5.  No  frappe  ni  ne  blesse,  et  ne  trempe  tes  mains 

Dans  le  sang  des  humains. 

6.  Conserve  Ion  corps  chaste,  et  résiste  en  ton  ame 

A  tout  désir  infâme. 

7.  Garde-toi  de  voler,  et  ne  fais  tort  en  rien 

A  ton  frère  en  son  bien. 

8.  Epargne  son  honneur,  et  jamais  ne  l'outrage 

Par  un  faux  témoignage. 

9.  Ne  désire  en  ton  coeur  ni  la  femme  d'autrui, 

10.  Ni  rien  qui  soit  à  lui. 
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ïfnmandemenis  de  rÊgltse,  en  vers. 

|ae  DimaDche  ou  Fête,  assiste  au  Sacrifice 

De  la  nouvelle  Loi  ; 
is  à  Pâque,  au  moins,  la  Victime  propice 

Qui  s'immole  pour  toi. 
loins  une  fois  l'an,  va,  piein  de  repentance. 

Confesser  tes  péchés, 
idèle  au  Carême,  au  Jeûne,  à  l'abstinence. 

Par  l'Eglise  ordonnés, 
lange  point  de  chair,  suivant  une  loi  sage, 

Vendredis,  Samedis. 
I  pense  à  former  les  liens  du  Mariage, 

Que  dans  les  temps  permis. 

Les  Béatitudes  évangéliques. 

enheureux  les  pauvres  d'esprit,  parce  que  le 

le  des  Cieux  leur  appartient. 

ienheureux  ceux  qui  sont  doux,  parce  qu'ils 

>ront  la  terre. 

ienheureux  ceux  qui  pleurent,  parce  qu'ils 

consolés. 

3nheureux  ceux  qui  sont  affamés  et  altérés  de 

5e,  parce  qu'ils  seront  rassasiés. 

mheureux  ceux  qui  sont  miséricordieux,  parce 

btiendront  miséricorde. 

enheureux  ceux  qui  ont  le  cœur  pur,  parce 

erront  Dieu. 

enheureux  ceux  qui  sont  pacifiques,  parce 

eront  appelés  enfants  de  Dieu. 

^heureux  ceux  qui  soufl'rent  persécution  pour 

ce,  parce  que  le  royaume  du  Ciel  est  à  eux. 

OEuvres  de  miséricorde,  spirituelles. 

Qseigner  les  ignorants.  2.  Convertir  les  pé- 
3.  bdnner  conseil  à  ceux  qui  en  ont  besoin, 
oler  les  affligés.  5.  Souffrir  les  injures  avec  pa- 
6.  Pardonner  les  ofl'enses  et  les  injustices.  7. 
>ieu  pour  les  vivants,  pour  les  morts,  et  pour 
li  nous  persécutent. 
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Les  OEuvres  de  miséricorde,  corporelles, 

i.  Donner  à  manger  à  ceux  qui  ont  faim.  2.  Donner 
à  boire  à  ceux  qui  ont  soif.  3.  Loger  les  pèlerins.  4. 
Revêtir  les  nus.  5.  Visiter  les  malades  et  les  prison- 
niers. 6.  Racheter  les  cdplifs.  7.  Ensevelir  les  morts. 

DES  OEUVRES  DE  MISÉRICORDE, 


Selon  l'esprit  de  saint  Vincent  de  Paul, 

par  M' 


feOt^H^W^ 


Soyez  miséricordieux,  comme  votre  Père 
céleste  est  miséricordieux.  Luc.  6.  36. 

S'il  est  vrai,  comme  nous  n'en  pouvons  douter, 
que  notre  vie  doit  être  une  imitation  de  celle  de 
Jésus-Christ ,  notre  chef  et  notre  modèle  ;  nous 
devons  donc,  à  l'exemple  de  ce  divin  Maître,  aimer 
nos  frères  qui  sont  tous  les  hommes,  et  leur  faire 
du  bien,  de  la  manière  que  nous  le  pouvons,  afin 
que  nos  jours  soient  trouvés  pleins  devant  le  Sei- 
gneur, qui  nous  a  tous  créés. 

La  Charité  envers  le  prochain  est  de  toutes  les 
Vertus  chrétiennes,  celle  dont  le  mérite  et  les  avan- 
tages ont  été  le  moins  contestés.  Elle  a  seule  échappé 
aux  outrages  dont  l'impiété  du  siècle  accable  les  autres 
Vertus.  Le  monde  la  révère  sous  le  titre  fastueux  de 
Bienfaisance  :  les  motifs,  comme  les  effets  de  Tune 
et  de  l'autre,  sont  cependant  bien  différents.  L'incré- 
dule, l'homme  vicieux,  le  plus  méchant  même  quel- 
quefois, peut  connaître  la  bienfaisance  :  le  disciple  de 
J.-C  peut  seul  pratiquer  la  Charité.  Pour  être  bien- 
faisant, il  ne  faut  que  céder  à  cette  voix  de  l'huma- 
nité, à  cet  attrait  de  bienveillance,  à  ce  pouvoir  de 
la  pitié  qui  parlent  également  à  tous.  On  satisfait  son 
cœur  ou  son  orgueil,  en  abandonnant  une  partie  de 
son  superflu,  non  pas  à  l'indigent  qui  le  mérite  le 
plus,  mais  à  celui  qui  sait  le  mieux  intéresser  ou 
àatter  :  souvent  le  caprice,  l'usage,  l'ostentation»  ou 
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le  respect  hamain  déterminent  de  pareils  dons  ;  et  ils 
ne  coûtent  rien  à  la  paresse,  au  plaisir,  à  la  délica- 
tesse. Mais  il  d'appartient  qu  au  Chrétien  digne  de  ce 
nom,  de  joindre  la  miséricorde  et  le  sacrifice.  Non- 
seulement  il  n'hésite  pas  à  faire  celui  de  tout  ce  qui  ne 
tient  pas  au  strict  nécessaire,  celui  de  ses  goûts,  et 
de  ses  préférences;  non-seulement  il  y  dévoue  ses 
travaux,  ses  veilles,  ses  facultés,  son  existence  tout 
entière;  mais  il  surmonte  encore  les  répugnances 
naturelles  et  presqu'invincibles,  les  obstacles  de  tous 
genres,  l'opposition  même  de  ce  monde  insensé  qui 
méprise  et  condamne  dans  la  Charité  tout  ce  qui 
s'étend  au-delà,  et  s*élève  au-dessus  de  cetle  bienfai- 
sance facile  qu'il  n'exalte  tant,  que  parce  qu'elle 
s'accommode  à  son  esprit  et  à  ses  maximes. 

Croire  que  les  Œuvres  de  miséricorde  ne  sont 
point  de  précepte,  mais  seulement  de  conseil,  qu'elles 
ne  trouvent  rang  que  parmi  les  devoirs  de  suréro- 
gation,  c'est  un  principe  aussi  faux  qu'abusif,  et  trop 
généralement  répandu.  11  en  résulte  deux  grands 
inconvénients  :  le  premier,  c'est  que  les  Chrétiens 
lâches,  dont  ces  mêmes  œuvres  contrarient  les  pen- 
chants déréglés,  la  mollesse,  le  luxe,  l'avarice,  s'en 
dispensent,  sous  prétexte  que,  n'étant  pas  nécessai- 
res au  salut,  ils  ne  prétendent  pas  faire  plus  qu'il  ne 
faut  pour  se  sauver  :  le  second,  c'est  que  les  person- 
nes qui  se  sentent  portées  à  la  pratique  de  ce  genre 
de  devoir,  trop  souvent  s'en  glorifient  comme  d'un 
degré  de  perfection  qui  les  élève  de  beaucoup  au- 
dessus  des  autres.  Deux  écueils  également  dangereux, 
mais  que  nous  éviterons,  si  nous  suivons  la  route 
que  le  Fils  de  Dieu  est  venu  nous  tracer.  Méditons 
ses  actions,  écoutons  les  oracles  sortis  de  sa  bouche 
et  de  celles  des  Apôtres  qu'il  a  éclairés  de  sa  lumière 
et  remplis  de  sa  sagesse;  rappelons-nous  surtout  ces 
paroles  tout  à  la  fois  consolantes  pour  les  uns  et 
lerribles  pour  les  autres,  par  lesquelles  il  justifiera 
les  premiers  et  condamnera  les  seconds  au  dernier 
jour;  paroles  qui  semblent  en  quelque  sorte  faire  à 
elles  seules  la  matière  de  ce  redoutable  jug^em^tA»  \ 

'6 
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nous  ne  douleroDs  plus  alors  de  la  nécessité  de  Paa- 
mône  spirituelle  et  corporelle  :  nous  ne  laisserons 
pas  enfouis,  ou  nous  ne  dissiperons  pas  les  talents 
que  le  Maître  nous  a  donnés  à  faire  valoir  :  et  après 
avoir  employé  pour  lui  dans  la  personne  du  prochain 
nos  moyens,  nos  forces,  nos  années,  nous  reconnaî- 
trons que  nous  ne  sommes  que  des  serviteurs  inutiles 
qui  n'ont,  tout  au  plus,  qu'exécuté  les  ordres  qu'ils 
avaient  reçus. 

Eludions  donc,  et  imitons  la  Charité  admirable  du 
Fils  de  Dieu  envers  les  hommes,  parmi  lesquels  il  a 
vécu.  Comme  lui,  nous  ne  ressusciterons  pas  les 
morts  ;  mais  nous  convertirons  les  pécheurs,  et  cette 
résurrection  sera  plus  grande  et  plus  heureuse  ;  car 
elle  répandra  la  joie  dans  le  Ciel.  Comme  loi,  noos 
ne  guérirons  pas  miraculeusement  les  malades,  mais 
nous  leur  porterons  des  soulagements  et  des  conso* 
lations  ;  nous  leur  montrerons  le  prix  des  souffrances 
et  de  la  résignation  ;  nous  prierons  avec  eux  et  pour 
eux.  Comme  lui,  nous  n'opérerons  pas  la  multiplica* 
tion  des  pains,  pour  nourrir  des  milliers  d'hommes  ; 
mais  nous  en  distribuerons  à  qui  nous  en  demandera 
ou  du  moins  à  qui  nous  en  pourrons  accorder. 
Comme  lui  enfin,  nous  ne  rendrons  pas  la  vae  aux 
aveugles  et  la  parole  aux  muets  ;  mais  nous  instrui- 
rons la  jeunesse,  nous  éclairerons  l'ignorance»  nous 
redresserons  l'erreur  et  nous  mettrons  la  louange 
de  Dieu  dans  des  bouches  qui  ne  s'ouvraient  aupa- 
ravant qu'aux  jurements  grossiers  et  aux  blas- 
phèmes. 

£n  établissant  que  le  précepte  de  l'aumône  est 
pour  tous  les  lieux,  toutes  les  époques  et  tous  les 
états  de  la  vie,  gardons-nous  de  penser  que  son 
accomplissement  s'oppose  ou  supplée  à  celui  des 
autres  devoirs  de  notre  condilion  :  rappelons-nous 
toujours,  au  contraire,  que  le  mérite  du  premier  ne 
commence,  que  lorsque  les  seconds  n'exigent  plus 
rien  de  nous. 

Pères  et  Mères,  ne  vous  occupez  des  malheureux 
que  la  Charité  vous  fait  adopter  pour  vos  enfants, 
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qu^après  avoir  prodigué  à  ceux  que  vous  tenez  de  la 
nature,  ou  plutôt  de  Dieu  même,  une  surveillance, 
une  sollicitude  et  desâacrifices  qui  leur  appartiennent 
d'abord  tout  entiers...  Maîtres  et  Maîtresses,  avant 
de  visiter  les  ménages  indigents,  commencez  par 
établir  dans  le  vôtre,  l'ordre,  la  paix,  les  mœurs  et 
l'exactitude  aux  devoirs  de  la  Religion....  Enfants, 
inférieurs,  avant  de  rendre  vos  services  aux  pauvres, 
ayez  pour  vos  parents  et  supérieurs  l'obéissance ,  la 
condescendance,  tous  les  égards  que  vous  leur  devez, 
et  môme  ceux  que  vous  ne  leur  devez  pas....  Ghefè 
de  famille,  tâchez  d'entretenir  parmi  les  membres 
qui  la  composent,  l'union,  l'harmonie,  la  bienveil- 
lance, avant  de  vous  employer  ailleurs  à  ramener  un 
fils  à  son  père,  à  réunir  deux  époux,  à  rapprocher 
des  amis,  à  réconcilier  des  ennemis....  Riches,  qui 
voulez  faire  un  bon  usage  de  vos  biens,  examinez 
d'abord  s'ils  vous  sont  légitimement  acquis,  épurez* 
en  la  source,  administrez-les  avec  justice,  droiture, 
désintéressement,  économie,  discernement...  Vous 
tous  qui  avez  près  de  vous  un  parent,  un  hôte, 
un  serviteur  malade,  infirme  ;  n'allez  pas  chercher 
plus  loin  des  êtres  souffrants,  avant  d*avoir  donné  à 
celui-là  votre  présence  et  vos  soins....  Vous  tous 
enfin,  qu'anime  le  zèle  de  la  gloire  de  Dieu  et  du 
salut  de  vos  frères,  que  votre  vigilance  et  votre  cor- 
rection se  portent  premièrement  sur  ceux  de  qui  vous 
répondez,  et  plutôt  encore  sur  vous-mêmes. 

Oui,  remplissons  préférablement  les  devoirs  de 
notre  condition  ;  mais  en  même  temps  persuadons- 
nous  bien  qu'il  n'en  est  aucune  qui  ne  nous  offre  des 
moyens  d'exercer  ceux  de  la  Charité.  Que  chacun 
donc  s'en  acquitte,  selon  le  pouvoir  qu'il  en  a  reçu. 
Mal  partagés,  comme  favorisés  du  côté  de  la  for- 
tune; dans  la  dépendance  et  l'obscurité,  comme 
élevés  en  crédit  et  en  dignité;  ignorants  comme 
savants,  tous  sont  appelés  à  Tobservation  de  ce  beau 
précepte,  et  aux  avantages  inestimables  qui  en  sont 
la  récompense. 

Que  le  riche  distribue  ^on  superflu  au  moins^  ave^ 
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discerDement,  ou,  s'il  ne  le  peut  par  lui-même,  qu'il 
le  confie  à  des  mains  pures,  dont  la  privation  des 
ressources  pécuniaires  arrête  et  paralyse  trop  sou- 
vent lezèlegcncreui....  Que  celui  qui  chérit  la  jeu- 
nesse, et  qui  sait  s'en  faire  écouler,  s^applique  à  lui 
faire  connaître  et  servir  son  Dieu,  à  former  de  bons 
Chrétiens  et  d'honnéles  artisans....  Si  l'Auteur  dé 
tous  les  dons  a  mis  la  lumière  dans  votre  esprit  et  la 

f)ersuasion  sur  vos  lèvres,  éclairez,  convertissez 
'incrédule  et  le  pécheur....  S'il  vous  a  doué  d'une 
ame  tout  à  la  fois  courugeuse  et  sensible,  si  vous 
avez  appris  à  soutenir  le  spectacle  de  la  douleur  el 
de  la  mort,  venez  aider  les  malades  à  faire  un 
bon  usage  de  leurs  maux  et  de  leurs  derniers  mo- 
ments.... Possédez- vous  le  don  des  consolations? 
empressez -vous  de  les  répandre  :  qu'on  vous  trouve 
partout  où  il  y  a  des  peines  à  partager,  des  larmes  à 
essuyer....  Avez-vous  beaucoup  d'activité  naturelle, 
l'esprit  entreprenant,  des  vues  étendues,  de  grandes 
ressources  dans  votre  position,  vos  alentours,  et 
surtout  dans  votre  caractère  ?  formez  les  écoles  pour 
l'enfance,  ménagez  des  asiles  à  la  vieillesse;  offrez  du 
travail  à  l'indigence  laborieuse...  Enfin,  que  parmi 
les  personnes  du  sexe,  celles  même  que  le  défaut  de 
capacité,  de  forces^  et  de  toutes  autres  facultés,  réduit  à 
Touvrage  des  doigts^  se  rendent  utiles  aux  malheureux 
en  leur  préparant  des  vêlements  de  toute  espèce.... 
Les  pauvres  eux-mêmes,  objets  de  cette  miséricorde 
tant  recommandée,  doivent  l'exercer  entre  eux  ;  ils 
peuvent  s'entr'aider,  relativement  et  proportionné- 
ment  à  leur  situation  d'une  manière  plus  efficace  que 
ne  le  saurait  faire  l'aumône  même  du  riche. 

Heureux  le  Chrétien  qui,  réunissant  et  la  puis- 
sance et  la  bonne  volonté,  embrasse  à  la  fois  ces  di- 
verses fonctions  de  la  Charité,  les  fait  marcher  de 
front,  sait  trouver  du4emps,  de  l'attention  et  des  res- 
sources pour  toutes  1 

Tel  et  plus  étonnant  encore  se  montra  le  digne  et 
parfait  modèle  des  âmes  charitables.  Le  Vénérable 
VJDcent  de  Paul,  dénué  de  toute  fortune  et  de  toute 
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autorité,  a  nourri  des  pays  entiers,  converti  des  mil- 
liers d'hérétiques  et  de  pécheurs,  répandu  plus  d'ar- 
gent que  n'en  possèdent  les  royaumes  les  plus  ûoris- 
sants,  formé  plus  d'établissements  utiles,  que  n'en 
ont  pu  fonder  les  plus  grands  princes. 

Mais  n'oublions  jamais  que  ces  œuvres,  toutes  ex- 
cellentes et  toutes  merveilleuses  qu'elles  sont,  au- 
raient été  sans  mérites  aux  yeux  de  Dieu,  et  qu'elles 
n'auraient  point  empêché  ce  saint  prêtre,  de  paraître 
les  mains  vides  devant  lui,  si  elles  n'avaient  été  ac- 
compagnées d'une  profonde  humilité,  d'un  détache- 
ment parfait,  d'un  mépris  absolu  de  lui-même  et  du 
monde,  de  ses  honneurs,  de  son  approbation,  et  dé 
sa  vaine  gloire.  G'est-ainsi  qu'il  a  marché  sur  les  tra- 
ces de  Jésus-Christ,  et  que  nous  pourrons  nous-mê- 
mes acquérir  quelques  traits  de  cette  ressemblance 
divine,  qui  nous  feront  reconnaître  un  jour  pour  ses 
bien-aimés  et  les  cohéritiers  de  son  royaume  éternel. 

.  Prière  à  saint  Vincent  de  Paul. 

Gbano  Saint  I  vos  sublimes  vertus  ont  excité  notre 
admiration,  touché  nos  cœurs:  apprenez-nous  à  les 
imiter,  à  faire  le  bien  comme  vous,  et  surtout  à  le 
faire  dans  le  même  esprit  et  les  mêmes  dispositions 
que  vous.  Obtenez-nous,  avec  votre  charité  tendre, 
ingénieuse  et  inépuisable,  l'humilité  profonde,  l'ab- 
négation dé  toute  volonté  propre,  la  soumission  par- 
faite à  celle  de  Dieu,  qui  vous  ont  constamment 
animé,  dirigé  et  soutenu  dans  cette  laborieuse  car- 
rière. Aidez-nous  à  surmonter  les  obstacles,  à  vain- 
cre les  répugnances,  à  supporter  les  contrariétés  et 
les  dégoûts  qui  s'y  rencontrent.  Faites,  qu'à  votre 
exemple  et  par  votre  protection,  nous  ne  passions 
jamais  un  jour,  sans  avoir  exercé  la  miséricorde;  et 
que  les  œuvres  que  nous  en  ferons,  servent  à  répa- 
rer tant  d'années  perdues  dans  le  péché,  à  nous  en 
mériter  le  pardon,  à  attirer  sur  nous  de  nouvelles 
grâces,  enfin  à  nous  rendre  dignes  de  partager  vos 
éternelles  récompenses  dans  le  Ciel,  après  avoir  ça^r- 
lagé  vos  travaux  et  imité  vos  vertus  sur  la  terre. 

A'wsi soH'iL  ^  ♦ 
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VIE  DE  LA  FOI. 

Un  Ghrélien  doit  méditer  souyent  ces  paroles  de 
l'Apôtre:  Le  Juste  vil  de  la  Pot,  Que  de  choses  soDi 
reufermées  dans  cette  vie  I 

La  vie  de  la  Foi  suppose  qu'où  meurt  à  soî-méme. 
La  mort  spirituelle  est  ici  le  principe  de  la  vie*  Vous 
êtes  morts,  disait  l'Apôtre,  et  votre  vie  est  cachée  en 
Dieu  avec  Jêsus^Christ. 

Vivre  de  la  Foi,  c'est  ne  s'occuper  que  des  objels 
de  la  Foi,  ne  penser  qu'aux  promesses  de  la  Foi»  ne 
juger  des  choses  d'ici-bas,  que  d3ns  le  rapport  qu'el- 
les ont  avec  les  choses  de  la  Foi. 

Vivre  de  la  Foi,  c'est  mener  au  dehors  une  vie 
commune  ;  mais  au  dedans,  s'unir  continuellement 
à  Dieu  par  Jésus-Christ. 

La  vie  de  la  Foi  s'entretient  principalement  par 
rOraison  et  par  la  Communion.  L'Oraison  faitmourir 
le  vieil  homme,  et  la  Communion  donne  la  vie  à 
l'homme  nouveau. 

Rien  de  plus  contraire  à  la  vie  de  la  Foi,  que  la 
fréquentation  du  grand  monde,  que  les  compagnies, 
ios  visites,  les  compliments,  les  lettres  frivoles,  etc. 
La  vie  de  la  Foi  croît  en  nous  par  les  bons  discours, 
par  Tunion  avec  les  gens  de  bien,  par  les  lectures 
solides  et  affectueuses. 

Ce  qui  empêche  la  vie  de  la  Fui,  c  est  le  tumulte 
des  affaires,  le  trouble  des  scrupules,  les  préventions 
d'esprit,  les  désirs  de  voir,  d'acquérir,  de  posséder,  de 
plaire,  d'être  estimé;  toutes  ces  choses  ruinent  la  vie 
de  la  Foi,  qui  est  la  vie  de  l'ame. 

L'homme  de  la  Foi  est  doux,  bienfaisant,  bounéte, 
vrai,  simple,  généreux,  de  bon  conseil,  de  bonne 
compagnie;  il  est  d'une  humeur  égale,  d'un  oom'- 
merce  facile,  d'une  ressource  inQnie  dans  les  divers 
événements. 

Il  faut  trois  choses  pour  bien  vivre  de  la  Foi:  ai- 
wer  uniquement  Jésus-Cbrist,  mépriser  beaucoup  (e 
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inonde  et  ce  que  le  monde  estime,  ne  vivre  et  ne 
compter  que  ponr  un  jour. 

II  faut  trois  choses  dans  la  vie  de  la  Foi»  pour  la 
rendre  plus  conforme  à  la  vie  de  Jésus-Christ  :  aimer 
les  humiliations,  se  réjouir  des  souffrances,  embras- 
ser la  pauvreté. 

Tous  les  Saints  ont  vécu  de  la  Foi.  On  peut  nom- 
mer parmi  les  Héros  de  la  Foi,  saint  Paul,  saint  Fran- 
çois, sainte  Thérèse. 

Un  coup  d*œil  sur  ce  qui  se  passe  dans  le  monde 
suffît  pour  juger  que  presque  personne  n'y  vit  de  la 
Foi.  Beaucoup  de  gens  prient,  communient,  font  l'au- 
mône, pratiquent  des  austérités,  et  ne  laissent  pas 
avec  tout  cela  de  vivre  d'eux-mêmes,  avec  eux-mê- 
mes, pour  eux-mêmes.  Ils  ont  des  humeurs,  des 
prétentions,  des  vivacités,  des  vanités,  des  bizarre- 
ries, des  singularités;  ils  ne  veulent -ni  souffrir,  ni 
être  oubliés,  ni  manquer  de  rien,  ni  s'interdire  les 
jugements  sur  le  prochain.  Ce  sont  des  âmes  toutes 
vivantes  de  l'amour-propre,  qui  n'ont  jamais  connu 
la  vie  de  Dieu,  la  vie  de  la  Foi  ;  l'homme  extérieur, 
l'union  intime  avec  Jésus-Christ. 

Celui  qui  disait  :  Non,  je  ne  vis  plus  ;  cesl  Jésus- 
Christ  qui  vit  en  moi,  était  un  homme  de  Foi,  une 
ame  tout  animée  de  la  Foi,  un  cœur  d'où  le  monde 
était  totalement  banni.  Il  n'avait  plus  d'être  propre, 
de  vie  qui  fût  à  lui  ;  Jésus-Chrisl  était  tout  en  lui,  et 
il  était  tout  en  Jésus-Christ.  Cet  homme  était  saint 

Paul. 

Vivons  de  la  Foi,  et  nous  serons  gais,  tranquilles, 
heureux;  le  royaume  de  Dieu  sera  en  nous  ;  nous  ne 
craindrons  ni  les  hommes,  ni  les  démons,  ni  la  murt, 
nous  aurons  pour  tout  bien  la  Croix  de  Jésus-Christ, 
le  Testament  de  Jésus-Christ,  le  Corps  de  Jésus- 
Christ,  et  nos  richesses  surpasseront  celles  des  Rois. 


PENSÉES  SUR  LA  MODESTIE. 

QcB  votre  Modestie,  dit  saint  Paul,  soit  connue  Ae 
tous  les  hommes,  car  le  Seigneur  est  proche. 


3S  Pensées  sur  la  modestie. 

La  Modestie  du  Chrétien  doit  paraître  dans  ses  pa- 
roles, dans  ses  démarches,  dans  ses  habits,  dans  tout 
ce  qui  est  à  son  usage. 

Il  est  difficile  do  ne  pas  transgresser  les  règles  de 
cette  vertu,  quand  on  se  livre  au  goût  de  la  parure, 
et  qu'on  saisit,  sans  rcûexion,  t(»utes  les  modes  nou- 
velles. 

Un  dénuement  absolu  est  le  partage  de  tant  d'in- 
forlunés  qui  sont  comme  nous  Enfants  de  Dieu  et 
Membres  de  Jésus-Christ  :  et  nous  destinerions  les 
bienfaits  de  la  Providence  à  des  superfluités  qui  ne 
sont  propres  qu*à  nous  corrompre  ! 

On  consacre  un  temps  considérable  à  orner  un 
corps  qui  doit  bientôt  périr  :  tandis  qu'on  l'emploie- 
rait si  utilement  à  embellir  et  à  sanctifier  une  ame 
immortelle  que  Dieu  va  peut-être  juger. 

Ah  !  si  les  perrures  immodestes  sont  les  livrées  du 
monde  et  de  ses  partisans;  comment,  au  jour  des 
Justices,  notre  divin  Maître  reconnaîtra-t-il  pour  ses 
Disciples  ceux  qui  s'en  seront  revêtus  ? 

Le  scandale  des  costumes  indécents  fait  gémir  la 
Religion,  et  perd  les  mœurs  publiques  :  comment  un 
chrétien  ose-t-ilse  le  permettre,  malgré  les  unathè- 
mes  du  Sauveur? 

Le  monde  est  plein  de  ^ens  qui,  par  la  licence  de 
leurs  vêtements  et  de  leur  maintien,  tendent  des 
pièges  à  la  vertu,  et  l'on  ne  rougirait  pas  de  se  voir 
confondu  avec  ces  suppôts  de  Satan  I 

L'enfer  est  le  partage  des  esclaves  du  monde  :  le 
Ciel  est  le  séjour  de  ceux  qui  l'ont  vaincu. 

Vanité  des  vanités,  et  tout  n'est  que  vanité!  hors 
aimer  Dieu,  et  ne  servir  que  lui  seul. 


PENSÉES 

dont  011  péht  s  entretenir  quand  l  heure  sonne. 

LE  DIMANCBR. 

0  Gloire  1  ô  délices  éternelles  !  quel  bonheur  de 
vous  obtenir,  et  quel  malheut  de  vovis  (lerdre  I 
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LE  LUNDI. 

L'heure  delà  mort  approche  :  que  voudra^-je avoir 
fait  alors?  Faisons-le,  mon  ame,  faisons^le  dès  à 
présent. 

LE  MARDI. 

Travaillons,  comme  si  nous  devions  toujours  vivre. 
Vivons,  comme  si  noiû  devions  à  l'instant  mourir. 

LE  MERCREDI. 

Dieu  nous  voit,  il  jugera  nos  pensées,  nos  paroles 
et  nos  œuvres  ;  gardons-nous  donc  de  pécher. 

'    LE  JEUDI. 

Qui  offense  Dieu,  perd  son  ame  :  qui  perd  son  ame, 
perd  tout.  0  péché,  que  je  t'abhorre  1 

LE  VENDREDI. 

Jésus  a  souffert  et  est  mort  pour  nous  ;  souffrons 
avec  lui  et  pour  lui,  et  désirons  mourir  dans  son 
amour. 

LE  SàMEDl. 

Marie  notre  Mère  a  beaucoup  aimé  Jésus:  aimons* 
le,  servons- le  comme  elle,  et  montrons  nous  ses  en- 
fants. 


EXERCICE 

POUR    LA    SAINTE    MESSE. 

La  Messe  est  le  plus  saint  de  tous  les  actes  de  la  Re- 
ligion, el  la  plus  excellente  de  toutes  les  prières;  c'est 
le  sacrifice  où  Jésus-Christ  rend  une  gloire  infinie  à 
son  Père,  et  nous  appliquesans  cesse  la  vertu  salutaire 
du  sacrifice  de  la  croix  pour  la  rémission  de  nos  pé- 
chés; il  s'y  offre  réellement  lui-même  comme  Victime 
par  les  mains  du  Prêtre:  nous  l'offrons  tous  en  même 
temps,  nous  nous  immolons  nous-mêmes  avec  lui  :  et 
comme  il  y  fait  pour  nous  ro(!ice  de  Médiateur  auprès 
de  son  Père,  nos  prières,  unies  aux  siennes,  en  reçoi- 
vent un  mérite  qui  les  rend  très-agréables  a  Y)\ev\. 
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Ces  motifs  doivent  nous  engager  à  nous  dévouer 
d'une  manière  toute  spéciale  à  ce  grand  et  auguste 
Sacrifice,  nous  devons  y  assister  avec  tous  les  senti- 
ments que  peut  inspirer  une  solide  et  fervente  piété, 
et  y  porteries  mêmes  dispositions  d'esprit  et  de  cœar 
que  nous  aurions  eues,  si  nous  avions  vu  Jésus-Christ 
mourir  sur  le  Calvaire. 

En  allant  à  ^Eglise. 

Nous  entrerons  dans  le  Temple  du  Seigneur, 
nous  ladorerons  dans  ce  lien  qu'il  a  choiri 
pour  sa  demeure.  Ce  lieu  est  saint  et  terrible. 
En  vérité,  cest  la  Maison  de  Dieu  mêmeella 
porte  du  Ciel. 

En  prenant  de  Veau  bénite. 

Vous  me  laverez  de  mes  péchés,  Seigneur, 
el  je  serai  purifiée  ;  vous  m'arroserez  de  votre 
Sang,  et  je  deviendrai  plus  blanche  que  la 
neige.  Créez  en  moi  un  cœur  pur,  ô  mon  Dieu  ! 
et  renouvelez  au  fond  de  mes  entrailles  l'es- 
prit de  droiture  et  de  justice. 

0  mon  ame,  mon  esprit  et  mon  cœur! 
adorons  Jésus-Christ  dans  l'auguste  Sacrement 
où  il  réside  ;  prosternons-nous  devant  lui, 
parce  qu'il  est  Noire-Seigneur  et  notre  Dieu. 

0  Dieu!  qui,  dans  le  Sacrement  admirable 
de  l'Eucharistie,  nous  avez  laissé  un  souvenir 
continuel  de  votre  Passion  ;  faites-nous  la 
grâce  de  révérer  tellement  les  Mystères  sacrés 
de  votre  Corps  et  de  votre  Sang,  que  nous 
ressentions  sans  cesse  en  nous  le  fruit  de  votre 
Rédemption  :  Vous  qui,  étant  Dieu,  vivez  et 
régnez  avec  Dieu  le  Père,  en  l'unité  du  Saint- 
Esprit,  dans  tous  les  siècles  des  siècles.  Ainsi 
soi l' il. 
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Lorsque  le  Prêtre  commence  la  Sainte  Messe, 

C'est  en  votre  nom,  adorable  Trinité,  c'est 
pour  vous  rendre  I  honneur  et  les  hommages 
qui  vous  sont  dus,  que  j'assiste  au  très- saint 
et  très-auguste  Sacrifice. 

Quoique  la  multitude  et  Ténormité  de  mes 
offenses  me  rendent  indigne  d  approcher  de 
vos  autels,  grand  Dieu,  qui  seul  êtes  ma  joie, 
mon  espérance  et  mon  bonheur;  vous  m  appe- 
lez à  vous,  et  voulez  que  je  m'unisse  à  votre 
Ministre,  pour  vous  offrir  Tadorable  Victime 
de  mon  salut. 

Je  reconnais,  ô  mon  Dieu,  qu  il  n'y  a  rien 
en  moi  qui  ne  dût  m  empêcher  d'assister  au 
plus  saint  des  Sacrifices,  de  vous  l'offrir  et 
d'y  participer;  mais.  Seigneur,  vous  ne  re- 
jetterez pas  un  cœur  contrit  et  humilié,  qui 
avoue  ses  fautes,  qui  vous  en  demande  très- 
humblement  pardon,  et  qui  l'espère  par  les 
mérites  de  la  Victime  même  qui  va  vous  être 
offerte  pour  les  expier. 

Au  Confiteor. 

C'est  devant  vous,  ô  Dieu  tout-puissant, 
qu'une  misérable  pécheresse  vient  se  proster- 
ner, c'est  à  vous  que  je  m'accuse,  parce  que 
cest  contre  vous  et  en  voire  présence  que  j'ai 
péché;  c'est  à  Marie,  la  plus  pure  des  Vierges, 
c'est  à  l'archange  saint  Michel,  c'est  à  saint 
Jean-Baptiste,  c'est  aux  bienheureux  apôtres 
Pierre  et  Paul,  c'est  à  tous  les  Saints  dont  j'ai 
si  peu  suivi  les  exemples,  c'est  aux  Fidèles 
que  j'ai  contrislés  ou  scandalisés,  c'est  eu\\\x 
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au  Ciel  et  à  la  Terre,  que  je  confesse  avoir 
péché  par  pensées,  par  paroles,  par  actions  et 
par  omissions.  C'est  ma  faute;  oui,  c'est  ma 
faute  et  ma  très-grande  faute.  Je  n  ai  nulle 
excuse  pour  me  justifier;  rien  ne  devait  me 
faire  offenser  un  Dieu  qui  mérite  un  amour 
in6ni  ;  il  fallait  plutôt  tout  sacriGer  mille  fois  : 
je  ne  puis  donc  attendre  mon  pardon  que  de 
sa  seule  miséricorde;  et  comme  je  suis  indigne 
de  l'obtenir  par  moi-môme,  je  conjure  la 
bienheureuse  Vierge,  saint  Michel,  saint  Jean- 
Baptiste,  les  glorieux  apôtres  saint  Pierre  et 
saint  Paul,  et  tous  les  Saints,  dintercéder 
pour  moi  auprès  de  votre  souverain  Maître. 

Que  Dieu  plein  de  miséricorde  ait  pitié  de 
moi;  qu'il  m'accorde  la  rémission  entière  de 
mes  péchés;  afin  que,  persévérant  désormais 
dans  son  amour,  j'arrive  heureusement  à  la 
vie  éternelle.  Ainsi  soit-il. 

A  /Introit. 

Vois  l'avez  dit.  Seigneur  :  Je  ne  veux  point 
la  mort  des  pécheurs,  je  ne  cherche  point  à 
les  rendre  malheureux,  ni  à  les  faire  périr; 
je  cherche  plutôt  à  leur  donner  la  paix,  et  à 
les  délivrer  de  la  cruelle  servitude  sous  la- 
quelle ils  gémissent.  Votre  parole,  Seigneur, 
ne  nous  a  pas  trompés;  combien  de  bénédic- 
tions n'avez-vous  pas  répandues  sur  votre 
Peuple,  depuis  que  Jésus-Christ  a  pris  pour 
nous  la  forme  d'un  esclave!  Il  ne  tient  donc 
qu  a  moi  de  jouir  de  la  douce  liberté  de  vos 
enfanls  :  ah!  soyez-en  béni  dans  tous  les  siè- 
des.  Ainsi  soit-il. 
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Au  Kyrie. 

Implorez,  mon  ame,  avec  une  entière  con- 
fiance, la  clémence  de  votre  Dieu  ;  dites  hardi- 
ment et  sans  crainte  d'être  rebutée  :  Seigneur 
notre  Dieu,  faites-nous  miséricorde;  vous  qui 
nous  avez  créés,  ayez  pitié  de  l'ouvrage  de  vos 
mains  ;  Père  miséricordieux,  faites  grâce  à 
vos  enfants  coupables. 

0  Jésus!  ô  aimable  Sauveur!  .Médiateur 
infiniment  charitable,  soyez  touché  de  nos 
misères;  pardon  nez- nous  nos  péchés,  délivrez- 
nous  des  ennemis  de  notre  salut. 

Vous  êtes  notre  espérance,  ô  Esprit  sancti- 
ficateur! Vous  êtes  notre  lumière,  notre  force 
et  notre  consolation;  ah!  daignez  nous  puri- 
fier de  nos  iniquités. 

Au  Gloria  in  excelsis. 

Gloire  à  Dieu  au  plus  haut  des  Cieux,  et 
paix  sur  la  Terre  aux  hommes  de  bonne  vo- 
lonté Nous  vous  louons,  nous  vous  bénissons, 
nous  vous  adorons,  nous  vous  glorifions,  nous 
vous  rendons  grâce  dans  la  vue  de  votre  gloire 
infinie,  Seigneur  Dieu,  Roi  du  Ciel!  0  Dieu 
Père  tout-puissant  !  Seigneur  Jésus-Christ, 
Fils  unique  de  Dieu,  Seigneur  Dieu  !  Agneau 
de  Dieu,  Fils  du  Père!  0  vous  qui  effacez  les 
péchés  du  monde,  ayez  pitié  de  nous  :  vous 
qui  effacez  les  péché*  du  monde,  recevez 
notre  humble  prière  :  vous  qui  êtes  assis  à  la 
droite  du  Père,  ayez  pitié  de  nous  :  car  vous 
êtes  le  seul  Saint,  le  seul  Seigneur,  le  seul 
Très  Haut,  ô  Jésus-Chrisl  !    avec  \e  Sa\v\V 
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Esprit,  dans  la  gloire  de  Dieu  le  Père.  Ainsi 
soil-il. 

0  Jésus  !  qui  n'avez  point  dédaigné  de  voas 
faire  homme  pour  glorifier  votre  Père  et  nous 
réconcilier  avec  lui ,  que  le  Ciel  et  la  Terre  bé- 
nissent et  adorent  votre  immense  bonté  :  don- 
nez-nous et  à  toute  votre  Eglise  la  bonne 
volonté,  la  paix  véritable  et  les  autres  grâces 
qu'a  annoncées  au  monde  votre  divine  nais- 
sance. 

Pendant  les  Oraisons. 

Recevez  par  votre  bonté  infinie,  Seigneur, 
les  prières  que  1  Eglise  vous  adresse  pour  moi 
et  pour  tous  les  Fidèles  ;  permettez  qu'en 
m'unissant  à  elle,  je  vous  demande  le  pardon 
de  mes  ofienses,  la  victoire  sur  mes  passions 
et  mes  mauvaises  habitudes,  une  foi  vive 
et  agissante  par  la  charité;  afin  que  désormais 
je  sois  plus  fidèleà  vos  commandements  et  aux 
devoirs  de  mon  état.  Je  ne  mérite  pas  d'être 
exaucée,  ô  mon  Dieu  !  mais  je  vous  en  supplie, 
par  les  mérites  de  Jésus-Christ  votre  Fils, 
qui  vil  et  règne  avec  vous  en  Tunité  du  Saint- 
Esprit,  dans  tous  les  siècles  des  siècles. 

Ainsi  soit-il. 

A  l'EpUre  et  au  Graduel. 

O  Dieu  !  qui  nous  découvrez  la  lumière  de 
votre  vérité  par  les  paroles  de  vos  Prophètes, 
de  vos  Apôtres  et  de  vos  Disciples,  afin  que 
nous  puissions  sortir  de  nos  égarements, 
triompher  de  nos  penchants  et  de  nos  habi- 
tudes, et  marcher  dans  les  voies  de  la  justice  ; 
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tehcs-nous  la  grâce,  et  à  tous  ceux  qui  porlenl 
le  nom  de  Cnrevian.  de  rejeter  tout  ce  qui  est 
contraire  à  celle  auguste  h'^^ro^ative  d'ho- 
norer par  nos  œuvres  votre  adoption  Îu^j^q 
et  de  remplir  parfaitement  tous  les  devoirs  aè 
la  profession  saiqte  à  laquelle  vous  avez  dai- 
gné nous  appeler 

A  t Evangile. 

Je  crois  fermement,  Seigneur,  toutes  les 
vérités  que  vous  avez  révélées  à  votre  Eglise 
Saiqte,  Catholique,  Apostolique  et  Romaine, 
qui  me  les  enseigne  de  votre  part.  Je  crois, 
Seigneur  ;  mais  aideZ;  soutenez  la  faiblesse 
de  ma  foi,  J'adore  votre  parole,  et  veux  en 
faire  la  règle  de  ma  conduite,  quelque  difficulté 
que  la  nature  puisse  y  trouver.  Chrétienne  par 
ma  croyance,  faites,  ô  mon  Dieu!  que  je  le 
sois  vérilablemenl  par  mes  œuvres,  et  que 
je  me  montre  digne  de  ce  nom  par  un  sincère 
amour  pour  vous  :  que  l'effet  de  cet  amour 
soit  Inexécution  de  vos  commandements  et  la 
pratique  de  vos  conseils;  afin  qu'au  grand  jour 
de  Téternilé,  je  puisse  voir  et  posséder  à  dé- 
couvert, le  bien  infini  que  vous  m'apprenez  à 
connaître  et  à  espérer  dès  ce  monde,  sous  les 
on^brçs  et  sous  les  voiles  obscurs  de  la  Foi. 

Au  Credo,  quand  il  se  dit. 

Je  crois  en  un  seul  Dieu  le  Père  tout- 
puissant. 

Qui  a  fait  le  Ciel  et  la  Terre,  toutes  les 
choses  visibles  et  invisibles. 
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Et  en  un  seul  Seigneur  Jésus-fJiriôi,  Kils 

unique  de  Dieu. 

Oui  est  r^^  via  Père  avant  tous  les  siècles. 

oieu  de  Dieu,  lumière  de  lumière,  vrai 
Dieu  de  vrai  Dieu. 

Qui  na  point  été  fait,  mais  engendré;  qui 
est  consubstantiel  au  Père,  et  par  qui  toutes 
choses  ont  été  faites  ; 

Qui  est  descendu  des  Cieux  pour  nous 
autres  hommes  et  pour  notre  salut  ; 

Qui  s  est  incarné,  en  prenant  un  corps  dans 
le  sein  de  la  Vierge  Marie,  par  la  verta  du 
Saint-Esprit  qui  s'est  fait  homme  ; 

Qui  a  été  cruciGé  aussi  pour  nous,  soas 
Ponce- Pilale;  qui  a  souffert  la  mort,  et  a  été 
mis  dans  le  tombeau  ; 

Qui  est  ressuscité  le  troisième  jour,  comme 
l'avaient  prédit  les  Ecritures  ; 

Qui  est  monté  au  Ciel,  est  assis  à  la  droite 
du  Père  ; 

Qui  viendra  de  nouveau,  plein  de  gloire, 
juger  les  vivants  et  les  morts  et  dont  le  règne 
n'aura  point  de  fin. 

Je  crois  au  Saint-Esprit,  qui  est  aussi 
Seigneur,  et  qui  donne  la  vie; 

Qui  procède  du  Père  et  du  Fils  ; 

Qui  est  adoré  et  glorifié  conjointement  avec 
le  Père  et  le  Fils  ; 

Qui  a  parlé  par  les  prophètes. 

Je  crois  à  l'Eglise,  qui  est  une,  sainte,  ca- 
tholique et  apostolique. 

Je  reconnais  qu'il  y  a  un  Baptême  institué 
pour  la  rémission  des  péchés. 
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Et  j'attends  la  Résurrection  des  morts; 
Et  la  vie  du  siècle  à  venir.  Ainsi  soit-il. 

A  r Offertoire, 

Recevez,  ô  Père  saint,  Dieu  tout-puissant 
et  éternel ,  cette  Hostie  sans  tache  que  vous 
oflFre  le  Prêtre,  au  nom  de  toule  TPglise,  en 
mémoire  du  grand  sacrifice  que  Jésus-Christ 
votre  Fils  a  offert  sur  le  calvaire,  et  qu'il  va 
renouveler  sous  les  espèces  du  pain  et  du  vin, 
dont  la  substance  sera  changée  en  celle  de  son 
Corps  et  de  son  Sang  adorable,  par  sa  parole 
toute- puissante. 

Recevez  celte  victime  d'un  mérite  infini: 
je  vous  l'offre  ô  mon  Dieu,  pour  reconnaître 
votre  souverain  domaine  sur  moi  et  sur  toutes 
les  créatures,  pour  vous  remercier  de  tous 
vos  bienfaits,  pour  vous  demander  avec  un 
cœur  contrit  la  rémission  de  mes  péchés,  et 
obtenir  enfin  tous  les  secours  qui  me  sont 
nécessaires  pour  le  salut  de  mon  ame  et  le 
soutien  de  mon  corps. 

Agréez,  ô  mon  Dieu  !  que  munissant  à 
celte  divine  Hostie,  je  m  offre  tout  entier  à 
votre  gloire,  et  que  vous  faisant  hommage  de 
mon  corps,  de  mon  ame,  de  ma  vie,  et  de  tout 
ce  que  je  liens  de  votre  libéralilé,  je  vous  pré- 
sente en  esprit  d'humilité  et  de  contrition,  le 
regret  de  vous  avoir  tant  offensé,  et  la  volon- 
té sincère  de  vous  servir  désormais  avec  fidé- 
lité et  amour. 

A  /'Orale,  Fralres. 
Que  le  Seigneur  reçoive  favorablemenV  ee 
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Sacrifice,  pour  1  honneur  el  la  gloire  de  son 
Nom  adorable,  pour  noire  utililé  particulière, 
et  pour  le  bien  de  toule  son  Eglise  sainte. 

A  la  Préface. 

Détachez-nous  de  tout  objet  terrestre  el 
élevez  nos  cœurs  jusqu'à  vous,  ô  mon  Dieu! 
pour  ne  penser  qu'au  mystère  inefiable  qui  va 
s'opérer  sur  l'autel,  vous  y  adorer  réellement 
présent,  pour  y  rendre  grâces,  louer  et  glori-* 
fier  votre  iMajesté  suprême.  Père  saint,  Dieu 
éternel,  Seigneur  tout-puissant,  recevez  par 
Jésus-Christ  Thommage  de  nos  voix  unies  à 
celles  des  Esprits  bienheureux;  embrasez- 
nous  de  leur  amour  et  de  leur  zèle,  et  faites 
que,  célébrant  avec  eux  vos  grandeurs  et  vos 
perfections,  nous  répétions  à  votre  gloire  ce 
Cantique  sublime  ci  éternel  :  Saint,  Saint, 
Saint  est  le  Seigneur,  le  Dieu  des  armées,  le 
Ciel  et  la  terre  sont  pleins  de  votre  gloire. 
Béni  soit  celui  qui  vient  à  nous  au  nom  du 
Seigneur:  qu'il  soit  glorifié  au  plus  haut  des 
Cieux. 

Pendant  le  Canon  et  au  Mémento 
pour  les  Vivants, 

Père  éternel ,  dont  la  clémence  est  sans 
bornes,  nous  vous  supplions  Irès-humblemeot 
par  Jésus-Christ  votre  Fils,  d'agréer  le  sacri- 
fice très- pur  de  son  Corps  sacré  et  de  son 
précieux  Sang.  Exaucez  les  prières  que  nous 
vous  faisons,  en  vous  l'offrant  pour  votre 
Eglise  sainteelcatholique;  donnez-lui  la  paix, 
réunissez  tous  ses  enfants  dans  la  charité,  et 
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faites  qn  ils  n'aient  tons  entre  eux  qa*an  cœur 
et  qa*une  ame.  Gouvernez  vous-même  cette 
Eglise  par  les  lumières  de  votre  sagesse  ;  faites 
que  toutes  les  nations  reconnaissent  ses  lois,  et 
que  les  portes  de  Tenfer  ne  prévalent  jamais 
contre  elle,  selon  la  promesse  de  son  divin. 
Fondateur. 

Bénissez  noire  saint  Père  le  Pape,  notre 
Evoque,  notre  Pasteur^  et  tous  les  Fidèles  qui 
sont  sous  leur  conduite;  nous  vous  recom- 
mandons parliculièrement  N.  etN.,  tous  ceux 
qui  vous  offrent  ce  Sacrifice  de  louange,  nos 
parents,  nos  supérieurs  temporels,  nos  bien- 
faiteurs, nos  amis  et  nos  ennemis  mêmes. 

Unis  par  les  liens  d'une  société  sainte  à  la 
glorieuse  Mère  de  votre  Fils  adorable,  aux 
saints  Apôtres  et  Martyrs,  et  à  tous  les  autres 
Saints  que  nous  honorons,  et  avec  lesquels 
nous  ne  faisons  qu'un  même  corps  en  Jésus- 
Christ;  nous  vous  conjurons,  Seigneur,  de 
nous  accorder,  par  leurs  mérites,  votre  pro- 
tection spéciale.  Recevez  favorablement  l'of- 
frande et  les  vœux  de  toute  votre  Eglise;  don- 
nez-nous votre  paix  dès  cette  vie  périssable,  et 
faites  que,  préservés  de  la  damnation  éternel- 
le, nous  soyonscomptésau  nombre  de  vos  Elus, 
pour  vous  posséder,  vous  louer  et  vous  aimer 
à  jamais.  Par  le  même  Jésus-Christ  votre  Fils. 
Ainsi  soit-il. 

A  la  Consécration, 

Je  crois  très-fermement,  ô  Jésus!  que  par 
les  vertus  des  divines  paroles  que  le  Prêtre 
prononce  en  votre  nom,  ce  pain  el  ce  v\t\  s>ov\V 
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véritablement  changés  en  votre  Corps  el  en 
votre  Sang,  comme  vous-même  Tavez  fait  la 
veille  de  votre  Passion. 

A  l'élévation  de  la  sainte  Hostie. 

Je  vous  adore,  ô  Verbe  éternel  et  anéanti 
pour  mon  amour!  je  reconnais  que  vous  êtes 
réellement  et  substantiellement  sous  ces  appa- 
rences. Vous  que  les  Anges  adorèrent  dès  le 
moment  de  voire  incarnation,  vous  qui  reçû- 
tes les  adorations  des  Mages  dans  la  -crèche, 
et  qui  êtes  l'objet  continuel  des  nôtres,  dans 
ce  divin  Sacrement,  vous  êtes  mon  Seigneur, 
mon  Sauveur  et  mon  Dieu  ;  je  mets  en  vous 
toute  ma  confiance;  je  vous  aime  de  toute 
Tétenduede  mon  cœur,  et  me  consacre  au  Père 
éternel  ,  dans  l'union  d'un  même  SacriQce 
avec  vous. 

Demandez  en  ce  moment  précieux  les  grâces  parti- 
culières qui  vous  sont  le  plus  nécessaires;  deman- 
dez*lesavec  une  foi  vive,  avec  une  ferme  confiance, 
et  par  les  mérites  infinis  de  la  Victime  immolée. 

A  rélévation  du  Calice,  et  pendant  la  suite 

du  Canon. 

Je  vous  adore,  ô  vous  qui  m'avez  racheté  el 
qui  avez  lavé  dans  votre  Sang  précieux  les. 
péchés  du  monde.  Vous  vous  êtes  livré  à  la 
mort  pour  expier  mes  iniquités  ;  vous  êtes  res- 
suscité pour  ma  justification  ;  vous  êtes  monté 
au  Ciel  pour  m'assurer  le  prix  de  vos  souf- 
frances ;  vous  y  régnez  avec  le  Père  et  le  Saint- 
Esprit,  et  vous  en  descendrez  visiblement  au 
dernierjour,pourjugerles  vivants  et  les  morts. 
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C'est  en  me  rappelant  ces  augustes  mys- 
tères, que  j'ose  implorer  vos  miséricordes,  ô 
Père  Eternel!  votre  divin  Fils  est  l'objet  de 
vos  plus  douces  complaisances;  je  vous  l'offre, 
comme  la  seule  Hostie  pure,  sainte  et  sans  ta- 
che, le  seul  Holocauste  digne  de  votre  iMajeslé 
suprême  et  la  seule  victime  qui  puisse  m'ob- 
tenir  le  pardon  de  mes  péchés,  et  les  secours 
que  réclame  ma  faiblesse. 

Excitez  ici  dans  votre  anie  les  sentiments  d'humi- 
lité profonde,  de  contrition,  de  reconaissance,  d'a- 
mour et  de  confiance  dont  vous  devez  être  pénétrée 
en  la  présence  de  votre  Dieu. 

Au  Mémento  pour  les  Morts. 

Sou  VENEZ- vous,  Scigueur,  de  vos  serviteurs 
et  de  vos  servantes,  qui  nous  ont  précédés 
avec  le  signe  de  la  Foi,  et  qui  étant  morts 
dans  votre  grâce,  sans  avoir  entièrement  ex- 
pié leurs  fautes,  attendent  que  vous  leur  fas- 
siez miséricorde:  ayez pitiéde  ces  âmes  souf- 
frantes, ô  mon  Dieu!  spécialement  de  celles  de 
N.N.etdecellesqui  sont  les  plus  abandonnées. 
Ce  sont  vos  créatures,  vos  enfants,  vos  épou- 
ses, vo§  élus;  vous  les  aimez,  et  le  Sang  de 
Jésus-Christ  est  répandu  pour  elles;  donnez- 
leur  la  paix,  le  rafraîchissement,  la  lumière  et 
la  félicité  que  l'Eglise  vous  demande  en  leur 
faveur,  au  nom  de  cette  auguste  Victime. 

Au  Nobis  quoque  Peccatoribus. 

Quelque  pécheurs  que  nous  soyons,  nous  n'en 
espérons  pas  moins  en  vous,  Dieu  de  bonté  : 
nos  misères  sont  grandes;  mais  vos  mvsévv- 
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cordes  sont  infinies,  et  lespoir  que  nous  avons 
d'ôlre  reçus  dans  la  compagnie  de  vos  Saints, 
n  est  point  fondé  sur  nos  mérites,  mais  sur 
ceux  de  Jésus-Christ  Notre-Seigneur,  qui  vit 
et  règne  avec  vous  et  avec  le  Saint-Esprit, 
dans  tous  les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

Au  Pater,  récitez  l'Oraison  Dominicale^ 
ou  la  prière  suivante. 

Écoutez,  Seigneur,  l'humble  Prière  d'un 
Enfant  prodigue  qui  vient  se  jeter  à  vos  pieds. 
J'ose  vous  appeler  mon  Père,  mon  tendre 
Père ,  autorisée  par  l'ordre  exprès  de  votre 
Fils  Jésus.  .Qu'il  soit  sanctifié  à  jamais  et  par- 
tout, ce  nom  adorable  que  j  ai  déshonoré  par 
tant  de  péchés  :  Que  votre  Royaume  s'éta- 
blisse en  moi  et  dans  tous  les  cœurs  :  que  vo- 
tre volonté  à  laquelle  j*ai  résisté  tant  de  fois, 
s  accomplisse  sur  la  terre  comme  au  Ciel  : 
Donnez-moi  chaque  jour  le  pain  dont  j'ai  be- 
soin, mais  surtout  le  pain  de  larmes  et  de 
componction  si  nécessaire  et  si  utile  à  un  pé- 
cheur. Pardonnez-moi  mes  iniquités,  comme 
je  pardonne  sincèrement  et  de  bon  cœur,  tou- 
tes les  injures  qui  m'ont  été  faites.  Préser- 
vez-moi de  la  rechute  dans  le  péché,  en  éloi^ 
gnant  les  tentations  et  les  occasions  dange- 
reuses auxquelles  je  suis  exposée,  et  délivrez- 
moi  du  mal  uniquement  à  craindre,  de  la  perte 
de  votre  grâce  en  ce  monde  et  de  celle  de 
votre  gloire  en  l'autre.  Ainsi  soit-il. 

Au  Pax  Doniini  et  à  /'Agnus  Dei. 
Agnbau  de  Dieu,  qui  avez  été  immolé  sur 
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la  Croix,  et  qui  continaez  sur  l'Autel  voire 
Sacrifice,  pour  effacer  les  péchés  du  monde, 
ayez  pitié  de  nous  ;  pardonnez  nos  offenses,  et 
donnez-nous  la  pait  que  le  monde  ne  peut 
donner;  la  paix  avec  vous  par  une  véritable 
réconciliation,  et  une  parfaite  soumission  à 
vos  volontés  ;  la  paix  avec  nous-mêmes,  par  la 
victoire  sur  nos  passions  ;  la  paix  avec  notre 
prochain,  par  I  union  d*une  charité  sincère;  la 
paix  de  l'Eglise  et  de  l'Etat^  par  TextinctioD 
des  hérésies,  des  schismes,  des  guerres,  et  de 
tout  ce  qui  peut  altérer  lunilé  catholique,  la 
charité  fraternelle  et  la  tranquillité  publique. 

Au  Domine,  non  sum  dignus. 

SfiiGMEUB,  je  ne  suis  pas  digne  que  vous  en- 
triez dans  mon  ame,  par  la  Communion  réelle 
de  votre  Corps  sacré  et  de  voire  Sang  précieux. 

Je  déteste  de  tout  mon  cœur  les  péchés  qui 
me  rendent  indigne  d'un  aussi  grand  bien- 
fait; mais,  ô  mon  Dieu!  vous  pouvez  me  les 
pardonner  :  dites  seulement  une  parole,  et  je 
serai  guérie  de  tant  d'infirmités  volontaires 
qui  me  déshonorent  à  vos  yeux  ;  permettez- 
moi  de  ramasser  au  moins  les  restes  sacrés 
qui  tombent  de  votre  table  ;  accordez-moi 
quelque  part  aux  biens  que  vous  communi- 
quez aux  âmes  fidèles  dans  votre  ineffable 
Sacrement,  donnez-moi  une  foi  vive,  une 
espérance  ferme  et  une  charité  ardente  , 
qui  m'unissent  à  vous  spirituellement,  qui 
anéantissent  en  moi  tout  ce  qui  vous  y  déplaît, 
qui  vous  fassent  régner  seul  dans  mou  cc3bwv^ 
et  gui  we  disposent  à  vous  recevoir  au  ^Vvx^ 
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tôt,  (l'une  manière  réelle  et  digne  de  vous; 
aiin  que  votre  Corps  et  votre  Sang,  deve- 
nant la  vie  de  mon  ame,  la  conservent  dans 
votre  grâce  et  lui  assurent  des  droits  à  la  vie 
élernelle. 

Aux  dernières  Oraisons. 

Je  bénis,  Seigneur,  voire  sagesse  et  votre 
puissance  infiniesqui  m'ont  préparé  une  nour- 
riture loute  céleste  ;  je  rends  grâces  à  votre 
bonté  qui  s'est  montrée  si  libérale  envers  moi; 
j'adore  votre  Majesté  suprême  qui  n'a  pas 
dédaigné  de  sabaisser  jusquà  mon  néant. 
iMais  comment  reconnaître ,  ô  mon  Diea , 
tout  ce  que  vous  avez  fait  en  ma  faveur?  Je 
m'unirai  à  vous,  Seigneur  Jésus;  et,  comblée 
de  vos  bienfaits,  j'invoquerai  votre  saint  Nom 
et  je  le  louerai  éternellement.  Ah!  puisque 
vous  vous  donnez  à  moi  avec  une  générosité 
si  excessive,  dès  ce  jour  et  pour  jamais,  je 
me  consacre  entièrement  et  irrévocablement 
à  vous. 

A  la  Bénédiction, 

0  Dieu  tout-puissant,  Père,  Fils  et  Saint- 
Esprit,  daignez,  en  considération  du  grand 
Sacrifice  qui  vient  de  vous  être  offert,  nous, 
bénir  pour  le  temps  et  pour  réternité. 

A  l'Evangile  de  saint  Jean, 

J'adore,  ô  Jésus,  votre  naissance  éternelle 
dans  le  sein  de  votre  Père,  et  votre  naissance 
temporelle  dans  le  sein  d'une  Vierge  très -pure. 
Ah!  puisque,  devenu  semblable  à  moi  selon 
la  chair,  vous  avez  voulu  me  rendre  enfant  de 
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Dieu  selon  l'esprit;  rendez-moi  digne  de  celte 
haute  destinée,  et  faites  que  je  renaisse  par 
vous,  en  vous  connaissant,  en  vous  aimant,  et 
en  vous  suivant  comme  ma  lumière  véritable  ; 
afin  que  je  conserve  celte  adoption  divine  que 
jai  reçue  dans  le  Sacrement  de  régénération. 
Venez  en  moi  par  vos  grâces  puissantes; 
venez-y  par  votre  auguste  Sacrement  ;  éta- 
blissez votre  demeure  dans  mon  ame,  et  ré- 
gnez-y avec  gloire,  comme  Fils  unique  du 
Père,  plein  de  grâce  et  de  vérité. 

Après  la  Messe, 

Nations,  louez  toutes  le  Seigneur  ;  Peu- 
ples, louez-le  tous; 

Parce  que  sa  miséricorde  est  affermie  sur 
nous,  et  que  la  vérité  des  promesses  du  Sei- 
gneur subsiste  éternellement. 

Gloire  au  Père,  etc. 

•-  ^  •       -^- 

11«  EXERCICE 

POUR  ENTENDUE  LA  SAINTE  MESSE. 

Allez  à  l'Eglise  comme  les  Pasteurs  à  Bethléem  pour 
voir  l'enfant  Jésus  nouvellement  né;  ou  comme  la 
sainte  Vierge  au  calvaire,  pour  assister  à  sa  mort,  et 
l'oflVir  en  sacrifice  à  Dieu,  pour  le  salut  du  moude  ; 
ou  comme  les  irois  Apôtres  au  Thabor,  pour  le  con- 
templer dans  le  mystère  de  sa  Transfiguration. 

Adorez  avec  un  profond  respect  Notre-Seigneur 
dans  l'auguste  Sacrement  de  l'Aulel,  vous  unissant 
aux  Esprits  bienheureux  prosternés  sans  cesse  en  sa 
divine  présence. 

Au  commencement  de  la  Messe. 

H  m'approche  de  votre  Autel,  6  motv  li'v^w^ 
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pour  vousofTrir,  avec  toute  FEglise,  Tadorable 
Victime  immolée  pour  mon  salut,  le  véritable 
Agneau  qui  efface  les  péchés  du  monde.  Cest 
par  ses  mérites  infinis,  que  je  vous  demande 
le  pardon  de  mes  offenses  innombrables  ;  je  les 
confesse  à  vos  pieds;  j'en  conçois  devant  vous 
le  regret  le  plus  sincère  ;  je  m*avoue  coupable 
et  très-coupable  à  vos  yeux  ;  mais  j*implore 
votre  miséricorde,  et  dans  les  sentiments  d'an 
cœur  vraiment  contrit  et  humilié,  je  supplie 
la  sainte  Vierge  et  les  Saints  de  solliciter  pour 
moi  la  grâce  du  pardon  que  j  ose  espérer  de 
votre  clémence. 

Ah!  Seigneur,  éloignez  de  moi  toute  ini- 
quité, afin  que  j'approche  du  Saint  des  Saints 
avec  un  cœur  pur  et  digne  de  vous  être  offert; 
par  Jésus-Christ  Noire-Seigneur. 

Que  les  mérites  de  vos  fidèles  Serviteurs, 
dont  les  reliques  reposent  sous  cet  Autel, 
m'obtiennent  la  grâce  d'une  parfaite  récon- 
ciliation avec  vous,  et  celle  de  participer  avec 
fruit  au  plus  grand  des  Sacrifices. 

A  r Introït. 

0  Agneau  Dominateur  de  la  Terre!  6  Désiré 
des  Nations  ,  et  l'objet  des  vœux  et  des 
soupirs  de  tous  les  Justes  de  lancienne  Loi! 
vous  ôles  enfin  descendu  du  trône  de  votre 
Gloire,  vous  avez  habité  parmi  nous,  et  avez 
mis  le  comble  à  tous  vos  bienfaits,  en  accom- 
plissant le  grand  ouvrage  de  la  Rédemption 
des  hommes.  Gloire  au  Père  qui  a  aimé  le 
monde  à  un  tel  excès,  qu'il  lui  a  donné  son 
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propre  Fils  ;  gloire  à  ce  même  Fils,  que 
Famoar  a  porlé  à  se  faire  homme  pour  notre 
Salât;  gloire  au  Saint-Esprit,  par  lequel  s  est 
.accompli  cet  ineffable  Mystère;  gloire  aux 
trois  Personnes  adorables,  dans  les  siècles 
des  siècles  ! 

Au  Kyrie. 

PiBE  des  miséricordes,  ayez  pitié  de  votre 
Enfant  que  vous  avez  créé  à  votre  image. 

Aimable  Jésus^  sauvez  mon  ame,  qui  est 
le  prix  de  votre  Sang  et  de  vos  douleurs. 

Esprit-Saint,  purifiez  cette  ame  que  vous 
avez  sanctifiée  dans  le  Baptême. 

Trinité  adorable,  venez  en  mçi,  et  faites-y 
votre  demeure  éternelle. 

Au  Gloria. 

Grand  Dieu  !  j'unis  mes  louanges  à  celles 
que  vous  rendent  les  Esprits  célestes,  et  aux 
Bénédictions  que  vous  donnent  les  Bienheu- 
reux qui  vous  environnent  :  je  loue,  je  bénis, 
j'adore  et  glorifie  avec  eux  et  avec  toute 
TEglise  voire  incompréhensible  Majesté  ;  je 
vous  rends  grâces,  ô  Dieu  saint  !  dans  la  vue 
de  votre  gloire  infiniment  grande  :  que  ne 
puis-je  travailler  à  l'étendre  et  à  la  perpétuer, 
en  vous  faisant  connaître  et  en  vous  gagnant 
des  cœurs!  Régnez  au  moins  sur  le  mien  d'une 
manière  plus  parfaite,  et  accordez-lui  cette 
paix  que  les  Anges,  à  voire  naissance,  annon- 
cèrent aux  hommes  de  bonne  volonté. 

Pendant  les  Oraisons. 
Exaucez,  s'il  vouspJalt,  Seigneur,  les  çn^- 
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rcs  que  le  prêtre  vous  adresse  au  nom  de 
toute  I  Eglise:  nous  vous  en  supplions  par  les 
mérites  de  la  sainte  Vierge  et  des  Saints 
qu'elle  honore  particulièrement  en  ce  jour; 
faites  que,  les  ayant  sans  cesse  pour  inter- 
cesseurs dans  le  Ciel,  nous  soyons  leurs  imita- 
teurs sur  la  Terre,  et  méritions  par  nos  vertus, 
de  leur  être  réunis  dans  la  gloire  que  nous 
espérons,  par  Notre-Seigneur  Jésus-Christ, 
votre  Fils,  qui  vit  et  règne  avec  vous  en  l'unité 
du  Saint-Esprit ,  dans  tous  les  siècles  des 
siècles.  Ainsi  soit-il. 

A  tEpttre. 

Divin  Esprit,  qui  avez  parlé  par  les  Pro- 
phètes, et  qui  avez  dicté  les  Livres  sacrés  de 
Tancien  et  du  nouveau  Testament,  imprimez 
dans  mon  ame  les  instructions  saintes  que 
TOUS  y  donnez  aux  Fidèles;  ne  permettez  pas 
que  tant  de  lumière  me  devienne  inutile; 
ajoutez  à  ce  bienfait  celui  d  éclairer  les  infi- 
dèles, de  ramener  les  hérétiques  et  les  schis- 
maliques  à  l'obéissance  de  l'Eglise  qui,  étant 
inspirée  et  dirigée  par  vous,  est  roracle  in- 
faillible de  la  Vérité  dont  vous  êtes  la  source. 
Aidée  de  votre  grâce,  ô  mon  Dieu!  je  veux 
vivre  et  mourir  dans  la  Foi  qu'elle  enseigne, 
et  dans  la  pratique  des  œuvres  qui  assurent 
ma  récompense. 

Au  Graduel. 

Soyez  béni,  ù  mon  Dieu!  de  la  gloire  où 
vous  élevez  les  Saints,  et  des  honneurs  que 
vous  leur  prodiguez  dans  le  Ciel  et  sur  la 
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Terre.  La  mémoire  des  justes  est  immortelle, 
et  vous  serez,  Seigueur,  éternellement  glo- 
rifié par  vos  Elus,  dans  lesquels  vous  cou- 
ronnez vos  propres  dons.  Puissé-je  imiter  ceux 
que  je  révère,  et  participer  un  jour  à  leur 
suprême  habitude! 

A  t Evangile, 

En  me  levant  à  la  lecture  de  votre  Evan- 
gile, 6  Jésus!  je  déclare  faire  une  profession 
authentique  de  toutes  les  vérités  que  vous 
m'y  enseignez,  et  que  TEglise  seule  a  le  droit 
de  m'expliquer  infailliblement.  Daignez,  ô 
mon  divin  Maître  !  graver  vos  paroles  sacrées 
dans  mon  cœur  :  faites  que  je  les  y  reçoive, 
que  je  les  médite  et  les  conserve  à  lexemple 
de  votre  sainte  .Mère,  que  je  les  professe  de 
bouche  et  d'actions  aux  dépens  même  de  ma 
vie,  que  je  vous  rende  témoignage  en  vivant 
selon  vos  maximes,  et  qu'enfin  mes  œuvres 
attestent  que  ma  Foi  est  vive  el  animée  par 
la  Charité,  (.ar,  heureux,  dites-vous,  ô  mon 
Sauveur  I  ceux  qui  entendent  la  parole  de 
Dieu,  et  qui  la  mettent  en  pratique.  Accor- 
dez-moi donc  la  grâce  de  recueillir  avec  joie 
cette  divine  semence,  et  de  la  faire  fructifier 
en  moi  par  la  vigilance  et  la  prière,  par 
la  patience  dans  les  srffliclions,  par  le  renon- 
cement à  moi-même,  par  l'amour  effectif  du 
prochain  el  par  la  persévérance  dans  voire 
amour. 

Au  Credo. 

Unissez  vous  au  Symbole  que  le  Prêtre  técWe  ^  \^ 
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Messe  ;  prolestez  au  moins  par  un  Acte  de  Foi,  que 
vous  en  croyez  tous  les  articles. 

A  l'Offertoire. 

Recevez,  ô  Dieu  Saint,  Père  Tout-Puissant 
et  Eternel,  loblation  du  pain  et  du  vin,  qui 
cominence  le  Sacrifice  auguste  dont  je  désire 
m  appliquer  les  fruits.  Je  joins,  Seigneur,  à 
celle  Offrande  celle  de  mon  corps,  de  mon 
arae,  de  mon  esprit  et  de  mon  cœur,  celle  de 
mes  biens,  de  mes  espérances,  et  des  vœux 
que  je  forme  pour  les  personnes  qui  me  sont 
chères  :  je  me  consacre  tout  entière  à  vous, 
avec  le  Corps  de  votre  Fils  unique,  en  holo- 
causte parfait  et  en  odeurdesuavité.  Changez- 
moi  cl  transformez-moi  par  l'imitation  de  ses 
vertus  divines,  comme  le  pain  et  le  vin  qui 
vous  sont  offerts,  vontôtre  réellement  changés 
en  son  Corps  et  en  son  Sang  précieux. 

Au  Lavabo. 

Lavez-moi  de  plus  en  plus,  Seigneur,  des 
taches  que  le  péché  a  faites  à  mon  ame  :  inspi- 
rez-moi vous- môme  les  sentiments  de  la  com- 
ponction la  plus  sincère  et  de  la  plus  vive  con- 
fiance en  vos  miséricordes  ;  et  puisque  votre 
Justice  aperçoit  dans  Jésus,  prêt  à  s'immoler 
pour  moi,  une  victime  canable  de  la  désarmer; 
daignez  m'appliquer  ses  mérites  infinis,  et  me 
purifier  de  plus  en  plus  de  mes  fautes ,  ô  Vous 
qui  n'avez  pas  exclu  les  pécheurs  pénitents  de 
Tassistance  à  vos  divins  Mystères. 

A  /'Orate,  Praires. 

Que  le  Seigneur  reçoive;  c^\  ^vx%\vs\a  Sacri- 
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fice  par  les  mains  da  Prêtre,  pour  Thonneur 
el  la  gloire  de  son  saint  Nom,  pour  la  sanc- 
tification de  tous  ceux  qui  y  assistent,  et  pour 
futilité  de  toute  son  Eglise  sainte. 

A  la  Préface. 

Votre  Ministre  nous  avertit,  grand  Dieu! 
d'élever  nos  cœurs  vers  le  Ciel  :  attirez-y  le 
mien,  el  qu'il  s'élève  vers  vous,  pour  vous 
rendre,  par  Jésus-Christ,  les  actions  de  grâces 
immortelles  qui  Vous  sont  dues.  Les  Anges 
louent  pas  lui  votre  Majesté  Sainte;  toutes  les 
célestes  intelligences  vous  bénissent  et  vous 
adorent  dans  les  sentiments  de  la  plus  ardente 
charité.  Puissé-je,  associée  à  leurs  transports, 
m'écrier  avec  amour  :  Saint,  Saint,  Saint,  est 
le  Seigneur  le  Dieu  des  Armées;  le  Ciel  et  la 
Terre  sont  remplis  de  sa  gloire.  Béni  soit  celui 
qui  vient  à  nous  au  Nom  du  Seigneur;  qu'il 
soit  glorifié  au  plus  haut  des  Cieux. 

Au  Canon. 

Considérez  ici  Jesus-Christ  comme  le  Médiateur 
puissant  entre  Dieu  et  les  hommes  et  présentez  par 
lui  tous  les  vœux  que  vous  désirez  faire  agréer  au 
Père  des  miséricordes. 

Jb  vous  ofi're,  mon  Dieu,  la  Victime  ado- 
rable qui  s'est  sacrifiée  sur  le  Calvaire,  el  qui 
va  s'immoler  sur  cet  Autel,  je  vous  la  pré- 
sente, o  Père  Tout-Puissant!  pour  vous  rendre 
hommage  au  nom  de  toutes  vos  créatures, 
et  reconnaître  que  vous  êtes  notre  premier 
principe,  notre  dernière  fin,  notre  bien  su- 
prême et  éternel. 
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Recevez  aussi  ce  Sacrifice,  en  reconnais- 
sance des  bienfaits  généraux  et  parlicaliers, 
spirituels  el  corporels,  dont  vous  m'avez  com- 
blée ;  en  actions  de  grâces  des  faveurs  dont 
vous  avez  prévenu  vos  Saints,  particulière- 
ment celui  que  nous  honorons  en  ce  jour,  el 
de  celles  que  vous  accordez  si  libéralement  à 
toutes  vos  Créatures  et  aux  personnes  qui  me 
sont  chères. 

Agréez  cette  victime  de  propitiation  ,  pour 
les  péchés  de  tous  les  hommes,  pour  les  miens 
en  particulier,  et  pour  ceux  que  j'ai  fait  com- 
mettre, ainsi  que  pour  la  rémission  des  peines 
dont  les  vivants  et  les  morts  sont  redevables 
à  votre  Justice. 

Accordez-nousenfin  par  les  mérites deJ.-C., 
ainsi  qu'à  N.  et  à  tous  ceux  qui  nous  intéres- 
sent, les  lumières,  les  secours  et  les  grâces 
que  vous  savez  nous  être  nécessaires  pour  ac- 
complir vos  divines  volontés.  Je  vous  recom- 
mande, ô  mon  Dieu!  d'une  manière  spéciale, 
les  besoins  de  votre  Eglise  sainte.  Puisse  son 
Chef  visible,  ses  Pasteurs  et  les  membres  qui 
la  composent,  puissent  notre  Roi,  son  auguste 
Famille  et  son  Peuple,  obtenir  le  salut  et  la 
paix,  parla  médiation  toute-puissante  du  Dieu 
de  paix  qui  va  descendre  sur  TAutel. 

Préparez  votre  ame  aux  prodiges  de  la  Charité  la 
plus  tendre  ;  le  Dieu  qui  les  opère,  va  paraître;  allez 
au-devant  de  lui  par  l'ardeur  de  vos  sentiments. 

A  l'Elévation  de  la  sainte  Hostie. 

0  Jésus  !  ô  mon  Dieu  !  je  vous  adore,  je 
vous  aime,  je  voua  béuva  ^N^(i  loua  les  Anges 
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qui  vous  environneal.  Ah!  tandis  que  I  amour 
le  plus  généreux  vous  immole  ici,  comme  au 
Calvaire,  je  vous  conjure  par  ce  grand  Sacri- 
fice, de  m'aider  à  vous  faire  celui  de  moi- 
même  ,  sans  délai ,  sans  réserve  el  sans 
partage. 

Demeurez  ici  dans  un  profond  silence;  désirez  et 
demandez  ;  il  n'est  aucune  faveur  que  la  Victime 
sainte  ne  puisse  vous  obtenir. 

A  l'Elévation  du  Calice. 

0  Sang  adorable  !  vous  êtes  le  prix  de  la 
rédemption  du  monde;  vous  ôles  toute  mon 

espérance Père  des  miséricordes!  je  vous 

l'offre  ce  Sang  précieux  !  pourriez-vous  être 
insensible  à  la  voix  d'un  Dieu  victime  qui 
sollicite  ma  grâce  et  vos  bienfaits. 

A  la  suite  du  Canon. 

Jetez  les  yeux.  Seigneur,  sur  votre  Fils, 
notre  jMédialeur  suprême,  qui  s'est  livré  à  la 
mort  pour  ncs  péchés,  qui  est  ressuscité  pour 
notre  justification,  qui  est  monlé  aux  Cieux 
pour  y  devenir  auprès  de  vous  notre  interces- 
seur perpéluel.  Regardez  ce  Fils  bien-aimé, 
qui  s'offre  ici  pour  tous  vos  enfants,  qui  prend 
sur  lui  toutes  leurs  dettes,  et  abaissez  sur  eux 
des  regards  de  bonté  et  d'indulgence.  Père 
saint,  sanctifiez-les  dans  la  vérité;  sanctifiez 
votre  Eglise,  réunissez-en  tous  les  membres, 
et  conservez-y  la  foi  et  la  charité.  Répandez 
vos  lumières  et  vos  grâces  sur  noire  saint  Père 
le  Pape,  sur  notre  Kvêque,  sur  notre  Monar- 
que et  sur  nos  Magistrats  ;  répandez-\e§)  ^vvc 
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DOS  Parents,  nos  Amis  et  nos  Bienfaiteurs,  sur 
tous  ceux  dont  vous  nous  confiez  la  conduite, 
sur  les  ennemis  de  l'Eglise,  et  sur  les  miens 
en  particulier  :  accordez-leur  avant  tout  les 
grâces  du  salut,  et  les  dispositions  intérieures 
pour  y  correspondre. 

Mais  oublierais-je,  o  Père  tendre  et  miséri- 
cordieux ,  d  implorer  votre  clémence  en 
faveur  des  âmes  qui  me  furent  chères  et  aux- 
quelles la  Religion  et  la  nature,  et  tant  de 
motifs  particuliers  me  font  un  devoir  de  m'in- 
téresser...  Eloignées  de  vous,  elles  soupirent 
du  lieu  de  leurs  tourments,  vers  le  séjour  où 
vous  les  rassasierez  de  votre  présence  et  de 
votre  gloire.  Ne  différez  pas  leur  bonheur,  ô 
mon  Dieu  !  votre  divin  Fils  le  sollicite  par  son 
Sang;  j  unis  de  toute  mon  ame  mes  prières  à 
ses  vœux,  et  au  pouvoir  qu'ils  ont  sur  votre 
cœur  paternel. 

Oui,  Seigneur,  c'est  par  Jésus,  c  est  avecJé- 
sus,  et  [)ar  le  mérite  de  ses  souffrances  et  de 
son  Sacrifice,  que  je  vous  demande  et  que 
j'espère  toutes  les  grâces  nécessaires  à  ma 
sanctification  et  à  ma  persévérance,  mais 
principalement  celles  de  votre  amour  et  d'une 
bonne  mort. 

L'Oraison  dominicale,  récitée  lentement  et  avec 
toute  la  réûexion  el  toute  Taffeclion  qu'elle  inspire, 
suffira  pour  remplir  le  cœur  des  sentiments  les  plus 
utiles  jusqu'à  la  (communion  spirituelle. 

A  la  Communion, 

Quel  honneur,  o  bon  Jésus!  et  quel  avan- 
tage serait-  ce  pour  moi,  de  munir  à  vous,  et 
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de  me  nourrir  réellement  de  votre  Corps  et 
de  votre  Sang  précieux.!  L'amour  que  vous 
me  portez,  vous  fait  désirer  sans  cesse  de 
manger  cette  Pâque  avec  moi,  d'habiter  dans 
mon  cœur  et  de  me  communiquer  d'une  ma- 
nière intime  les  mérites  de  votre  Sacrifice.  Que 
n  ai-je  le  même  désir!  Que  ne  puis-je,  ô  Pain 
de  vie!  vous  recevoir  en  ce  moment  avec  une 
conscience  pure,  une  humilité  profonde,  une 
foi  vive,  une  ferme  espérance,  un  ardent 
amour,  et  participer  à  la  joie  sainte  de  vos 
Enfants  fidèles  donl  vous  faites  si  souvent  les 
délices!  Venez,  au  moins.  Seigneur  Jésus, 
venez  spirituellement  dans  une  ame  qui  sou- 
pire après  vous,  et  qui  sent  le  poids  de  sa  mi- 
sère :  secourez-la,  fortifiez- la,  et  attirez-la  à 
vous  par  ces  charmes  puissants  qui  triomphent 
des  cœurs  les  plus  insensibles.  Que  je  devienne 
votre  conquête,  que  je  sois  toute  à  vous,  et 
que  rien  ne.  me  sépare  ici-bas  du  Dieu  qui  ne 
ma  créée  que  pour  lui,  et  qui  veut  faire  éier- 
nellement  mon  bonheur.  Ainsi  soit-il. 

Aux  dernières  Oraisons. 

0  Dieu,  quelles  actions  de  grâces  peuvent 
égaler  le  bienfait  de  I  auguste  Sacrifice  qui 
vous  a  été  offert  pour  moi.  Vous  seul,  ô 
Jésus  !  pouvez  suppléer  à  mon  impuissance, 
et  rendre  ma  gratitude  parfaite.  Pénétrée  de 
la  grandeur  des  Myslères  auxquels  je  viens 
de  participer,  et  aidée  de  vos  divins  secours, 
j'en  recueillerai  les  fruits  salutaires,  et  dans 
un  esprit  de  sacrifice  perpétuel,  y\u\mo\^t^\ 
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désormuis  à  voire  gloire  tout  ce  qui  s  oppose 
clans  mou  C(eur  à  vos  saintes  volontés 

Prenez  ici  la  résolution  généreuse  de  combattre  le 
penchant  ou  l'habitude  qui  domine  le  plus  en  vous. 

^l  la  Bénédiction  du  Prêtre. 

Bknissez  mes  désirs  et  mes  résolutions, 
Seigneur;  bénissez  tous  les  efforts  que  vous 
daignerez  m'inspirer,  et  rendez-les  efficaces 
par  l'invocation  de  voire  Nom  adorable,  ô 
Trinité  sainte!  Père,  Fils  et  Saint-Esprit! 
Ainsi  soit-il. 

Le  commencement  du  saint  Evangile  selon 

saint  Jean, 

Au  commencement  était  le  Verbe,  et  le 
Verbe  était  en  Dieu,  et  le  Verbe  était  Dieu. 
Il  était  dos  le  commencemenl  en  Dieu.  Toutes 
choses  ont  été  faites  par  lui,  et  rien  de  ce  qui 
a  été  fait,  n  a  été  fait  sans  lui.  Dans  lui  était  la 
Vie,  et  la  Vie  était  la  lumière  des  hommes; 
et  la  lumière  luit  dans  les  ténèbres,  et  les 
ténèbres  ne  lonl  point  comprise,  il  y  eut  un 
homme  envoyé  do  Dieu,  qui  s  appelait  Jean  : 
il  vint  pour  rendre  témoignage  à  la  Lumière, 
aOn  que  tous  crussent  par  lui.  Il  n'était  pas  la 
Lumière,  mais  il  vinl  pour  rendre  témoignage 
à  Celui  qui  est  la  Lumière.  Gétait  1*  vraie 
Lumière  qui  éclaire  tout  homme  venant  en  ce 
monde.  Il  était  dans  le  monde,  et  le  monde 
a  élé  fait  par  lui,  et  le  monde  ne  Ta  point 
connu.  11  est  venu  chez  soi,  et  les  siens  ne 
font  point  reçu.  Mais  il  a  donné  à  tous  ceux 
qui  J  ont  reçu,  le  pouvoir  d  être  faits  enfants 
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Je  Dieu,  à  ceux  qui  croient  en  son  Nom,  qui 

le  sont  point  nés  du  sang,  ni  des  désirs  de  la 

:hair,  ni  de  la  volonté  de  Thomme,  mais  de 

Dieu  même.  Et  le  Verbe  s'est  fait  Chair,  et  il  a 

iiabité  parmi  nous,  plein  de  grâce  et  de  vérité, 

3t  nous  avons  vu  sa  gloire,  qui  est  la  gloire 

du  Fils  unique  du  Père. 

^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

On  pourra  réciter,  pour  action  de  grâces,  le  Te 
Deum,  que  l'on  trouvera  ci-après  dans  l'Oflice  de  la 
sainte  Vierge. 

Avant  le  Repas,  Von  dit  : 
f,  Benedicile.  ^,  Dominus. 

Et,  faisant  le  signe  de  la  croix, 

f,  Benedic,  Domine ,  nos,  f  et  haec  tua 
dona,  qude  de  tua  largitate  sumus  sumpturi. 
Per  Christum  Dominum  nostrum.  ^.  Amen. 

Après  te  repas,  on  dit  : 

j^.  Benedicamus  Domino. 

Sj.  Deo  gralias. 

Agimls  tibi  gralias,  Rex  omnipolens  Deus, 
pro  universis  beneficiis  tuis  :  Qui  vivis  et  régnas 
in  saecula  saeculorum.  Amen. 

f.  Kyrie,  eleison. 

ï^.  Christe,  eleison. 

f.  Kyrie,  eleison.  Pater  nosler,  etc. 

j^.  Et  ne  nos  içducas  in  tentalionem. 

^.  Sed  libéra  nos  a  raaio. 

j^.  Sit  Nomen  Domini  benedictum. 

î^.  Ex  hoc  nunc,  et  usque  in  sœculum. 

y.  Relribuere  dignare,  Domine,  oviiWYW'à 
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Dobis  bona  facientibus,  propter  Nomen  luum» 
vitam  dslernam.  î^.  Amen. 

j^.  El  Gdelium  animae,  per  misericordiam 
Dei,  requiescanl  in  pace.  ^.  Amen. 


TABLEAU  DES  INDULGENCES 
attachées  à  différents  exercices  de  piété. 

Jésus-Christ  a  laissé  à  son  Eglise  tous  les  trésors 
de  ses  grâces.  H  a  dit  à  saint  Pierre  :  Je  vous  donne» 
rai  les  clefs  du  royaume  des  deux;  et  à  ses  Apôtres: 
Tout  ce  que  vous  délierez  sur  la  Terre,  sera  délié 
dans  le  Ciel.  Mais,  en  nous  réconciliant  avec  son 
Père,  il  n'en  exige  pas  moins  de  notre  part  de  dignes 
fruits  de  pénitence.  Il  faut,  ou  que  nous  portions  en 
ce  monde  la  peine  du  péché,  ou  que  nous  nous  at- 
tendions à  la  souffrir  dans  le  Purgatoire.  L'Eglise  a 
donc  la  puissance  de  nous  remettre  non-seulement 
les  peines  éternelles,  mais  encore  une  partie  des  pei- 
nes temporelles  dues  à  nos  péchés,  en  nous  appli- 
quant par  les  Indulgences,  les  satisfactions  surabon- 
dantes de  Jésus-Christ,  et  de  la  sainte  Vierge  et  des 
Saints  ;  mais  surtout  celle  de  Jésus-Christ,  dont  tou- 
tes les  autres  tirent  leur  valeur,  et  qui  forment  déjà 
seules  un  trésor  iniini  et  inépuisable. 

Pour  gagner  une  indulgence  quelconque,  il  faut, 
l""  avoir  de  véritables  sentiments  de  Pénitence,  c'est- 
à-dire,  une  contrition  sincère  de  tous  les  péchés 
mor  tels  dont  on  se  sent  coupable,  et  un  désir  non 
moins  sincère  de  s'en  confesser  et  de  réparer  l'injure 
que  ces  péchés  ont  faite  à  Dieu.  1  "Réciter  avec  atten- 
tion et  avec  piété  les  prières,  et  faire  exactement 
toutes  les  œuvres  auxquelles  est  attachée  l'Indul- 
gence. 3°  Être  en  état  de  grâce,  au  moins  quand  on  a 
accompli  la  dernière  de  ces  œuvres,  car  on  ne  peut 
supposer  que  Dieu  veuille  remettre  une  peine  tem- 
porelle à  celui  qui  est  devenu  9on  ennemi  par  un 
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péché  grief,  et  qui,  à  ce  litre,  est  redevable  envers 
lui  d'une  peine  éternelle 

Les  conditions  pour  gagner  une  Indulgence  plé- 
nière»sont,  l""  de  se  confesser  avec  les  dispositions 
requises,  et  de  communier  saintement,  (quand  la 
Confession  et  la  Communion  sont  au  nombre  des 
bonnes  œuvres  qui  sont  spécialement  exigées  pour 
le  gain  de  cette  Indulgence),  à  moins  qu'on  ne  soit 
dans  Tusage  de  communier  tous  les  huit  jours  ;  au- 
quel cas,  si  dans  l'intervalle  il  se  présente  une  Indul- 
gence, on  peut  la  gagner  sans  une  nouvelle  Confes- 
sion. ^"^  De  prier  pour  les  6ns  que  l'Eglise  se  propose 
en  accordant  l'Indulgence.  Les  fins  ordinaires  sont  : 
V Exaltation  de  notre  Mère  la  sainte  Eglise  ;  Cextir^ 
patton  des  schismes  et  des  hérésies;  la  paix  et  la 
concorde  entre  les  Princes  chrétiens» 

11  est  bon  d'observer  que,  pour  gagner  une  Indul- 
gence pléniôre  dans  toute  son  étenaue,  il  faut  être 
sincèrement  contrit  de  tous  ses  pécbés>  même  vé- 
niels, et  fermement  résolu  de  travailler  à  s'en  corri- 
ger :  car  la  peine  due  au  péché  n'est  jamais  remise 
sans  que  le  péché  lui-même  le  soit  ;  et  aucun  péché, 
si  léger  qu'il  puisse  être,  n'est  effacé  sans  contrition. 
C'est  en  partie  pour  cette  raison,  que  bien  peu  de 
personnes  gagnent  pleinement  l'Indulgence  plénière. 

Quand  on  veut  appliquer  aux  âmes  du  purgatoire 
une  Indulgence  que  l'Eglise  déclare  leur  êlre  appli- 
cable, il  faut,  \^  faire  toutes  les  œuvres  prescrites, 
dans  rintention  de  gagner  l'Indulgence  pour  l'ame  à 
laquelle  on  veut  l'appliquer,  â""  Etre  en  état  de  grâce 
quand  on  accomplit  la  dernière  œuvre,  et  alors  appli- 
quer rindulgence  à  l'ame  que  l'on  a  eue  en  vue. 

I.  Ceux  qui  réciteront  du  fond  du  cœur  les  Actes 
de  Foi,  d'Espérance  et  de  Charité,  gagneront  une  In- 
dulgence de  sept  ans  et  de  sept  quarantaines  chaque 
fois.  Ceux  qui  les  réciteront  tous  les  jours  pendant  un 
mois,  gagneront  une  indulgence  plénière,  le  jour 
qu'ils  choisiront.  Ceux  enfin  qui  auront  été  fidèles  à 
cette  sainte  pratique,  galberont  une  indulgence  çVè- 
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DÎère  à  l'article  de  la  mort.  Ces  indulgences  seront 
applicables  aux  araes  du  Purgatoire.  Benoît XIV. 

II.  Ceux  qui^en  l'honneur  de  la  Très-Sainte  Trini- 
té, réciteront  avec  piôlé  et  contrition  de  cœur,  une 
fois  chaque  jour,  le  verset  suivant  :  Saint,  Saint, 
Saint,  le  Snfjneur  Dieu  des  Armées  :  le  Ciel  et  la  Terre 
sont  remplis  de  votre  ffloire.  Gloire  an  Père,  gloire  au 
Fils,  gloire  au  Saint-Esprit,  gagneront  une  indul- 
gence plénière  chaque  mois.  Ils  en  gagneront  une  de 
cent  jours,  chacun  des  jours  où  ils  réciteront  le  même 
verset  ;  et  une  de  trois  cents  jours  chaque  Dimanche, 
le  jour  de  la  Fôte  de  la  Très-Sainte  Trinité,  et  pen- 
dant son  Octave,  en  disant  ces  jours-là  trois  fois  l^it 
verset.  Clément  XIV. 

III.  ('eux  qui,  contrits  de  cœur,  réciteront  dévote- 
ment, une  fois  chaque  jour,  le  verset  suivant:  Loué 
et  remercié  soit  à  jamais  le  Très-Saint  et  TrèS'Divin 
Sacrement,  gagneront  une  indulgence  plénière  chaque 
mois.  Ils  en  gagneront  une  de  cent  jours,  chaque  jour 
où  ils  diront  ledit  verset  ;  et  une  de  trois  cents  jours, 
tous  les  Jeudis  de  l'année,  le  jour  de  la  Fête  du  Saint- 
Sacrement,  ou  pendant  l'Octave,  en  disant  ce  jour-là 
trois  fois  le  même  verset,  l'ie  VL 

IV.  Ceux  qui  réciteront  au  muins  une  fois  chaque 
jour,  en  quelque  langue  que  ce  soit,  l'hymne,  Veni, 
Creator,  ou  la  prose  Veni,  Sancte  Spiritus,  et  emitte, 
etc.,  gagneront  une  indulgence  plénière  une  fois  cha- 
que mois.  Ils  gagneront  encore  une  indulgence  de  cent 
jours,  chaque  fois  qu'ils  réciteront  l'hymne  ou  la  prose 
susdites.  Le  jour  de  la  Pentecôte  et  pendant  son  Oc- 
tave, cette  indulgence  sera  de  trois  cents  jours.  Ces 
indulgences  sont  applicables  aux  âmes  du  purgatoi- 
re, rie  VI. 

y.  Ceux  qui  enseigneront  la  manière  de  faire  YO- 
raison  mentale,  ou  la  Méditation,;  ou  qui  assisteront 
à  ces  instructions,  gagneront  une  indulgence  de  sept 
ans  et  de  sept  quarantaines,  chaque  fois,  pourvu  que, 
sincèrement  contrits  de  leurs  fautes,  ils  reçoivent  la 
sainte  Communion.  De  plus^ls  gagneront  une  indul- 
gence plénière  une  fois  le  mois,  s'ils  sont  assidus  à 
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faire  cette  instroctioD  ou  à  y  assister.  Pareille  indal- 
gence  est  accordée  à  ceux  qui  feront  chaque  jour, 
pendant  un  mois,  une  demi-heure^  ou  au  moins  un 
quart  d'heure  d'Oraison  mentale.  Ces  indulgences 
sont  appliquables  aux  âmes  du  Purgatoire.  Benoit 
XIV. 

YI.  Ceux  qui  réciteront  dévotement  les  Litanies  du 
saint  Nom  de  Jésus,  gagneront  chaque  fois  une  indul- 
gence de  trois  cents  jours.  Ceux  qui  réciteront  de 
même  les  Litanies  de  la  sainte  Vierge,  gagneront 
une  indulgence  de  deux  cents  jours.  Sixte  V. 

VU.  Ceux  qui,  le  matin,  ou  à  midi,  ou  le  soir,  ré- 
citeront à  genoux  V Angélus,  ou  s'ils  ne  le  savent  pas, 
un  Pater,  et  un  .4t;e,gagileront  chaque  fois  une  indul- 
gence de  cent  jours  ;  et  s'ils  sont  fidèles  à  s'en  acquit- 
ter, une  indulgence  plènière  une  fois  le  mois.  Cette 
prière  doit  être  récitée  debout,  les  Samedis  depuis 
midi,  ainsi  que  les  Dimanches  et  pendant  le  Temps 
pascal  ;  auquel  temps  on  peut  substituera  V Angélus 
le  Regina  Cœlï,  avec  le  verset  et  l'oraison.  Benoît 
XIU  Benoit  XIV. 

VIll.  Ceux  qui  réciteront  chaque  jour  en  l'honneur 
de  la  sainte  Vierge  et  des  Saints,  le  matin,  Salve, 
Regina,  etc.,  et  le  soir,  sub  tuum  prœsidium^  etc., 
avec  les  versets  :  Dignare  me  laudare  te^  Virgo  sa- 
crala  :  da  mïhï  virtntem  contra  hostes  tuos.  —  Bene- 
dictus  Deus  in  Sanclïs  suis,  et  Sanctus  in  omnibus 

S^eribus  suis,  gagneront  une  indulgence  plènière, 
eux  Dimanches  par  mois  à  leur  option.  Même  in- 
dulgence plènière,  chaque  Fête  de  la  sainte  Vierge, 
celle  de  la  Toussaint,  et  à  l'article  de  la  mort.  Us  ga- 
gneront encore  une  indulgence  décent  jours,  chacun 
des  jours  de  la  sema  ne,  une  de  sept  ans  et  de  sept 
quarantaines,  chaque  Dimanche.  Pie  VI. 

IX.  Ceux  qui,  vers  le  soir,  diront  le  Deprofundis, 
ou  s'ils  ne  le  savent  pas,  un  Pater  ei  un  Ave,  pour 
les  âmes  du  Purgatoire,  gagneront  chaque  fois  une 
iudulgence  de  cent  jours  ;  cl  s'ils  sont  fidèles  à  cette 
pieuse  pratique,  une  indulgence  plènière  une  îo\s\^ 
mois.  Clément  XJJ, 
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X.  Ceux  qui  salueront,  Tun  en  disant  :  Loué  soïl 
Jcsus-Chrisl,  et  l'autre  en  répondant  :  Ainsi  toit-U  ! 
gagneront  chaque  fois  une  indulgence  de  cent  jours. 
Ceux  qui  introduiront  celle  pieuse  pratique  gasoe- 
ront  chaque  fois  la  même  indulgence.  Sixte  Vl  et 
Benoît  XIII. 

XI.  Ceux  qui  invoqueront  dévotement  le  saint 
Nom  de  Jésus  et  de  3fa rie,  gagneront  chaque  fois  une 
indulgence  de  vingt-cinq  jours.  Sixte  V. 

XII.  Ceux  qui,  durant  les  Prières  de  quarante  hew 
res,  passeront  une  heure  en  prières  devant  le  Saint* 
Sacrement,  gagneront  une  indulgence  de  trois  ans. 
Grégoire  XIII, 

xill.  Ceux  qui  accompagneront  le  Saint-Sacre- 
ment, lorsqu^on  le  porte  à  un  malade ,  gagneront 
chaque  fois  une  indulgence  de  cinq  ans  et  cinq  qua- 
rantaines. Innocent  Xll. 

Xiy.  Les  associés  aux  Confréries  nouvellement 
érigées  dans  les  Paroisses,  savoir  :  la  première  en 
rhonneur  du  Très-Sainl  Sacrement  ;  la  deuxième  en 
l'honneur  de  la  bienheureuse  Vierge,  Mère  de  Dieu  ; 
la  troisième  pour  le  soulagement  des  Fidèles  trépas- 
sés ;  la  quatrième,  dite  de  la  Charité,  en  faveur  des 
indigents  et  particulièrement  des  malades,  partici- 
peront aux  indulgences  accordées  à  chacune  de  ces 
saintes  Associations,  en  accomplissant  les  conditions 
prescrites  dans  le  Décret  d'érection. 

XV.  Indulgences  ni  tachées  par  notre  Saint  Père  U 
Pape  Pie  VII,  aux  Chapelets,  Croix  et  Médailles  bé- 
nis  par  Sa  Sainteté  (1),  en  faveur  des  fidèles  qui, 
aj/ant  sur  eux  ou  dans  leurs  maisons  quelques-unt 
de  ces  objets^  remplissent  les  œuvres  de  piété  suivan- 
tes  ou  récitent  devant  eux  les  prières  ci-après  maf' 
quées, 

(1)  Ces  indulgences  ne  s'étf^nderil  point  au-delà  des  persott- 
nes  auxquelles  ces  ohj('ls  appartiennent  ou  de  celles  à  qui  ces 
mêmes  personnes  les  ont  distribu^'is  pour  la  prem  ière  fois.  Oï* 
ne  peut  vendre,  prêter  ni  donner  précairement  ces  mômes  ob- 
jets^ à  TeiTet  de  communiquer  les  indulgences  qui    en  ce  cas» 
deviennent  nulles. 
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Ceux  qui.  une  fois  au  moins  chaque  semaine,  réci- 
teront le  Chapelet,  ou  le  petit  Office  de  la  sainte 
Vierge,  celui  des  Morts,  ou  les  sept  Psaumes  de  la 
Pénitence,  ou  les  graduels  ;  ou  feront  le  Catéchisme, 
ou  visiteront  soit  les  prisonniers,  soit  les  malades, 
ou  assisteront  les  pauvres,  ou  seront  dans  l'usage 
d'entendre  la  sainle  Messe  :  s'ils  sont  vraiment  pé- 
nitents, et  qu'après  s'être  confessés,  ils  reçoivent  la 
très-sainte  Eucharistie  à  l'une  des  Fêtes  suivantes  : 
Noël,  Epiphanie,  Pâques,  Ascension,  Pentecôte,  Très- 
Sainte  Trinité, Fête-Dieu,  Purification,  Annonciation, 
Assomption,  Nativité  de  la  sainte  Vierge,  Fêtes  des 
SS.  Jean-Baptiste,  Pierre  et  Paul,  André,  Jacques, 
Jean,  Thomas,  Philippe  et  Jacques,  Barihélemi,  Mat- 
thieu, Simon  et  Jude,  Mathias,  Joseph  et  Toussaint, 
et  prient  avec  ferveur  pour  l'extinction  des  hérésies 
et  des  schismes,  pour  la  propagation  de  la  Foi  catho- 
lique, pour  la  paix  et  la  concorde  entre  les  Princes 
Chrétiens,  et  pour  les  autres  besoins  de  l'Eglise  Ro- 
maine, gagneront  une  indulgence  plénière  chacune 
des  Fêtes  susdites. 

Ceux  qui  rempliront  les  mêmes  conditions  aux  au- 
tres Fêtes  de  Notre-Seigneur  ou  de  la  sainte  Vierge, 
gagneront  sept  ans  d'indulgences  et  autant  de  qua- 
rantaines. Chaque  Dimanche  ou  autres  Fêles  de  l'an- 
née, ils  gagneront  une  indulgence  de  cinq  ans  et 
autant  de  quarantaines;  et  chaque  autre  jour  de  l'an- 
née, une  indulgence  de  cent  jours. 

Ceux  qui  sont  dans  l'usage  de  réciter  au  moins  une 
fois  chaque  semaine  le  Chapelet,  ou  l'Office  de  la 
sainle  Vierge,  celui  des  Morts,  ou  les  Vêpres,  ou  du 
moins  un  des  Nocturnes  et  Laudes,  ou  les  sepl  Psau- 
mes de  la  Pénitence  avec  les  Litanies  et  les  prières 
t|ui  y  sont  jointes,  gagneront,  le  jour  qu'ils  le  feront, 
une  indulgence  de  cent  jours. 

Ceux  qui,  à  l'article  de  la  mort,  recommanderont 
ilevolement  leurameà  Dieu,  et  qui,  prêts  à  accepter 
la  mort  avec  résignation  de  la  main  du  Seigneur,  vé- 
ntablement  pénitents,  ayant  confessé  leurs  péchés  et 
""eçula  sdixnie Communion,  sllleur  est  possible^  ow  ^'î\ 
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n'ont  pu  le  faire, qui, étant  contrits,  invoqueront  dé- 
votement de  bouche,  s'ils  le  peuvent  ou  au  moins  de 
cœur,  le  saint  Nom  de  Jésus,  obtiendront  l'indulgen- 
ce plénière. 

('eux  qui,  avant  la  cdébration  de  la  Messe,  ou  la 
réception  de  l'Eucharistie,  ou  la  récitation  de  l'Office 
divin  ou  du  petit  Oftice  de  la  sainte  Vierge,  auront 
fait  une  pieuse  préparation,  gagneront  chaque  fois 
cinquante  jours  d'indulgence. 

Ceux  qui  visiteront  des  prisonniers,  ou  des  malades 
dans  les  hôpitaux,  et  exerceront  quelque  bonnes  œu- 
vres envers  eux,  ou  enseigneront  la  doctrine  chré- 
tienne dans  l'Eglise,  comme  aussi  dans  leur  maison, 
à  leurs  enfants,  à  leurs  parents,  à  leurs  domestiques, 
gagneront  chaque  fois  deux  cents  jours  d'indul- 
gence (1). 

Ceux  qui,  le  Vendredi,  penseront  dévotement  à  la 
Mort  et  Passion  de  N.  S.  J.-C,  et  diront  trois  PeUer 
et  trois  Ave,  gagneront  cent  jours  d'indulgence. 

Ceux  qui,  se  repentant  de  leurs  péchés  avec  un  fer- 
me propos  de  se  corriger,  feront  Texamen  de  leur 
conscience, et  diront  troisPa(eret  trois  Ave,en  l'hon- 
neur de  la  Très- Sainte  Trinité,  ou  cinq  fois  les  mêmes 
prières  en  mémoire  des  cinq  plaies  de  N.  S.  gagne- 
ronl  la  même  indulgence. 

Ceux  qui  prieront  Dieu  pour  les  Fidèles  à  l'agonie, 
et  diront  pour  eux  au  moins  un  Paier  et  un  Ave,  ga- 
gneront cinquante  jours  d'indulgence. 

Toutes  les  indulgences  ci -dessus  peuvent  être  ap- 
pliquées par  chacun  ù  sa  propre  utilité,  ou  aux  âmes 
du  Purgatoire,  par  manière  de  suffrage. 

Sa  Sainteté  déclare  que,  par  la  concession  des  in- 
dulgences ci-dessus,  elle  ne  déroge  en  aucune  ma- 
nière à  celles  que  ses  prédécesseurs  auraient  accor- 
dées pour  les  mêmes  fjouvrcs;  voulant  que  ces 
concessions  conservent  toute  leur  valeur. 

(I)  [.C6  indulgences  alUiduVs  par  S.  S.  à  la  rôcilalion  do 
VAmiclus  ri  t\u  ie  prvfuitdis,  »ii  trouvent  Cvimpri&e»  dans  les 
art.  VU  cl  IX  ti-di.'ssus. 
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PRIÈRE 

qu'on  pourra  réciter  pour  gagner  une  Indulgence, 

Prosternée  devant  vous,  ô  Père  des  miséri- 
cordes! pénéirée  de  mon  indignité  et  de  ma 
misère;  m'appuyant  sur  voire  immense  Cha- 
rité, et  me  conformant  aux  intentions  du  Père 
commun  des  Fidèles  ;  je  vous  offre,  par  Jésus- 
Christ  votre  divin  Fils  et  notre  Médiateur, 
mes  humbles  prières,  et  je  vous  supplie  en 
son  Nom  de  propager  et  d'exalter  votre 
sainte  Eglise  catholique,  de  pourvoir  à  tous 
ses  besoins,  de  la  défendre  contre  ses  enne- 
mis visibles  et  invisibles,  et  de  réunir  tous 
les  Princes  et  tous  les  Etats  Chrétiens,  dans 
Tunité  d'une  môme  foi,  par  les  liens  de  la 
Paix  et  de  la  Charité. 

Ayez  pitié,  mon  Dieu,  ayez  pitié  des  Peu- 
ples qui  n'ont  pas  encote  reçu  la  précieuse 
lumière  de  l'Evangile,  ayez  pitié  de  tant  d'au- 
tres qui  se  sont  séparés  de  l'Eglise  Romaine, 
par  le  schisme  ou  par  l'hérésie.  Arrêtez  les 
efforts  criminels  des  impies,  des  hérétiques, 
des  schismatiques,  et  de  tous  les  ennemis  de 
votre  Religion  sainte;  désarmez-les  par  la 
vertu  toute-puissante  de  votre  bras,  ou  plutôt 
convertissez-les  par  la  force  et  par  la  douceur 
de  votre  grâce.  Inspirez  toujours  au  souverain 
Pontife,  à  notre  Évoque,  aux  Pasteurs  des 
âmes,  et  à  tous  les  ouvriers  évangéliques,  un 
zèle  ardent  pour  votre  gloire,  et  une  Charité 
tendre  pour  les  brebis  que  vous  leur  a\^x 
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confiées  ;  donnez-leur  la  science,  la  sagesse, 
la  sainteté  nécessaires  pour  éclairer,  diriger 
et  édifier  les  Peuples.  Jetez  un  regard  de  mi- 
séricorde sur  la  France  que  vous  avez  toujours 
protégée  visiblement  ;  faites  cesser  entière- 
ment les  (léaux  par  lesquels  vous  l'avez  juste- 
ment châtiée  ;  détournez  et  éloignez  d'elle 
ceuxqui  la  menaceraient  encore;  rétablissez-y 
la  paix  et  la  concorde;  sauvez-en  le  Chef  su- 
prême et  les  membres,  et  conservez-y  la  Foi, 
la  Religion  et  les  mœurs. 

Exaucez  mes  vœux,  Seigneur,  et,  par  les 
mérites  infinis  du  Sang  de  Jésus  Christ,  par 
ceux  delà  sainte  Vierge  et  des  Saints,  daignez 
m'accorder  Tindulgence  ,  I  absolution  et  la 
rémission  de  tous  mes  péchés,  dont  j'ai  et 
conserverai  toujours  un  repentir  sincère. 

Ainsi  soit-il. 

Ajoutez  à  celte  Prière,  pour  vous  mieux  conformer 
aux  itUeulioDS  de  TEglise,  cinq  Paler  et  cinq  Ave. 


MÉDITATIONS 

POUR    LES    TROIS    JOURS    QUI    PRECBBBNT 

LA  SAINTE  GOMMUiNION. 

La  participation  à  la  divine  Eucharistie,  est  de  tous 
les  actes  de  religion,  le  plus  essentiel  pour  conserver 
et  fortifier  l'ame  chrétienne  dans  la  vie  de  la  grftce. 
On  doit  donc  s'y  préparer  d'une  manière  qui  réponde 
à  là  sainteté  d'un  Sacrement  dont  les  effets  sont  pro- 
portionnés aux  dispositions  des  cœurs  qui  le  reçoi* 
vent.  Pour  ne  mettre  aucun  obstacle  au  don  céleste, 
il  faut  non-seulement  bannir  de  son  cœur  tout  péché 
apnortelqui  nous  rendrait  indigne  d'y  participer;  mais 
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même  en  éloigqer  tou(  ce  qqi  eppôcharait  l'accrois- 
semeDt  des  grâces  que  Jésus-Christ  y  communique 
aux  âmes  bien  disposées. 

Méditation  pour  le  premier  jour. 

Qui  êtes'vous,  grand  Dieu!  oiqui  suis-je, 
pour  oser  m'approcher  de  vous  !  Qu'est-ce 
que  1  homme  par  lui-même,  sinon  un  vase  de 
corruption,  un  instrument  de  péché,  un  en- 
nemi de  Dieu,  une  créature  impuissante  pour 
le  bien  dans  Tordre  du  salut,  et  capable  de 
tout  mal?  Qu'est-ce  que  l'homme,  sinon  ïêire 
le  plus  aveugle  dans  ses  desseins,  le  plus 
vain  dans  ses  désirs  et  dans  ses  actions,  le 
plus  inconstant  dans  ses  entreprises,  le  plus 
digne  de  mépris,  par  son  orgueil  et  par  la 
fausse  estime  qu'il  a  de  lui-même?. ..  Une  créa- 
ture si  misérable  osera-t-elle  bien  se  présenter 
devant  le  Dieu  de  majesté,  pour  le  recevoir 
dans  la  sainte  Communion? 

Les  étoiles  du  Ciel  ne  sont  pas  pures  à  vos 
yeux,  Seigneur;  les  colonnes  du  Ciel  trem- 
blent devant  vous  ;  les  Séraphins  eux-mêmes 
se  couvrent  de  leurs  ailes  en  votre  présence. 
Hé!  comment  donc  une  créature  aussi  misé- 
rable que  je  le  suis,  enlreprendra-t-elle  de 
vous  recevoir  dans  elle-même? 

Saint  Jean  Baptiste,  sanctifié  dès  le  sein 
de  sa  mère,  proteste  qu'il  n'est  pas  digne  de 
délier  les  cordons  de  votre  chaussure  :  le 
Prince  des  Apôtres  s'écrie  :  Ah!  Seigneur, 
retirez-vous  de  moi,  car  je  suis  un  homme 
pécheur;  et  j'aurai  la  hardiesse  de  m'appro- 
cber  de  vous,  moi  qui  suis  chargé  d  iaiqmVè^'t 
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Si,  au  temps  de  voire  ancienne  Loi,  il  fallait 
être  exempt  de  souillnres  pour  manger  les 
pains  exposés  devant  vous,  et  qui  n'étaient 
que  l'ombre  de  vos  augustes  mystères,  com- 
ment n'appréhendorai-je  pas  de  m'approcher 
de  vos  saints  autels  pour  manger  le  Pain  des 
Anges,  moi  qui  suis  coupable  de  tant  de  pé- 
chés et  d'imperfections? 

Vous  avez  commandé,  mon  Dieu,  que  l'on 
mangeât  TAgneau  pascal  avec  du  pain  sans 
levain  et  avec  des  laitues  amères  ;  que  ceux 
qui  le  mangeraient,  eussent  des  souliers  aux 
pieds,  et  une  ceinture  autour  des  reins;  ose- 
rai-je  donc  manger  le  véritable  Agneau  pascal 
dont  le  premier  n'était  que  la  figure,  sans 
apporter  à  votre  banquet  sacré  aucune  de  ces 
préparations?  Suis-je  un  pain  azyme  sans 
aucun  levain  de  malice?  Ai-je  en  moi  les  sen- 
timents d'une  véritable  contrition,  marquée 
par  des  laitues  amères?  Où  sont  mes  autres 
dispositions,  mes  bons  désirs,  mes  saintes 
affections?  Ahl  si  un  malheureux  fut  chassé 
de  la  salle  du  festin,  pour  n'y  avoir  pas  été 
trouvé  revêtu  de  la  robe  nuptiale,  c  est-à-dire, 
de  la  charité  ;  si  on  le  fit  jeter  pieds  et  mains 
liés  duns  les  ténèbres  extérieures,  dois-je 
attendre  un  sort  moins  rigoureux,  si  j  ose  m'y 
présenter  dans  ce  funeste  état?  0  divin  Jésus! 
à  qui  tous  les  replis  de  nos  âmes  ne  peu- 
vent être  cachés,  que  deviendrai-je,  héiasl 
si  vous  n'avez  pitié  de  mon  indignité  et  de 
ma  misère? 

Oza,  pour  avoir  touché  inconsidérément 
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l'Arche  du  Testament,  fut  sur-le-champ  jxuni 
de  mort  :  Ah!  que  n'ai-je  point  à  craindre 
moi-même,  si  je  reçois  indignement  celui  qui 
était  figuré  par  celte  Arche  sainte.  Les  Bethsa- 
mites  ne  firent  que  la  regarder  trop  curieuse- 
ment, et,  en  punition  de  cette  témérité,  le 
Seigneur  appesantit  son  bras  sur  ces  hommes 
audacieux.  0  Dieu  bon  et  terrible  tout  ensem- 
ble! que  votre  Sacrement  est  au-dessus  de 
l'Arche  de  votre  ancienne  alliance!  Quelles 
préparations  ne  faut-il  donc  pas  pour  rece- 
voir en  moi  Celui  qui  est  la  grandeur  et  la 
justice  même  ! 

Mais  si  j'ai  tant  à  craindre,  quand  je  con- 
sidère au  flambeau  de  la  foi,  votre  Majesté 
redoutable,  que  ne  dois-je  point  appréhen- 
der quand  je  jette  les  yeux  sur  mes  péchés? 
Beauté  infinie!  il  a  été  un  temps  ou  mon  cœur 
semblait  ne  plus  vous  connaître,  oii  javais 
plus  d'estime  pour  la  vanité  et  pour  les  objets 
créés,  que  pour  les  trésors  les  plus  précieux 
de  votre  grâce.  Mes  désirs  me  dominaient 
avec  empire;  j'obéissais  aveuglément  à  mes 
passions  tyranniques,  et  je  ressemblais  à  ces 
insensés,  qui  ont  dit  dans  leur  cœur  :  //  ny  a 
foint  de  Dieu,  Hélas  !  Seigneur,  j'ai  vécu  dans 
un  oubli  presque  habituel  de  votre  divine 
présence;  et  quoique  je  susse  que,  comme 
Dieu,  vous  êtes  partout,  rien  n'a  pu  mettre 
obstacle  à  mes  offenses  volontaires.  Assurée 
par  la  foi  de  votre  présence  réelle  au  Saint 
Sacrement,   Dieu  caché  et  Sauveur,  j'ai  né- 
gligé de  vous  y  visiter,  de  vous  y  adoret  eV. 
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de  vous  y  remercier  de  l'excès  de  votre  amour. 
Malheureuse  que  je  suis,  j'ai  plus  fait  eDCore, 
je  vous  y  ai  outragé  et  déshonoré  par  mes 
péchés,  par  mes  irrévérences  et  par  ma  cou- 
pable tiédeur. 

Méditation  pour  le  deuxième  jour. 

Quelque  indigne  que  je  sois,  ô  mon  Dieu  ! 
de  vous  recevoir  dans  le  Sacrement  Euebaris- 
lique,  vos  miséricordes  me  font  encore  espé- 
rer que  ce  Pain  vivifiant  sera  pour  moi  le  gage 
de  la  vie  éternelle.  Que  votre  grâce  m'aide  à 
sonder  mon  cœur,  afin  que  je  puisse  me  ren- 
dre le  témoignage  qu'il  n  a  plus  de  part  avec 
les  démons  ;  car  on  ne  peut  participer  h  leur 
table  et  à  la  vôtre.  Daignez  me  laver  les  pieds 
comme  à  vos  Apôtres ,  et  si  je  ne  suis  pas 
assez  pure  devant  vous,  lavez-moi  non-seule- 
ment les  pieds,  mais  encore  les  mains  et  la 
tôle;  puriûez-moi  de  lout  ce  qui  souille  le 
corps  ou  l'esprit,  et  achevez  l'œuvre  de  ma 
sanctification  par  voire  crainte  et  par  votre 
amour.  Purifiez-moi  du  vieux  levain  ;  et  faites 
de  moi  une  créature  nouvelle,  qui  ose  manger 
ledivin  Agneau  immolé  pour  le  salut  du  monde. 
Puissé-je  m  en  nourrir,  non  avec  le  vieux 
levain  du  péché,  ni  avec  le  levain  de  la  malice 
et  de  la  corruption  ;  mais  avec  les  sentiments 
d'un  cœur  sincèrement  contrit,  d'un  cœur 
déterminé  à  se  donner  tout  à  vous. 

Que  ce  cœur,  ô  Jésus  !  se  sente  brAlant  et 
pénétré  de  votre  amour,  lorsque  vous  vien- 
drez en  moi,  et  que  vous  me  parierez.  Que 
mes  yeux  s'ouvrent  daua  cet  tveureux  moment. 
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3t  qae  je  vous  reconnaisse  pour  mon  Seigneur 
31  mon  Dieu  !  que  j'aperçoive  le  vide  de  tout 
3e  qui  est  créé,  et  que  je  sente  enfin  que  vous 
seul,  ô  mon  Dieu  !  pouvez  combler  mes  désirs 
3t  être  le  digne  objet  de  mes  plus  tendres 
^fractions. 

Vivifiez-moi,  Seigneur,  par  votre  Esprit  ; 
3ar  votre  chair  séparée  de  cet  Esprit,  ne  me 
servirait  de  rien  ;  et  puisque  vous  me  com- 
DQaDdez  de  prendre  et  de  manger  cette  Chair 
adorable  en  mémoire  de  vous,  et  pour  annon- 
cer votre  mort,  faites-moi  mourir  au  péché 
et  vivre  en  vous  ;  afin  qu  étant  crucifié  avec 
voa3,  je  puisse  dire  avec  l'Apôtre  :  Je  vis, 
ou  plutôt  ce  n'est  plus  moi  qui  vis  ;  mais  c'est 
Jésus^Christ  qui  vit  en  moi. 

Appuyée  sur  votre  bonté  et  votre  misé- 
ricorde, Seignetfr,  je  viens  à  vous  comme 
malade  et  infirme  à  mon  médecin,  à  mon 
Sauveur,  à  celui  qui  est  ma  force  et  ma 
consolation. 

Que  pnis-je  penser  de  meilleur  et  de  plus 
salutaire  que  de  m'humilier  profondément 
devant  vous,  et  d'adorer  votre  infinie  bonté. 
Vous  êtes  le  Saint  des  Saints,  et  vous  ne  dé- 
daignez pas  de  vous  abaisser  jusquà  moi, 
cendre  et  poussière,  qui  ne  suis  pas  digne  de 
lever  les  yeux  vers  vous. 

Vous  venez  à  moi,  vous  voulez  êtes  avec 
moi,  vous  m'invitez  à  votre  table,  vous  vou- 
lez me  donner  à  manger  une  Viande  céleste, 
le  Pain  des  Anges,  le  Pain  vivifiant  qui  n'est 
autre  que  vous-mézne,  ô  Pain  vivant  quv  èVe^ 
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descendu  du  Ciel,  el  qui  doonez  la  vie  au 
inonde  !  Oui,  cesl  vous,  vrai  Dieu  et  vrai 
llomine,  qui  ôtes  renfermé  dans  celle  Hostie 
que  je  dois  recevoir.  MeKez  en  moi,  je  vous 
conjure,  les dispositionssaintesavec lesquelles 
vous  voulez  que  je  vous  reçoive  :  donnez-moi 
une  Foi  vive,  une  humilité  profonde,  une 
Charité  ardente. 

Conservez  sans  tache  mon  cœur  et  mon 
corps,  afin  que  je  puisse  plus  souvent  parti* 
ciper  au  môme  bonheur.  C'est  en  vous  seul 
que  je  trouve  tout  ce  que  je  puis  et  tout  ce 
que  je  dois  désirer.  Vous  êtes  mon  salut  et  ma 
rédemption  ;  vous  êtes  mon  espérance  et  ma 
force  ;  vous  êtes  mon  bonheur  et  ma  joie; 
vous  êtes  ma  gloire  et  tout  mon  partage. 

Mon  ame  brûle  du  désir  de  recevoir  votre 
Corps  adorable,  et  mon  cdBur  d'être  uni  à 
vous;  car  n'ôtes-vous  pas  Tunique  consolation 
de  I  ame  fidèle,  pendant  qu'elle  est  étrangère 
et  exilée  dans  son  corps  mortel  ?  Eh  !  qui  poa^ 
rait  ici-bas  partager  avec  vous  mon  amour,  6 
mon  Dieu  I  Quel  bien  peut  être  comparé  au 
bien  suprême,  au  bien  infini?  Cest  vous  seul, 
aimable  Jésus,  que  je  veux  aimer  toute  ma 
vie  ;  c'est  vous  que  je  désire  aimer  pendanb 
toute  Télernité. 

Méditation  pour  le  troisième  jour. 

0  PRODIGE  incompréhensible!  vous  m  aimez. 
Seigneur  !  Eh  !  qui  suis-je  pour  mériter  votre 
amour  !  vous  m'aimez  jusqu'à  lexcès  I  Eh!  que 
trouvez- vous  en  moi  d'aimable?  Si  à  mon 
baptême^  j  ai  reçu  le  caractère  de  votre  Fib 
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bien-aimé;  combien  de  fois,  hélas!  ce  carac- 
tère y  a-t-il  été  défiguré  par  le  péché  !  Dans 
quel  étonnement  me  jette  de  votre  part  un  si 
prodigieux  amour  !  Daignez,  Seigneur,  écou- 
ter ici  les  sentiments  de  mon  cœur  ;  car  ma 
langue  n'a  point  de  paroles  pour  les  expri- 
mer. Que  puis-je  faire,  ô  mon  aimable  Sau- 
veur, pour  reconnaître  l'excès  de  votre  amour! 
Vous  aimer  par-dessus  toutes  choses  et  dési- 
rer de  vous  aimer  toujours  davantage,  pour 
répondre  à  la  générosité  de  vos  sentiments 
pour  moi.  Quelle  insensibilité  serait  la  mien- 
ne, si  lardeur  de  votre  amour  n'attendrissait 
mon  cœur,  si  ce  brasier  du  plus  pur  amour 
dont  brûle  le  vôtre,  n'en  allumait  au  moins 
quelque  étincelle  dans  le  mien. 

Je  vous  proteste,  ô  Jésus,  que  je  ne  veux 
aimer  que  vous;  vous  serez  l'unique  objet  de 
toutes  mes  affections:  le   matin^  le  soir,  à 
toute  heure,  je  penserai  à  vous,  j'éviterai  tout 
ce  qui  peut  vous  déplaire,  je  rechercherai  tout 
ce  qui  peut  vous  être  agréable,  je  travaillerai 
à  vous  faire  connaître  et  à  vous  faire  aimer. 
Ah  !  si  j'étais  assez  injuste,  assez  infidèle  pour 
vous  préférer  quelque  créature  mortel  le  et  l'ai- 
mer plus  que  vous,  que  deviendrais-je  et  quel 
serait  mon  malheur?  En  est-il  de  comparable 
à  celui  de  vous  perdreet  d'être  à  jamais  séparé 
de  vous,  qui  faites  ici-bas  mon  espoir,  et  qui 
fprez  un  jour  ma  félicité  suprême  !  Ah!  mal- 
gré mes  faiblesses  journalières,  malgré  ce 
fond  de  corruption  dont  j'éprouve  si  souvent 
la  funeste  influence,  j'espère,  ô  Dieu  dei  bowVfeX 
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que  votre  amour  et  vos  miséricordes  qai  l'em- 
portent sur  toutes  mes  misères,  m'aideront  à 
retourner  à  vous  et  à  m'y  attacher  plus  étroU 
tement  et  plus  indissolublement  que  jamais. 
Venez  donc,ô  mon  Dieu  !  mon  unique  amour, 
entrez  dans  mon  cœur,  prenez  possession  de 
mon  ame,  je  me  donne  volontairement  et  tout 
entière  à  vous;  faites  que  je  meure  à  moi- 
même, et  que  je  ne  vive  plus  que  pour  vous: 
que  je  cesse  d'être  ce  que  je  suis,  pour  devenir 
un  même  esprit  et  un  même  cœur  avec  vous 
et  m  attacher  plus  parfaitement  à  vous. 

Esprit  saint,  divin  amour,  nœud  sacré  qui 
unissez  le  Père  éternel  avec  son  Fils  adorable, 
qui  avez  uni  la  personne  du  Verbe  avec  son 
humanité  sainte,  descendez,  je  vous  conjure, 
dans  mon  ame ,  purifiez-la ,  embrasez-la  ;  et 
quand  je  posséderai  mon  Sauveur,  .unissez-la 
avec  la  sienne,  de  la  manière  la  plus  intime. 
Soyez  le  lien  sacré  qui  m'attache  indissoluble- 
ment à  lui  dans  le  temps  et  dans  Téternité. 
Ainsi  soit-il, 

Servez-vous  de  quelque  Oraison  jaculatoire,  propre  à  vous 
rappeler  l'action  sainte  que  vous  devez  faire,  et  lisez  quelque 
chose  du  4"  livre  de  Tlmitalion  de  Jésus-Christ.  Vous  pouvez 
encore  fiarcourir  les  Litanies  du  saiut  Nom  de  Jésus  avec  cette 
pensée  :  Je  vais  recevoir  le  Fils  du  Dieu  vivant  ;je  vais  reofvoif 
la  splendeur  du  Père,  etc. 


DISPOSITIONS 

AU  SACREMENT  DE  I»ÉN1TENCK. 

Si  l'on  considère  le  Sacrement  de  Pénitence  avec 
les  lumières  de  la  Foi,  c'est-à-dire,  comme  un 'moyen 
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fovorable  que  la  bonté  divine  nous  donne  pour  satis- 
faire à  sa  justice,  pour  laver  les  taches  de  nos  péchés 
et  guérir  les  blessures  de  nos  âmes,  par  le  précieux 
sang  de  Jésus-Christ,  dont  le  mérite  nous  y  est  ap- 
pliqué, l'on  ne  s'en  privera  jamais  par  la  honte  ou 
la  confusion  de  déclarer  ses  péchés,  on  ne  s'en  ap- 
prochera pas  non  plus  par  coutume,  par  respect  hu- 
main, ou  pour  se  délivrer  de  l'inquiétude  naturelle 
de  se  sentir  coupable  de  quelque  faute.  Mais  on  y 
participera  souvent,  dans  une  humiliation  sincère, 
et  dans  le  dessein  véritable  de  se  purifier  du  péché, 
de  s'en  corriger,  d*en  éviter  les  occasions,  de  satis- 
faire à  la  Justice  divine»  d'en  obtenir  le  pardon  de  ses 
foutes,  et  de  puiser  dans  ce  Sacrement  de  nouvelles 
forces,  pour  ne  pas  retomber  à  l'avenir. 

La  réception  du  Sacrement  de  Pénitence  exige  de 
ceux  qui  s'y  préparent  les  conditions  suivantes  : 

1  *  Examiner  sa  conscience  pour  connaître  ses  pé- 
chés. 

S**  Les  détester  et  avoir  une  douleur  sincère  de  les 
avoir  commis. 

3**  Être  dans  une  ferme  résolution  de  ne  les  plus 
commettre. 

4*  Les  confesser  à  un  prêtre  qui  ait  le  pouvoir  d'en 
absoudre. 

5**  Avoir  la  volonté  de  satisfaire  à  Dieu,  et  même 
au  prochain,  si  on  l'a  offensé  dans  sa  personne,  dans 
son  honneur  ou  dans  ses  biens. 

Manière  de  s  examiner. 

Prosternbz-vous  d'esprit  et  de  cœur  aux  pieds  de 
Jésus-Christ,  comme  fit  autrefois  cette  sainte  Péni- 
tente qui  les  arrosa  de  ses  larmes  chez  le  Pharisien  : 
ou  représentez -vous  le  Calvaire,  et  placez- vous  aux 
pieds  du  Sauveur  attaché  sur  la  Croix.  Demandez- 
vous  encore  à  vous-même  si  vous  êtes  en  état  de 
mourir  en  chrétienne,  et  de  paraître  au  jugement  de 
Dieu.  Pour  donner  à  ces  réfiexions  plus  de  force , 
lisez  les  vérités  suivantes  : 

Hest  arrêté  que  les  hommes  ne  meurent  qu'une  fo\%, 
et  que  tout  de  suite  leur  jugement  esX  prononcé. 
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Nous  devons  tous  comparaître  au  tribunal  de  Jétus^ 
Christ^  afin  que  chacun  reçoive  la  récompense  du  bien 
ou  le  châlimeni  du  mal  qu'il  aura  fait  lorsqu^U  était 
dans  son  corps  mortel. 

-  Les  hommes  rendront  compte^  au  jour  du  Jugement, 
de  toutes  les  paroles  inutiles  quils  auront  dites. 

C'est  une  chose  horrible  que  de  tomber  coupable  ffi* 
ire  les  mains  du  Dieu  vivant. 

Mais  si  nous  nous  jugeons  nous-mêmes^  nous  ne  se» 
rons  pas  jugés. 

Prière  pour  se  mettre  en  la  présence  lie  Dieu, 

Seigneur,  je  vais  me  présentera  votre  Tribu- 
nal, pour  y  déclarer  mes  péchés  et  en  obtenir 
le  pardon,  selon  votre  parole;  donnez-moi 
votre  lumière  pour  les  bien  connaître;  votre 
amour  pour  les  déplorer  avec  une  véritable 
contrition  ;  voire  vérité  pour  les  accuser  hum- 
blement et  sans  détour;  votre  force  enfin 
pour  n'y  plus  retomber,  et  pour  en  faire  une 
sincère  pénitence. 

Comment,  hélas  !  pourrais-je  reconnaître 
toutes  mes  fautes,  si  vous  ne  dissipez  mes  té- 
nèbres, ô  mon  Dieu  !  comme  vous  les  dissipe- 
rez un  jour,  quand  il  me  faudra  paraître  en 
votre  présence  redoutable!  Donnez-la-moi  dès 
à  présent,  celtegrande  lumière,  et  faites  que  je 
me  voie  telle  que  je  suisdans  la  vérité,  que  je 
connaisse  le  nombre  et  lescirconstances  de  mes 
iniquités;  et  que, me  condamnant  moi-même 
au  tribunal  de  votre  miséricorde,  je  puisse 
éviter  la  condamnation  que  vous  prononce- 
riez contre  moi  au  tribunal  de  votre  justice. 

Prière. 
Esprit-Saimt,   source  infinie  de  lumière  et 
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d'amour,  ayez  pitié  d'une  misérable  péche- 
resse, qui  ne  peut  par  elle-même  ni  connaître 
ses  iniquités,  ni  en  concevoir  une  douleur  sa- 
lutaire. Eclairez-moi,  mon  Dieu,  faites-moi 
voir  et  le  mal  que  j'ai  commis,  et  le  bien  que 
j'ai  négligé  depuis  ma  dernière  Confession:  ne 
souffrez  pas  que  je  me  cache  à  moi-même;  ar- 
rachez- moi  le  voile  de  malice  que  lamour- 
propre  me  met  trop  souvent  devant  les  yeux. 
Montrez-moi  vous-même  le  mal  que  j'ai  osé 
commettre  contre  votre  adorable  Majesté,  le 
tort  que  j'ai  causé  à  mon  prochain,  et  toutes 
les  transgressions  que  je  me  suis  permises  con- 
tre les  promesses  sacrées  de  mon  Baptême. 

HYMNE. 

Vbni,  Creator  Spiri-      Venez,  Esprit  Créateur, 
tus,  visitez  les  cœurs  de  vos  en- 

Mentes  tuorum  visita,     fants,  remplissez  de  la  grâce 
Impie  superna  gralia,     céleste  ces  coeurs  que  vous 
Qaœ  lu  creasti  pectora.  avez  créés. 
Qui  Paracletus  dice-       Vous  êies  appelé  l'Esprit 
ris.  Consolateur,  le  Don  du  Dieu 

Donum  Deialiissioii,       Très-Haut,  la  source   des 
Fons  vivus,  ignis,  cha-  grâces,  le  feu  sacré,  la  cha- 
ritas,  rite,  Qt  l'onction  spirituelle 

Et  spiritaiis  unctio.         des  âmes. 
Tu  septiformis   mu-       Vous  êtes  l'auteur  des  sept 
nere.  Dons  qui  nous  sanctifient  ; 

Dextrœ  Dei  tu  digilus,     vous  êtes  le  doigt  de  Dieu  ; 
Ta  rite  promissum  Pa-  vous  êtes  la  promesse  par 
tris,  excellence  du   Père  ;  vous 

Sermone    ditans    gut-  mettez  sur  nos   lèvres  les 
tara.  richesses  de  votre  parole. 

AccBNDE  lumen  sen-       Faitbs    briller  votre   lu- 
sibus,  mière  dans  nos  esprits;  em- 

iafunde    amorem  cor-  brasez  nos  cœurs  de  NoUe 
,         dibus,  amour  :  soutenez  uoVve  ld\- 
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blesse  par  les  secours  con-  Infirma  nostri  corporis; 
liDuels  de  votre  grâce.  VirtuteGrmaDsperpeti. 

Eloignez  de  nous  Pesprit      Hostbh  repellas  Ion- 
ien UUeur  ;    hâtez- vous  de  glus« 
nous  donner  la  paix,  mar-  Pacemque  dones  proli- 
chez  devant  nous,  et  que,          nus» 
sous  votre  conduite,  nous  Ductore  sic  te  praevio, 
évitions  tout   ce  qui  peut  Vitemus  omne  noxinm. 
nuire  à  nos  âmes. 

Faites-nous  connaître  le      Pbr   te   sciamus  da 
Père  éternel ,  et  Jésus-Christ  Patrem, 

son  fils  unique;  faites-nous  NoscamusatquePilium; 
la  grâce  de  croire  constara-  Te  utriusque  Spiritam, 
ment  que  vous  êtes  Tesprit  Credamus  omni  tem- 
et  le  lien  éternel  de  l'un  et  pore, 

de  l'autre. 

Gloire  au  Père, Seigneur,       Gloria  Pa tri,  Demi- 
souverain  de  toutes  choses,  no, 

au  Fils  qui  est  ressuscité  Natoque  qui  a  mortuis 
d'entre  lesmorts,età  l'Esprit  Surrexit,  ac  Paracleto, 
consolateur,  pendant  les  siè-  In  sœculorum  sœcula. 
des  des  siècles.  Ainsi  soit-il.       Amen. 

Après  cette  prière^  pensez  à  vos  péchés;  remar- 
quez avec  soin  leur  nombre  et  les  circonstances  qui 
les  augmentent  ou  qui  en  changent  l'espèce.  Exami- 
nez-vous sur  les  Commandements  de  Dieu  et  de  l'E- 
glise, sur  les  obligations  de  votre  état,  sur  votre  pas- 
sion dominante,  sur  y^s  inclinations  et  vos  habitu- 
des ;  enfin^  réfléchissez  aux  occasions  dans  lesquelles 
vous  vous  êtes  trouvée,  et  aux  personnes  que  vous 
avez  fréquentées  ;  et  voyez  ce  qui  a  pu  vous  rendre 
coupable  en  pensées,  en  paroles,  en  actions,  en 
omissions,  ou  en  participations  aux  péchés  d'autrui, 
depuis  votre  dernière  Confession. 

Pour  aider  la  mémoire  de  celles  qui  éprouvent  de 
la  difticulté  à  se  rappeler  leurs  péchés,  l'on  a  joint 
ici  un  examen  dont  elles  pourront  faire  usage,  si  leur 
Confesseur  le  juge  convenable. 
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EXAMEN 

POUR  LES  CONFESSIONS  ORDINAIRES. 

I.  Les  péchés  qui  ont  rapport  à  Dieu. 

Je  n'ai  point  apporté  au  Sacrement  de  Péni- 
tence et  de  l'Eucharistie  les  dispositions  né- 
cessaires. Ici  il  faut  examiner  si  on  n'a  rien 
oublié  dans  sa  dernière  Confession. 

Je  n'ai  point  fait  ma  pénitence  sacramen- 
telle, ou  je  Tai  faite  sans  dévotion. 

Je  n'ai  point  adoré  Dieu  le  matin  et  le  soir  ; 
j'ai  dit  mes  prières  sans  dévotion. 

J'y  ai  été  souvent  distraite  volontairement, 
et  j'ai  eu  de  la  négligence  à  rejeter  les  dis- 
tractions. 

J'ai  parlé  et  ri  dans  l'Eglise  ;  j'ai  été  cause 
que  d'autres  l'ont  fait. 

J'ai  tourné  en  ridicule  les  cérémonies  de 
l'Eglise,  et  les  personnes  qui  s'attachaient  à 
la  piété. 

Je  me  suis  permis  volontairement  des  dou- 
tes sur  quelque  article  de -la  Foi. 

J'ai  manqué  de  confiance  en  la  miséricorde 
de  Dieu  ;  ou  j'ai  présumé  de  sa  bonté,  prenant 
de  là  occasion  de  l'offenser  davantage. 

J'ai  passé  des  temps  considérables  sans 
m'occuper  de  Dieu  ;  j'ai  négligé  de  lui  offrir 
mes  actions,  et  de  faire  des  actes  de  foi,  d'es- 
pérance et  de  charité. 

J'ai  fait  quelque  jurement,  et  j'ai  été  cause 
que  d'autres  en  ont  fait  sans  nécessité . 
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J'ai  travaillé  un  Dimanche  ou  une  Fête,  et 
j'ai  élé  cause  que  d'autres  l'ont  fait  aussi. 

J'ai  passé  les  Dimanches  et  les  Fêtes  dans 
les  divertissements  profanes  ,  sans  assister 
auK  Offices  divins,  ni  sanctifier  ces  jours  par 
la  prière  et  les  œuvres  de  piété. 

J'ai  entendu  la  Messe  sans  dévotion  ;  j  ai 
été  distraite  volontairement  pendant  un  temps 
considérable.  11  faut  spécifier  si  c  est  un  jour 
d'obligation. 

II.  Les  péchés  qui  ont  rapport  au  prochain. 

J'ai  désobéi  à  mes  père  et  mère ,  et  aux 
personnes  qui  me  tenaient  leur  place  :  la  chose 
qui  m'était  ordonnée  était  plus  ou  moins  con- 
sidérable. 

J'ai  désobéi  par  opiniâtreté  réfléchie  et  sou- 
tenue, et  j'ai  excité  les  autres  à  le  faire. 

J'ai  manqué  à  mes  supérieurs,  leur  parlant 
sans  respect  et  sans  retenue,  ce  qui  a  beau- 
coup scandalisé. 

J'ai  murmuré  contre  eux,  j'ai  conçu  et  té- 
moigné pour  eux  du  mépris,  et  j'ai  été  cause 
que  d'autres  sont  entrés  dans  mes  sentiments. 

Jai  négligé  d'assister  mes  parents  dans 
leurs  besoins,  comme  je  le  pouvais,  et  de 
prier  pour  eux,  comme  je  le  devais. 

Je  me  suis  mise  en  colère,  et  dans  la  pas- 
sion, j'ai  beaucoup  offensé  le  prochain. 

J'ai  eu  du  ressentiment,  je  me  suis  vengée, 
et  j'ai  eu  longtemps  le  désir,  et  en  ai  recher- 
ché les  occasions. 

J'ai  fait,  procuré  ou  désiré  quelque  mal  au 
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prochain,  en  son  corps,  en  ses  biens,  en  sa 
réputation  ou  en  son  ame. 

Je  me  suis  réjouie  du  mal  qu  il  éprouvait. 

J'ai  excité  les  autres  à  la  vengeance,  et  j'ai 
applaudi  lorsqu'ils  se  vengeaient. 

J'ai  eu  de  la  haine  contre  le  prochain. 

J'ai  souffert  impatiemment  les  injures  que 
Ton  m'a  faites,  et  je  n'ai  pas  voulu  les  par- 
donner. 

J  ai  entretenu  volontairement  des  pensées 
denvie  et  de  jalousie. 

J*ai  médit  du  prochain  ou  je  Tai  calomnié 
en  chose  légère  ou  importante.  Il  faut  dire  si 
la  chose  était  fausse,  ou  véritable,  mais  cachée, 
et  si  c'était  de  quelque  supérieur  dans  l'ordre 
spirituel  ou  temporel. 

J'ai  écouté  volontiers  de  pareils  discours, 
et  j'ai  été  cause  qu  on  les  a  continués,  par  les 
questions  que  j'ai  faites. 

j'ai  parlé  légèrement  contre  la  charité;  je 
me  suis  permis  des  pensées  et  des  réflexions 
sur  les  défauts  du  prochain;  je  les  ai  fait  re- 
marquer aux  autres,  et  j'ai  témoigné  pour  cer- 
taines personnes  de  l'aversion  et  du  mépris. 

Je  me  suis  impatientée  ;  j'ai  parlé  et  agi  avec 
beaucoup  de  promptitude  et  de  chaleur. 

J'ai  fait  des  rapports  qui  ont  causé  de  grands 
préjudices  à  des  familles  :  il  faut  dire  s  ils 
étaient  vrais  ou  faux,  et  par  quel  motif  on  les 
faisait. 

J'oi  jugé  témérairement  de  mon  prochain  ; 
j'ai  fait  connaître  ces  jugements,  et  j'ai  donné 
UD  mauvais  tour  à  ses  actions  les  plus  \x\yvo- 
cenies. 
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J'ai  parlé  avec  hauteur;  j'ai  ea  des  seDti- 
mcnts  d  orgueil  el  d'estimé  de  moi-même,  je 
m  y  suiseutrctenue,  ce  qui  a  été  caase  que  j'ai 
méprisé  les  autres  par  mes  paroles  et  par  mes 
procédés. 

Je  me  suis  permis  des  reproches,  des  inju- 
res et  des  railleries  piquantes  contre  le  pro- 
chain ;  je  Tai  querellé  el  calomnié. 

J'ai  volé  ;  j'ai  excité  les  autres  à  le  faire  et 
les  ai  soutenus. 

Je  n  ai  point  restitué  ce  que  j  avais  pris,  ou 
j'ai  différé  à  le  faire. 

J'ai  gardé  certaine  chose  que  j'avais  trou- 
vée, sans  m'informer  à  qui  elle  appartenait. 

J'ai  méprisé  et  dédaigné  les  pauvres,  ou  je 
ne  les  ai  point  assistés,  tandis  que  je  le  pou- 
vais. 

J'ai  menti,  j'ai  excité  et  autorisé  les  autres 
au  mensonge  :  je  l'ai  fait  pour  me  divertir, 
pour  m'excuseret  quelquefois  aussi  par  ma- 
lice ou  mauvaise  habitude. 

On  se  rend  coupable  du  péché  d'auti^ui 
en  neuf  manières. 

4.  En  commandantle  mal.  S.  En  le  con- 
seillant. 3.  En  y  excitant.  4.  En  y  consentant. 
5.  En  y  coopérant  ou  le  soutenant.  6.  En  le 
louant  ou  le  flattant.  7.  En  y  participant, 
comme  au  larcin.  8.  En  ne  lempêchant  pas 
quand  on  y  est  obligé.  9.  En  le  celant  à  ceux 
qui  pourraient  l'empêcher. 

m.  Les  péchés  qui  ont  rapport  à  nous-mêmes. 

Je  me  suis  arrêtée  volontairementà  des  peti- 
sées  rfésionnôtes  ;  j'y  ai  çns  ^\^\a\T . 
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J'ai  désiré  de  voir  oa  de  faire  des  choses 
léshonnétes. 

J  ai  proféré  des  paroles  déshooDéles  ou  à 
louble  sens;  je  me  suis  plu  à  eu  écouter  de 
semblables. 

Je  me  suis  permis  des  entretiens  dange- 
reux. 

J'ai  chanté  des  chansons  peu  décentes,  je 
es  ai  apprises  à  d  autres  ;  j'ai  pris  plaisir  à 
es  entendre  chanter  ;  j  ai  porté  les  autres  à  me 
es  apprendre,  j  en  ai  composé  quelqu'une. 

J  ai  iude  mauvais  livres,  tels  que  comédies , 
romans,  histoires  de  galanteries,  etc.,  je  les 
ii  prêtés  à  d  autres  ;  j'ai  sollicite  les  autres  à 
ne  les  prêter  ;  je  les  ai  encore  en  ma  dispo- 
^tion. 

J'ai  regardé  quelque  objet  déshonnête  , 
3omme  tableauii,  gravures,  statues,  etc.;  je  les 
ai  fait  voir  à  d  autres  ;  j  en  ai  tracé  moi>même. 

Je  me  suis  permis  des  airs  libres,  ou  des 
manières  indécentes  à  Tégard  dos  autres,  j  ai 
souffert  qu'on  s  en  soit  permis  à  mon  égard. 

Je  me  suis  habillée  avec  immodestie  ;  j'ai 
suivi  des  modes  indécentes:  je  me  suis  parée 
de  manière  à  inspirer  des  sentiments  dange- 
reux ;  je  mô  suis  mêlée  dans  des  parties  sus- 
pectes ou  criminelles,  telles  que  spectacles, 
danses  indécentes,  mascarades  et  autres  plai- 
sirs défendus. 

J'ai  perdu  beaucoup  de  temps  à  me  parer  ou 
à  me  divertir. 

J'ai  bu  et  mangé  avec  excès  et  sans  règle, 
par  gourmandise  et  pure  sensualité. 
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Je  nai  point  observé  les  jeftoes  et  absti- 
nences de  Tblglise,  et  je  me  suis  livrée  à  rim- 
iDortiiicalion  dans  les  jours  de  péaiteoce. 

SENTIMENTS  DE  PÉNITENCE 

APRÈS  L'EXAMEN. 

APRÈS  avoir  fait  une  recherche  exacte  de  toutes  vos 
fautes,  excitez  autant  que  vous  le  pourrez  dans  votre 
cœur  de  véritables  sentiments  de  contrition.  Voici 
quelques  réQexions  qui  vous  aideront  à  concevoir 
une  douleur  sincère  de  vos  péchés,  dans  la  vae  des 
perfections  infinies  de  Dieu. 

Voila  donc,  ô  bon  Pasteur  I  ô  le  plus  tendre 
des  Pères  1  les  offenses  que  j'ai  commises  con- 
tre le  Ciel  et  contre  vous;  j'avoue  que  je  ne 
mérite  plus  d'être  appelée  votre  enfant. 

Ah  !  si  vous  tenez  un  compte  exact  de  mes 
iniquités,  comment  pourrai-je  soutenir  votre 
présence  et  la  rigueurdevotrejustice?N  entrez 
pas  en  jugement  avec  votre  servante,  ô  mon 
Dieu  !  mais  faites  miséricorde  à  une  pécheresse 
qui  vous  fait  l'aveu  de  ses  crimes. 

Souvenez-vous  de  vos  bontés,  Seigneur,  et 
des  miséricordes  infinies  dont  vous  m*ayez 
prévenue  dans  tous  les  temps. 

Oubliez  les  égarements  de  ma  jeunesse;  ne 
vous  souvenez  point  de  mes  imprudences  ni 
de  mes  erreurs  criminelles  ;  mais  que  vos  mi- 
séricordes se  hâtent  de  me  prévenir,  parce 
que  je  suis  tombée  dans  une  extrême  misère. 

Eh  !  qui  peut,  sans  votre  grâce,  connaître 
parfaitement  ses  fautes  et  ses  faiblesses?  Pari- 
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fiez-moi,  Seigneur,  de  mes  péchés  personnels, 
et  pardonnez- moi  ceux  du  prochain  auxquels 
j'ai  pu  avoir  quelque  part. 

Sauvez  mon  ame.  ô  mon  Dieu!  car  sans 
vous  elle  périt. 

Aidez-moi.  ô  vous  qui  êtes  mon  Sauveur  ! 
délivrez-moi  pour  l'amour  de  vous-même,  et 
pardonnez-moi  mes  péchés  pour  la  gloire  de 
votre  saint  Nom. 

Ne  me  traitez  pas  comme  le  méritent  mes 
offenses,  et  ne  me  châtiez  pas  selon  mes  ini- 
quités. 

J'ai  examiné  devant  vous  toutes  mes  voies; 
et  voyant  à  quel  point  je  me  suis  égarée,  je 
prends  devant  vous  la  résolution  de  marcher 
désormais  dans  celles  de  vos  divins  préceptes. 

Acte  de  Contrition, 

C'est  vous-même,  ô  bonté  infinie!  bonté 
par  essence!  vous  mon  premier  principe  et 
ma  dernière  fin  !  cest  vous  que  jai  aban- 
donné, c'est  à  vous  que  j'ai  préféré  un  léger 
plaisir,  une  satisfaction  passagère,  un  bien 
périssable,  une  vanité  ridicule  :  moi  qui  n'é- 
tais créée  que  pour  vous  aimer,  et  qui  n'avais 
un  cœur  que  pour  m'attacher  éternellement 
à  vous. 

0  Dieu  de  vérité  !  vous  avez  promis  de  ne 
point  rejeter  un  cœur  contrit  et  humilié,  et  de 
pardonner  au  pécheur  lorsqu'il  gémirait  de 
ses  fautes.  Je  me  prosterne  devant  vous,  pé- 
nétrée du  regret  le  plus  sincère  de  chacun  de 
mes  péchés,   de  ceux  mômes  qui  me  ^ov\V 
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inconnus  :  je  les  déteste  et  les  ai  en  horreuF, 
non  dans  la  vue  d'aucun  intérêt  persoDoel,  ni 
des  châtiments  qu'ils  ont  mérités,  maisà  cause 
de  l'injure  qu'ils  vous  ont  faite,  ô  Dieu  Saint! 
de  la  haine  que  vous  leur  portez,  et  de  l'aaioiir 
que  je  vous  dois. 

J'y  renonce  de  toute  Tétendue  de  doiod  cœur, 
et  je  proteste  devant  vous  qu'aidée  de  votre 
grâce  je  préférerais  la  mort  au  inalheur  d'y 
retomber  ;  je  renonce  à  toutes  les  passions, 
à  toutes  les  habitudes,  à  toutes  les  occasioas 
qui  m'ont  portée  au  péché,  et  je  veux  rompre 
avec  elles  pour  jamais.  Si  j'ai  donné  quelque 
sujet  de  scandale,  si  j'ai  fait  tort  à  mon  pror- 
chain,  soit  en  sa  personne,  soit  en  son  hon- 
neur, soit  en  ses  biens,  je  suis  résolae  de  le 
réparer  et  je  veux  me  réconcilier  avec  mesen- 
nemis,  en  déposant  à  leur  égard  toute  haineet 
tout  désir  de  vengeance. 

Je  vous  demande  très-humblement  pardon, 
Seigneur,  par  les  mérites  de  Jésus-Christ,  mon 
Dieu  et  mon  Sauveur.  C'est  dans  la  vertu  de 
son  Sang  précieux  et  dans  votre  bonté  infi* 
nie,  que  je  mets  toute  ma  confiance,  par  elles 
j'espèreobtenir  les  secours  nécessaires  pour  me 
corriger  et  vous  servir  avec  plus  de  fidélité. 

Désirant  satisfaire  à  votre  justice,  Seigneur, 
j'accepte  avec  soumission  toutes  les  peines, 
toutes  les  afflictions  et  toutes  les  croix  quil 
vous  plaira  m'envoyer  ;  je  vous  les  offre, 
ainsi  que  les  œuvres  qui  me  seront  ordonnées 
par  votre  Ministre,  et  tout  ce  que  je  pourrai 
faire  de  bien  par  votre  grâce,  désirant  de  tout 
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mon  cœur  m'acqaitter  envers  votre  divine 
Majesté,  produire  enfin  des  fruits  de  péni- 
tence, les  unir  aux  satisfactions  de  Jésus- 
Christ  votre  Fils,  et  me  les  rendre  salutaires 
par  sa  médiation  puissante.  ^ 

Souvenons-nous  que  beaucoup  de  péchés  sont 
remis  à  ceux  qui  ont  beaucoup  aimé.  Saint  Luc, 
chap.  Vn. 

Autre  Acte  de  Contrition. 

U  reconnais  devant  voas,  ô  mon  Dieu, 
que  j'ai  eu  le  malheur,  ou  pin  lot  la  lâcheté 
de  vous  offenser.  Mais  cet  aveu  ne  suffit  pas 
pour  ma  conversion.  La  vraie  pénitence  de- 
mande un  cœur  profondément  brisé  par  la 
douleur;  elle  demande  un  sincère  regret  du 
passé  et  une  résolution  efficace  pour  l'avenir. 
Eh!  d'oîi  me  viendraient  d'aussi  saintes  dis- 
positions, si  ce  n  est  de  vous,  ô  mon  Dieu  ! 
Oui,  c'est  de  vous  seul  que  j'ai  si  indignement 
offensé,  que  je  purs  obtenir  cette  douleur  et 
ce  ferme  propos,  sans  lequel  il  n  y  a  pour 
moi  aucun  pardon  à  espérer. 

O  Jésus!  modèle  de  la  plus  parfaite  com- 
ponction, vous  qui  avez  ressenti  dans  votre 
ame  une  douleur  si  pénétrante  de  mes  péchés, 
et  (fui  les  avez  pleures  avec  des  larmes  amères, 
inspirez-moi  ces  sentiments  auxquels  vous 
avez  daigné  vous  assujettir  pour  mon  amour; 
et  puisque  vous  avez  pris  sur  vous  le  poids 
énorme  de  mes  crimes,  communiquez-moi  ce 
véritable  esprit  de  pénitence,  dont  vous  m'a- 
vez offert  le  modèle,  lorsque,  prosleruéà^N^wV 
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voire  Père  au  jardin  des  Olives,  voas  faisiez 
pour  mes  iniquités  une  amende  honorable  à 
sa  divine  Justice. 

Médecin  charitable  de  mon  ame,  vous  pou- 
vez la  guérir,  si  vous  le  voulez.  Eh  !  puis-je 
douter  que  vous  n'en  ayez  la  volonté  sincère, 
après  tous  les  travaux  et  toutes  les  souffrances 
que  vous  ont  fait  endurer  votre  amour  pour 
moi  et  le  zèle  ardent  que  vous  avez  pour  mon 
salut!....  Mais,  ô  mon  Dieu!  comment  ai-je 
pu  vous  offenser?  Comment  Tai-je  fait  avec 
autant  de  réflexion  et  de  malice?  Qui  a  pu  me 
porter  à  outrager  un  Maître  aussi  grand,  aussi 
saint  et  aussi  puissant?  Comment  ai-je  pu  me 
résoudre  à  violer  les  lois  de  mon  Créateur, 
de  mon  Père,  et  d'un  Père  aussi  tendre  et 
aussi  digne  d'être  aimé  ?  Comment  ai-je  pu 
payer  ses  immenses  bienfaits  par  une  ingrati- 
tude aussi  monstrueuse? 

ODieu!  qui  haïssez  infiniment  le  péché, 
que  ne  puis-je  l'abhorrer  comme  vous  le  dé- 
testez vous-même  !  Ah  !  du  moins,  ô  mon  Dieu .' 
soyez  le  témoin  de  la  douleur  profonde  que  je 
ressens  de  vous  avoir  offensé,  parce  que  vous 
êtes  infiniment  bon,  infiniment  aimable.  Je 
prends  à  vos  pieds  la  résolution  sincère  de 
perdre  tout,  plutôt  que  de  retomber  jamais 
dans  le  péché,  d'en  fuir  l'occasion  prochaine, 
et  de  mettre  en  usage,  avec  votre  divin  secours, 
les  moyens  les  plus  sûrs  pour  vaincre  mes  pas- 
sions, mes  mauvaises  habitudes,  et  surtout 
ma  passion  dominante. 

Votre  ministre  va  me  parler  en  votre  nom, 
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Seigneur,  et  je  suis  résolu  d'obéir,  quoi  qu'il 
puisse  m'ordonner,  pour  réparer  mes  fautes, 
ou  pour  en  prévenir  de  nouvelles.  S'il  juge  de- 
voir ni'absoudre,  je  vous  conjure,  Dieu  des 
miséricordes,  de  ratifier  dans  le  Ciel  la  sen- 
tence de  grâce  qu'il  prononcera  en  ma  faveur 
sur  la  terre,  afin  que,  réconciliée  avec  vous , 
j'entre  enfin  dans  les  voies  nouvelles  qui  me 
seront  tracées  de  votre  part,  et  que  j'y  marche 
avec  tant  de  confiance,  de  courage  et  de  fer- 
veur, que  je  mérite  d'être  réunie  à  ces  géné- 
reux pénitents,  dont  la  conversion  produit 
dans  les  Cieux  une  si  vive  allégresse,  et  dont 
la  persévérance  doit  y  être  couronnée  par  un 
éternel  bonheur.  Ainsi  soit-il. 

Vierge  sainte,  Mère  de  mon  Dieu  et  ma 
puissante  Avocate  auprès  de  lui  ;  priez  pour 
moi,  pauvre  pécheresse, afin  que  la  confession 
que  je  vais  faire  ne  me  rende  pas  plus  crimi- 
nelle, par  labusque  je  ferais  d'un  Sacrement 
institué  pour  me  justifier  ;  mais  qu'au  contrai- 
re, elle  m'obtiennael  le  pardon  de  mes  péchés, 
et  la  force  nécessaire  pour  ne  les  plus  com- 
mettre à  l'avenir. 

Mon  bon  Ange,  fidèle  et  zélé  gardien  de 
mon  ame,  aidez- moi  dans  une  action  si  im- 
porlanleet  si  salutaire,  pour  la  gloire  de  celui 
dont  vous  me  présentez  les  soins  et  la  ten- 
dresse. 

Instruite  que  la  contrition  doit  être  intérieure,  sur- 
naturelle, souveraine,  universelle  et  efficace,  vous 
pourrez  vous  servir  des  réflexions  suivantes,  pour 
vous  exciter  de  plus  en  plus  à  cette  contrillou  sv  u^- 
cessajra 
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Qui  est  celui  que  j  ai  offensé? 

C'est  le  Dieu  souverainement  bon  et  aima- 
ble, la  beauté  infinie,  la  sainteté  même,  qui  a 
riniquité  en  horreur  ;  c'est  un  être  qui  possède 
toutes  les  perfections  dans  un  degré  soprême 
et  incompréhensible.  C'est  mon  Créateur,  mon 
Rédempteur,  mon  souverain  Maître,  mon  ten- 
dre Père,  qui,  après  m  avoir  donné  la  vie,  me 
la  conserve  et  me  destine  un  royanme  éter- 
nel, ou  il  veut  être  lui-même  ma  félicité.  Je 
serai,  me  dit-il,  votre  récompense  infiniment 
grande.  C'est,  enfin,  mon  bienfaiteur  le  plos 
libéral  et  le  plus  généreux  dans  Tordre  de  la 
nature  et  dans  celui  de  la  grâce. 

Rappelez-vous  ici  les  bienfaits  généraux  et  parti- 
culiers que  vous  avez  reçus  de  votre  Dieu;  penses  aux 
biens  immenses  que  vous  espérez  et  que  vous  atten- 
dez de  lui. 

Qui  suis-je  à  l'égard  de  Dieu? 

Je  suis  sa  créature  et  son  ouvrage,  qui  dé- 
pend de  lui  à  tous  les  instants  et  en  toute  cho- 
se; je  suis  sous  son  domaine,  puisqu'il  est 
mon  souverain  Seigneur  et  mon  Roi  ;  je  suis 
son  enfant,  puisqu'il  est  mon  premier  Père; 
son  débiteur  enfin,  puisque  tout  ce  que  j'ai , 
lui  est  dû.  Par  conséquent,  je  lui  dois  hom- 
mage et  reconnaisance,  service  et  fidélité, 
amour  et  obéissance  parfaite.  C  est  à  ces  titres 
que  je  dois  vous  aimer,  ô  mon  Dieu  I  d'un 
amour  de  préférence,  d'un  amour  de  bienveil- 
lance, d'un  amour  de  gratitude,  d'un  amour 
âe  désir. 

Qu'âi-je  fait  en  offensant  Dieu? 
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J'ai  commis  la  plus  grande  des  injustices , 
j ai  outragé  mon  Souverain, je  lai  payé  de  la 
plus  noire  ingratitude  ;  )  ai  péché  en  sa  pré- 
sence et  sous  ses  yeux  ;  par  le  péché  mortel , 
j'ai  violé  les  promesses  solennelles  de  mon 
baptême  et  celles  que  je  lui  avais  mille  fois 
réitérées  ;  j'ai  renouvelé  les  tourments  de  la 
Passioft  de  mon  Sauveur,  je  Tai  crucifié  de 
nouveau  ;  j'ai  préféré  la  créatore  au  Créateur, 
j'ai  préféré  un  vil  intérêt,  un  vain  honneur, 
une  satisfaction  passagère  à  mon  Dieu;  j'ai 
perdu  le  droit  que  j'avais  au  paradis,  et  j'ai 
mérité  l'enfer  où  je  serais  déjà  précipitée,  si 
j'avais  été  traitée  selon  ma  malice. 

Après  une  ou  plusieurs  de  ces  considérations,  lais- 
sez parler  voire  cœur,  vous  tenant  aux  pieds  de 
J.-G.  comme  cette  illustre  pénitente  qui,  sans  profé- 
rer une  seule  parole,  obtint  par  sa  douleur  et  par 
son  amour,  le  pardon  de  ses  péchés. 

Autre  Acte  de  Contrition. 

Mon  Père,  j  ai  péché  contre  le  Ciel  et  contre 
vous,  je  ne  suis  plus  digne  d'être  appelée  vo- 
tre enfant.  Je  reconnais  devant  vous,  et  dans 
l'amertume  de  mon  ame,  la  multitude  et  l'é- 
normitéde  mes  offenses.  Ah!  qui  donnera  à  mes 
yeux  des  torrents  de  larmes  pour  les  pleurer 
comme  elles  méritent  de  l'être?  0  bonté  infi- 
nie !  c'est  pour  votre  amour  que  je  déteste  mes 
iniquités!  c'est  par  les  mérites  infinis  de  Jésus- 
Christ  mon  Sauveur,  que  j'en  sollicite  et  que 
j'en  espère  le  pardon,  c'est  dans  ses  plaies  ado- 
rables, que  je  viens  chercher  le  remède  à  cel- 
les que  le  péché  a  faites  à  mon  ame.  Se\%Ti^\xt , 
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ayez  pitié  de  moi  selon  votre  grande  miséri- 
corde ;  voyez  les  sentiments  de  mon  cœur  ; 
augmentez  et  confirmez  en  moi,  par  votre  grâ- 
ce, ta  résolution  où  je  suis  d'éviter  le  péché 
et  les  occasions  prochaines  d'y  retomber. 

Entretenez-vous  dans  les  sentiments  de  componc- 
tion et  de  douleur  jusqu'au  moment  de  la  confession. 
Les  sept  Psaumes,  appelés  Psaumes  de  la  Pénitence, 
sont  de  toutes  les  prières  celles  qui  vous  conviendront 
le  mieux  en  ce  moment. 

Approchez -vous  du  confessionnal,  comme  vous  eus- 
siez approché  du  Calvaire,  pour  recevoir  sur  vous  le 
Sang  de  votre  Sauveur  ;  ou  comme  vous  paraîtrez  en 
la  présence  de  Jésus-Christ,  s'il  y  exerçait  visible- 
ment la  qualité  de  Juge,  c'est-à-dire,  avec  bumiUté, 
douleur  et  confusion  d'avoir  péché  ;  honorant  en  la 
personne  de  votre  confesseur,  le  caractère  sacré  du 
sacerdoce  de  J.-C. 

Après  avoir  fait  le  signe  de  la  Croix,  demandez  la 
bénédiction  du  Confesseur,  en  disant  : 

Bénissez-moi,  mon  Père,  parce  que  j'ai  péché. 

Dites  ensuite: 

Je  confesse  à  Dieu  tout-puissant,  etc.,  et  à 
vous,  mon  Père,  tous  les  péchés  que  j'ai  com- 
mis depuis  ma  dernière  confession,  qui  fat  il 
y  a  .. 

La  Confession  doit  étre^  1®  entière,  sans  rien  celer. 
â"*  Simple  et  naïve,  sans  rien  excuser.  3<*  Humble  et 
généreuse,  sans  s'épargner  la  honte  attachée  à  l'ex- 
plication des  circonstances  humiliantes  qui  accompa- 
gnent certains  péchés,  qui  les  rendent  plus  consi- 
dérables, ou  qui  en  changent  l'espèce. 

Commencez  l'aveu  de  vos  fautes  par  celles  que 
vous  avez  le  plus  de  répugnance  à  déclarer. 

Dites  le  nombre  de  fois  que  vous  êtes  tombée  en 
chaque  péché,  et  si  vous  ne  vous  en  souvenez  pas 
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précisément,  dites-le  à  peu  près  :  expliquez- vous  de 
même  sur  le  temps  qu'a  duré  votre  péché. 

Parlez  clairement,  distinctement  et  le  plus  suc- 
cinclenient  que  vous  pourrez.  Ne  dites  point  les  pé- 
chés des  autres,  si  vous  n'en  êtes  pas  complice,  ou 
s'ils  n'augmentent  pas  les  vôtres;  du  moins  ne  nom* 
mez  jamais  les  personnes.  Dites  comme  certain  ce 
qui  est  certain,  et  comme  douteux  ce  qui  est  douteux. 
Répondez  simplement  aux  interrogations  du  con- 
fesseur, et  terminez  votre  accusation  de  la  manière 
suivante  : 

De  tous  ces  péchés  et  autres  dont  je  n  ai 
point  connaissance ,  je  demande  très-hum- 
blement pardon  à  Dieu,  et  à  vous,  mon  Père, 
pénitence  et  absolution. 

Ecoutez  avec  attention  les  avis  du  confesseur, 
pour  vous  y  conformer;  et  soumettez-vous  avec  une 
humble  docilité  à  la  pénitence  qu'il  vous  imposera. 

En  recevant  l'absolution,  excitez-vous  aux  plus 
profonds  sentiments  d'humilité,  de  contrition  et  de 
confiance  en  la  bonté  de  Dieu  qui,  par  le  ministère 
du  Prêtre,  vous  absout  de  vos  péchés. 

Au  sortir  du  confessionnal,  allez  au  pied  de  l'autel 
où  réside  Jésus-Christ,  le  souverain  Médiateur  de 
votre  paix  avec  son  Père.  Là ,  prosternée  quelque 
temps  en  sa  présence,  rendez-lui  les  plus  vives  ac- 
tions de  grâces;  et  dites-lui  avec  David  : 

0  mon  ame  !  bénis  le  Seigneur,  et  que  tout 
ce  qui  est  eu  moi,  glorifie  son  saint  Nom. 

0  mon  ame  !  bénis  le  Seigneur,  et  ne  perds 
jamais  le  souvenir  de  ses  bontés.  C'est  lui  qui 
te  pardonne  les  péchés  ,  qui  guérit  toutes 
les  langueurs,  c'est  lui  qui  te  garantit  de  la 
mort,  et  qui  t'environne  de  miséricordes  et  de 
grâces  ;  c'est  lui  qui  remplit  les  désirs,  qui  te 
comble  de  biens,  et  qui  te  rend,  comme  aYav- 

9 


<J8  Actions  de  grâces 

gic,  ta  première  jeunesse.  LeSeigheurnenous 
a  pas  punis  comme  nos  crimes  le  méritaieDl. 
Il  a  transporté  nos  iniquités  aussi  loin  de  nous 
que  le  lovant  1  est  du  couchant.  Comme  un 
pcroa  (le  la  tendresse  pour  ses  enfants,  ainsi 
le  Seigneur  a  compassion  de  ceux  qui  le  crai- 
gnent, parce  qu'il  connaît  la  fragilité  de  no- 
tre nature,  et  se  souvient  que  nous  ne  sommes 
que  poussière. 

Tels  sont  les  sentiments  de  mon  cœur,  6 
mon  Dieu  !  à  la  vue  des  miséricordes  que  vous 
exercez  envers  moi.  Quelle  bonté,  Seigneur, 
de  remplir  une  ame  ingrate  comme  la  mienne, 
des  dons  de  votre  grâce.  Ah  I  de  peur  que  les 
ennemis  de  mon  salut  ne  me  les  enlèvent, 
meltcz-y  le  sceau  de  votre  protection  puis- 
sante, et  ajoutez  à  tous  vos  bienfaits  celui  de 
m  en  faire  sentir  tout  le  prix.  Ainsi  soit-il. 

Accomplissez  votre  pénitence,  sans  la  différer;  en 
espril  d'humilité,  d'obéissance  et  d*amour,  et  dans  les 
dispositions  d'une  ame  touchée  d'un  vrai  regret  de  ses 
péchés,  et  d'un  désir  sincère  d'en  effacer  les  restes. 


ACTIONS  DE  GRACES 

APRÈS  LA  GONFliSSION. 

Vous  avez  brisé  mes  chaînes  en  me  pardon- 
nant, ô  mon  Uieu!  quelles  actions  de  grftces 
et  quelles  louanges  peuvent  égaler  vos  misé- 
ricordes? Je  voudrais  en  être  aussi  pénétrée, 
que  je  le  suis  de  la  douleur  sincère  d'avoir  of- 
fensé votre  bonté  suprême.  0  vous,  qui  m'ins- 
pirez ces  sentiments,  donnez-  moi  la  grâce  de  ne 


après  la  Confession.  .        99 

m'occuper  désormais  qu'à  vous  témoigner  ma 
vive  reconnaissance,  sans  cesser  de  pleurer 
mes  ingratitudes  criminelles. 

Affermissez  en  moi  votre  ouvrage,  Sei- 
gneur ;  achevez  l'œuvre  de  ma  conversion  ; 
soutenez-moi  de  votre  bras  puissant  ;  afin  que 
je  ne  cède  désormais  ni  aux  attaques  de  Tes- 
prit  de  ténèbres,  ni  aux  emportements  de  mes 
passions  aveugles. 

Faites  que  je  fuie  toutes  les  occasions  du 
péché,  que  je  répare  tout  le  mal  que  j'ai  com- 
îdIs  ou  fait  commettre,  que  je  sois  fidèle  à  vos 
Commandements,  et  que  jepersévère  jusqu'au 
dernier  soupir  dans  votre  amour  et  dans  vo- 
tre service. 

Agréez,  mon  Dieu,  l'accomplissement  de 
la  pénitence  quim'aélé  imposée,  et  celles  que 
j'y  ajouterai,  pour  satisfaire  plus  sûrement  à 
votre  justice.  C  est  dans  cette  intention  que 
j'embrasse  et  accepte  tous  les  peines  qui  peu- 
vent m'arriver  par  la  disposition  de  votre 
Providence  ;  je  désire  les  supporter  avec  sou- 
mission, avec  patience  et  en  esprit  de  péni- 
tence. Eh  !  n'est-il  pas  bien  juste  que  toute  la 
nature  s'accorde  avec  vous,  pour  me  punir 
d'avoir  offensé  son  Créateur. 

Tout  ce  que  je  puis  faire  ou  souffrir,  n'ap- 
proche pas  de  ce  que  je  dois  à  votre  justice,  o 
mon  Dieu  ;  mais  vous  m'avez  transmis  tous  les 
mérites  de  Jésus-Christ,  votre  divin  Fils,  et  je 
vous  les  offre  comme  infiniment  capables  d'ef- 
facer jusqu'aux  moindres  traces  de  mes  iniqui- 
tés. De  moi-même  je  puis  pécher  ;  mavs  \Çk  w^ 
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puis  de  moi-même  vous  apaiser  et  vous  satis- 
faire. Je  trouve  eu  Jésus-Christ  tout  ce  qui 
mauque  à  ma  faiblesse,  en  lui  seul  j'ai  uoe  sa- 
tisfaction surabondante  à  vous  offrir. 

Ne  considérez  donc,  Seigneur,  ni  votre  jus- 
tice ni  mes  œuvres,  mais  la  personne  de  votre 
Christ,  voyez-le  immolé  pour  moi  sur  lautel 
sanglant  de  la  Croix  et  sur  celui  de  votre  Egli- 
se  sainte,  écoutez  la  voix  de  son  Sang  adora- 
ble qui  vous  demande  miséricorde. 

Toute  la  vie  chrétienne  devant  être  une  pénitence 
continuelle,  ne  vous  contentez  pas  de  vous  être  con- 
fessée, et  d'avoir  pratiqué  quelques  œuvres  satisfao- 
toires  pour  vos  péchés  ;  mais  conservez  toujours  l'es- 
prit de  pénitence,  et,  dans  cet  esprit,  humiliez-vous 
devant  Dieu  que  vous  avez  eu  le  malheur  d'offenser, 
détestez  votre  ingratitude  ;  veillez  sans  cesse  sur  vo- 
tre conduite,  pour  ne  pas  retomber  après  la  grâce 
reçue  ;  exercez- vous  aux  œuvres  de  piété,  de  morti- 
fication et  de  charité;  faites  tous  les  jours  l'examen 
de  votre  conscience,  et  si  vous  vous  retrouvez  coupa- 
ble de  quelques  fautes,  cherchez-en  le  reqiède  dans  la 
contrition  du  cœur,  et  recourez  souvent  à  la  piscine 
salutaire  qui  guérira  vos  maladies  spirituelles. 

Paroles  de  V Ecriture  sainte. 

Vous  voilà  guérie,  ne  péchez  plus  à  Tavenir, 
de  peur  qu'il  ne  vous  arrive  quelque  chose  de 
pis. 

Heureux  ceux  dont  les  iniquités  sont  par- 
données,  et  dont  les  péchés  sont  effacés. 

Heureux  l'homme,  à  qui  le  Seigneur  ne  re- 
proche aucun  péché. 

Cependant,  ne  soyez  pas  sans  crainte  pour 
J'offense  qui  vous  a  été  remise. 
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Faites  de  dignes  fruits  de  pénitence. 

Fuyez  désormais  le  péché  comme  un  ser- 
pent qui  donne  la  mort. 

Quiconque  aime  le  péril,  y  périra. 

Hé  !  que  sert  à  Thomme  de  gagner  le  monde 
entier,  s'il  vient  à  perdre  son  ame? 

Le  Royaume  des  Cieux  doit  être  conquis 
par  la  force,  et  c  est  la  violence  qui  l'emporte. 

Prenez  donc  garde  à  vous,  veillez  et  priez, 
parce  que  vous  ne  savez  pas  le  temps  où  votre 
Juge  doit  venir. 

PRATIQUE 

POUR  LE  JOUR  DE  LA  SAINTE  COMMUNION. 

Sanctifiez-vous  aujourd'hui,  et  soyez  prépa- 
rée, parce  que  demain  la  Majesté  divine  doit 
opérer  en  votre  faveur  d'ineffables  merveilles. 

Disposez- vous,  ame  fidèle,  à  aller  au-de- 
vant de  votre  Dieu  ;  parce  que  je  viendrai,  dit 
le  Seigneur,  et  que  j'habiterai  au  milieu  de 
vous. 

EQbrcez-vous  de  vous  procurer,  non  la 
nourriture  qui  périt,  mais  celle  qui  demeure 
pour  la  vie  éternelle. 

Le  pain  que  je  vous  donnerai,  c'est  ma  pro- 
pre Chair  qui  est  offerte  pour  la  vie  du  monde. 

Venez  à  moi,  vous  tous  qui  êtes  fatigués  et 
chargés  du  poids  de  vos  infirmités,  et  je  vous 
soulagerai. 

Je  suis  le  pain  vivant  qui  est  descendu  du 
Ciel  :  si  quelqu'un  mange  de  ce  pain,  il  \\nv^ 

éternelleme/î/. 

0* 
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Dès  voire  réveil,  imaginez- voasenieDdre  ce  qu'on 
Ange  disait  au  Prophète  Elie:  Leve%-voui,  ei  mange», 
ou  ces  paroles  de  l'Evangile  :  Voici  PEpoiix  qui  vient; 
allez  par  vos  désirs  au-devant  de  lui;  ou  ces  autres: 
Venez  aux  noces,  tout  est  prêt. 

En  vous  habillant,  ne  pensez  qu'à  parer  voire  ame 
de  dispositions  saintes,  et  à  exciter  en  vous  les  sen- 
timents qui  doivent  vous  conduire  au  banquet  sacré. 
Dépouillez- vous  du  vieil  homme,  par  unecontrilioQ 
sincère  et  une  humilité  profonde  :  revétez-vous  du 
nouveau  par  une  foi  vive,  une  espérance  ferme  et 
une  charité  ardente. 

Etant  habillée,  dites  les  Prières  du  matin,  après 
lesquelles  vous  pourrez  vous  occuper  de  la  médita- 
tion ci-après. 


MÉDITATION 

AVANT  LA  SAINTE  COMMUNION. 

Que  je  suis  indigne  de  vous  recevoir,  ô  mon 
Dieu  !  Qui  suis-je,  hélas  !  et  qui  êtes-vous, 
Seigneur?  Vous  êtes  le  Fils  du  Dieu  vivant, 
égal  en  tout  à  votre  Père;  vous  êtes  infiniment 
bon,  infiniment  puissant,  infiniment  sage,  in- 
finiment saint,  ou  plutôt  vous  êtes  la  bonté , 
la  puissance,  la  sagesse  et  la  sainteté  même. 
Et  moi,  je  ne  suis  devant  vous  que  cendre, 
poussière  et  néant.  Que  dis-je?  je  suis  moins 
encore,  puisque  je  ne  suis  à  vos  yeux  qu'une 
pécheresse  et  une  ingrate  qui  ai  abusé  de  vos 
bienfaits,  et  qui  me  suis  révoltée  contre  votre 
iMajesté  suprême.  Non,  Seigneur,  je  neméri- 
le  pas  que  vous  me  fassiez  la  grâce  de  m'ho- 
norer  de  votre  visite. 

Vous  n'ignorez  pas  mes  misères,  et  cepeu- 
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dant  vous  m'iDvitez  avec  une  tendresse  et  uu 
empressemeal  extrême  à  vous  recevoir;  vous 
me  le  commandez  et  vous  me  menacez  du  sort 
le  plus  funeste,  si  je  m  éloigne  de  vous.  Mon 
indignité  me  fait  trembler,  mais  vos  invita- 
tions pressantes  me  rassurent.  Je  sais  qu'il  fau- 
drait avoir  la  pureté  des  Anges  pour  vou9 
recevoir  ;  et  si  j'ose  approcher  de  votre  table 
sainte,  c  est  que  je  sais  que  vous  êtes  le  Dieu 
des  miséricordes,  et  que  vous  m'avez  rachetée 
au  prix  de  vos  douleurs  et  de  votre  Sang. 
Prosternée  au  pied  de  vos  saints  autels,  je  vous 
sacrifie  rattachement  à  ma  volonté  propre  ;  je 
vous  sacrifie  ces  désirs  empressés  d'être  esti- 
mée et  d'être  aimée  des  autres  ;  je  vous  sacrifie 
cette  humeur  fière  et  intraitable  ;  je  vous  sa- 
crifie ce  respect  humain  qui  a  été  si  souvent 
le  mobile  de  mes  actions  ;  je  vous  sacrifie  ces 
attachements  sensibles  et  ces  amitiés  naturel- 
les qui  ont  trop  occupé  mon  esprit  et  mon  cœur . 
Je  veux  désormais  ne  plus  penser  qu'à  vous, 
et  ne  plus  agir  que  pour  vous,  ne  chercher 
qu'à  vous  plaire;  je  veux  enfin  que  mon  es- 
prit, mon  cœuret  mon  ame  vous  reconnaissent 
à  jamais  pour  leur  unique  Roi  et  pour  leur  sou- 
verain iMaître. 

Appuyée  sur  la  parole  infaillible  de  votre 
divin  Fils,  ô  mon  Dieu!  et  pleine  de  confiance 
que  vous  ne  me  refuserez  rien  de  tout  ce  que 
je  vous  demanderai  en  son  nom  ;  c'est  par  les 
mérites  de  ce  Kils  adorable,  que  je  vous  sup- 
plie de  m'admetlre  aujourd'hui  à  la  participa- 
tion de  son  Corps,  de  son  Sang,  de  sou  Xvxve. 
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el  de  sa  Divinité.  Le  bienfait  auquel  j'aspire 
est  infini  ;  et  rien  en  moi  ne  peut  le  mériter: 
mais  c  est  au  nom  de  Jésus-Christ,  et  pour 
vous  honorer  par  lui  d'une  manière  digne  de 
votre  grandeur,  que  j  ose  le  demander  et  l'at- 
tendre. Quand  je  posséderai  Jésus,  je  m'oflFri- 
rai  avec  lui,  je  m'unirai  à  lui,  pour  reconnattre 
votre  souverain  domaine  et  vous  remercier  de 
tous  les  dons  que  j'ai  reçus  de  votre  main  li- 
bérale ;  je  vous  présenterai  son  Sang  et  ses 
mérites  pour  l'expiation  de  mes  iniquités,  et  je 
solliciterai,  par  son  entremise,  tous  les  secours 
dont  j'ai  besoin  pour  vous  aimer  et  pour  vous 
servir  avec  une  ardeur  et  une  fidélité  nouvelle. 

Esprit-Saint ,  qui  avez  formé  le  Corps  de 
mon  Sauveur  dans  le  chaste  sein  de  Marie,  et 
qui  avez  enrichi  lame  de  cette  Vierge  incom- 
parable de  vos  dons  les  plus  excellents,  dai- 
gnez préparer  la  mienne  à  Tunion  ineffableque 
le  Verbe  incarné  va  contracter  avec  elle.  Puri- 
fiez mes  sens,  éclairez  mon  esprit,  embrasez 
mon  cœur,  et  soyez  le  lien  sacré  qui  m'unisse 
à  lui  pour  jamais. 

Que  je  serais  heureuse,  ô  Vierge  sainte!  si 
je  pouvais  avoir  quelqu'une  des  dispositions 
qui  vous  firent  mériter  le  bonheur  de  concevoir 
le  Sauveur  du  monde!  Que  je  souhaiterais  lui 
oflFrir  dans  mon  ame  une  demeure  digne  du 
Dieu  des  vertus  !  Ah!  ce  qui  sans  doute  lui 
plairait  en  moi,  ce  serait  une  ardente  charité; 
et  mon  ame, hélas!  est  toute  tiède, toute  lan- 
guissante pour  un  Dicuqui  m'aime  jusqu'à  l'ex- 
cès: mon  cœur  est  sans  amour  pour  Celui  qui 
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devientpourmoiprodiguedelui-même.O  vous 
qui  obtîntes  de  voire  divin  Fils  un  miracle  écla- 
tant aux  noces  de  Cana  !  soyez  sensible  à  ma 
misère  et  au  besoin  que  j'ai  de  votre  secours: 
conjurez  votre  Fils  de  renouveler  en  ma  faveur 
le  prodige  de  sa  toute-puissance  ;  priez-le  de 
changer  ma  tiédeur  extrême  en  une  ardente 
charité. 

Anges  du  Ciel,  qui  sans  cesse  adorez  la  Ma- 
jesté du  Dieu  trois  fois  Saint,  faites  passer 
dans  mon  ame  les  sentiments  de  respect  et 
d  admiration,  que  vous  inspirent  les  perfec- 
tions infinies  du  Très-Haut.  Le  Dieu  de  l'Uni- 
vers va  descendre  dans  la  plus  faible  créatu- 
re  Heureux  Séraphins,  qui  brûlez  pour  lui 

du  plus  pur  amour,  prenez  au  brasier  qui  vous 
enflamme  un  charbon  ardent,  et  purifiez-en 
mes  lèvres  qui  doivent  toucher  Celui  que  vous 
ne  contemplez  qu'avec  un  saint  ravissement. 
Ah!  que  ne  puis-je  surtout  être  embrasée  du 
feu  divin  dont  vous  êtes  vous-même  con- 
sumé ! 

O  mon  Sauveur!  ô  mon  adorable  Maître! 
vous  voyez  que,  peu  digne  par  moi-même  de 
vous  recevoir,  je  désire  de  toute  l'étendue  de 
mon  ame  de  mériter  ce  bonheur  :  indigent  de 
mon  propre  fond,  jai  recours  à  vous-même 
pour  obtenir  les  moyens  de  vous  plaire.  Faites, 
ô  JésDs  !  que  les  richesses  de  votre  grâce  sup- 
pléent à  ma  misère.  Préparez  vous-même  votre 
demeure,  et  venez-en  prendre  possession. 
Venez,  venez,  Seigneur  Jésus,  et  ne  tardez 
pas  ;  ma  chair  et  mon  ame  languissent  d'amowv 
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pour  vous,  ô  le  Dieu  de  mon  cœur  et  mon 
partage  pour  Télernilé. 

Que  ne  puis-je  éprouver  en  ce  moment  le 
désir  que  vous  eûtes  de  manger  la  Pâque  avec 
vos  Disciples!  Que  ne  puis-je,  par  un  juste 
retour,  être  pénétrée  de  cette  foi  ardente  qui 
les  transportait  vers  leur  bon  Maître  dans  cet 
heureux  banquet  ! 

Mon  ame  vivement  altérée  ne  peut  éteindre 
sa  soif,  qu'en  vous  recevant,  ô  mon  Dieu,  qui 
êtes  sa  force  et  sa  vie  I  Quand  aurai-je  ce  bon- 
heur? Quand  vous  possèderai-je?  Quand  serez- 
vous  mon  bien,  mon  unique  bien? 

Qu'il  m'est  doux,  Soigneur,  de  ne  penser 
qu'à  vous,  de  ne  soupirer  qu'après  vos  délices! 
Mon  esprit  el  mon  cœur  tressaillent  de  joie, 
dans  l'espérance  de  les  goûter  bientôt  à  leur 
source.  Le  cerf  altéré  ne  cherche  pas  les  fon- 
taines avec  plus  d'ardeur,  que  mon  ame  vous 
souhaite,  ô  Dieu  qui  êtes  mon  attente,  et  qui 
ferez  dans  peu  d'instants  ma  félicité  ! 


PRIÈRE 

POUR  SE  DISPOSER  A  LA  SAINTE  COMMUNION. 

Adorable  Jésus,  Dieu  de  bonté,  de  miséri- 
corde, et  mon  unique  espérance!  voicile  mo- 
ment que  vous  avez  choisi  pour  vous  donner 
à  moi  dans  le  Sacrement  de  votre  amour.  Mo- 
ment fortuné  !  est-il  pour  votre  créature  un  bien 
plus  excellent  que  celui  de  vous  être  unie? 
Eh!  que  puis-je  désirer  au  Ciel  el  mv  la 
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Terre,  sinon  vous-même  qui  voulez  être  ici- 
bas  et  à  jamais  mon  unique  bonheur. 

Mais,  ô  mon  Dieu  !  vous  savez  ce  que  vous 
êtes  et  ce  que  je  suis.  Vous,  Seigneur,  vous 
donner  à  moi!  vous,  Dieu  saint,  entrer  dans 
ce  cœur  infidèle,  perfide,  ingrat,  souillé  de 
tant  de  péchés  et  rempli  de  tant  de  misères  ! 

Ah  !  mon  Dieu  !  loin  de  vous  supplier  de 
m'honorer  de  votre  auguste  présence,  ne  de- 
vrais-je  pas  être  saisie  de  frayeur  et  d'étonne- 
ment?  Ne  devrais-je  pas  m'écrier,  dans  le 
sentiment  de  votre  Apôtre  :  Retirez- vous  de 
moi,  Seigneur,  parce  que  je  ne  suis  qu'une 
pécheresse  ? 

Eh!  quai-je  en  moi,  Seigneur,  qui  soit 
capable  de  vous  y  attirer  ?  Qu  ai-je  en  moi  qui 
ne  doive  au  contraire  vous  en  éloigner?  Non, 
mon  Dieu,  non,  je  ne  suis  pas  digne  que  vous 
entriez  dans  mon  ame  !  car!  hélas!  Seigneur, 
mes  iniquités  sont  sans  cesse  présentes  à  vos 
yeux  ;  vous  savez  jusqu'où  j'ai  porté  l'excès  de 
la  malice  ;  vous  n'ignorez  pas  le  criminel  abus 
quej'ai  fait  de  vos  dons,  la  cruelle  indifférence 
que  j*ai  eue  pour  vous,  et  lopiniâtreté  avec 
laquelle  j*ai  osé  vous  résister  :  vous  savez  com- 
bien mes  pensées  et  mes  affections,  mes  pa- 
roles et  mes  œuvres,  ont  été  contraires  à  votre 
sainte  Loi  ;  combien,  enfin,  ma  vie  a  été  peu 
conforme  à  mes  devoirs.  Vous  méconnaissez 
loat  entière  ,  Seigneur  ,  et  cependant  vous 
venez  à  moi!...  ô  prodige  de  charité!  ô  excès 
de  miséricorde  ! 

Hé  !  que  suis-je  donc,  ô  mon  \Vvew\  \>owc 
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recevoir  un  si  grand  honneur?  et  tandis  que 
votre  Eglise  est  justement  étonnée  que  vous 
n'ayez  pas  eu  horreur  de  descendre  dans  le 
sein  de  la  plus  pure  des  Vierges,  que  dois-je 
penser  du  prodigieux  abaissement  oh  vous 
réduit  votre  amour  pour  moi? 

Célestes  intelligences,  qui  connaissez  toute 
la  sainteté»  toute  la  grandeur  de  notre  Maî- 
tre, et  qui  n'ignorez  pas  la  profondeur  de  mes 
misères;  quelle  doit  être  votre  surprise,  en 
voyant  cette  Majesté  redoutable,  ce  Dieu  saint, 
s  abaisserjusqu'à  unecréature  aussi  méprisable 
que  je  le  suis? 

Qui  peut  donc,  Seigneur,  vous  avoir  porté 
à  m  honorer  d'un  privilège  aussi  sublime?  Et 
quel  autre  motif  que  celui  de  votre  amour,  a 
pu  vous  engager  à  me  donner,  dans  votre 
auguste  Sacrement,  le  gage  le  plus  précieux 
de  mon  salut,  la  source  la  plus  abondante  de 
tous  les  biens,  et  la  consolation  la  plus  douce 
et  la  plus  solide  de  mon  exil? 

Je  le  confesserai,  ô  mon  Dieu,  pour  mieux 
émouvoir  votre  tendresse  et  me  concilier  vos 
miséricordes  :  vous  trouverez  dans  mon  cœur 
un  fond  de  corruption  étrange,  un  éloignement 
déplorable  pour  le  bien,  un  affreux  penchant 
pour  le  mal,  beaucoup  de  lâcheté  et  d'incons- 
tance! une  multitude  de  faiblesse  et  de  misé-* 
res;  mais  loin  d'en  être  rebuté,  vous  aurez 
compassion  de  ce  cœur  qui  toujours  vous  est 
cher,  et  qui  languit  sous  le  poids  de  ses 
infirmités. 

Venez,  ô  charitable  Médecin  ;  venez,  ô  bon 
Jésus,  mon  Dieu  et  moti  lo\sA.\ 
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Ëh!  quoi  de  plas  propre  à  m'altirer  vers 
vous,  que  celle  parole  infiDiment  consolanle 
que  m'adressera  voire  Mi uislre  :  Voici  TÂgneau 
de  Dieu,  voici  celui  qui  efface  les  péchés  du 
monde  ?0  mon  amel  calmez  vos  craiules  et 
livrez-vous  à  la  confiance  :  celui  que  vous  allez 
recevoir  n'est  point  un  Juge  inexorable,  un 
implacable  vengeur  de  vos  infidélités;  c'est 
TÂgneau  immolé  pour  vous  sur  la  Croix  et 
sur  TAutel;  cest  la  Victime  qai  efface  vos 
iniquités  :  c  est  votre  Médiateur  puissant  ; 
c'est  le  Dieu  de  votre  espérance  et  de  votre 
salut.  Quelque  indigne  que  vous  soyez  de  le 
recevoir,  lui-même  se  donne  à  vous  avec 
tendresse. 

Source  inépuisable  de  bonté,  comment  ai- 
je  pu  vous  offenser?  Âhl  pardon,  Seigneur, 
pardon!  plus  de  péchés  désormais,  plus  d'in- 
constance dans  votre  service.  Venez  à  moi, 
afin  que  je  sois  toute  à  vous,  et  que  je  vive  de 
vous,  et  ne  vive  que  pour  vous,  qui  êtes  le 
plus  grand  et  le  plus  généreux  des  Maîtres. 
Ainsi  soit-il. 

Demande  avant  la  Communion. 

1 .  Saints  Patriarches  et  saints  Prophètes, 
qui  avez  souhaité  avec  tant  d'ardeur  la  venue 
du  Libérateur  promis  au  monde,  obtenez-moi 
des  désirs  semblables  aux  vôtres,  afin  qu'avec 
vous  je  puisse  m'écrier  :  Venez,  Seigneur 
Jésus  !  venez  et  ne  tardez  plus  à  combler 
mes  vœux. 

2.  Illustres  et  glorieux  Apôtres,  Prédvû^- 
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leurs  de  TEvaDgile  et  parfaits  imitateurs  de 
Jésus-Christ  ;  priez  votre  ix>D  Mattre  de  mac- 
corder  une  foi  vive,  une  espérance  ferme, 
une  charité  ardente  qui  me  fasse  participer 
dignement  aux  Mystères  adorables  de  son 
Corps  et  de  son  Sang. 

3.  Armée  triomphante  des  Martyrs,  des 
Confesseurs  et  des  Vierges,  qui  régnez  dans  le 
Ciel  avec  Jésus-Curist,  demandez  pour  moi  la 
victoire  sur  mes  passions,  limitation  de  vos 
vertus,  et  les  dispositions  saintes  avec  les- 
quelles vous  vous  approchiez  de  la  source 
des  grâces. 

4.  Anges  du  Seigneur,  saint  Michel,  saint 
Gabriel,  saint  Raphaël,  vous  tous  Esprits 
célestes,  et  vous  spécialement  mon  saint  Ange 
Gardien ,  qui  ne  cessez  de  louer  Dieu  ,  de 
laimer  et  de  lui  obéir;  prêtez-moi  vos  cœurs 
et  tous  vos  sentiments,  et  faites  qu  unie  à  vos 
adorations  et  à  vos  cantiques,  je  m'écrie  avec 
vous  :  0  divin  Agneau,  immolé  pour  mon 
amour!  vous  êtes  digne  de  recevoir  la  vertu, 
la  divinité,  la  sagesse,  la  force,  Thonneur,  la 
gloire  et  la  bénédiction,  dans  les  siècles  des 
siècles. 

5.  Divine  Marie,  qui  avez  eu  le  bonheur 
de  porter  dans  vos  chastes  entrailles  le  Dieu 
qui  va  descendre  dans  mon  cœur  ;  sollicitez 
pour  moi  les  vertus  qui  vous  disposèrent  à 
cette  auguste  prérogative  ;  obtenez-moi  une 
humilité  sincère  et  un  vrai  mépris  de  moi- 
même,  une  pureté  inaltérable  de  lame  et  du 
corps,  un  amour  solide  et  fervent  pour  votre 
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divin  Fils.  0  Mère  de  Jésus  !  soyez  aussi  la 
mienne,  et  aidez-moi  à  me  montrer  votre 
fidèle  enfant. 

6.  Esprit-Saint,  source  de  toute  sainteté, 
visitez  mon  ame  et  remplissez-la  de  vos  plus 
vives  lumières  et  de  Tamour  qui  fait  votre 
essence;  éclairez  mon  esprit,  embrasez  mon 
cœur  de  vos  divines  flammes,  et  établissez-y 
votre  demeure  éternelle,  en  y  préparant  celle 
du  Verbe  incarné  ! 

7.  0  Jésgs!  ô  sagesse  incréée,  qui  ne  dédai- 
gnez point  d'habiter  dans  votre  créature  !  la 
voici  humblement  prosternée  au  pied  du  trône 
de  vos  miséricordes,  elle  a  recours  à  vous- 
même  ,  pour  être  de  plus  en  plus  lavée ,  puri- 
fiée de  ses  iniquités,  et  admise  au  honneur 
ineiSTable  que  vous  lui  préparez.  Donnez-vous 
à  elle,  ô  Jésus  !  attirez-la  à  vous,  et  faites-lui 
trouver  dans  l'union  la  plus  intime,  tous  les 
secours  que  sollicite  sa  faiblesse  et  tout  lamour 
que  doivent  lui  inspirer  vos  bienfaits. 

8.  Père  éternel,  de  qui  descendent  les  dons 
les  plus  parfaits,  glorifiez  aujourd  hui  votre 
Nom,  en  multipliant  sur  moi  ceux  de  votre 
tendresse  et  de  votre  miséricorde  Le  bien 
que  vous  me  destinez,  met  le  comble  à  tous 
les  autres;  vous  me  donnez  votre  Fils,  l'objet 
éternel  de  vos  complaisances  ;  daignez  en 
imprimer  dans  mon  cœur  les  traits  divins,  y 
graver  sa  ressemblance  et  me  rendre  digne 
de  votre  adoption,  par  une  imitation  fidèle  de 
ses  vertus. 
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Pour  diriger  son  intention. 

En  vous  recevant  aujourd'hui  dans  mon 
ame,  ô  mon  Sauveur  1  je  désire  vous  honorer, 
vous  glorifier,  vous  rendre  le  culte  souverain, 
qui  n'est  dû  qu'à  vous  -seul  ;  vous  consacrer 
toutes  les  pensées,  toutes  les  paroles,  toutes 
les  actions  de  ma  vie  ;  reconnaître  que  vous 
êtes  mon  premier  principe,  ma  dernière  fin, 
mon  suprême  bonheur.  Je  vous  conjure  d'éta- 
blir en  moi  le  règne  de  votre  amour,  de  m'ap- 
pliquer  vos  mérites  infinis,  d'oublier  mes  ini- 
quités passées,  de  me  faire  commencer  une 
vie  nouvelle  et  fervente,  et  de  me  laisser, 
dans  votre  Sacrement  auguste,  le  gage  de  la 
vie  éternelle,  promise  à  ceux  qui  en  appro- 
cheront dignement.  Je  me  propose  de  vous  y 
recevoir,  6  mon  Dieu  1  pour  toutes  les  inten- 
tions que  vous  avez  eues  en  l'instituant.  J*nnis 
avec  confiance  la  communion  que  je  vais  faire 
à  celles  de  tous  les  Justes  du  Ciel  et  de  la 
Terre,  et  je  souhaite  ardemment  d'avoir  part 
à  leurs  dispositions  et  à  leurs  vœux,  afin  de 
vous  honorer  autant  qu  une  faible  créature  en 
est  capable. 

Unie  d'esprit  et  de  cœur  à  TEglise  Catho- 
lique, Apostolique  et  Romaine,  je  vous  sup- 
plie de  la  bénir  et  de  la  conserver  selon  vos 
promesses,  d'étendre  sa  foi  par  toute  la  terre, 
de  convertir  les  pécheurs,  de  délivrer  les  âmes 
du  Purgatoire,  et  de  sanctifier  mes  parents, 
mes  bienfaiteurs,  mes  amis  et  mes  ennemis 
mêmes. 

Outreces  intentions,  il  sera  très-utile  de  s'en  pro- 
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poser  ane  particulière  dans  chaque  Communion  ;  par 
exemple,  d'obtenir  quelque  grâce,  la  victoire  d'une 
passion,  d'une  tentation,  etc. 

On  pourra  aussi  envisager  Notre-Seigneur  sous 
quelque  rapport  particulier,  selon  la  disposition  où 
l'on  se  trouve;  se  le  présenter,  par  exemple,  comme 
un  sauveur  puissant  qui  nous  délivre  de  nas  péchés, 
comme  un  père  tendre  qui  comble  de  caresses  son 
enfant  prodigue  ;  comme  un  consolateur  toujours  prêt 
à  adoucir  nos  peines,  etc. 

On  pourra  aussi  avoir  recours  aux  prières  desti- 
nées aux  visites  du  Saint-Sacrement. 


PRIÈRES 

POUR  LA  MESSE  DE  COMMUNION. 

ASSISTEZ  à  la  Messe  où  vous  devez  communier, 
comme  si  vous  eussiez  été  présente  à  la  dernière  Cène, 
où  Jésos-Christ  institua  le  Sacrement  adorable  que 
vous  allez  recevoir.  J'ai  désiré  ardemment  de  manger 
cette  Pâque  avec  vous,  dit  cet  adorable  Sauveur  à  ses 
Apôtres.  Le  même  désir  le  presse  encore  de  se  donner 
à  ses  enfants  dont  il  trouve  le  cœur  bien  préparé. 
Renouvelez  donc  votre  intention,  et  ranimez  votre 
ferveur  durant  le  Sacrifice. 

Au  Confiteor. 

Excitez-vous  à  une  contrition  sincère  et  véritable. 

DiEo  tout-puissant,  humblement  prosternée 
aux  pieds  de  votre  souveraine  Majesté,  je 
cpnfesse  que  je  vous  ai  offensé,  en  pensées, 
en  paroles  et  en  actions  ;  j'en  fais  Thuniiliant 
aveu  en  présence  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie,  de  S.  Michel  Archange,  de  S.  Jean- 
Baptiste,  des  Apôtres  S.  Pierre  et  S.  Paul,  et 
de  tous  les  Saints  ;  je  déplore  mes  faule^  à^ws 
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ramertume  de  mon  ame,  je  les  déteste  pour 
votre  amour,  ô  mon  Diea  !  et  je  supplie  votre 
bienheureuse  Mère,  S.  Michel  Archange,  S. 
Jean-Baptiste,  vos  Apôtres  S.  Pierre  et  S.  Paul, 
et  tous  les  Saints,  de  solliciter  pour  moi  vos 
miséricordes  et  de  m'obtenir  le  pardon  de 
mes  péchés,  ainsi  que  le  désir  et  la  volonté 
d  en  faire  pénitence. 

Au  Gloria  in  excelsis. 

Gloire  à  Dieu  au  plus  haut  des  Gieux,  et 
paix  sur  la  Terre  aux*hommes  de  bonne  vo- 
lonté. Nous  vous  louons,  nous  vous  bénissons, 
nous  vous  adorons,  nous  vous  glorifions;  nous 
vous  rendons  grâces  dans  la  vue  de  votre 
grande  gloire,  ô  Seigneur  Dieu,  souverain 
Roi  du  Ciel,  ô  Dieu  Père  tout-puissant!  Sei- 
gneur Jésds-Cbrist,  Fils  unique  de  Dieu  ;  Sei- 
gneur Dieu,  Agneau  de  Dieu,  Fils  du  Père! 
Vous  qui  effacez  les  péchés  du  monde,  ayez 
pitié  de  nous;  Vous  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  recevez  notre  humble  prière;  Vous 
qui  êtes  assis  à  la  droite  du  Père,  ayez  pitié 
de  nous,  car  vous  êtes  le  seul  Saint,  le  seul 
Seigneur,  le  seul  Très-Haut,  ô  Jésus-Cflaisi! 
avec  le  Saint-Esprit,  dans  la  gloire  de  Dieu 
le  Père.  Ainsi  soit-il. 

Aux  Oraisons. 

Exaucez  mes  désirs,  ô  mon  Dieu ,  donnez- 
moi  votre  amour  et  vos  grâces  :  je  vous  les 
demande  avec  votre  Eglise,  par  1  intercession 
de  la  sainte  Vierge,  de  tous  les  Saints,  et  par- 
ticulièrement de  ceux  dont  on  célèbre  aujonr- 


le  jour  de  la  Communion.  115 

d'hoi  la  fête;  accordez-moije  vous  en  conjure, 
les  dispositions  nécessaires  pour  participer 
dignement  au  Corps  et  au  Sang  précieux  de 
votre  divin  Fils. 

A  l'Evangile. 

0  vous  qui  avez  dit  en  parlant  de  vous- 
même  :  Je  suis  la  voie,  la  vérité  et  la  vie  ; 
divin  Jésus,  je  crois  fermement  tout  ce  que 
m  enseigne  de  votre  part  la  sainte  Eglise;  et, 
convaincue  que  personne  ne  va  au  Père  cé- 
leste que  par  vous,  je  réclame,  ô  bon  Mattre  !  le 
secours  de  vos  lumières  et  de  vos  inspirations, 
afin  que,  pénétrée  de  vos  maximes  saintes, 
j'en  fasse  la  règle  de  ma  conduite  et  Taliment 
journalier  de  mon  ame.  Mais  vous  ne  vous 
contentez  pas.  Seigneur,  de  me  nourrir  de 
votre  parole  adorable,  vous  voulez  encore^que 
votre  chair  toute  divine  devienne  ma  nourri- 
ture fréquente,  afin  que  j'aie  la  vie  en  vous  et 
queje  l'y  trouve  avec  plus  d'abondance.  Soyez- 
en  béni,  ô  mon  Dieu  !  et  que  ma  vie  tout 
entière  vous  exprime  à  la  fois  ma  gratitude, 
mon  empressement  et  mon  amour. 

Depuis  l'offertoire  jusqu'au  Sanclus,  méditez  quel- 
que point  de  la  passion-  de  votre  Sauveur  ;  et  pour 
en  tirer  de  saintes  affections,  considérez  qui  est  celui 
qui  souffre,  quels  tourments  il  souffre,  pour  qui  il 
souffre  et  comment  il  souffre....  Excitez  en  vous  par 
ces  ré&exions,  de  grands  sentiments  de  coRfiance. 

Acte  d'Espérance. 

Que  ne  dois-je  pas  attendre,  ô  mon  Sau- 
veur! de  la  charité  tendre  et  généreuse  qui 
vous  a  porté  à  souffrir  pour  mon  sa\ul  âiaw^^V 
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horribles  tourmeDls  et  une  mort  aussi  craelle? 
Ah  !  j'espère  que  mangeant  ce  Pain  de  Vie  qui 
est  oiFert  et  immolé  pour  moi,  et  qui  n^est 
autre  que  vous-môme,  je  demeurerai  en  vous, 
et  vous  demeurerez  en  moi  :  j'espère  que  je 
vivrai  pour  vous,  comme  vous  vivez  vous- 
même  pour  votre  Père,  et  que  par  vos  méri- 
tes j'obtiendrai  la  vie  éternellement  heureuse; 
j*espère  enfin  que  vous  me  ressusciterez  au 
dernier  jour,  pour  m'associer  tout  entière  à 
vos  inefi^bles  délices. 

0  grâces  immenses!  ô  incomparables  avan- 
tages que  j  attends  de  la  participation  de  votre 
Chair  adorable,  Seigneur!  Elle  communi- 
quera à  la  mienne  une  pureté  angélique  ;  elle 
remplira  mon  ame  d'une  sainte  allégresse,  et, 
en  la  sanctifiant,  elle  la  fera  vivre  d'une  vie 
nouvelle  et  toute  divine. 

A  la  Préface. 

ËLEvoNS-Nous  douc  vcrs  le  Ciel,  ô  mon  ame! 
et  rendons  grâces  au  Seigneur  notre  Dieu. 
Qu'il  est  juste,  ô  Père  saint!  qu'il  est  raison- 
nable et  nécessaire  de  vous  glorifier,  de  vous 
remercier  en  tout  temps  et  en  tous  lieux, 
comme  notre  Dieu,  notre  Souverain,  notre 
Bienfaiteur  éternel,  par  Jésus-Christ  Notre- 
gneur.  C'est  par  lui  que  les  Anges  et  les  ^Ver- 
tus des  Cieux,  les  Chérubins  et  les  Séraphins 
célèbrent  à  l'envi  votre  gloire  et  chantent  vos 
louanges  immortelles.  Puissé-je,  grand  Dieu! 
unir  ma  voix  et  mes  sentiments  à  leurs  trans- 
ports et  à  leurs  célestes  Cantiques,  et  m'écrier 
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avec  eux  :  Saint,  Saint,  Saint  est  le  Seigneur, 
le  Dieu  des  Armées.  Les  Cieux  et  la  Terre 
sont  pleins  de  votre  gloire.  Béni  soit  Celui  qui 
vient  au  Nom  du  Très-Haut,  et  qui  va  des- 
cendre sur  cet  autel  et  dans  mon  cœur.  Voici 
votre  Roi,  ô  mon  ame!  le  voici  qui  vient 
à  vous,  plein  de  douceur  et  de  tendresse  :  il 
voile  l'éclat  de  sa  Majesté  divine,  pour  vous 
donner  vers  lui  le  plus  libre  accès  :  ô  condes- 
cendance admirable  !  ô  prodige  d  amour  qu'un 
Dieu  seul  peut  opérer. 

Au  Mémento. 
Admiration  et  Désir. 

Qdb  désiré-je  au  Ciel,  et  que  puis-je  vou- 
loir sur  la  Terre,  sinon  vous  et  vous  seul,  ô 
mon  Dieu  !  Mais  trop  heureuse  de  vous  être 
unie  par  la  foi  et  par  la  charité,  aurais-je  osé 
demander  ou  espérer  que  vous  vous  fussiez 
donné  à  moi?  Le  don  inefiFable  que  vous  me 
faites  de  vous-même,  devrait  me  ravir  d  ad- 
miration :  un  tel  excès  de  bonté  devrait  vous 
gagner  tous  les  cœurs.  Aimable  Jésus,  prenez 
au  moins  possession  du  mien  qui  souhaite  ar- 
demment vous  aimer,  et  que  votre  cœur  ado- 
rable^ auquel  je  vais  munir,  m'embrase  de  la 
plus  ardente  charité.  Vous  avez  un  désir  im- 
mense de  vous  donnera  moi,  parce  que  vous 
m'aimez  véritablement;  ah!  daignez  me  com- 
muniquer les  mêmes  dispositions  et  les  mêmes 
sentiments,  autant  que  ma  faiblesse  en  est  sus- 
ceptible. Venez,  Seigneur  Jésus,  venez  et  ne 
tardez  pas;  hâtez-vous  de  combler  les  vcbvx^l 
de  votre  misérable  et  impuissante  crèalurei. 
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A  r Elévation, 

Grand  Dieu  !  c'est  vous-même  que  j  adore 
sous  ces  faibles  apparences!  ô  Jésus!  vous  y 
êtes  vraiment  le  Dieu  caché  :  mais  ma  foi  vous 
découvre  sous  les  voiles  qui  dérobent  à  mes 
yeux  votre  divinité  et  votre  humanité  sainte; 
et  la  plus  tendre  confiance  me  fait  chercher 
dans  votre  cœur,  tout  Tamour  dont  je  vou; 
drais  être  embrasée  pour  vous. 

C'est  ici  Tun  des  moments  les  plus  favorables,  pour 
solliciter  au  Nom  et  par  les  mérites  de  la  Victime 
sainte,  les  grâces  que  nous  savons  nous  être  néces- 
saires, ainsi  qu'au  prochain. 

A  l'Elévation  du  Calice. 

Sang  adorable  de  mon  Rédempteur  qui  avez 
été  répandu  pour  mon  salut  avec  une  charité 
sans  bornes  ;  vous  êtes  tout  mon  espoir  :  lavez- 
moi  des  moindres  souillures,  et  appliquez-moi 
vos  mérites  infinis  :  sanctifiez  toutes  les  âmes, 
conservez-les  pures  et  sans  tache,  et  soyez  le 
gage  de  leur  bonheur  éternel. 

Après  l  Elévation, 

Victime  salutaire,  qui  avez  été  immolée  sur 
la  Croix  et  qui  vous  sacrifiez  d'une  manière 
non  sanglante  sur  l'autel,  que  vous  rendrai-je 
pour  tous  les  biens  que  j'ai  reçus  de  vous? 
Vous  demandez  mon  cœur  et  vous  le  voulez 
tout  entier.  Faites  donc,  o  Jésus!  qu*il  soit 
à  Vous,  et  qu'il  y  soit  sans  partage.  Je  suis 
venu,  dites-vous,  apporter  le  feu  sur  la 
Terre,  et  que  désiré-je  autre  chose,  sinon 
gu  il  s'allume?  Que  mon  désir,  ô  mon  Dieu! 
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réponde  à  la  tendresse  et  à  la  vivacité  du 
vôtre,  et  que  je  reçoive  par  amour  ce  que  le 
seul  amour  me  donne!  Je  vous  aime,  ô  mon 
Dieul  mais  augmentez  ce  sentiment  dans  mon 
cœur,  et  que  je  puisse  dire  avec  autant  de  vé- 
rité que  votre  Apôtre  :  qui  me  séparera  jamais 
de  la  charité  de  Jésus-Christ? 

En  récitant  le  Pater. 

Arrêtez-vous  à  cette  demande  :  Donnez-nous  au- 
jourtChui  notre  pain  quotidien  ;  et  priez  le  Père  éter- 
nel de  vous  accorder  le  Pain  vivant,  descendu  du 
Ciel  pour  donner  la  vie  à  votre  atue.  A  la  demande 
suivante:  Pardonnez-nous,  etc.,  pensez  à  l'obligation 
essentielle  où  vous  êtes  en  approchant  de  la  sainte 
tabte  de  déposer  tout  sentiment  contraire  à  la  charité 
fraternelle. 

Pendant  le  temps  qui  précède  la  Gomniunion,  ex- 
citez-vous au  plus  profond  recueillement,  et  à  tous 
les  sentiments  d'humilité,  d'amour,  de  désir,  dont 
vous  êtes  capable.  Vous  pourrez  vous  servir  de  quel- 
qu'une des  inspirations  suivantes. 

Qui  êtes- vous,  ô  mon  Dieu?  Et  qui  suis-je, 
pour  que  vous  vous  donniez  à  moi?  Que  ne 
puis-je  réunir  dans  mon  cœur  tout  l'amour  du 
Ciel  et  de  la  Terre,  pour  vous  aimer,  ô  Vous 
qui  êtes  souverainement  aimable! 

Venez,  Seigneur  Jésus,  et  dites  à  mon 
ame  :  Je  suis  ton  salut. 

0  le  plus  beau  des  enfants  des  hommes  !  ô 
splendeur  de  la  gloire  du  Père,  et  son  Fils 
bien-aimé  en  qui  il  a  mis  toutes  ses  complai- 
sances, venez  et  visitez  une  ame  trop  indigne 
de  vous  recevoir  ;  mais  préparez  vous-même 
en  elle  votre  demeure. 
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Que  n*ai-je,  6  Jésus!  les  dispositioas  de  la 
plus  pure  des  Vierges,  lorsqu'elle  vous  reçut 
dans  ses  chasles  eotrailles  !  Que  n'ai-je  celles 
des  Saints,  lorsqu  ils  s'unissaient  à  vous  dans 
l'adorable  Sacrement. 

Agneau  sans  tache,  et  qui  e£facez  les  péchés 
du  monde,  ayez  pitié  de  ma  misère. 

Bon  Pasteur,  Pain  véritable,  Jésus,  aimable 
Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Récitez  le  Confiteor,  et  répétez  trois  fois  avec  le 
Prêtre  :  Domine,  non  sum  dignus,  etc. 

Après  la  Communion,  donnez  au  moins  un  quart- 
d'heure  à  l'action  de  grâces,  et  ne  perdez  aucun  des 
instants  où  votre  Dieu  daigne  habiter  au  milieu  de 
vous.  Ouvrez-lui  votre  cœur,  et  désirez  les  gr&oes 
qu'il  vous  présente  :  conjurez-le  de  vous  parler  lui- 
même,  et  écoutez-le  dans  le  silence  et  le  recueillement 
de  votre  ame.  0  le  moment  précieux,  si  vous  savez 
en  profiter  1 

Mon  Bien-Aimé  est  à  moi,  et  je  suis  à  lui. 

Mon  Dieu  et  mon  tout  ! 

Vous  êtes  le  Dieu  de  mon  cœur,  et.  mon 
partage  pour  Téternité. 

J  ai  trouvé  Celui  que  mon  ame  chérit;  je  le 
possède  et  ne  le  quitterai  jamais. 

Je  crois,  Seigneur,  aidez  mon  incrédulité. 

Vous  êtes  vraiment  le  Dieu  caché  et  Sau- 
veur. 

J'ai  mis  en  vous  mon  espérance,  ô  mon  di- 
vin Maître!  elle  ne  sera  jamais  confondue. 

0  vous  qui  pénétrez  les  cœurs  !  vous  savez 
que  je  vous  aime,  que  je  veux  sincèrement 
vous  aimer. 

Eh  !  qui  me  séparera  désormais  de  la  cha- 
rllé  de  Jésus-Chrisl? 
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Mais,  que  rendrai-je  au  Seigneur  pour  tou- 
tes les  grâces  qu'il  ma  faites? 

Seigneur,  enseignez-moi  vous-même  ce  que 
vous  voulez  que  je  fasse. 

Mon  fils,  donnez-moi  votre  cœur. 

Celui  qui  mange  ma  Chair  et  qui  boit  mon 
Sang,  demeure  en  moi,  et  moi  en  lui. 

Il  possède  en  lui-même  la  vie  éternelle... 

Je  vis  donc,  mais  non,  ce  n'est  plus  moi  qui 
vis  ;  c  est  Jésus-Christ  qui  vit  en  moi. 

Admiration. 

Est-il  possible  que  le  Dieu  de  Majesté  habite 
dans  mon  cœur?  que  Celui  que  les  Cieux  ne 
peuvent  contenir,  s  abaisse  jusqu'à  la  plus  ché- 
tive créature? Grand  Dieu  !  comment  vousdon- 
nez-vous  ainsi  à  un  ver  de  terre?  Comment 
abaissez-vous  votre  grandeur  jusqu'à  ce  néant, 
jusqu'à  cet  abîme  de  misères?  Et  qui  suis-je, 
pour  que  vous  daigniez  seulement  vous  souve- 
nir de  moi?  0  faveur  ineffable T  ô  bonté  sans 
exemple  ! 

Adoration. 

Pénétrée  du  bienfait  qui  m'unit  à  vous,  ô 
Jésus!  je  me  jette  à  vos  pieds,  et  je  vous  adore 
comme  le  Fils  unique  du  Très-Haut,  comme 
mon  Créateur,  comme  mon  Sauveur  et  comme 
mon  souverain  bien.  Oh!  qu'heureuse  est  mon 
ame,  de  pouvoir  en  ce  moment  vous  adorer 
de  la  manière  la  plus  parfaite  et  la  plus  digne 
de  vousl  Oui,  mon  Dieu,  c'est  par  vous,  c'est 
avec  vous,  c'est  en  vous  qu'elle  rend  à  la  Di- 
vinité qui  habite  en  elle,  les  plus  protoxid.^ 
hosnwag'es. 


1 22  Actions  de  grâces 

Offrande. 

Jb  vous  appartiens,  û  mon  Sauveur,  à  une 
infinité  de  titres,  et  je  ne  vous  rends  ici  que 
ce  qui  est  à  vous  ;  mais  le  don  inestimable 
que  je  reçois,  augmente  en  moi  le  désir  de 
me  vouer  plus  parfaitement  à  votre  service. 
Je  vous  consacre  donc ,  ô  Jésus  !  mon  ame  et 
toutes  ses  puissances,  mon  corps  et  tous  ses 
sens,  mon  cœur  et  toutes  ses  affections.  Je  vous 
offre  ma  vie,  ma  santé,  mes  forces,  mes  talents 
et  mes  biens  ;  je  vous  offre  enfin  tout  ce  que 
j'ai,  et  tout  ce  que  je  suis  dans  l'ordre  de  la 
nature  et  dans  celui  de  la  grâce. 

Remerciement, 

O  Dieu  libéral  et  magnifique!  quelles  ac- 
tions de  grâces  peuvent  égaler  le  bienfait  que 
vous  me  faites!  Vos  dons  surpassent  ma  faible 
intelligence,  et  mon  cœur  ne  peut  en  sentir 
tout  le  prix.  Suppléez  à  mon  impuissance,  ô 
Esprits  bienheureux  !  et  prétez-moi  vos  senti- 
ments  ;  mais  que  dis-je?  votre  cœur,  ô  ]<sc8, 
n'est-il  pas  en  moi?...  Ah  !  quil  m  est  doux  de 
munir  à  lui,  pour  acquitter  ma  reconnais- 
sauce. 

Joignez  ici  vos  actions  de  grâces  à  celles  que  Notre- 
Seigneur  rendit  à  son  Père  après  la  Gène  où  il  institua 
ce  divin  Sacrement. 

Demandes. 

Jamais,  ô  mon  bon  Mattre!  vous  n'entrâtes 
en  aucun  lieu  sur  la  terre  sans  y  laisser  des 
marques  de  votre  divine  présence.  Vous  êtes 
dans  mon  ame  ;  u  usevez-voua  cas  envers^Ne  i 
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de  la  même  miséricorde?  Daignez,  6  Bonté 
infinie  !  répandre  sur  moi  vos  bénédictions  les 
plus  abondantes.  N  ayez  d'égard  ni  à  mon  in< 
dignité,  ni  au  peu  de  préparation  que  vous 
trouvez  dans  la  demeure  où  vous  venez  de 
descendre.  Pardonnez-moi,  divin  Sauveur, 
tous  mes  péchés,  toutes  mes  négligences,  tou- 
tes mes  imperfections,  dont  je  gémis  devant 
vous....  Accordez-moi  la  grâce  de  vous  ai- 
mer dune  manière  plus  parfaite,  et  de  mourir 
mille  fois  plutôt  que  de  vous  offenser  volon- 
tairement.. .  Faites  que  j'accomplisse  en  tou- 
tes choses  votre  adorable  volonté,  et  que  je 
renonce  à  la  mienne  qui  lui  est  si  souvent  con- 
traire... Donnez- moi  la  force  de  résister  aux 
tentations,  et  le  courage  de  vaincre  mes  pas- 
sions et  mes  mauvaises  habitudes,  particuliè- 
rement telles...  et  telles... 

Spécifiez  ici  celles  qui  domineut  le  plus  en  vous, 
et  prenez  une  ferme  résolution  de  travailler  fortemeut 
à  les  combattre.  Présentez  aussi  à  Notre-Seigneur  vos 
autres  besoins  spirituels  et  temporels  et  faites-le  avec 
amour  et  avec  confiance. 

Priez  surtout  pour  la  sainte  Eglise,  pour  vos  supé- 
rieurs spirituels  et  temporels,  pour  l'union,  la  con- 
corde et  la  paix  entre  les  Chrétiens  ;  pour  vos  parents, 
vos  bienfaiteurs  et  vos  amis  vivants  et  morts  ;  pour 
ceux  de  vos  frères  qui  sont  dans  la  peine  ou  dans  Ter- 
reur ;  pour  les  âmes  du  Purgatoire,  et  particulière- 
ment pour  celles  qui  ont  le  moins  de  secours;  s'il  y  a 
des  indulgences  qui  leur  soient  applicables,  tâchez  de 
les  gagner  en  leur  faveur. 
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ACTES 

Que  l'on  peut  faire  après  la  communion. 

Vous  éles  en  moi,  Seigneur,  je  le  crois;  et 
je  douterais  plutôt  de  mon  existence;  que  de 
cette  vérité  consolante.  Quelque  incompré- 
hensible que  soit  cet  ineffable  mystère,  voire 
parole  me  suffit;  elle  est  pour  moi  plus  infail- 
lible que  le  témoignage  de  mes  sens.  Ehl 
qu'il  m'est  doux  de  croire  au  prodige  de  vo- 
tre tendresse  I 

Dites  à  votre  Dieu  dans  l'admiration  de  ses  bontés. 

0  Ami  véritable!  ô  le  Bien-aimé  de  mon 
ame  !  vous  avez  pris  possession  de  mon  cœur. 
Quelle  joie  et  quelle  félicité  peut  égaler  le 
bonheur  de  celui  qui  vous  possède  !  Esl-il  au 
monde  un  objet  capable  de  me  séparer  de  vous? 
Non,  Seigneur;  aidée  de  votre  grâce,  à  la- 
quelle je  veux  correspondre,  nulle  créature, 
Tenfer  môme  ne  le  pourra  jamais. 

Acte  de  remerciement. 

Que  vous  donnerai-je,  ô  mon  Sauveur!  pour 
reconnaître  le  plus  grand  de  vos  bienfaits? 
Tout  vous  appartient  au  Ciel  et  sur  la  Terre, 
puisque  rien  n'existe  que  par  vous.  Vous  ne 
m'avez  laissé  que  la  disposition  de  mon  cœur 
et  de  ma  volonté,  parce  que  vous  voulez  être 
aimé  librement  par  vos  créatures.  Je  vous  don- 
ne, ô  Jésus!  I  un  et  lautre  pour  jamais  et  sans 
réserve,  et  je  voudraisavoir  mille  cœurs  à  vous 
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offrir  pour  le  don  que  vous  me  faites  de  vous- 
même. 

Acte  d'Amour  de  complaisance. 

J  EPROUVE  en  ce  moment,  divin  Jésus,  com- 
bien vous  êtes  bon,  aimable,  généreux,  et  je 
découvre  avec  délices  vos  perfections  infinies, 
à  travers  les  voiles  de  votre  Sacrement.  0  Fils 
de  TEternel,  Roi  de  gloire.  Dieu  de  mon  cœur! 
vous  seul  êtes  infiniment  saint;  infiniment 
puissant,  infiniment  sage,  infiniment  parfait  ; 
vous  seul  pouvez  combler  tous  mes  désirs  et 
assurer  mon  bonheur. 

Acte  d* Amour  de  bienveillance. 

Que  je  souhaiterais,  ù  mon  Dieu!  vous  voir 
enfin  connu,  aimé,  servi  et  adoré  par  votre 
humble  servante  et  par  toutes  vos  créatures, 
autant  que  vous  méritez  de  Tétre!  et  que  ne 
donnerais-je  pas  pour  ne  vous  offenser  ja- 
mais, et  ne  vous  savoir  jamais  offensé  par 
aucun  de  vos  enfants. 

Acte  d'Amour  de  préférence. 

José  vous  prendre  à  témoin,  Seigneur,  que 
je  préfère  la  moindre  pensée  qui  m'élève  à 
vous,  le  moindre  sentiment  qui  m'occupe  de 
vous  à  tous  les  empires  de  la  terre,  à  toute 
leur  gloire,  à  toutes  leurs  richesses  et  à  tous 
leurs  plaisirs. 

Acte  d'Amour  de  conformité. 

Je  vous  proleste,  ô  divin  Maître!  que  je  ne 
désire  d'autre  bonlieur  en  ce  monde,  que  ce- 
lui de  vouloir  tout  ce  que  vous  voulez-,  acec^v- 
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dez-moi  la  grâce  de  me  conformer  à  vos  vo- 
lonléselà  votre  bon  plaisir,  et  ordonnez-moi 
tout  ce  qui  vous  sera  agréable. 

Acte  de  souhait. 

Je  désire  aimer  parfaitement  Jésus  ;  je  dé- 
sire laimer  plus  que  toutes  choses,  et  de  tout 
Tamour  dont  je  suis  capable. . .  Je  désire  laimer 
et  de  le  voir  aimé  de  plus  en  plus  ardemment, 
puisqu  il  mérite  un  amour  in6ni  ;  je  désire 
enfin  Taimer  purement,  constamment  el  éter- 
nellement. 

Acte  de  confiance  parfaite. 

0  mon  Sauveur,  puisque  vous  m'avez  donné 
tout  ce  que  vous  êtes,  pourriez-vous  me  refu- 
ser rien  de  ce  que  je  vous  demande,  pour  vo- 
tre gloire  et  pour  mon  salut  !  accordez-moi, 
je  vous  en  conjure,  telle  et  telle  grâce  qui  me 
fasse  avancer  dans  votre  service  :  mortifiez 
en  moi  telle  et  telle  passion  qui  m'en  détourne, 
emparez-vous  de  mon  pauvre  cœur,  gravez-y 
votre  ressemblance,  et  donnez-lui  tous  les 
sentiments  du  vôtre,  afin  qu'il  soit  parfait 
comme  vous  Têtes  vous-même. 
■I  ■  — »— — .^— ^i^i»^— — — ^^^— 

AUTRE  ACTION  DE  GRACES. 

Grand  Dieu  !  Maître  absolu  de  tout  ce  qui 
existe,  souverain  Seigneur  du  Ciel  et  de  la 
Terre,  qui  seul  êtes  infiniment  Saint,  infini- 
ment bon,  infiniment  sage,  infiniment  puis- 
sant; vous  êtes  en  moi!...  Mon  coeur  est 
devenu   votre  sanctuaire  et   votre  tuberoa* 
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de!..  Celui  que  l'immensité  des  Cieux  ne 
peut  contenir,  daigne  habiter  dans  mon  ame, 
dans  cette  demeure  si  étroite,  si  pauvre,  si 
indigne  de  lui!...  Vous  Tavez  ainsi  voulu, 
Seigneur,  etc  est  d'après  votre  invitation  même 
que  j'ai  osé  m  approcher  de  vous:  Prenez  et 
mangez,  m'avez- vous  dit ,  ceci  est  mon  Corps 
qui  sera  livré  pour  vous.  Vos  Ëvangélistes  et 
votre  Apôtre  me  Tout  assuré  en  termes  clairs 
et  formels.  Voire  Eglise,  fidèle  interprète  de 
ces  oracles  sacrés,  me  Ta  déclaré  de  votre  part. 
Ce  qui  était  du  pain  et  du  vin,  n  en  conserve 
plus  que  l'apparence;  et,  par  un  changement 
réel  qu  a  opéré  votre  loule-puissance,  ce  pain 
et  ce  vin  sont  devenus  votre  Chair  et  votre 
Sang.  Je  le  crois,  sans  hésiter,  ô  mon  Dieu  ! 
et  prête  à  mourir  mille  fois  pour  celte  vérité , 
je  vous  adore  réellement  présent  au  fond  de 
mon  cœur,  et  vous  rends  tous  les  hommages 
qui  sont  dus  à  votre  Majesté  suprême  et  à  vo- 
tre charité  vraiment  excessive. 

0  Dieu!  qui  connaissez  les  replis  les  plus 
cachés  de  ce  misérable  cœur,  que  de  plaies 
profondes  et  dangereuses  vous  y  apercevez  ! 
vous  seul,  ô  Jésus,  pouvez  les  guérir:  secou- 
rez-moi, sauvez-moi;  car  sans  vous  je  péris. 

Le  permetlrez-vous,  o  mon  Sauveur  î  et 
après  la  grâce  que  vous  me  faites,  puis-je  dou- 
ter de  votre  divin  secours?  Non,  non  ;  votre 
bonté  est  sans  bornes,  et  je  vous  outragerais 
si  j'en  niellais  à  ma  confiance. 

Mais  si  je  dois  tout  espérer  de  vous,  o  Jésus! 
quelle  reconnaissance,   (juel   amouv,  v\vveV.^. 
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fidélité  D  avez- vous  pas  droit  d'exiger  de 
moi?  Pénétrée  du  bienfait  dont  vous  me  com- 
blez, je  me  consacre  pour  toujours  et  sans 
partage  à  votre  service:  je  me  dévoue  absolu- 
ment et  sans  réserve  à  votre  gloire;  je  renou- 
velle à  vos  pieds  les  promesses  authentiques 
de  mon  baptême,  que  j  ai  eu  le  malheur  ou 
plutôt  la  perfidie  de  violer  tant  de  fois. 

Aidée  de  votre  grâce,  je  me  propose  de  ré- 
former ma  vie,  d'après  les  maximes  de  votre 
saint  Evangile,  de  n'avoir  d'autre  règle  de 
conduite  que  vos  divins  exemples  ;  et  de  dé- 
tester tout  ce  qui  pourrait  encore  m'éloigner 
de  vous. 

Est-il  au  monde  quelque  chose  que  je  ne 
doive  vous  sacrifier?  Plaisirs,  vanités,  atta- 
chements frivoles,  respect  humain,  amour  dé- 
sordonné de  moi-môme  et  des  créatures;  tout, 
mon  Dieu,  doit  céder  à  votre  gloire  et  à  votre 
volonté  toujours  juste.  C'est  de  vous  seul  que 
je  veux  al  tendre  toute  ma  joie,  tout  mon  re- 
pos, toute  ma  gloire  et  tout  mon  bonheur. 
C  est  à  vous  seul  que  je  veux  consacrer  toutes 
mes  pensées,  toutes  mes  paroles,  toutes  mes 
actions  et  tous  mes  désirs. 

Quel  sacrifice  demandez-vous  de  moi?  Par- 
lez, Seigneur,  votre  servante  écoute....  Vous 
êtes  le  meilleur  des  iMaîtres,  et  il  est  juste  que 
je  mette  ma  gloire  à  vous  obéir.  Heureuse, 
ô  mon  Dieu  !  si  fidèle  à  suivre  vos  lumières 
et  vos  inspirations  saintes,  je  commence  à 
réparer  mes  fautes  et  à  marcher  en  votre  pré- 
sence dans  une  vie  nouvelle. 
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Seigneur,  vous  voyez  ma  faiblesse,  vous 
connaissez  le  poids  de  mes  habitudes  vicieuses, 
et  le  penchant  que  j'ai  à  m'écarter  de  votre 
Loi  ;  mais  vous  savez  que,  faible  par  moi- 
même,  je  puis  tout  avec  votre  grâce  ;  ne  me 
la  refusez  pas,  6  mon  Dieu,  cette  grâce  puis- 
sante; qu'elle  m'affermisse  dans  les  bonnes 
résolutions  que  vous  venez  de  m'inspirer  ; 
qu  elle  me  détache  entièrement  du  monde  et 
de  ses  attraits  ;  qu'elle  me  préserve  de  l'illu- 
sion de  ses  plaisirs,  et  qu'elle  me  fasse  abhor- 
rer sesexemplesantant  queses  maximes.  Créez 
en  moi  un  cœur  pur  et  un  esprit  droit  et  sin- 
cère, changez  cet  esprit  indocile,  ce  cœur  dur 
et  insensible  qui  vous  ont  résisté  tant  de  fois  : 
attirez-les,  et  attachez-les  inséparablement 
à  vous.  Faites  qu'après  l'union  intime  et  inef- 
fable donl  vous  venez  de  m'honorer,  je  tra- 
vaille à  vous  conserver  dans  mon  ameetàvous 
aimer  invariablement  ici-bas,  pour  mériter  de 
vous  conlempler,  de  vous  louer  et  de  vous 
aimer  éternellemeuldâns  la  splendeur  et  les 
délices  de  votre  gloire.  Ainsi  soit-il. 

Invitez  toutes  les  créatures  à  remercier  Dieu  avec 
vous.  Unissez-vous  à  la  sainte  Vierge,  à  votre  Ange 
gardien  et  aux  Saints  protecteurs  que  vous  avez 
dans  le  Ciel  :  récitez  le  Te  Deum,  etc.  Renouvelez  les 
promesses  de  votre  Baptême. 

1^^»    ■-■!-■  Mil 

RENOUVELLEMENT 

DES   PROMESSES   DU  BAPTÊME. 

Prosternée  devant  vous,   Dieu  toul-çxxU- 
sant  et  éternel,  je  vous  reconnais  pour  \ïiOW 
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Créateur  et  mon  souverain  Maître;  je  vous 
adore  avec  i  humilité  la  plus  profonde;  je  vous 
rends  les  plus  sincères  actions  de  grâces  pour 
tous  les  bienfaits  quej'ai  reçus  de  votre  infinie 
bonté;  je  vous  remercie  de  m'avoir  créée  à 
votre  image  et  à  votre  ressemblance,  de  m  a- 
voir  donné  une  ame capablede  vous connattre, 
de  vous  aimer,  de  vous  servir  et  de  vous  pos- 
séder éternellement;  de  m  avoir  rachetée  par 
la  mort  de  votre  divin  Fils,  appelée  à  la  Reli- 
gion catholique,  et  associée  au&  mérites  de  la 
Rédemption  deJ.-C.  dans  le  Baptême  et  dans 
les  autres  Sacrements.  Je  vous  remercie  enfin, 
mon  Dieu,  de  m'avoir  prévservée,  depuis  que 
j  ai  reçu  l'être,  dune  infinité  de  maux  spiri- 
tuels et  corporels,  et  de  m  avoir  comblée  d'une 
multitude  de  grâces.  Après  tant  de  bienfaits^ 
n'élais-jepasétroitementobligéedevousaimei 
et  de  vous  témoigner  un  zèle  et  une  fidélité 
sans  bornes.  Cependant,  je  lavoue  à  ma  honte, 
j'ai  négligé  et  trop  souvent  oublié  le  premier 
et  le  plus  essentiel  de  mes  devoirs  ;  J'ai  passé 
ma  vie  sans  vous  aimer,  vous  honorer  et  vouî 
obéir,  et  mes  péchés  sans  nombre  vous  ont 
habituellemant  et  grièvement  offensé,  ô  mon 

Oéateur  et  mon  Bienfaiteur  éternel  ! Je 

vous  demande  très-humblement  pardon,  de 
tant  d'ingratitudes  et  de  négligences  crimi- 
nelles :  je  vous  conjure  de  me  les  pardonner 
en  vue  de  vos  miséricordes  infinies,  et  d'ac- 
cepter en  ce  jour  la  nouvelle  offrande  que  je 
vous  fais  de  mes  pensées,  de  mes  désirs,  -de 
mes  paroles,  de  mes  œuvres,  de  ma  vie  ei 
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de  tout  mon  être.  C'est  en  présence  de  votre 
divine  Majesté,  que  je  ratifie  les  promesses 
qui  ont  été  faites  pour  moi  au  saint  Baptême; 
que  je  renonce  de  nouveau  au  diable,  à  ses 
pompes  et  à  ses  œuvres,  au  monde  et  à  toutes 
ses  vanités;  et  que  je  proteste  de  préférer  la 
mort  au  malheur  d'abandonner  jamais  la  foi 
que  j'ai  reçue,  ou  de  transgresser  vos  saints 
Commandements,  dans  la  pratique  desquels 
je  veux  vivre  et  mourir.  0  Dieu  infiniment 
bon  et  puissant!  qui  êtes  témoin  de  l'enga- 
gement solennel  que  je  prends  à  vos  pieds,  ai- 
dez-moi à  me  les  rappeler  sans  cesse,  et  faites- 
moi  la  grâce  d'y  être  constamment  fidèle, 
par  les  mérites  de  votre  Fils  bien-aimé,  et  par 
l'intercession  de  la  très  sainte  Vierge,  de  mon 
saint  Ânge-Gardien  et  de  mes  saintes  Patron- 
nes. Ainsi  soit-il. 

'    Ratification  abrégée  des  mêmes  promesses. 

Créateur  du  Ciel  et  de  la  Terre,  je  me  con- 
sacre toute  à  vous,  et  veux  toute  ma  vie  vous 
aimer,  vous  servir,  et  aspirer  à  la  fin  pour 
laquelle  vous  m'avez  mise  au  monde  :  c'est 
dans  cette  intention  que  je  réitère  en  présence 
de  votre  divine  Majesté,  les  promesses  solen- 
nelles que  j  ai  faites  dans  les  fonts  sacrés  du 
Baptême,  de  renoncer  au  diable,  au  monde 
et  à  la  chair  :•  j'en  renouvelle  ici  le  vœu  de 
toute  Tafl^ection  de  mon  cœur,  et  vous  offre 
le  désir  et  la  volonté  sincère  de  ne  jamais  vous 
offenser  mortellement,  avec  le  secours  de 
votre  sainte  grâce.  Je  te  renonce,  ô  SaVdu\  Vo\ 
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et  tes  vanités  perfides  :  et  vous,  t  le  Dieu  de 
mon  cœurl  je  me  donne  à  vous  sans  réserve, 
pour  le  temps  et  pour  l'éternité.  Ainsi  soit-il. 

Pour  demander  la  fidélité  aux  mêmes  promesses. 

Je  sens  toutes  mes  obligations  ô  mon  Dieu! 
et  je  conçois  les  devoirs  que  m'impose  le  ca- 
ractère et  le  nom  de  Chrétienne,  dont  j*ai  été 
honorée  dans  le  Sacrement  qui  m*a  mise  au 
nombre  de  vos  enfants  chéris.  Touf  mon  désir, 
Seigneur,  est  de  me  rendre  digne  de  ce  nom 
glorieux.  Mais,  convaincue  par  la  plus  triste 
expérience,  de  ma  faiblesse  et  de  mon  incon- 
stance dans  le  bien,  j'implore  votre  puissant 
secours,  et  vous  le  demande  avec  instance. 

Quel  serait  mon  malheur,  si  Tauguste  ca- 
ractère que  je  porte,  devenait,  par  ma  faute, 
un  titre  à  ma  condamnation ,  et  m'attirait  de 
votre  part  un  jugement  plus  terrible!  Faites, 
ô  mon  Dieu  !  que ,  par  ma  correspondance 
aux  grâces  dont  vous  m*avez  prévenue,  je  m'a- 
vance sans  cesse  vers  la  perfection  ou  vous 
m'appelez,  que  je  pense,  que  je  cherche,  que 
j'agisse  en  Chrétienne;  et  que,  persévérant 
dans  l'observation  exacte  et  constante  de  votre 
Loi,  sur  laquelle  je  serai  jugée,  je  sois  trouvée 
digne  d'être  admise  aux  récompenses  desti- 
nées à  ceux  qui  vous  auront  été  fidèles. 

Laissons  ici  parler  notre  cœur,  eC  écoutons  ce  que 
Dieu  nous  inspirera  ;  disons  avec  Samuel  :  Parlez, 
Seigneur,  car  votre  servante  vous  écoule  ;  ou  avec 
saint  Paul  :  Seigneur,  que  voulez-vous  que  je  fasse? 
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PRÉCIS  DES  ACTES 

AVANT  ET  APRÈS  LA  SAINTE  COMMUNION. 
AYANT    LA   SAINTE    COMMUNION. 

Acte  de  Foi. 

Jb  crois,  d'après  votre  parole  infaillible,  ô 
Jésus!  que  je  vais  recevoir  votre  Corps,  votre 
SsDg,  votre  Ame  et  votre  Divinité  :  augmentez 
ma  Foi,  et  rendez-la  vive  et  ardente  par  la 
charité. 

Acte  d* Espérance. 

]  ESPÎBRE,  ô  mon  Dieu  !  qu'en  visitant  mon 
ame,  et  vous  unissant  intimement  à  elle,  vous 
m'accorderez  de  nouvelles  grâces,  pour  accom- 
plir avec  amour  vos  saints  Commandements, 
et  mériter  vos  récompenses  éternelles,  dont 
votre  Sacrement  est  le  gage  le  plus  certain. 

Acte  d'Amour. 

Je  vous  aime,  ô  Jésus  infiniment  aimable  I 
Pasteur  plein  de  tendresse,  je  vous  aime  de 
tout  mot!  cœur,  de  toute  mon  ame  et  de  toutes 
mes  forces  ;  et  j'aime  comme  moi-même  et 
pour  vous,  tous  les  hommes  qui  sont  mes 
frères,  et  que  vous  invitez  à  partager  avec 
moi  le  don  de  votre  amour. 

Acte  d'Adoration. 

Je  vous  adore,  ô  Dieu  vraiment  caché  et 
comme  anéanti  sous  de  faibles  espèces  :  je  vous 
adore  avec  tous  les  Anges  qui  voua  ^  ei\iN*\- 
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ronnent  ;  et  je  reconnais  que  devant  vous  je 
ne  suis  que  néant,  et  n*ai  d'autre  litre  à  vos 
faveurs,  que  votre  ineffable  condescendance. 

Acte  d' Humilité . 

Non,  mon  Dieu,  je  ne  suis  pas  digne  que 
vous  entriez  dans  mon  cœur  :  vous  n'aperce- 
vez en  moi  que  faiblesse,  qu'infirmité  et  mi- 
sère extrême  ;  mais  dites  seulement  une  pa- 
role, et  mon  ame  guérie  vous  devra  sa  force, 
sa  beauté,  son  salut. 

Acte  de  Contrition, 

Je  vous  ai  offensé,  ô  Dieu  infiniment  bon  ! 
Du  fond  de  ma  misère,  j'invoque  l'abtme  de 
vos  miséricordes.  Jamais  vous  n  avez  dédai- 
gné un  cœur  contrit  et  humilié  ;  acceptez  le 
mien  qui  gémit  de  vous  avoir  déplu,  et  aocor- 
dez-lui,  dans  la  visite  la  plus  consolante,  la 
grâce  de  vous  être  à  jamais  fidèle. 

Acte  de  pureté  d'intention. 
Je  vous  offre,  6  Jésus!  mon  union  avec  vous, 
dans  les  mêmes  intentions  que  vous  eûtes  en 
instituant  le  Sacrement  de  la  Charité  même.  Je 
vous  l'offre  pour  votre  gloire,  pour  lef  besoins 
de  l'Eglise  et  de  l'état,  pour  ceux  de  tous  mes 
frères,  et  pour  les  miens  en  particulier. 

Acte  de  Désir, 

Comme  le  cerf  altéré  soupire  après  les  eaas 
qui  le  désaltèrent ,  mon  ame  vous  désire,  6 
mon  Dieu  !  et  s'empresse  de  voler  vers  vous. 
Hâtez-vous  de  prendre  possession  d'un  cœur 
qui  ne  peut  trouver  qu  en  vous  sa  force  et  sa 
stabilité. 


\ 
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APRÈS    LA    SAINTE    COMMUNION. 

Acte  de  Foi. 

Je  vous  possède,  Ole  plus  aimable  des  Êtres! 
quel  pr*odige  et  quel  bonheur  !...  Oui,  je  crois 
que  vous  êtes  aussi  réellement  présent  dans 
mon  cœur,  que  vous  l'êtes  dans  le  Ciel,  pour 
la  félicité  de  vos  élus. 

Acte  d'Adoration. 

Grand  Dieu  !  que  toutes  les  puissances  de 
moname  se  prosternent  devant  votre  Majesté 
sainte,  et  que  tout  ce  qui  est  en  moi,  vous  ado- 
re  et  vous  rende  les  plus  profonds  hommage». 

Acte  de  sainte  allégresse. 

Réjouissez- vous,  ô  mon  ame,  et  livrez-vous 
aux  plus  doux  et  aux  plus  saints  transports  : 
vous  possédez  Celui  qui  fait  les  délices  de  la 
Patrie  à  laquelle  vous  êtes  destinée. 

Acte  d'Amour. 

Je  vous  aime,  ô  Jésus  !  de  toute  l'étendue  de 
mon  cœur  ;  et  pour  suppléer  à  ce  qui  manque 
à  mon  amour,  je  vous  offre  celui  des  Anges  et 
desSaintsqui  sont  dans  le  Ciel  et  sur  laTerre^ 
et  je  m'unis  à  toute  l'ardeur  du  vôtre. 

Acte  de  Remerciement. 

Que  vous  rendrai-je,  ô  mon  Dieu  I  pour  le 
plus  grand  de  vos  dons!  Chargez-vous  de  ma 
reconnaissance,  ô  Vous  qui  faites  mon  bon- 
heur !  et  puissé-je  éternellement  chanter  vos 
miséricordes. 


136  Avit. 

Acte  d'Offrande. 

Vous  m  avez  loul  donné,  Seigaear  ;  je  n'ai 
plus  rien  à  moi:  mon* corps,  mon  anae,  ma 
vie,  tout  mon  être  est  à  vous  pour  le  temps  et 
pour  rélernité. 

Acte  de  Demande. 

ÂPRiks  l'immense  faveur  dont  vous  m'avez 
comblée,  Seigneur,  il  n'est  rien  que  je  ne 
puisse  vous  demander  et  attendre  de  vous. 
Donnez-moi  votre  amour  et  votre  grâce,  don- 
nez-moi tout  ce  qui  peut  vous  plaire,  et  soyez 
vous-même  le  garant  de  ma  fidélité  et  de  ma 
persévérance.  Ainsi  soit-il. 


AVIS. 

Vous  pouvez  utilement,  dans  vos  Communions, 
contempler  avec  amour  et  avec  reconnaissance,  les 
sublimes  attributs  du  Dieu  qui  daigne  s'unir  à  vous. 
C'est  Celui  qui  dans  les  Livres  saints  est  appelé  le 
Verbe,  ou  la  parole  éternelle  du  Père  ;  Celui  par  qui 
tout  a  été  fait,  et  sans  lequel  rien  n'a  été  fait  ;  la 
splendeur  de  la  gloire  du  Père,  et  la  figure  de  sa 
substance  ;  la  Sagesse  éternelle  ;  rhéritier  de  toutes  * 
choses  ;  le  Verbe  fait  chair,  dont  nous  avons  vu  la 
gloire  ;  le  Fils  unique  du  Père,  plein  de  grâce  et  de 
vérité. 

Il  est  le  Fils  bien-aimé,  dans  lequel  le  Père  éter- 
nel a  mis  toutes  ses  complaisances,  et  qu'il  nous  or- 
donne d'écouter  ;  Celui  au  nom  duquel  tout  genou 
doit  fléchir  au  Ciel,  sur  la  Terre  et  dans  les  enfers, 
et  que  toute  langue  doit  reconnaître  et  confesser  ;  le 
Prêtre  éternel  selon  Tordre  de  Melchisédech  ;  le  Pon- 
tife des  biens  futurs  ;  le  Pontife  saint,  innocent,  sans 
tache ,  séparé  des  pécheurs  et  plus  élevé  que  les 
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Gieux  ;  Celui,  en  qui  sont  cachés  tous  les  trésors  de 
la  sagesse  et  de  la  scioDce  divine,  et  de  la  plénitude 
duquel  nous  avons  tout  reçu  ;  l'image  du  Dieu  invi- 
sible, et  Celui  qui  lui  est  consubstantiel  et  coéternel, 
le  Fils  du  Dieu  vivant,  selon  sa  nature  divine  ;  et  le 
vrai  Fils  de  Marie,  selon  sa  nature  humaine  ;  le  plus 
beau  des  enfants  des  hommes,  qui  a  été  vu  conver- 
sant avec  eux  ;  Celui  en  qui  habile  corporellement 
toute  la  plénitude  de  la  Divinité  ;  le  témoin  fidèle  et 
véritable  ;  le  vrai  Emmanuel,  c'est-à-dire,  Dieu  avec 
nous  ;  le  Désiré  et  l'attente  des  nations,  dans  lequel 
elles  doivent  être  bénies  ;  la  fleur  de  la.  racine  de 
Jessé  ;  le  lion  de  la  tribu  de  Juda  ;  le  vrai  Messie, 
qui  est  la  voie  par  ses  exemples,  la  vérité  par  ses  pa- 
roles, et  la  vie  par  sa  grâce  ;  lé  Roi  des  rois,  le  Sei- 
gneur des  seigneurs,  dont  le  règne  n'aura  point  de 
fin  ;  la  pierre  angulaire,  le  Chef  de  l'Eglise  ;  le  bon 
Pasteur  et  le  Prince  des  pasteurs  ;  l'Agneau  domina- 
teur de  la  terre  ;  TAgneau  de  Dieu,  qui  ôte  les  pé- 
chés du  monde;  l* Agneau  immolé  pour  nos  péchés, 
et  dont  l'Agneau  pascal  n'était  que  la  figure  :  l'Agneau 
que  suivent  les  Vierges,  l'Etoile  sortie  de  Jacob  ;  l'ad- 
mirable, le  conseiller,  le  Dieu  fort,  le  Dieu  des  ver- 
tus, le  Roi  de  gloire,  l'Epoux  bien-aiméet  choisi  entre 
mille;  l'Etoile  du  matin,  la  Lumière  du  monde,  le 
Soleil  de  Justice  ;  Celui  par  qui  seul  on  peut  aller  au 
Père  céleste,  celui  sans  lequel  nous  ne  pouvons  rien  : 
la  vraie  vigne,  dont  nous  sommes  les  sarments  ;  le 
Saint  des  saints,  etc. 

MÉDITATIONS 

POUR  LE  JOUR  DE  LA  COMMUNION 

ET    LES    JOURS    SUIVANTS. 

Première  Méditation. 

Quand  toutes  les  créatures  s'uniraient  à  vwov 
pour  vous  remercier.,  ô  souverain  bV^uV^v 


K^% 


\e 
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teur  !  jamais  leurs  actions  de  grâces  ne  pour- 
raient égaler  le  don  que  vous  m'avez  Tait  en 
cet  heureux  jour,  où  vous  avez  daigné  me 
visiter  et  m  honorer  de  voire  divine  présence. 
Quand  la  Mère  de  votre  Précurseur  vit  entrer 
chez  elle  Theureuse  Marie,  qui  vous  portait 
dans  ses  entrailles,  étonnée  d'une  si  grande 
merveille,  elle  s'écria  :  Eh  !  d'où  me  vient  ce 
bonheur,  que  la  Mère  de  mou  Sei$2;neur  vienne 
à  moi  ?  A  combien  plus  forte  raison  dois-je  ici 
m'écrier  :  Eh  !  d'où  me  vient  cette  immense 
faveur,  que  Dieu  lui-même  ait  voulu  descen- 
dre dans  mon  ame  qui,  si  longtemps,  a  été  - 
l'esclave  du  péché,  qui  si  souvent  a  rejeté  ses 
grâces,  ou  s'est  rendue  indigne  de  les  rece- 
voir! D'où  me  vient  donc  un  tel  bonheur  que 
mon  Dieu  ait  daigné  s'unir  à  moi? 

Vous  avez  voulu,  Seigneur,  naître  dans  une 
étabie  abandonnée,  être  livré  entre  les  mains 
des  pécheurs,  et  mourir  pour  leur  donner  -la 
vie.  II  paraît  bien,  ô  Jésus  !  que  vous  conservez 
pour  eux  le  même  amour,  puisque  vous  re- 
nouvelez sans  cesse  les  prodiges  que  vous 
avez  opérés  en  leur  faveur  pendant  votre  vie 
mortelle. 

Vous  auriez  pu,  grand  Dieu,  vous  appro- 
cher de  moi  en  quelque  autre,  manière,  et 
votre  miséricorde  eût  été  toujours  admirable  à 
mon  égard  :  mais  que,  non  content  de  me  visi- 
ter, vous  ayez  daigné  entrer  dans  mon  ame,  et 
vous  y  arrêter  pour  me  transformer  en  vous  et 
me  faire  une  même  chose  avec  vous,  c/est  ce 
gui  passe  toute  intelligence  créée.  David  s'é- 
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Lonnaii  de  ce  que  rhomme  avait  pu  mériter 
votre  souvenir  et  votre  tendresse.  Eh!  quel 
autre  sujet  d'étonnement,  que  votre  Majesté, 
grand  Dieu,  non-seulement  se  souvienne  d*un 
homme  mortel,  mais  porte  l'excès  de  sa 
charité  jusqu'à  se  faire  homme  pour  lui, 
jusqn  à  mourir  pour  lui,  jusqu'à  lui  communi- 
quer sa  propre  substance  et  devenir  en  quelque 
sorte  une  même  chose  avec  lui?  Que  le  Ciel  et 
la  Terre,  saisis  d  étonnement  et  transportés 
d  amour,  vous  bénissent,  ô  mon  Dieu,  pour 
une  grâce  aussi  inespérée,  pour  un  bienfait 
auquel  rien  n'est  comparable.  Que  mon  ame, 
saintement  ravie  de  vos  merveilles,  se  livre  à 
tous  les  sentiments  de  la  plus  vive  gratitude! 
quelle  vous  aime  plus  que  toutes  choses,  ô 
Vous  qui  êtes  sa  nourriture  et  son  breuvage, 
vous  qui  êtes  la  source  de  délices  vraiment 
ineffables,  le  Pain  des  Anges,  l'aliment  éternel 
des  Saints,  et  la  force  de  vos  enfants  sur  la 
Terre.  Hommes  aveugles,  que  faites-vous,  en 
consacrant  vos  plus  tendres  affections  à  des 
objets  bornés  et  périssables?  Ah!  si  votre 
ame  est  avide  de  bonheur,  en  est-il  un  plus 
réel  et  plus  proportionné  à  vos  désirs,  que 
celui  d'aimer  un  Dieu  prodigue  de  lui-même? 
Où  Irouverez-vous  des  plaisirs  plus  purs  et 
plus  durables,  des  richesses  plus  abondantes 
et  plus  assurées,  une  gloire  et  une  félicité 
plus  parfaites? 

Seconde  Méditation. 

Après  la  grâce  que  vous  m'avez  tavVe,  Ç> 
Jésus!    de  m  admettre  à  votre  Table  savwVe 
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et  de  m'y  combler  des  dons  de  votre  miséri- 
corde, il  n'est  plus  rien  qui  doive  captiver  mon 
cœur  et  1  éloigner  de  vous.  Pénétrée  de  vos 
bienfaits,  je  renonce  dès  ce  moment  à  tous 
les  attachements  trop  sensibles  qui  affaiblissent 
en  moi  Tamour  qui  vous  est  dd.  Disparaissez 
pour  jamais  de  mon  souvenir,  biens  trom- 
peurs que  j  ai  trop  aimés;  je  possède  en  moi- 
môme  le  bien  seul  désirable  :  eh!  poarrais-je, 
après  avoir  goûté  le  pain  des  Auges,  regretter 
des  jouissances  terrestres,  ou  les  rechercher 
encore?  Non,  Seigneur,  mon  ame  honorée  de 
la  visite  d'un  Dieu  aussi  grand  en  lui-môme, 
qu  il  est  magnifique  envers  sa  créature,  ne 
saurait  sans  crime  renoncer  à  sa  dignité,  pour 
reprendre  lo  cours  de  ses  malheureuses  habi- 
tudes. 

Mais  c'est  à  vous,  ô  mon  Dieu!  qu  il  appar- 
tient de  conserver  en  moi  les  dons  que  j  ai 
reçus  de  votre  main  libérale  :  vous  n'en  faites 
jamais  d'extraordinaires,  sans  accorder  de 
puissants  sacours  pour  en  profiter.  Ah  !  si  par 
votre  adorable  présence,  j'ai  jout  d  un  hon- 
neur qui  surpasse  tous  les  autres,  que  votre 
souverain  pouvoir  me  fortifie  et  m'aide  à 
acquitter  tout  ce  que  je  dois  à  votre  bonté 
suprême.  Partout  où  vous  daignâtes  entrer. 
Seigneur,  vous  fîtes  éclater  vos  miséricordes. 
Vous  descendîtes  dans  le  chaste  sein  de  Marie, 
et,  en  l'élevant  jusqu'à  la  dignité  de  Mère  de 
Dieu,  vous  lui  donnâtes  une  abondance  de 
grâces  qui  portèrent  la  plus  humble  créature 
âa  plus  haut  degré  de  perfection  et  de  gloire. 
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eDirâtes,  avant  que  de  naître,  en  la 
)Q  de  sainte  Elisabeth,  et  par  votre  pré- 
),  vous  sanctifiâtes  Fenfant  qu'elle  portait, 
lui  donnâtes  une  joie  toute  céleste,  et 
reipplîtes  sa  Mère  de  votre  Esprit  divin. 
3nant  au  monde  pour  converser  avec  les 
ûes  et  les  élever  jusqu'à  vous,  vous  dai- 
is  réparer  leurs  malheurs,  et  les  sanctifier 
u  ils  étaient  encore  vos  ennemis.  Si  TAr- 
lême  de  votre  ancienne  alliance,  qui  n'e- 
ue lombre  de  vos  saints  Mystères,  opérait 
as  consolants  prodiges;  si,  pendant  son 
F  chez  Obédédom ,  vous  versâtes  sur  la 
3n  et  sur  tous  les  l)iens  de  ce  vertueux 
lite  ,  vos  bénédictions  les  plus  abon- 
)8;  ah!  Seigneur,  puisque^  par  une  plus 
le  miséricorde,  vous  n'avez  pas  dédaigné 
lemeure  aussi  abjecte  et  aussi  pauvre  que 
de  mon  ame,  mettez  le  comble  à  vos 
rs,  et  bénissez,  sanctifiez  votre  servante, 
-la  à  correspondre  à  vos  grâces,  enrichis- 
le  vos  dons  le  lieu  que  vous  vous  êtes 
i,  et  rendez-le  digne  de  vous.  Faites  que  je 
;ipe  aux  qualités  précieuses  du  tombeau 
t  déposé  votre  Corps  adorable  :  il  était 
îrre;  donnez-m'en  la  fermeté  pour  vous 
urer  fidèle  :  il  renfermait  un  suaire, 
oie  de  l'humilité  chrétienne,  revêtez- 
ie  cette  vertu  si  convenable  à  ma  fai- 
3  et  à  mes  misères:  on  y  trouvait  de 
rrhe,  qui  annonce  l'esprit  de  mortifica- 

faites  que  je  meure  à  mes  désirs  déré- 
3t  à  ma  volonté  propre,  pour  ne  vvw^ 
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que  de  vous  seul.  En  descendant  dans  mon 
cœur,  vous  avez  voulu  qu'il  devînt  semblable 
à  TArche  du  Testament:  cette  Arche  conte- 
nait les  Tables  de  la  Loi  ;  puissé-je  aussi, 
Seigneur,  aidée  de  votre  grâce,  n'avoir  d'au- 
tres pensées,  ni  d  autres  désirs ,  que  de  me 
conformer  entièrement  et  parfaitement  à  vo- 
tre Loi  sainte  ! 

Troisième  Méditation. 

0  le  plus  tendre  des  Pères,  je  suis  votre  en- 
fant ;  vous  m  en  donnez  à  l'autel  la  preuve  la 
plus  consolante.  Quand  répondrai-je à  ce  bien- 
fait, en  vous  aimant  de  I  amour  le  plus  tendre, 
le  plus  solide  et  le  plus  invariable  !  Que  toutes 
les  puissances  de  mon  ame,  que  mon  enten- 
dement, que  ma  volonté,  que  ma  mémoire  ne 
s'occupent  qu  à  vous  connaître,  à  vous  aimer, 
et  à  faire  de  votre  souvenir  lobjet  habituel  de 
mes  pensées  et  de  mes  affections  ;  que  tous 
mes  désirs  et  toutes  mes  espérances  se  portent 
vers  vous  ;  et  que,  dans  tous  mes  travaux  et 
dans  toutes  les  peines  de  cette  vie,  mon  pre- 
mier recours  soit  vers  vous,  et  mon  premier 
soin  de  me  jeter  entre  vos  bras,  comme  un  en- 
fant se  jette  dans  ceux  de  son  père ,  pour  y 
trouver  un  asile  assuré. 

0  très-chaste  Epoux  des  âmes!  attachez-moi 
à  vous  par  des  nœuds  si  étroits,  que  pendant 
ma  vie  et  à  ma  mort,  je  demeure  inséparable- 
ment unie  à  vous.  C'est  pour  former  cette 
union  intime,  que  vous  avez  institué  le  Sacre- 
ment de  votre  amour.  Vous  savez  que  la  créa- 
ture tient  de  vous  toute  sa  force  et  toute  sa 
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vertu,  que  d*el)e-méme  elle  p'est  que  fai- 
blesse et  impuissance  ;  que  sans  vous  elle  se 
perd  sans  resource,  comnae  une  goutte  d'eau 
qui,  laissée  seule  à  lair,  se  sèche  en  peu  d'ins- 
tants, mais  qui,  réunie  à  TOcéan,  s'y  conserve 
toujours.  Ah!  Seigneur,  tirez-moi  doncde moi- 
même,  et  recevez-moi  dans  votre  sein,  parce 
qu'en  vous  seul  je  trouve  la  vie;  j'y  deviens 
forte  et  puissante  et  j'y  acquiers  un  état  de  sta- 
bilité qui  ne  s'altère  jamais.  Ne  vous  éloignez 
pas  de  moi,  ô  bon  JésusI  et  demeurez  avec 
moi  ;  car  le  jour  disparaît  et  la  nuit  approche. 
Ah  !  puisque  j'ai  eu  le  bonheur  de  vous  rece- 
voir dans  mon  ame,  je  ne  perdrai  aucune  oc- 
casion de  vous  y  fixer  par  mon  amour  et  ma 
persévérance.  Assurez  vous-même  ma  fidélité; 
laissez-moi  votre  cœur,  et  ne  me  quittez  pi9s 
que  vous  ne  m'ayez  donné  votre  bénédiction. 
Qu'un  nouvel  être  prenne  eu  moi  la  place  de 
l'ancien  ;  que  Tamour  du  monde  s'y  aflFaiblis- 
se  de  plus  en  plus,  et  que  le  vôtre  y  croisse  et 
s'y  fortifie  tous  les  jours,  afin  que,  faisant 
mourir  en  moi  tous  désirs  et  tous  sentiments 
contraires  aux  vôtres,  je  vous  aime  seul,  ô  mon 
Jésus!  je  ne  pense  qu'à  vous,  je  ne  soupire 
qu'après  vous,  je  ne  travaille,  je  ne  vive  que 
pour  vous,  et  n'attende  d'autre  récompense 
que  Vous-même,  dans  le  temps  et  dans  Téter- 
nité.  Ainsi  soit-il. 


DES  VISITES  AU  SAINT  SACREMENT. 

L* Amour  que  nous  témoigne  Jésus-Christ  est  si 
excessif,  que  non  content  de  nous  donner  son  Corps 
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et  soD  Saii^  pour  nourriture,  il  veut  encore  résider 
jour  et  nuit  sur  nos  autels,  pour  se  oommaniquer 
continuellement  à  nous.  C'est  le  vrai  Salomoa  dont 
le  trône  est  élevé  au  milieu  de  son  peuple.  Lui-même 

Ï  repose  sans  cesse  pour  la  consolation  des  âmes  fi- 
èles  :  ses  délices  sont  d'être  avec  les  enfants  des 
hommes. 

Un  tel  prodige  de  charité  mérite  de  notre  part  des 
visites  fréquentes  à  ce  Dieu  d'amour  qui  daigne  ha- 
biter parmi  nous.  Nous  de?ons  nous  y  proposer,  4  *  de 
lui  rendre  hommage  ;  2°  de  lui  témoigner  notre  re- 
connaissance ;  3""  de  lui  exposer  nos  besoins,  et  de 
solliciter  son  secours. 

Ces  visites  doivent  avoir  lieu,  surtout,  pendant 
l'Octave  du  Saint-Sacrement,  qui  est  pour  les  âmes 
saintes  un  temps  de  richesses  abondantes.  Efforcez- 
vous  d'y  avoir  part,  en  vous  montrant  avec  assiduité 
et  avec  ferveur  aux  pieds  de  votre  divin  Maître.  Vous 
pourrez  utilement  le  considérer  chaque  jour  sous 
différents  rapports,  qui  produiront  en  vous  divers 
sentiments  de  respect,  d'amour,  de  confiance  et  de 
gratitude. 

ASPIRATIONS  A  JÉSUS-CHRIST, 

au  Très-Saint  Sacrement  de  P Autel. 

Grand  Dieu,  je  vous  reconnais  et  vous  adore 
véritablement  présent  sur  cet  autel  ;  et  oialgré 
le  témoignage  de  mes  sens,  je  crois  sans  hési- 
ter, d'après  votre  parole  même,  et  le  témoi- 
gnage de  votre  Eglise,  que  votre  humanité 
sainte,  qui  a  servi  de  voile  à  votre  Divinité, 
est  elle-même  voilée  sous  les  espèces  adorables 
de  rEucharislic.  Prosternée  devant  vous  avec 
les  Esprits  bienheureux  qui  vous  environnent, 
je  m'unis  à  leurs  hommages  et  désire  vous  y 
adorer  en  esprit  et  en  vérité. 
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Vous  De  me  cachez,  Seigneur,  votre  gloire 
et  votre  majesté,  que  pour  me  faire  admirer 
les  secrets  de  votre  sagesse,  et  ressentir  les 
effets  de  votre  bonté  ;  plus  vous  vous  rendez 
invisible  dans  votre  Sacrement,  plus  vous  m*y 
paraissez  aimable,  et  plus  vous  avez  droit  à 
ma  reconnaissance. 

0  amour  de  Jésus  !  qui  peut  vous  compren- 
dre? Qui  peut  assez  vous  apprécier?...  Soyez 
vous-même  mon  action  de  grâces,  ô  Victime 
vraiment  eucharistique!  et  rendez- moi  digne 
de  partager  les  hommages  que  vos  abaisse- 
ments volontaires  rendent  à  la  Divinité. 

Sang  précieux  !  qui  avez  coulé  sur  la  Croix 
pour  mes  iniquités,  et  qui  tous  les  jours  encore 
ôtes  offert  pour  effacer  mes  souillures,  par- 
donnez-moi l'abus  que  j  ai  fait  de  vos  mérites 
infinis  ;  hâtez- vous  de  purifier  mon  ame,  et 
soyez  pour  elle  la  source  des  grâces  les  plus 
abondantes. 

Chair  adorable  de  mon  Sauveur!  arrêtez 
les  mouvements  désordonnés  de  la  mienne  : 
soumettez-les  à  la  loi  de  l'esprit  :  faites-moi 
renoncer  à  tout  ce  qui  flatte  les  sens,  et  entrer 
avec  vous  dans  les  voies  salutaires  de  la  morti- 
fication, dont  vous  m'avez  donné  l'exemple. 

Pain  vivant  !  qui  êtes  les  délices  des  Elus, 
ôtez  à  mon  ame  le  goût  des  créatures;  excitez 
en  elle  la  faim  et  la  soif  de  la  justice;  donnez- 
lui  la  force  d  avancer  sans  cesse  dans  les  voies 
de  la  piété  solide,  et  de  s'élever,  de  vertus  en 
vertus,  jusqu'au  Dieu  qui  les  couronne. 

O  sacrifice,  qui  apaisez  la  colère  célcsl^l 
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6  SacreoueDt  qni  sanctifiez  les  hommes,  et  qui 
les  faites  vivre  d'une  vie  toutedivinel  opérez 
en  moi  vos  effets  admirables,  et  faites-moi 
recueillir  vos  fruits  précieux,  vos  fruits 
éternels. 

Souverain  Médiateur ,  Prêtre  immortel , 
exercez  en  ma  faveur  les  fonctions  de  votre 
auguste  Sacerdoce;  offrez-moi  avec  vous  à 
votre  Père,  et  que  mes  hommages  lui  par- 
viennent par  vous  ;  ouvrez  à  mon  ame  le  Sanc- 
tuaire éternel,  vous  qui  avez  dit  :  Ma  Chair 
est  véritablement  une  nourriture  ;  et  mon  Sang 
est  véritablement  un  breuvage.  Celui  qui  mange 
de  ce  pain,  vivra  éternellement. 

Agneau  sans  tache.  Victime  seule  agréable 
à  Dieu,  faites  qu  en  me  nourrissant  de  vous, 
je  devienne  moi-même  une  pâte  nouvelle, 
un  azyme  pur  et  saint,  digne  d'être  admis  au 
Banquet  céleste. 

0  Jésus  !  Roi  des  Rois  !  ne  souffrez  pas  que 
votre  créature  soit  jamais  rebelle  à  vos  volon- 
tés saintes;  commandez-moi  tout  ce  que  vous 
voudrez;  mais  donnez-moi  un  cœur  docile  et 
la  force  de  vous  obéir. 

Bon  Pasteur,  qui  me  nourrissez  de  votre 
propre  substance,  défendez-moi  contre  les 
ennemis  qui  m'attaquent  sans  cesse;  rappe- 
lez-moi promptement  à  vous,  quand  j  ai  le 
malheur  de  m'en  éloigner  ;  conduisez-moi 
vous-même  à  travers  les  sentiers  glissants  et 
ténébreux  de  ce  monde,  et  gardez-moi  près  de 
vous,  jusqu'à  ce  que  vous  me  réunissiez 
aux  heureuses  brebis  dont  vous  faites  déjà 
la  félicité. 
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JisDS,  mon  bon  Mattre,  enseigoez-moi  la 
véritable  sagesse,  et  ne  permettez  pas  que 
j'écoute  les  pernicieuses  maximes  d  une  pru- 
dence humaine  et  toute  charnelle  :  éclairez- 
moi  dans  mes  doutes,  et  que  votre  Sacrement 
soit  pour  moi  la  source  des  pi  us  vives  lumières, 
et  le  moyen  efficace  de  marcher  constamment 
dans  la  vérité. 

Charitable  Médecin  des  âmes,  guérissez  mes 
infirmités  et  mes  plaies;  ne  me  laissez  pas 
tomber  dans  une  langueur  mortelle,  et  que  la 
vertu  de  votre  Corps  adorable  détruise  en 
moi  le  corps  du  péché,  qui  est  la  source  de 
mes  maux.  0  Dieu,  mon  Sauveur!  je  viens  à 
vos  pieds  chargée  et  accablée  de  misères,  et 
j'espère  tout  de  votre  puissance  et  de  votre 
miséricorde. 

0  mon  Pèrel  j'ai  péché  contre  le  Ciel  et 
contre  vous,  et  je  ne  suis  pas  digne  d'être 
appelée  votre  enfant  ;  mais  vos  entrailles  pa- 
ternelles me  sont  ouvertes  dans  le  Sacrement 
de  la  Charité  même.  Oubliez,  je  vous  en  con* 
jure,  mes  révoltes  et  ma  perflde  ingratitude  : 
et  que  votre  Sang  adorable  qui  fait  mon  espoir 
me  réconcilie  avec  vous.  Père  tendre  et  misé- 
ricordieux, préparez  à  mon  ame  le  Pain  de 
vos  enfants,  et  que  votre  Corps  sacré,  devenu 
ma  nourriture,  m'aide  à  recouvrer  tous  mes 
droits  au  céleste  héritage. 

0  Jésus!  les  prodiges  de  votre  amour  sont 
vraiment  ineffables.  Que  toutes  vos  créatures 
vous  rendent  grâces;  que  la  terre  tressaille 
d'allégresse,  en  possédant  vos  trésors. 
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Manne  céleste,  torreni  de  délices,  appre- 
nez-moi à  dédaigner  pour  voua  loua  les 
plaisirs,  tous  les  biens  périssables,  soutenez- 
moi,  consolez-moi  dans  le  désert  affreux  de  ce 
monde,  et  que  je  ne  trouve  qu'en  vous  seul 
de  joie  et  de  consolation  solides. 

Abrégé  des  merveilles  du  Tout-Puissant  I 
puissé-jc  ne  m'occuper  que  de  vous  !  puisse* 
je  réunir  en  vous  toutes  les  affections  de  mon 
cœur  !  O  mon  Dieu  !  vos  autels  seront  à  jamais 
le  lieu  de  mon  repos  ;  je  ne  cesserai  d'habiter, 
au  moins  par  mes  désirs,  dans  vos  Tabernacles 
augustes,  et  mes  jouissances  les  plus  douces 
seront  d  y  converser  familièrement  avec  vous. 

0  vous  qui  ôles  notre  paix  et  notre  unique 
espérance  !  arrêtez ,  nous  vous  en  conjurons, 
le  bras  de  votre  Père  justement  irrité  contre 
nous,  et  faites  succéder  aux  fléaux  qui  nous 
accablent,  et  que  nous  n'avons  que  trop  mé- 
rités, le  retour  des  prospérités  temporelles  at- 
tachées à  notre  fidélité. 

Jésus,  Charité  suprême,  transformez-nous 
en  vous  :  communiquez  à  nos  esprits  le  calme 
de  vos  désirs  toujours  surbordonnés  aux  vo- 
lontés de  votre  Père  :  faites  passer  dans  nos 
cœurs  la  sagesse  et  la  douceur  de  votre  zèle 
pour  le  salut  de  ceux  même  qui  s'égarent  et 
qui  vous  persécutent.  Donnez-nous  ces  vertus 
que  vous  enseignez  et  dont  vous  vous  montrez 
le  plus  parfait  modèle. 

0  Sacrement  d'unité  1  ô  lien  de  charité  !  puis- 
sions-nous, inséparablement  unis  à  vous,  ne 
jamais  cesser  de  l'être,  pour  votre  amour,  avec 
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^ 'S  ceux  qui  partagent,  ainsi  que  nous,  vos 
tiienfaits  et  votre  tendresse. 

0  Festin  magnifique!  ô  Banquet  céleste  ! 
]ai  renouvelez  la  mémoire  de  l'amour  excessif 
]ue  Jésus  nous  a  témoigné  en  mourant  pour 
nous;  heureux  celui  qui  s'approche  de  vous 
ivec  une  foi  vive,  une  charité  ardente,  un  res- 
pect profond  et  une  humble  confiance  I  il  sera 
aidmis  aux  noces  éternelles  de  l'Agneau. 

Faites,  ô  mon  Dieu!  que  le  plus  ardent  do 
mes  désirs  soit  de  participer  souvent  et  dans 
ses  heureuses  dispositions  à  Tadorable  Sacre- 
ment qui  enrichit  la  terre  des  trésors  du  Ciel, 
unit  Thomme  mortel  à  l'Auteur  même  de  la 
ne,  et  devient  enfin  le  viatique  de  son  pèleri- 
nage, et  le  gage  consolant  dé  son  bonheur 
futur. 

Père  saint,  dans!  excès  de  votre  amourpour 
les  hommes,  vous  leur  avez  donné  votre  divin 
Fils  pour  être  avec  eux  jusqu'à  la  consorama- 
Uon  des  siècles  ;  ne  regardez  donc  vos  coupa- 
bles enfants  que  dans  le  cœur  sacré  de  Jésus 
anéanti  pour  eux  sur  vos  autels.  Recevez-y  , 
grand  Dieu,  tous  les  sacrifices  qu'il  vous  ofiTre, 
9t  accordez-nous  toutes  les  grâces  qu'il  solli- 
cite. 

Aimable  Jésus,  qui  avez  pris  dans  le  sein, 
i'une  Vierge,  la  Chair  toute  divine  dont  vous 
nourrissez  vos  enfants  ;  accordez-moi,  je  vous 
Bn  conjure,  la  pureté  inviolable  de  votre  très- 
^ainte  Mère,  et  lamour  qu'elle  eut  pour  celte 
belle  vertu  ;  conservez  mon  ame  pure  el 
3xemptede  souihares  qui  pourraieuV>[  douw^t 
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atteinte,  el  daignez  la  recevoir  un  jour  au 
nombre  de  vos  épouses  immortelles. 

Esprit-Saint,  qui  coopérez  d*une  manière 
ineffableauKmystèresd'un  Dieu  quis'offre  pour 
nous  en  sacrifice  et  se  donne  à  nous  comme 
Sacrement,  mettez  dans  nos  âmes  des  dispo- 
sitions saintes  qui  nous  fassent  participer  di- 
gnement aux  mérites  de  Tauguste  Victime,  et 
formez  vous-même  dans  nos  cœurs  les  senti- 
ments avec  lesquels  nous  devons  nous  appro- 
ch  er  de  la  source  des  grâces 


RÉPARATION 

Des  outrages  que  Jésus-Christ  reçoit  au 
Très-Saint  Sacrement  de  l'auteL 

Majesté  adorable  de  mon  Dieu,  Victime 
seule  capable  d'apaiser  le  Très-Haut,  je  viens 
me  prosterner  devant  votre  auguste  Sacre- 
ment, pénétrée  de  la  douleur  la  plus  vive  et  la 
plus  profonde  à  la  vue  des  irrévérences,  de 
profanations  et  des  impiétés  qui  ont  été  com- 
mises contre  vous  dans  ce  redoutable  Mystère. 
Je  viens  dans  un  esprit  de  réparation  vous  y 
adorer  pour  ceuxd'entre  mes  frères  qui  vous  y 
refusent  leurs  hommages,  pour  lesinfidèles,  les 
impies,  les  hérétiques  et  tous  les  mauvais  chré- 
tiens. Je  voudrais,  ô  mon  Dieu  !  vous  y  procu- 
rer autantdegloire,  qu'ils  vousen  donneraient 
tous  ensemble,  s'ils  vous  y  offraient  assidûment 
le  tribut  de  leur  respect  et  de  leur  amour.  Ah! 
puissé-je  au  moins  vous  dédommager  de  leur 
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aveaglement  et  de  leur  indifférence,  par  la 
vivacité  de  ma  foi  et  de  mes  sentiments  !  C'est 
poar  sanctifier  le  vœu  de  mon  cœur,  et  vous 
le  rendre  plus  agréable,  ô  Jésus  !  que  je  l'unis 
à  ceux  que  forme  votre  Eglise,  pour  attirer  à 
vos  pieds  tous  les  hommes,  et  surtout  la  por- 
tion chérie  de  ses  enfants.  Je  vous  présente 
avec  elle  tous  les  hommages  que  votre  Esprit- 
Saint  lui  inspire,  et  tous  ceux  que  vous  offrez 
vous-même  à  Dieu  votre  Père  dans  ce  Sacre- 
ment admirable,  où  la  charité  la  plus  tendre 
vous  fait  devenir  Holocauste  et  Victime  per- 
pétuelle pour  le  salut  du  monde.  Ainsi  soit-il. 


PRIÈRE 

Pour  demander  la  Bénédiction  du  Très-Saint 

Sacrement. 

Je  ne  vous  quitterai  point,  ô  mon  Sauveur! 
que  je  n'aie  obtenu  de  votre  tendresse  les  bé- 
nédictions que  sollicitent  mes  besoins.  Puis- 
sent ces  bénédictions  opérer  en  moi  la  plus 
vive  horreur  du  péché,  me  communiquer  vo- 
tre amour  et  vos  grâces,  et  m'aider  à  bien 
vivre  et  à  mourir  de  la  mort  des  Saints  ! 

J'espère  de  vous,  ô  mon  Dieu  !  les  mêmes 
faveurs  pour  ma  famille,  et  pour  tous  ceux 
que  vous  me  faites  un  devoir  de  vous  recom- 
mander, particulièrement  pour  N.  N.  Je  ré- 
clame tous  les  secours  de  votre  Providence 
pour  les  besoins  de  l'Eglise  et  de  l'Elat:  con- 
servez-y les  liens  précieux  de  la  concorda  ^\. 
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de  la  paix  ;  Faites  connaître,  adorer  et  aimer 
votre  saint  Nom  dans  tout  I  Univers  ;  éclairez 
les  infidèles  et  ceux  qui  sont  dans  1  erreur, 
consolez  ceux  qui  sont  dans  la  peine,  décou- 
vrez aux  pécheurs  l'affreux  danger  de  leur 
ame;  touchez  les  cœurs  endurcis,  et  ramenez- 
les  à  vous  ;  accordez  aux  justes  la  persévé- 
rance dans  la  justice;  donnez  aux  mourants 
le  bonheur  d'expirer  dans  votre  amour;  abré- 
gez les  tourments  des  âmes  du  Purgatoire  ; 
comblez  enfin  nos  vœux,  et  Faites  que,  tous 
ensemble,  nous  recevions  ici-^bas  le  gage  de 
vosbénédiclionséternelles,  au  nomdu  Père,  et 
du  Fils,  et  du  Saint-Esprit.  Ainsi  soit -il. 

ENTRETIENS  POUR  L'OCTAVE 

DU  TRÈS-SAINT  SACREMENT, 

Ou  pour  les  autres  jours  destinés  à  le  visiter. 

PREMIER  JOUR. 

Actes  de  Foi  et  d'Adoration. 

Je  vous  adore,  ô  Jésus  !  et  je  crois  ferme- 
ment que  vous  êtes  le  Fils  éternel  du  Très- 
Haut,  qui  êtes  venu  dans  le  monde  pour  me 
sauver,  et  qui  sans  cesse  demeurez  avec  moi 
dans  la  divine  Eucharistie,  pour  nourrir  et 
sanctifier  mon  ame. 

Admiration. 

Mais  comment,  6  mon  Dieu  !  daignez-vous 
vous  abaisser  jusqu'à  votre  créature  qui  mé- 
rite si  peu  vos  regards*l  (^xj^a  fem-\Q,  que 
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dirai  je  pour  vous  témoigner  ma  vive  recon- 
naissance ?  Ëb  I  que  puis-je  vous  offrir  de 
plus  agréable  que  ce  cœur  même  que  vous 
aimez  si  ardemment,  et  qui  vous  a  aimé  si  peu 
jusqu'ici. 

Supplication . 

O  JisDs  !  t)u  ri  fiez-le  par  votre  grâce  , 
échauffez-le  par  votre  amour,  sanctifiez-le  par 
votre  esprit,  transformez-le  en  vous,  et  pos- 
sédez-le tout  entier  dans  le  temps  et  dans 
l'éternité. 

Anéantissement. 

0  Verbe  éternel  !  qui  daignez  en  quelque 
sorte  vous  anéantir  pour  mon  amour,  je  re- 
connais devant  votre  Majesté  suprême,  que 
je  ne  suis  que  misère,  faiblesse,  ignorance, 
et  que  je  tends  sans  cesse  au  mal,  si  vous  ne 
me  soutenez  par  votre  sagesse,  par  votre 
puissance  et  par  votre  miséricorde  infinie. 

Résolution. 

Agréez,  ô  mon  Dieu  !  les  désirs  et  les  gé- 
missements de  mon  cœur,  et  confirmez  vous- 
même  la  résolution  sincère  oti  il  est  d'être 
parfaitement  à  vous.  Je  vous  en  renouvelle 
Tassurance  en  présence  des  Anges  qui  vous 
environnent,  et  je  les  conjure  par  l'intérêt 
qu'ils  prennent  à  votre  gloire  et  à  mon  salut, 
de  suppléer  à  mes  sentiments  et  à  mes  hom- 
mages. 

Considération. 

C'est  une  chose  infiniment  digne  d*admiration^ 
qu'un  Dieu  qui  se  suffît  à  lui-même,  ne  cesse  ce^exi- 
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dant  de  rechercher  sa  créatare  et  de  lui  demander 
son  amour  comme  s'il  ne  pouvait  s'en  passer.  Oman 
Fils,  donnez-moi  votre  cœur^  dit-il  à  chacun  denoos. 
Toute  la  vie  spirituelle  n'est  autre  chose  qu'an  saint 
commerce  de  Dieu  avec  nos  âmes,  et  de  nos  âmes 
avec  Dieu;  de  Dieu  qui  nous  demande  noire  cœur, 
et  de  notre  cœur  qui  se  donne  à  Dieu.  Dieu  nous  dit 
sans  cesse  :  Préparez-moi  ce  cœur,  et  disposez-vous 
à  faire  ma  volonté  et  à  mériter  mes  dons  ;  et  notre 
réponse  doit  être  :  Mon  cœur  est  prêt,  ô  mon  Dieul 
mon  cœur  est  prêt  à  accomplir  ce  qui  vous  sera 
agréable  :  Seigneur,  que  voulez-vous  que  je  fasse? 
Mais,  pourquoi  ce  Dieu  si  grand  nous  fait-il  tant 
d'instances  pour  nous  attirer  à  lui?  Son  bonheur  dé- 
pend-il donc  de  la  correspondance  de  la  créature  aux 
attraits  de  sa  grâce?  Heureux  de  toute  éternité,  il 
possède  en  lui-même  tous  les  biens;  qui  pourrait 
porter  atteinte  à  sa  félicité?  Cependant  il  demande, 
il  exige  tout  notre  cœur.  Ahl  c'est  uniquement  pour 
nous  qu'il  l'attend  ;  lui  seul  peut  combler  ses  désirs?... 
mais  il  en  veut  Thommage  libre  et  volontaire  :  serioDS- 
nous  assez  insensés  pour  le  lui  refuser? 

m 

Réflexion  et  Affection. 

Eh!  d'où  vient  donc,  ô  mon  Dieu!  que 
vous  me  recherchez,  comme  si  votre  bon- 
heur dépendait  du  mien?  D'où  vient  que  je 
vous  fuis,  comme  si  je  pouvais  être  heureux 
sans  vous?  Vous  voulez  m  enrichir  de  Tabon- 
dance  de  vos  biens  et  remplir  de  votre  plé- 
nitude le  vide  de  mon  cœur.  Quand  répon- 
drai-je  enfin  à  vos  avances  généreuses?  Quand 
vousdonnerai-je  une  juste  préférence,  quand 
vous  adorerai-je  comme  mon  bien  suprême, 
ô  vous  qui  êtes  le  Dieu  de  mon  cœur  et  mon 
partage  pour  l'élerniié. 


du  TrèS'Saint  Sacrement,  1 55 

Colloque  au  Fils  de  Dieu. 

0  Jésus!  que  votre  amoar  a  de  charmes 
nr  attirer  les  cœurs,  et  que  de  prodiges 
^it  opérer  dans  ceux  qui  répondent  à  ses 
itatioDs!....  Combien  d'esprits  hautains, 
^lents,  cruels,  se  sont  adoucis  par  l'exem- 
>  de  votre  patience  et  de  votre  douceur  inal- 
able?  Combien  de  riches  et  d'heureux  du 
ele  se  sont  privés  de  leurs  biens  pour  imiter 
tre  pauvreté  volontaire  ?  Combien  d  âmes 
isuelles  et  voluptueuses  ont  été  gagnées 
r  vos  chastes  attraits?  Mais  si  vos  leçons  et 
3  exemples  ont  tant  de  force  sur  les  pé- 
3ars,  quel  pouvoir  n'auraient-ils  pas  sur  les 
lespures  et  innocentes?  Eh!  faut-il  s'étonner 
B  tant  de  vrais  Sages  se  vouent  par  état  au 
pris  généreux  des  vanités  du  monde;  en 
is  voyant  réduit  au  dénuement  le  plus  ab- 
u  !  que  tant  de  Vierges  innocentes  foulent 
c  pieds  toutes  les  délices  delà  terre,  en  vous 
itemplant  déchiré  de  coups  et  couronné 
pines?  Que  tant  de  Martyrs  s'exposent  à  la 
lauté  des  tyrans  et  aux  rigueurs  des  derniers 
)plices,  en  vous  voyant  monter  au  Calvaire 
îxpirer  sur  une  croix  ?  Mais  ce  qui  doit  me 
ifondre,  c'est  que  votre  amour,  ayant  sur 
n  cœur  les  mêmes  droits,  n'y  trouve  jamais 
même  correspondance  ;  que  votre  parole  si 
cace  et  si  féconde,  y  soit  stérileet  sanseffet  ; 
3  cent  fois  vous  frappiez  cette  pierre  dure 
insensible,  et  qu'il  n'en  sorte  pas  un  étin- 
le.  Eh  quoi!  Sauveur  aimable,  nêtes-\ow% 
\  le  Dieu  de  mon  cœur  aussi  bien  qvi^  c^Xxvv 
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de  tant  d'autres?  Ah  !  brisez-le  enfin  ce  oœar 
endurci,  et  faites-en  Fondre  la  glace  au  fea  de 
votre  charité.  Quelque  lâche,  quelque  insen- 
sible qu  il  soit  pour  vous,  ô  mon  Dieul  il  vous 
appartient  cependant,  et  vous  en  êtes  le  maî- 
tre; il  est  à  vous  comme  votre  ouvrage;  il  est 
à  vous  comme  votre  conquête  ;  il  est  encore  à 
vous  par  un  choix  libre  et  volontaire  :  déjà 
tant  de  fois  je  vous  lai  donné,  je  vous  l'ai  voué 
ce  cœur  si  souvent  infidèle  ;  mais  je  voas  le 
consacre  aujourd'hui  par  labandon  sans 
réserve  de  ma  propre  liberté,  et  par  le  don 
entier  de  moi-même,  que  rien  ne  pourra  dé- 
sormais me  faire  révoquer. 

Vous  pourrez  terminer  cet  entrelien  par  one  élô* 
vation  de  cœur,  en  ces  termes  :  Loué  iott  à  jamaii 
Jésus-Christ  au  Très-Saint  Sacrement  de  V Autel!  Oa 
réciter  l'amende  honorable  qui  se  trouve  ci-dessus. 
Vous  demanderez  enfin  à  Notre-Seigneur  sa  bénédic- 
tion, et  lui  laisserez  votre  cœur,  en  regrettant  de  ne 
pouvoir  jouir  plus  longtemps  de  sa  divine  présence. 


SECOND  JOUR. 

Jésus  est  notre  Père  et  notre  Frère. 

Acte  de  Foi. 

Je  crois,  ô  Jésus!  que  vous  êtes  le  Père  des 
pauvres,  c'est-à-dire  de  ceux  qui  sentent 
leur  indigence  spirituelle.  Vous  avez  promis 
d'enrichir  de  vos  dons  précieux  les  âmes 
qui  s'empresseraient  de  puiser  dans  le  trésor 
de  vos  mérites  et  de  vos  grâces.  Je  viens  à 
vous,  ô  Jésus  !  souvenez -vous  de  votre  pro- 
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messe,  et  donnez-moi  tout  ce  qui  me  manque, 
tout  ce  que  je  déaire  et  tout  ce  que  j'espère. 

Bé flexion  et  Supplication. 

O  PiRS  des  miséricordes!  qui  ne  dédaignez 
pas  l'humble  prière  de  votre  enfant,  rejet- 
terez-vous  celle  que  vous  lui  avez  enseignée 
vous-même?  En  est-il  de  plus  conforme  à 
votre  gloire  et  à  ses  besoins?  mon  Dieu  I  mon 
tendre  Père!  que  voire  Nom  soit  sanctifié  par 
votre  servante  et  par  toutes  vos  créatures  ! 
qae  le  règne  de  votre  grâce  en  ce  monde,  que 
celai  de  votre  gloire  en  l'autre,  arrive  enfin 
pour  notre  bonheur  ;  que  votre  volonté  soit 
accomplie  pour  nous,  en  tout  temps  et  en  tous 
lieux;  accordez-nous  souvent  le  Pain  par  ex- 
cellence ;  le  Pain  vivant,  la  nourriture  de  nos 
nos  âmes  et  rendez-nous-en  saintement  affa- 
més, ô  vous,  qui  seul  portez  la  tendresse  jus- 
qu'à rassasier  vos  enfants  de  votre  propre  subs- 
tance. 

Considération, 

Dans  rincarnation,  le  Verbe  divin  est  devenu  notre 
Frère  par  l'union  intime  qn'il  a  contractée  avec  la 
nature  humaine;  et  dans  la  Communion,  nous  deve- 
nons aussi  les  Frères  de  Jésus-Christ,  par  la  grâce 
du  Sacrement,  qui  nous  rend  en  quelque  sorte  par- 
ticipants de  la  nature  divine. 

Oui,  Seigneur,  votre  Sacrement  adorable 
est  l'héritage  qui  nous  est  échu  par  le  Testa- 
ment que  vous  fîtes  en  notre  faveur,  la  veille 
do  votre  mort,  pour  nous  laisser  à  jamais  vo- 
tre auguste  présence. 

Cet  héritage  n'appartient  proprement  qu!avix  e\\- 
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fants,  et  de  là  vient  qu'en  demandant  à  Diea  oe  Pain 
céleste,  nous  l'appelons  notre  Père.  Si  donc  nous 
sommes  tous  héritiers  du  même  Père,  si  nous  som- 
mes nourris  du  même  Pain,  et  appelés  à  la  même 
table,  ne  devons-nous  pas  nous  regarder  et  nous 
traiter  mutuellement  comme  Frères?  Ah  I  loin  de  nous 
tout  ce  qui  pourrait  altérer  Tunion,  la  paix,  la  cha- 
rité fraternelle  1  Tremblons,  en  méditant  ces  paroles 
foudroyantes  de  saint  Augustin  :  Quiconque,  dit-il, 
ne  bannit  pas  de  son  cœur  tout  sentiment  contraire  à 
la  paix,  lorsqu'il  s*approche  de  l'Autel,  au  liea  d'y 
recevoir  la  vie,  y  trouve  une  mort  funeste  ;  le  Père 
éternel  le  désavoue,  le  Fils  le  déshérite,  le  Saint-Â- 
Esprit  le  rejette  comme  un  membre  infecté  et  déjà 
retranché  du  Corps  de  JAsos-Ghiist. 

Affection  et  Résolution. 

0  Sacrement  de  piété  !  ô  signe  d*unité ,  6 
lien  de  charité  !  où  sont  aujourd'hui  vos  ef- 
fets? L'orgueil,  lamour-propre,  le  délire  des 
passions  ont  divisé  tous  les  esprits  et  tous 
les  cœurs  :  il  yaaussipeu  d'union  parmi  nous, 
que  si  le  Sacrement  d'unanimité,  de  concorde 
et  d'amour,  n'existait  plus  dans  votre  Eglise. 

Sagesse  éternelle,  lorsque  par  un  excès  de 
charité,  vous  vous  déterminâtes  à  demeurer 
avec  nous,  vous  prévîtes  sans  doute  avec  dou- 
leur les  outrages  que  recevrait  sous  vos  yeux 
celle  de  toutes  les  vertus  dont  vous  vous  mon- 
trez le  plus  jaloux:  et  cependant  rien  n'a  pu, 
ô  bonté  suprême,  suspendre  pour  nous  vos  fa- 
veurs et  vos  grâces  !  Humiliés  et  confondus, 
à  vos  pieds,  nous  confessons,  o  le  plus  tendre 
et  le  plus  aimable  des  Frères,  les  injustices, 
les  offenses  et  tous  les  coupables  excès  que 
nous  nous  sommes  permis  contre  les  nôtres, 
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et  qui  ODl  si  profondément  affligé  votre  cœur; 
Dous  avouons  et  reconnaissons  que  nous  se- 
rioDs  désormais  indignes  du  plus  grand  et  du 
plus  précieux  de  vos  bienfaits,  celui  de  votre 
présence  parmi  nous,  si,  véritablement  récon- 
ciliés et  réunis  à  tous  nos  frères,  nous  ne  con- 
sacrions encore  le  reste  de  nos  jours  à  resser- 
rer avec  eux  les  liens  de  la  charité  la  plus 
étroite  et  la  plus  durable,  pour  la  gloire  du 
Sacrement  qui  en  renferme  l'auteur  et  le  mo^ 
dèle. 

O  Jisus  !  nous  sommes  tous  et  sans  excep- 
tion les  enfants  de  votre  cœur  ,  nous  avons 
tous  été  guéris  par  vos  plaies,  et  votre  mort 
BOUS  a  rendu  la  vie.  Avec  quelle  édifiante 
union  devons-nous  donc  nous  supporter,  nous 
secourir  et  nous  entr  aimer  dans  ce  cœur  ado- 
rable qui  est  le  principe  de  toute  affection 
sainte  ^t  méritoire?  Aidez-nous,  divin  Sau- 
veur, à  nous  pénétrer  de  vos  sentiments,  vous 
qui  nous  avez  aimés  jusqu'à  la  mort,  et  qui 
nous  avez  sauvés  par  Tamour  le  plus  généreux. 
Unissez-nous  inséparablement  à  vous,  et  que 
notre  charité  mutuelle  s'entretienne  et  se  con- 
serve par  sa  conformité  parfaite  avec  la  vôtre. 

Cœur  divin,  qui  m'est  donné  pour  suppléer 
aux  faiblesses  du  mien,  je  vous  choisis  dès  ce 
moment  pour  ma  demeure  :  toujours  vous  se- 
rez ma  retraite  la  plus  chère  et  mon  recours 
le  plus  assuré  dans  mes  répugnances  et  mes 
combats. 

Vous  pourrez  terminer  cet  entretien  comme  (^e\viv 
du  premier  jour. 


\  60  Entretiens  pour  tOdave 

TROISIÈME  JOUR. 

Jésus  esl  le  soleil  de  Jastice. 

Admiration. 

0  SPLENDEUR  du  Père  !  qui  a  pu  vous  porter 
à  vous  envelopper  de  nuages,  et  à  dérober  à 
nos  yeux  les  rayons  de  votre  gloire?  C'est  sans 
doute  votre  amour  :  oui,  c'est  l'aoïour  qui, 
^ans  ce  Sacrement,  voile  l'éclat  de  votre  face 
adorable,  pour  vous  rendre  accessible  aas 
hommages  de  vos  faibles  créatures. 

Demande, 

Dieu  caché,  vous  n  y  êtes  pas  moins  présent 
aux  yeux  de  ma  foi  :  ah  !  daignez,  je  voos 
en  conjure,  dissiper  mes  ténèbres  et  répandre 
vos  lumières  dans  mon  ame.  Feu  sacré  dont 
les  ardeurs  sont  éternelles,  embrasez-moi  da 
divin  amour;  brûlez,  consumez  tout  ce  qui 
vous  déplaît  dans  mon  cœur,  et  rendez-moi 
la  pureté  de  ma  première  innocence. 

Considération, 

Jésus-Christ  exerce  dans  PEucharistie  un  empire 
plein  de  charmes  :  semblable  à  l'astre  du  jour,  il  y 
répand  sur  ses  amis  ses  plus  favorables  influences. 
Son  Sacrement  est  comme  une  nuée  qui  nous  dérobe 
l'éclat  de  sa  présence  :  mais  la  Foi  nous  y  découvre 
('elui  dont  la  lumière  éclaire  nos  ténèbres,  dont  la 
chaleur  ranime  nos  langueurs,  et  dont  la  force  sou- 
tient  notre  faiblesse. 

Entretien. 

Source  de  lumièresl  qui  vous  a  fait  descen- 
dre vers  une  créature  si  indigne  de  vos  re- 


du  TrèS'Samt  Sacrement,  161 

gards?  Faut-il,  hélas!  qu auprès  de  vous  je 
sois  toujours  plongée  dans  les  ténèbres  du 
péché,  et  qu  entourée  du  feu  de  votre  amour, 
mon  cœur  soit  toujours  froid  et  insensible? 

O  Jésus  !  daignez  enfin  m'éclairer  et  m'atli- 
rer  à  voi*s,  m'échauffer  et  me  vivifier  par  i'im- 
palsioD  salutaire  de  votre  grâce. 

0  Soleil  de  Justice  !  vous  êtes  admirable 
daoe  le  Ciel  et  sur  la  terre  ;  vous  ne  Têtes 
pas  moins  sur  la  Croix,  mais  vous  Têtes  plus 
eocore  sur  nos  Autels.  Vous  y  cachez,  Sei- 
gneur, sous  le  voile  d'un  Sacrement  ineffa- 
ble, la  gloire  de  votre  Majesté  sainte:  eh!  qui 
pourrait  en  supporter  la  splendeur,  si  votre 
amour  ingénieux  n'opérait,  pour  se  commu- 
QÎqaer  à  nous,  les  plus  étonnants  prodiges  ? 
Que  tous  les  cœurs,  ô  Jésus  I  se  livrent  ici  aux 
transports  de  la  plus  vive  reconnaissance,  et 
ne  cessent  d'admirer  et  de  publier  vos  mer- 
veilles. 

Le  reste,  comme  au  premier  jour. 


QUATRIÈME  JOUR. 

Jésus  est  une  source  de  consolation, 
de  douceur  et  de  force. 

Acte  de  Foi, 

0  Jésus  !  je  crois  que  vous  êtes  essentielle- 
ment le  Dieu  des  vertus  ;  qu'en  vous  se  trouve 
la  source  de  tous  les  dons  spirituels  que  vous 
m  avez  mérités  par  votre  Sang;  que  sans  vous 
je  ne  puis  rien  dans  Tordre  du  salut;   mais 


4  62  Entretiens  pour  t  Octave 

qu'avec  votre  secours,  je  puis  faire  des  œuvres 
dignes  de  la  vie  éteroelle,  si  je  corresponds  à 
voire  grâce,  par  laquelle  vous  ne  cessez  de  me 
prévenir. 

Demande. 

Daignez  donc,  ô  mon  Dieu  !  répandre  cette 
divine  grâce  dans  mon  cœur,  et  y  imprimer 
vous-même  les  caractères  de  votre  amour. 
Faites  que  je  marche  en  tout  sur  vos  traces  : 
vous  êtes  le  principe  et  le  modèle  de  toutes 
les  vertus,  et  je  sens  en  moi  un  funeste  pen- 
chant à  tous  les  vices.  Ah  !  Seigneur,  effacez 
de  mon  ame  tous  ces  traits  qui  défigurent  votre 
image:  ne  permettez  pas  que  je  sois  jamais 
l'esclave  de  Satan  ;  détruisez  en  moi  le  règne 
du  péché,  et  revêtez-moi  de  la  sainteté  qui 
seule  conduit  à  vous. 

Contidéraiion. 

Le  Sacrement  de  nos  autels  est  vraiment  le  Sacre- 
ment de  force  et  d'amour  :  il  cootient  la  source  des 
douceurs  el  des  consolations  les  plus  solides;  c'est  là 
qu'il  faut  le  chercher  dans  tous  les  besoins  qu'é- 
prouve notre  ame.  Jésus  lui-même  nous  y  invite  par 
les  paroles  les  plus  tendres  :  Venez  à  moi,  nous  dit-il, 
vous  tous  qui  êtes  dans  la  douleur  et  dans  CaccaMe^ 
ment,  et  je  vous  soulagerai.  Ainsi,  quand  notre  cœur 
serait  aussi  insensible  qu'un  rocher,  le  divin  Agneau 
saura  l'émouvoir  et  l'attendrir  par  les  charmes  de  sa 
douceur  :  quand  il  serait  livré  à  la  stérilité  la  plus 
effrayante,  la  Manne  du  Ciel  suppléera  avec  abondance 
à  sa  disette  spirituelle.  Quand  les  peines  et  les  tribu- 
lations viendront  nous  assaillir,  le  plus  tendre  des 
Pères,  le  plus  compatissant  des  Maîtres  en  tempérera 
l'amertume  par  ronction  de  sa  grâce,  nous  les  rendra 
méritoires,  et  nous  fera  recueillir  les  fruits  de  notre 
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patience  et  de  notre  résignation.  Alors,  pénétrés  des 
consolations  divines  que  nous  aurons  puisées  dans 
les  sources  du  Sauveur,  nous  nous  écrierons  avec 
amour  et  avec  confiance  :  Que  le  Nom  du  Seigneur 
soit  béni  I 

Affection  et  Résolution. 

0  MON  Sauveur  !  puisque  vous  voulez  que 
je  partage  vos  souffrances,  je  le  veux  et  j'y 
consens  de  tout  mon  cœur:  il  est  pour  moi 
trop  honorable  de  porter  les  marques  de  vos 
plaies  sacrées ,  et  d'en  éprouver  les  douleurs 
salutaires.  Quel  que  soit  le  genre  et  la  durée 
de  mes  afflictions,  je  serai  heureuse ,  pourvu 
que  je  ne  cesse  de  vous  posséder.  Ohl  que  les 
larmes  sont  douces,  quand  votre  main  daigne 
les  essuyer  !  et  que  la  mort  même  paratt  ai- 
mable à  qui  peut  expirer  entre  les  bras  de 
la  Vie  !  Quand  je  marcherais  donc,  aimable 
Jésus,  au  milieu  des  ombres  du  trépas,  je 
n  en  craindrais  point  les  horreurs,  parce  que 
vous  êtes  avec  moi;  quand  je  me  verrais 
environnée  de  tous  les  maux  qui  tour  à  tour 
assiègent  ma  faiblesse,  qu  aurais-je  à  redouter, 
si  je  porte  au  dedans  de  moi-même  Celui  qui 
est  mon  protecteur  et  mon  refuge.  Eh  !  que 
peuvent,  en  effet,  sur  mon  ame  ces  maladies  si 
importunes  par  leur  longueur  ou  par  leur 
violence;  ces  calomnies,  ces  médisances  atro- 
ces, qui  attaquent  ma  réputation  et  mon  hon- 
neur; ces  pertes  de  biens  et  d'amies,  ces  aban- 
dons douloureux,  ces  persécutions  injustes  et 
cruelles,  quand  j'ai  mon  Dieu  au  dedans  de 
moi,  qui  m'anime  par  sa  présence,  qui  me 
soutient  par  sa  force,  et  qui  me  couvre  de 
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sa  protection  puissante?  0  Dieu  !  qui  ôles  mon 
bien  et  tout  mon  partage,  je  n'ai  dans  la  réa- 
lité, que  vous  seul  à  perdre  ou  à  gagner  :  si  je 
vous  perds,  je  suis  de  toutes  les  créatures  la 
plus  malheureuse  ;  si  je  vous  possède,  rien  ne 
peut  égaler  ma  félicité.  Demearez  donc  avec 
moi,  Seigneur,  demeurez-y  toujours,  et  ne 
permettez  pas  que  j'aie  le  malheur  d'être  sé- 
parée de  vous,  ni  dans  le  temps  ni  dans  l'é- 
ternité. 
Le  reste,  comme  au  premier  jour. 

CINQUIÈME  JOUR. 
Jésus  est  notre  bon  Pasteqr. 

Amour  de  Complaisance. 

Vous  êtes,  ô  divin  Jésus!  le  Pasteur  par 
excellence,  puisque,  vous  sacrifiant  tout  entier 
pour  vos  brebis,  vous  daignez  les  sauver  au 
prix  de  ce  que  vous  avez  de  plus  cher.  Votre 
amour  généreux  vous  a  porté  jusqu'à  donner 
votre  vie  pour  elles.  Ah!  qu'il  m'est  doux  de 
m'écrier  avec  toute  votre  Église  :  0  bon  Pas- 
teur !  Pain  véritable  !  Jésus^  ayez  pitié  de  nous, 
soyez  notre  aliment,  soyez  notre  défense  :  fai- 
tes-nous voir  et  goûter  dans  la  terre  des  vi- 
vants les  biens  inefiables  dont  vous  y  rassasiez 
vos  Saints.  Seigneur,  dont  la  science  et  le  pou- 
voir sont  infinis  ;  vous  qui,  dans  cette  vie 
mortelle,  nous  donnez  votre  Chair  adorable 
pour  nourriture;  faites  qu  assis  un  jour  h  voire 
Table  céleste,  nous  partagions  la  société  et 
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rbéritage  des  heureux  Citoyens  de  l'éternelle 
Pairie. 

Reconnaissance. 

Pasteur  compatissant  et  miséricordieux, 
le  péché  m'avait  ôté  la  vie  de  la  grâce,  et  vous 
rae  Tavez  rendue  par  tous  les  prodiges  de  votre 
immense  charité.  Vous  avez  plus  fait  encore  : 
pour  me  conserver  la  vie  spirituelle^  vous 
avez  pris  la  forme  d'une  nourriture  ordinaire, 
et  m'invitez  à  y  participer  souvent.  Quel  est 
le  Pasteur  qui  ail  jamais  porté  la  tendresse  en- 
vers ses  brebis,  jusqu'à  leur  donner  sa  chair 
à  manger  et  son  sang  à  boire? 

Offrande  et  Demande. 

^  Atmablk  Pasteur  des  âmes  !  je  vous  présente 
la  mienne  et  vous  la  consacre  pour  toujours  : 
c'est  une  brebis  trop  longtemps  égarée,  et 
qui  cependant  n'a  cessé  d'être  l'objet  de  vos 
recherches.  Mellez-la  enfin  sur  vos  épaules,  ô 
bon  Pasteur  !  reportez-la  dans  votre  heureux 
bercail,  et  qu'elle  devienne  pour  vous  et  pour 
vos  amis,  un  sujet  de  joie  et  d'édification  du- 
rables. Conservez-la  vous-même,  ô  mon  Dieu  I 
puisqu'elle  vous  est  si  chère,  et  ne  permettez 
jamais  la  perte  d'une  ame  que  vous  avez  ai- 
mée plus  que  votre  propre  vie. 

Considération. 

Le  Sauveur  du  monde  prend  lui-môme  dans  FË- 
vangile,  le  nom  de  bon  Pasteur. 

Ses  brebis  sont  les  Fidèles,  que  personne  ne  peut 
ravir  de  sps  mains. 

Son  bercail  est  PEglise  de  la  Terre  et  du  Ciel,  où 
il  les  rassemble,  afin  qu'il  n'y  ait  qu'un  TroupeaiM  eX 
qu'uD  Pasteur. 
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Ses  pâturages  sont  les  divines  Ecritures,  les  Sacre- 
ments qu'il  i\  institués,  et  particulièrement  celui  de 
ri£ucharislie. 

Sa  houlclle  est  la  Croix  ;  c'est  le  bâton  pastoral  qui 
rappelle  les  brebis  qui  s'écartent,  et  qui  les  défend  de 
tous  les  euDemis  conjurés  contre  elles. 

Sa  voix  n'est  autre  que  la  parole  de  Dieu  interpré- 
tée par  les  Pasteurs  légitimes,  et  les  inspirations  in- 
térieures qui  nous  attirent  à  lui. 

Ce  Pasteur,  unique  par  son  excellence,  est  distin- 
gué non-seulement  des  Pasteurs  mercenaires,  mais 
encore  des  bons  Pasteurs,  puisqu'il  en  est  le  Prinoe 
et  le  Chef. 

Les  caraclères  sous  lesquels  il  aime  à  se  montrer, 
sont  exprimés  dans  TEvangile. 

Le  premier  est  marqué  par  ces  paroles  :  Je  can- 
nais mes  brebis,  Jésus-Christ  en  effet  voit  le  fond  des 
cœurs  ;  il  connaît  les  vertus  et  les  vices  qui  y  dom^ 
nent  ;  il  pénètre  les  pensées  et  les  intentions  les  pldr 
secrètes. 

Le  second  trait  qui  les  caractérise,  est  énoncé  en 
ces  termes  :  Mes  ouailles  me  connaissent.  Comme  la 
connaissance  qu  il  a  de  ses  Elus,  est  le  principe  de 
leur  bonheur  éternel,  de  même  la  connaissance  réci- 
proque qu'ils  ont  de  lui,  est  un~  moyen  nécessaire 
pour  y  parvenir. 

Le  troisième  enfin,  qui  désigne  le  bon  Pasteur 
sous  les  rapports  les  plus  généreux  et  les  plus  ten- 
dres, est  compris  dans  ces  mots  :  Je  donne  ma  vie 
pour  mes  brebis  ;  en  effet,  il  nous  l'a  donnée  d'une 
manière  admirable,  et  qui  ne  pouvait  convenir  qu'à 
lui  seul. 

Les  Apôtres  et  les  Martyrs  ont  bien  pu  mourir 
pour  leurs  brebis,  mais  ils  n'ont  pu  les  racheter  par 
l'efTusion  de  leur  sang  Jésus-Christ  seul  a  pu  nous 
servir  de  rançon  el  nous  mériter  par  ses  souffrances 
et  par  sa  mort  une  rédemption  éternelle. 

Affection  et  Résolution. 
Divin  Pasteur,  vous  m'avez  donc  rachetée 
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aaprix  de  vos  travaux  et  de  tout  votre  Sang  ; 
et  non  content  d'avoir  porté  jusque-là  l'excès 
de  votre  amour,  vous  avez  daigné  me  placer 
dans  votre  Maison,  qui  est  votre  Eglise  sainte, 
et  parmi  vos  enfants,  qui  sont  tous  mes  frères 
dans  la  foi.  Vous  ra*avez  admise  avec  eux  à 
votre  Table  sacrée  ;  vous  m  y  avez  nourrie  de 
Vous-même  :  j'ai  eu  le  bonheur  de  vous  voir 
reposer  dans  mon  ame,  et  de  reposer  moi- 
même  sur  votre  sein  par  une  humble  confiance 
en  vos  miséricordes.  Oh  !  que  je  suis  en  sûreté 
entre  vos  bras  :  oh  trouevrais-je  un  Pasteur  - 
plus  charitable  que  celui  qui  me  donne  sa 
vie  pour  rançon,  et  sa  Chair  pour  nourriture? 
qui  pourrait  m'inspirer  un  plus  doux  espoir, 
que  celui  qui  non-seulement  se  sacrifie  pour 
ses  ouailles,  mais  s  empresse  de  chercher 
celles  qui  s'égarent,  jusqu  a  ce  qu'il  les  ait 
ramenées  au  bercail?  0  clémence!  ô  bonté 
sans  bornes,  aimable  Jésus,  que  votre  charité 
est  ingénieuse,  quand  vous  daignez  rappeler 
à  vous  les  âmes  qui  vous  méconnaissent  1  Vous 
prenez  la  forme  de  Jardinier,  pour  ranimer 
la  foi  de  Madeleine  et  éprouver  son  amour  : 
vous  paraissez  comme  voyageur  à  deux  pèle- 
rins, pour  réveiller  leur  courage  et  les  ins- 
truire du  prix  des  soufi'rances:  vous  vous  faites 
ainsi  tout  à  tous  pour  gagner  tous  vos  enfants 
et  les  rendre  heureux  à  votre  suite.  0  bon 
Pasteur  iquedeshommes  infatués  de  brillantes 
chimères  se  repaissent,  tant  qu'il  leur  plaira, 
dès  connaissances  vaines  et  mensongères  du 
siècle,  et  qu'ils  en  fassent  leur  bonheur  •.  ^oxx^ 
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moi,  ma  gloire  sera  de  vouâ  connatlre,  de 
n'avoir  d'autre  science  que  vous,  et  d'appren- 
dre par  vos  paroles  et  par  vos  exemples  à 
mépriser  les  choses  temporelles  et  périssables» 
pour  ne  m  attacher  qu'à  celles  qui  sont  éter- 
nelles. 

Autre  Considération,  dont  on  peut  aussi  s'occuper 

le  Jeudi-Saint. 

Co>siDÊRiz  Jésus-Christ  faisant  son  Testament  la 
nuit  même  qu'il  doit  être  livré  à  ses  plus  cruels  en- 
nemis. Après  avoir  travaillé  avec  un  zèle  infatigable 
au  salut  des  hommes,  et  leur  avoir  laissé  dans  ses 
paroles  et  dans  ses  exemples  tous  les  moyens  d'y 
parvenir,  il  daigne  s'abaisser  jusqu'à  laver  lui-même 
tes  pieds  à  ses  Apôtres,  et  par  un  excès  d'amour  in- 
compréhensible, il  nous  déclare  ses  héritiers,  lors 
même  qu'il  voit  en  nous  les  coupables  auteurs  de  sa 
mort.  Quelle  serait  donc  noire  mgralitude,  si  nous 
ne  reconnaissions,  à  ces  traits,  l'immense  charité  du 
plus  tendre  des  Pères  I 

0  Sauveur  généreux  !  jetez  sur  moi  ce  re- 
gard de  miséricorde,  qui  découvre  toute  la 
profondeur  de  mes  misères,  et  qui  jamais  ne 
se  lasse  de  me  prodiguer  ses  secours.  Mon  ame 
soupire  vers  vous  du  milieu  des  ténèbres  qui 
l'environnent,  du  milieu  des  passions  insen- 
sées qui  Taveuglent:  mais  ce  qui  lui  laisse 
encore,  dans  ce  profond  abîme  ,  quelques 
rayons  d'espoir,  c'est  qu  elle  ne  peut  ignorer 
que  vous  savez  opérer,  jusques  dans  les  ténè- 
bres mêmes,  vos  pluséclalants  prodiges.  Vous 
avez  choisi  le  temps  de  la  nuit  pour  vous  mani- 
fester aux  hommes  coupables,  et  naître  par- 
mi eux  ;  vous  vous  êtes  immolé  pour  leur  salut 
^7//'  la  Croix  et  au  mUvevi  d^^  Vévkèbres;  vous 
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lear  avez  laissé  le  SacremeDl  de  voire  amoar 
pendant  la  dernière  nuit  où  vous  conversâtes 
avec  eux:  nuit  féconde  en  délices  pour  nous, 
mais  pleine  de  souffrances  et  d'horreurs  pour 
votre  ame.  Renouvelez  ici  vos  miracles,  ô 
mon  Dieu!  et  dans  Tobscurité  fatale  ou  me 
plongent  tant  d iniquités,  dont  je  gémis  de- 
vant vous,  faites  qu'associée  à  vos  douleurs , 
j'aperçoive  enfin  Iheureux  moment  de  ma 
délivrance  et  celui  de  ma  résurrection  parfaite 
à  votre  grâce. 

Prenez  et  mangez,  dites-vous,  ceci  est  mon 
Corps.  0  bonheur  inespéré!  Jésus  veut  être 
en  même  temps  notre  Libérateur  et  notre 
nourriture!  0  Testament  plein  damour  !  fut- 
il  jamais  pour  le  cœur  de  l'homme  un  don 
comparable  à  celui  que  nous  fait  en  ce  jour 
laimable  Jésus? 

Grand  Dieu,  vous  me  donnez  tout  ce  que 
vous  êtes:  pourrais-je  vous  refuser  tout  ce 
que  je  suis?  Je  vous  abandonne  sans  réserve 
et  mon  cœur  et  ma  volonté,  et  mon  corps  et 
mon  ame,  tout  mon  être  enfin,  et  j'en  fais  à 
votre  gloire  un  holocauste  que  vous  seul  ren- 
drez digne  de  vous. 

Le  reste,  comme  au  premier  jour. 


SIXIÈME  JOUR. 
Jésus  est  le  Rédempteur  du  monde. 

Acte  de  Foi. 
Jb  crois  que  mon  Rédempteur  est  vivant  ; 

je  crois  qu  il  réside  réellement  en  corp^  eV  ^u 

\5 


1 70  Entretiens  pour  tOetave 

ame  dans  la  divine  Eucharistie,    avec  tonte 
sa  gloire  et  avec  tous  ses  mérites. 

Acte  d'Adoration. 

Je  vous  adore,  ô  Jésus  I  qui  avez  été  immolé 
sur  la  Croix,  qui  vous  offrez  sans  cesse  en 
sacrifice  sur  dos  autels,  et  qui  voulez  y  de- 
meurer avec  nous  jusqu'à  laconsommatioQ  des 
siècles. 

Acte  de  regret  et  de  douleur. 

Sadvbur  adorable,  pardonnez-moi  Tabas 
criminel  que  j'ai  fait  jusqu'ici  des  trésors 
inestimables  que  renferme  le  Sacrement  de 
votre  amour,  et  délivrez  enfin  mon  ame  de  la 
honteuse  servitude  de  mes  passions,  qui  tou- 
jours mettent  obstacle  à  vos  largesses. 

Considération, 

Vous  n'êtes  plus  à  vous-même,  dit  S.  Paul;  vous 
avez  été  achetés  à  un  grand  prix  :  le  Sang  de  Jésus  a 
coulé  pour  vous  ;  Jésus  est  votre  Rédempteur;  vous 
lui  appartenez  donc  à  un  titre  qu'il  ne  partage  avec 
personne. 

Divin  Sauveur!  nous  sommes  votre  con- 
quête: nos  cœurs  sont  vos  trophées,  et  vous 
en  êtes  si  jaloux,  que  vous  en  faites  le  grand 
sujet  de  votre  gloire.  Après  avoir  employé, 
pour  vous  les  soumettre,  les  menaces  de  la 
terreur,  vous  les  avez  enfin  ravis,  par  les  at- 
traits de  votre  amour. 

A/fection  et  Résolution. 

Heureuse  victoire!  que  vous  m'êtes  salu- 
taire !  et  qu'il  m  est  doux  de  vous  célébrer. 
A^t }  qui  empêche  q\xQ  d^^otmaia  mon  cœur 
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ne  s'unisse  étroitement  à  son  vainqueur?  Qui 
empêche  que  mon  divin  Maître  n'exerce  sur 
moi  son  aimable  empire  ?  Oh  !  que  cet  empire 
lui  a  coûté  de  travaux,  de  sang  et  de  larmes! 
Divin  Jésus,  c  est  à  vos  plaies  sacrées  que  je 
dois  mon  bonheur;  qu'il  me  soit  permis,  en 
les  adorant  avec  un  de  vos  Apôtres,  de  m'é- 
crier  comme  lui  :  Mou  Seigneu  r  et  mon  Dieu  ! ... . 
Puissé-je  y  trouver  la  force  de  combattre  mes 
ennemis  et  les  vôtres,  et  triompher  de  mes 
passions  tyranniques  qui  sans  cesse  me  font  la 
guerre.  Ce  n'est  ni  mon  courage,  ni  mes  seuls 
efforts^  mais  la  grâce  toute-puissante  de  mon 
Jésus  avec  moi,  qui  m'obtiendra  cette  grande 
victoire. 

Vous  pourrez  ici  réciter  les  Litanies  de  la  Passion 
de  N.  S.  J.  G.  Le  reste  comme  au  premier  jour. 

SEPTIÈME  JOUR. 
Jésus  est  le  Fils  de  la  très-sainte  Vierge. 

Acte  de  Foi, 

Je  crois  que  sur  cet  autel  repose  le  Corps 
adorable  de  mon  Sauveur,  qui  a  été  formé 
par  1  opération  de  TEsprit  saint ,  dans  les  en- 
trailles de  la  plus  pure  des  Vierges. 

De  joie, 

Rëjodis-toi,  mon  ame,  en  voyant  le  fils  de 
TEternel  se  choisir  lui-même  une  demeure 
dans  le  chaste  sein  d'une  Vierge ,  pour  venir 
habiter  avec  les  hommes,  et  les  combler  de 
tous  les  doD8  de  sa  grâce. 
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.  De  complaisance. 

0  Marie!  vous  ôtes  vraiment  ce  lieu  de 
délices,  ce  Tabernacle  bâti  par  la  main  du 
Très- Haut,  et  dans  lequel  il  a  mis  toutes  ses 
complaisances.  Vousêles  Tobjet  des  hommages 
du  Ciel  et  de  la  terre  I  Eh  !  qu'il  m'est  doux 
de  penser  que  vous  êtes  mon  espoir  ! 

De  demande, 

0  SAINTE  iMère  de  mon  Dieu!  obtenez -moi 
vos  vertus  :  aidez-moi  à  participer  dignement 
aux  Mystères  ineffables  que  se  sont  opérés  en 
vous,  et  quand  j'aurai  le  bonheur  d'y  être  ad- 
mise, chargez-vous  de  ma  reconnaissance,  se- 
condez mes  efforts,  aidez-moi  à  me  montrer 
fidèle,  aQnquepar  vous  j'obtienne  la  couron- 
ne destinée  à  ma  persévérance. 

Considéraiion. 

0  MON  ame  I  quand  tu  le  sens  appelée  à  la  Table 
sainte,  surtout  aux  fêtes  de  la  sainte  Vierge,  que  la 
piété  te  fasse  envisager  cette  tendre  Mère  te  présen- 
tant elle-même  le  Pain  de  vie.  Venez,  dit-elle,  à  tous 
ses  enfants,  nuurrissez-vous  du  pain,  et  buvez  du  vin 
que  je  vous  ai  préparé. 

Colloque  à  la  sainte  Vierge. 

Incomparable  Marie  !  ce  n  est  plus  de  la  main 
des  Anges,  que  nous  recevons  la  Manne  cé- 
leste qui  soutient  et  vivifie  nos  âmes;  c est  à 
vous-même,  c  est  à  votre  propre  substance  que 
nous  en  sommes  redevables.  Vous  ôtes  donc 
notre  véritable  Mère  ;  puisque  dans  la  Com- 
munion nous  sommes  unis  intimement  à  Jésus- 
Christ  votre  divin  Fils,  et  devenons  ses  mem- 
bres. C'est  à  ce  titre  c\ue  nous  vous  apparie- 
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Qons,  6  Vierge  sainte!  et  que  nous  espérons 
de  votre  médialion  puissante,  la  grâce  de 
croître  en  vertus,  par  le  bon  usage  de  celte 
nourriture  vivifiante,  et  celle  d  arriver  enfin 
à  la  gloire  du  Dieu  qui  nous  la  prépare. 

Acte  de  confiance  envers  la  sainte  Vierge. 

Divine  Mère  de  Jésus,  vous  pouvez  tout  au- 
près de  votre  adorable  Fils.  Ses  mérites  et  ses 
grâces,  son  cœur  et  tous  ses  sentiments,  sont 
entre  vos  mains,  et  vous  en  êtes  en  quelque 
sorte  la  dispensatrice  souveraine.  Que  vous 
êtes  heureuse,  ô  Marie!  de  jouir  d'un  pouvoir 
qui  égale  votre  tendresse  !  Et  quel  bonheur 
est  le  nôtre  de  trouver  dans  notre  bonne  Mère, 
les  secours  les  plus  convenables  à  notre  fai- 
blesse extrême!  Ecoutez  nos  vœux,  Vierge 
sainte,  ils  sont  aussi  étendus  que  nos  misè- 
res sont  profondes,  que  nos  besoins  sont  mul- 
tipliés. Mais  les  trésors  dont  vous  disposez 
sont  immenses,  et  votre  cœur  nous  en  offre  la 
plénitude  dans  la  participation  sainte  et  fré- 
quente aux  richesses  de  la  divine  Eucharistie. 

Vous  pourrez  réciter  le  Chapelet  ou  les  Litanies  de 
la  sainte  Vierge.  Le  reste,  comme  au  premier  jour. 
«    ■  » 

HUITIÈME  ET  DERNIER  JOUR. 

Jésus-Christ  est   le  Roi  dos  Cœurs. 

Admiration, 

Un  Maître  tout-puissant  visiter  son  servi- 
teur ;  le  plus  grand  des  Monarques  s'abaisser 

jusqu'au  dernier  do  ses  sujels,  et  lui  dcuvdw- 

\5* 


1 74  Entretiens  pour  FOeîave 

der  son  cœur,  quel  prodige  de  bonté!  0  Roi 
de  gloire  !  qui  cachez  tout  I  éclat  de  votre 
Majesté  suprême,  sous  les  voiles  de  votre  Sa- 
crement, pour  nous  donner  des  marques  plus 
sensibles  de  votre  amour,  et  qui  vous  y  ren- 
dez captif  en  quelque  sorte,  pour  nous  assu- 
rer la  glorieuse  liberté  des  enfants  de  Dieu, 
que  votre  condescendance  est  étonnante  ;  et 
que  votre  miséricorde  est  incompréhensible! 
ô  Jésus  !  qui  voulez  régner  uniquement  sur 
nos  cœurs,  qu'il  est  juste  que  vous  y  exerciez 
l'aimable  empire  que  vous  vous  y  êtes  acquis 
au  prix  de  votre  Sang!  qu  il  est  juste  que  nous 
vous  rendions  le  tribut  d'amour  qu  exige  vo- 
tre tendresse ,  et  auquel  vous  avez  droit  à 
tant  de  titres  ! 

Amour  de  regret. 

Quelle  est  ma  douleur,  ô  mon  Roi  !  de  vous 
avoir  si  souvent  dédaigné,  abandonné  et  lâ- 
chement trahi!  Hélas!  au  lieu  de  vous  faire 
régner  en  souverain  dans  mon  ame,  j  y  ai 
donné  à  vos  ennemis  un  libre  accès;  lamour 
du  monde  et  de  ses  folles  vanités,  rattache- 
ment à  moi-môme  et  aux  passions  qui  me  do- 
minent, le  respect  humain  et  toutes  ses  fai- 
blesses, etc. ,  voilà  les  tyrans  auxquels  j  ai  livré 

mon  cœur. 

Amour  de  préférence, 

0  Jésus  !  je  n'aurai  désormais  d'autre  Roi 
que  vous;  vous  régnerez  seul  en  moi,  et  rien 
ne  s'opérera  dans  votre  empire,  que  d'après 
Tordre  et  l'impulsion  de  votre  esprit.  0  mon 
divin  Maître!  que  voire  xoloulé  se  fasse  à  ja- 


du  TrèsSaint  Sacrement.  175 

mais,  et  doq  pas  la  mienne  ;  vous  n  avez  été 
couronnédegloire,qaaprè8avoirélé  couronné 
d'ignominie  ;  puissé-je  à  votre  exemple  suppor- 
ter vos  opprobres,  pour  avoir  part  un  jour  à 
vos  triomphes. 

Considération, 

Jéscs-Christ  est  le  Roi  des  Rois  ;  il  demande  notre 
cœur  sans  partage,  et  le  veut  avant  toutes  choses  ; 
parce  que,  maître  de  ce  cœur,  il  l'est  de  tout  le  reste. 

C'est  un  Roi  plein  de  bonté,  qui  a  pour  nous  toute 
la  tendresse  d'un  père^  dont  le  règne  est  celui  de  la  dou- 
ceur, et  qui  n'est  sensible  qu'aux  tributs  de  l'amour. 

C'est  un  Roi  libéral  et  magnifique,  qui  se  platt  à 
rendre  ses  sujets  heureux  :  sans  cesse  il  appelle  sa 
créature,  et  l'invite  à  partager  ses  trésors  ;  il  daigne 
la  visiter,  s'entretenir  avec  elle,  la  consoler,  l'éclai- 
rer, la  toucher  ;  il  veut  enfin  la  sanctifier  dans  le 
temps,  pour  la  glorifier  dans  l'éternité. 

Colloque  à  Jésus,  Roi  de  gloire. 

0  Roi  des  cœurs!  le  mien  vous  appartient; 
vous  en  êtes  le  Maître  :  que  ne  peut-il  s'atta- 
cher uniquement  à  vous  comme  au  Souverain 
le  plus  digne  d'être  servi  et  d'être  aimé  !  Vous 
éclairez,  vous  embrasez  tout  ce  qui  vous  en- 
vironne! vous  comblez  de  délices  les  âmes 
qui  vous  possèdent,  vous  êtes  le  centre  de 
leur  félicité;  hors  de  vous,  il  n'est  aucun  bien 
solide  et  durable.  Eh  I  qui  pourrait  donc,  ô 
mon  Roi  !  partager  avec  vous  ma  fidélité  et 
mon  amour  !  Tout  mon  désir  sera  désormais 
de  vous  faire  régner  en  moi,  comme  dans  vo- 
tre domaine,  et  tous  mes  efibrts  tendront  à 
vous  servir,  à  vous  aimer  et  à  vous  adorer  en 
esprit  et  en  vérité. 

Vous  pourrez  ici  réciter  les  Litanies  du  saiul'^Qm 
de  Jésus,  Le  reste,  comme  eu  premier  jour . 
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Tous  ces  entretiens  peuvent  occuper  avant  el  après 
la  Siiiiite  ('communion  :  on  peut  aussi  puiser  dans  VE- 
vangile  dos  sujets  analoL^ues  ù  ses  dispositions  per- 
sonnelles, et  se  présenter  à  Jésus-Christ,  comme  la 
Madeleine,  Zacheeja  Samaritaine,  la  Cananéenne,  etc. 


LITANIES  ET  PRIERES 

POUR   LES    JOURS   DB    LA   8SI1A1NS. 

POUR  LE  DIMANCBE. 

[Manies  de  la  Très-Sainte  Trinité. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus* Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Trinilé  bienheureuse,  écoutez-nous. 
Adorable  Unité,  exaucez-nous. 
Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 
Fils,  Rédempteur  du  aïonde,  qui  ôtes  Dieu, 
Esprit  saint,  qui  êtes  Dieu, 
Trinilé  sainte,  qui  êtes  un  seul  Dieu, 
Père  Créateur, 

Fils  Réparateur,  > 

Esprit  Consolateur,  g 

Père  éternel,  principe  de  toutes  choses,      ^ 
Fils  unique,  consubstantiel  au  Père,  E 

Esprit-Saint,  procédant  du  Père  et  du  Fils,  q^ 
Majesté  coéternelle  des  trois  Personnes    ® 

divines,  g 

Trinité  sainte,  qui  avez  créé  et  qui  gou-p» 

vernez  tout  ce  qui  existe. 
Puissance  infinie  du  Père  éternel. 
Sagesse  incompréhensible  du  Fils  de  Dieu, 
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Amour  ineffable  du  Sainl-Esprit,  ayez  pitié 

de  nous. 
Saint,  Saint,  Saint,  le  Seigneur,  le  Dieu  > 

des  Armées,  g 

Vous  par  qui  nous  avons  la  vie,  le  mouve-^ 

ment  et  Têtre,  H 

Roi  des  siècles,  immortel  et  invisible,  ç^ 

Dieu  d'Abraham,  dlsaac  et  de  Jacob,         ^ 
Vous  qui  étiez,  qui  êtes,  et  qui  serez  pen-  o 

dant  Téternité,  ?» 

Soyez-nous  propice,  pardonnez-nous,  ô  Tri- 
nité sainte! 
Soyez-nous  propice,  exaucez-nous,  ô  Trinité 

Sainte! 
De  tout  mal,  délivrez-nous,  6  Trinité  Sainte! 
De  tout  péché, 
De  tout  orgueil, 
De  toute  avaricç, 
De  toute  attache  désordonnée  aux  choses    ^ 

de  la  terre,  ^• 

De  toute  envie  et  de  toute  malice,  3 

De  toute  impatience  et  de  toute  colère,         • 
De  toute  impureté,  g 

De  toute  paresse,  i» 

De  toute  pensée,  parole  et  action  contraire  ^ 

à  votre  Loi,  2. 

De  votre  malédiction  éternelle,  2. 

Par  la  force  de  votre  loute-puissance. 
Par  labondance de  vos  miséricordes,  ^ 

Par  Texcèsde  vos  bontés  et  de  votre  amour, 
Par  la  profondeur  de  voire  sagesse  et  de 

votre  science, 
Par  les  richesses  de  votre  Etre  infini, 
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Nous  vous  prions,  quoique  pécheurs,  exao- 
cez-nous. 

Faites  que  nous  vous  adorions  en  esprit  et  en 
vérité,  et  ne  servions  que  vous  seul,  nous 
vous  en  prions,  exaucez-nous. 

Que  nous  vous  aimions  de  tout  notre  cœur, 
de  toute  notre  ame  et  de  toutes  nos  forces, 

Que  nous  ne  prenions  jamais  en  vain  votre 
Nom  adorable. 

Que  nous  observions  avec  fidélité  vos  saints 
commandements  et  ceux  de  votre  Eglise,  i^^ 

Que  nous  honorions  nos  pères,  nos  mères,  g 
et  tous  nos  supérieurs  spirituels  et  tempo-  ^ 
rels,  comme  le  prescrit  votre  Loi  sainte,  g 

Que  nous  aimions  sincèrement  notre  pro-  ^ 
chain  pour  votre  amour,  p 

Que  nous  lui  désirions  et  procurions  tout  le*^ 
bien  que  nous  nous  désiroi^s  à  nous-mô-  o' 
mes,  «» 

Que  jamais  nous  n^usurpions  ni  retenions  g 
ce  qui  lui  appartient,  et  ne  commettions  g 
envers  lui  aucune  injustice,  1 

Que  nous  ne  portions  jamais  faax  témoi-  ? 
gnage  contre  nos  frères,  et  nous  gardions  g 
de  tout  mensonge  et  de  toute  duplicité,  ? 

Que  nous  ne  profanions  jamais  nos  corps, 
ni  nos  âmes,  par  aucun  des  vices  que 
vous  détestez. 

Que  par  la  pratique  de  la  charité  et  des  au- 
tres vertus,  nous  parvenions  à  la  jouis- 
sance éternelle  de  votre  gloire, 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde  ;  reudez^nous  favorable  votre  Père 
céleste. 
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Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde  ;  appliquez-nous  les  mérites  de  vo- 
tre Sang  précieux. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde  ;  donnez-nous  les  dons  de  votre 
Esprit-Saint . 

Trinité  bienheureuse,  écoutez-nous. 

Adorable  Unité,  exaucez-nous. 

j^.  Dieu  trois  fois  saiat,  exaucez  ma  prière; 
^.  Et  que  mes  cris  parviennent  jusqu'à  vous. 

ORAISON. 

Seigneur,  Dieu  tout-puissant  et  éternel,  qui 
avez  fait  la  grâce  à  vos  serviteurs  de  recon- 
naître par  une  sincère  confession  de  foi,  la 
gloire  de  Téternelle  Trinité,  et  d'adorer  dans 
la  puissance  de  votre  majesté,  Tunité  de  votre 
nature  ;  faites  qu  un  attachement  inviolable  à 
cette  même  foi,  nous  affermisse  contre  toutes 
sortes  d'adversités.  Vous  qui  vivez  et  régnez 
dans  les  siècles  des  siècles. 

ORAISON. 

Tirée  des  Soliloques  de  saint  Augustin. 

0  Trinité  adorable,  Père,  Fils  et  Saint- 
Esprit,  qui  possédez  la  même  essence  et  la 
même  éternité  !  0  seul  et  vrai  Dieu,  qui  habi- 
tez une  lumière  éternelle,  inaccessible,  et  qui 
avez  créé  par  votre  souveraine  puissance,  ce 
vaste  Univers  que  vous  gouvernez  avec  tant 
de  sagesse!  0  Saint,  Saint,  Saint,  qui  êtes  le 
Dieu  des  Armées!  0  Dieu  infiniment  puis- 
sant, infiniment  bon,  infiniment  aimable ^Now^ 
à  gui  toute  gloire  et  toutes  louanges  souX. 
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dues^  ouvrez-moi  rentrée  de  votre  joslioe  et 
de  votre  royaume;  et  je  chanterai  éteroelle- 
ment  vos  miséricordes.  Me  voici  comme  un 
pauvre  mendiant  à  votre  porte,  6  souverain 
Père  de  famille  !  commandez  quon  me  l'ouvre, 
vous  qui  avez  dit  :  Frappez,  et  on  vous  ouvrira; 
car  j'y  frappe  sans  cesse  par  l'ardeur  de  mes 
désirs,  et  par  labondance  de  mes  larmes  ; 
mes  soupirs  et  mes  géaiissëments  ne  vous  sont 
pas  cachés  :  ne  détournez  pas  de  moi  les  re- 
gards de  votre  clémence,  et  dans  votre  colère 
ne  vous  éloignez  pas  de  votre  servante.  Ecou- 
tez les  cris  de  lorphelin  qui  vous  réclame,  6 
Père  des  miséricordes!  et  étendez  votre  main 
bienfaisante^  pour  me  tirer  de  labtme  de  mi- 
sères, où  mes  iniquités  m'ont  plongée. 

Ne  souffrez  pas  que  je  périsse  sous  vos  yeux, 
dans  les  bras  de  votre  Eglise  sainte,  et  dans 
les  plaies  de  son  divin  Epoux  ;  mais  faites- 
moi  trouver  le  salut  dans  votre  sein  pater* 
nel,  afin  que  je  contemple  un  jour  les  riches- 
ses de  votre  royaume  immortel ,  que  mes  yeux 
voient  à  découvert  Téclatdè  votre  divine  pré- 
sence,  que  mon  cœur  en  goûte  les  délices, 
que  mes  lèvres  chantent  à  jamais  vos  louan- 
ges, et  que  mon  corps  et  mon  ame  trouvent 
en  vous  leur  éternelle  félicité. 

Gloire  à  la  puissance  du  Père,  gloire  à  la 
sagesse  du  P'ils;  gloire  à  l'amour  du  Saint- 
Esprit,  aujourd  hui  et  à  jamais.  Ainsi  soit-il. 

4**  Consacrez  ce  jour  à  la  gloire  de  la  Très-Sainte 
Trinilô. 
S°  Louez-la,  remerdez-U,  de  vous  avoir  créée  i 
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son  image  et  à  sa  ressemblance,  et  consacrez  à  sa 
gloire  et  à  son  service,  votre  entendement,  votre  vo- 
lonté et  votre  mémoire. 

3"*  Renouvelez  les  promesses  que  vous  avez  faites 
au  Baptême,  et  diles  en  actions  de  grâces,  cette  belle 
Prière  :  Gloire  au  Père,  et  au  Fils,  et  au  Saint-Esprit; 
comme  elle  était  au  commencement,  et  maintenant,  et 
toujours,  et  dans  les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-iL 


LITANIES 

DE  LA  DIVINE  PROVIDENCE  ABRÉGÉES. 

SsiGNBUR,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus,  écoutez-nous. 

Jésus,  exaucez-nous. 

Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 

Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 
ayez  pitié  de  nous. 

Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  n. 

Providence  de  Dieu,  qui  n'est  autre  chose  que 
Dieu  même;  secourez-nous. 

Divine  Providence,  par  laquelle  tout  a  été 
fait,  et  sans  laquelle  rien  ne  subsiste; 

Vous  qui  avez  pourvu  aux  besoins  du  pre-^ 
mier  homme,  avant  môme  qu  il  fût  créé;  o 

Qui,  pour  réparer  sa  désobéissance,  lui  avez  jj 
promis  un  Rédempteur;  ,^  ? 

Qui,  dans  Tatlenle  du  Désiré  des  Nations,  o 
Vous  êtes  fait  connaître  à  voire  Peuple,  ^ 
par  une  suite  de  témoignages  et  de  pro- 
diges ; 

Aimable  Providence,  qui  dans  l  eKcè^  A^ 
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votre  Charité  pour  les  hommes ,  leur 
avez  donné  un  Dieu  pour  Frère  et  pour 
Sauveur  ;  secourez-nous. 

Qui  avez  soustrait  Jésus  Enfant  à  la  fureur 
de  Timpie  Hérode  ; 

Qui  vous  êtes  manifestée  dans  le  premier 
miracle  de  Jésus,  aux  noces  de  Cana  ; 

Qui  vous  êtes  montrée  compatissante  et  li- 
bérale dans  la  multiplication  des  pains, 
au  désert  ; 

Qui  avez  paru  avec  éclat  dans  les  prodiges 
de  bonté  opérés  par  Jésus,  et  dans  les 
leçons  de  sagesse  sorties  de  sa  bouche; 

Qui  avez  réconcilié  le  monde  avec  Dieu, 
par  le  mystère  profond,  les  anéantisse- 
ments de  la  mort  de  son  Fils  ; 

Qui,  par  la  grâce  des  Sacrements,  avez  3 
pourvu  à  la  guérison  et  à  la  sanctification  ? 
de  nos  âmes  :  o 

Qui  avez  mis  le  comble  à  vos  bienfaits,  par» 
1  institution  du  Sacrifice  et  du  Sacrement 
par  excellence  ; 

Providence  inefi'able  ,  qui  avez  surtout 
éclaté  dans  rétablissement  de  l'Eglise; 

Qui  avez  choisi  saint  Pierre  et  ses  succes- 
seurs, pour  en  être  les  Chefs  et  le  fonde- 
ment inébranlable; 

Qui,  par  l'entremise  d'un  Ange,  avez  brisé 
les  chaînes  du  prince  des  Apôtres; 

Qui,  de  saint  Paul,  persécuteur  des  Fidèles, 
avez  fait  une  colonne  de  la  Foi  ; 

Qui  par  vos  saints  Apôtres,  avez  appelé  tou- 
tes les  Nations  à  votre  admirable  Lu- 
mière ; 


>  ' 
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Qui  avez  affermi  votre  Eglise  naissante,  et 
l'avez  accrue  par  les  triomphes  des  Mar- 
tyrs ;  secourez-nous. 

Qui  lui  avez  promis  que  les  portes  de  Ten- 
fer  ne  prévaudront  jamais  contre  Bile; 

Qui,  malgréles  efforts  de  lerreuret  de  l'im- 
piété, demeurez  tous  les  jours  avec  Elle, 
jusqu'à  la  consommation  des  siècles; 

Providence  immuable,  qui,  dans  tous  les 
temps,  êtes  également  sage^  puissante 
et  généreuse  envers  ceux  qui  se  confient 
en  vous;  ^ 

Vous,  dont  (a  tendre  sollicitude  s'étend  8 
sur  toutes  les  créatures  ;  3 

Vous  qui  êtes  l'asile  du  pauvre,  la  force  et  ? 
lespoir  de  celui  qui  souffre;  o 

Vous  qui  châtiez  ou  éprouvez  ceux  que  vous  p 
aimez  ; 

Qui  laissez  vivre  le  méchant,  pour  lui  don- 
ner le  temps  de  faire  pénitence,  ou  pour 
excercer  la  patience  du  Juste  ; 

Qui  enlevez  le  Juste  par  une  mort  préma- 
turée, de  peur  que  la  malice  ne  corrompe 
son  esprit; 

Qui  nous  invitez  à  déposer  dans  votre  sein 
nos  peines  et  nos  inquiétudes  ; 

Qui  disposez  toutes  choses  pour  le  plus 
grand  bien  de  ceux  qui  vous  aiment  et 
vous  implorent  ; 

Providence  miséricordieuse,  pardon  nez- nous 
notre  peu  de  foi  et  de  confiance  en  vos  soins, 
nous  vous  en  prions,  exaucez-nous 

Pardonnez-nous  nos  impatiences  el  uo^  mwv- 


184  Litanies  et 

mures  ;  nous  vous  en  prions,  ezaacez-noas. 

Pardonnez-nous  nos  ingratitudes  et  labus de 
vos  bien  Faits,  nous  vous  en  prions,  etc. 

Préservez-nous  de  la  présomption  et  de  la 
confiance  en  nos  propres  forces  ;  nous  vous 
en  prions,  exaucez-nous. 

Préservez-nous  du  découragement  et  du  déses- 
poir; nous  vous  prions,  etc. 

Préservez-nous  des  fléaux  que  nous  méri- 
tons, et  des  iniquités  qui  les  attirent; 

Providence  attentive  à  tous  nos  besoins,  ai- 
dez-nous à  nousdétacherde  nous-mêmes, 
et  à  nous  attacher  à  vous  ; 

Ne  permettez  pas  que lamour  des  biens pé- o 
risables  nous  rende  indignes  de  ceux  de  S 
l'éternité;  ^ 

Faites-nous  la  grâce  de  chercher  avant  tout  S 
le  Royaume  de  Dieu  et  sa  Justice  ;  g 

Nourrissez  nos  âmes  de  votre  parole,  de  vo-^ 
tre  grâce  et  du  pain  céleste  ;  g* 

Donnez  à  nos  corps  le  pain  de  chaque  jour,  S 
et  répandez  vos  bénédictions  sur  leso 
fruits  de  la  Terre  ;  S 

Envoyez  à  votre  Eglise  des  Pasteurs  rem-  g 
plis  de  piété,  de  lumière,  de  zèle  et  de? 
prudence  ;  o 

Donnez  à  l'Etat  des  hommes  selon  votre  p 
cœur,  et  dirigés  par  votre  sagesse  ; 

Protégez  ceux  qui  nous  sont  chers,  et  com- 
blez-les de  biens  spirituels  et  éternels  ; 

Donnez- nous  la  paix  avec  Dieu,  par  une 
parfaite  soumission  à  ses  volontés; 

Doflnez-nous  la  çav^  avec  le  prochain,  par 
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Tanion  d'une  charité  sincère  ;    nous  vous 

en  prions,  exaucez-nous. 
Donnez-nous  la  paix  avec  nous-mêmes,  par 

la  victoire  sur  nos  passions  et  nos  erreurs; 

nous  vous  en  prions,  exaucez-nous, 
adorable  Providence,  disposez  de  nous  pour 

les  prospérités  ou  pour  les  adversités  de 

cette  vie:  que  votre  volonté  soit  faite. 
Disposez  de  nous  pour  la  santé  et  pour  la 

maladie  :  que  votre  volonté  soit  faite. 
Disposez  de  nous  pour  la  vie  et  pour  la  mort; 

que  votre  volonté  soit  faite. 

f.  Seigneur,  nous  adorons,  nous  bénissons 
votre  Providence  paternelle; 

^.  Et  nous  nous  abandonnons  à  la  conduite 
de  votre  sagesse  infinie. 

PRIONS. 

0  Dieu  infiniment  bon,  infiniment  puissant! 
qui  sans  cesse  abaissez  sur  nous  les  regards  de 
votre  Providence,  pour  nous  conduire,  et 
pourvoira  nos  besoins;  faites  que  nous  nous 
soumettions  si  parfai  temen  t  à  vos  ord  res,  pa  rmi 
les  vicissitudes  de  cette  vie  passagère ,  que  , 
vous  bénissant  également  dans  les  biens  et 
jans  les  maux  qui  nous  arrivent ,  nous  méri- 
tions de  trouver  en  vous  le  bonheur  immuable 
3t  éternel.  Par  Notre-Seigneur  Jésus-Christ, 
3tc.  Ainsi  soit-il. 

POUR  LE  LUNDI. 
Litanies  du  Saint-Esprit. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
^ère  loat-puiaaani  et  éternel,  ayez  pVl\é  àô  ^. 
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Jésus,  Fils  éternel  du  Père,  et  Rédempteur  du 

monde,  sauvez -nous. 
Rsprit  du  Père  et  du  Fils,  amour  éternel  de 

l'un  et  de  Fautre,  sanctifiez -nous. 
Trinité  sainte,  exaucez-nous. 
Esprit-Saint,  qui  procédez  du  Père  et  du  Fils, 

venez  en  nous. 
Divin  Esprit  qui  êtes  égal  au  Père  et  au  Fils, 
Pronoesse  du  Père  le  plus  tendre  et  le  plus 

généreux, 
Don  du  Dieu  Très- Haut, 
Source  des  grâces, 
Feu  sacré. 
Charité  ardente, 

Onction  spirituelle  des  araes,  ^ 

Esprit  de  vérité.  g 

Esprit  de  sagesse  et  d'intelligence,  JJ 

Esprit  de  conseil  et  de  force,  ^ 

Esprit  de  science  et  de  piété,  o 

Esprit  de  la  crainte  du  Seigneur,  S 

Esprit  de  grâces  et  de  prières, 
Esprit  de  componction  et  deconfiaoce, 
Esprit  de  douceur  et  d'humilité. 
Esprit  de  paix  et  de  patience, 
Esprit  de  modestie  et  de  pureté, 
Esprit  consolateur, 
Esprit  sanctificateur, 

Esprildu  Seigneur  qui  remplissez  Tunlvers, 
Esprit  d'infaillibilité  qui  dirigez  TEglise, 
Esprit  d'adoption  des  Enfants  de  Dieu, 
Esprit-Saint,  exaucez-nous. 
Eclairez  nos  esprits  de  vos  lumières,  ** 

Esprit  Saint,  exaucez-t\ows. 
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Enflammez  nos  cœurs  de  votre  aiûour, 

Esprit-Saiot,  exaucez-nous. 
Rendez-nous  fermes  et  couragenxdans  lafoi, 
Conduisez-nous  dans  la  voie  de  vos  Com- 
mandements^ 
Faites  que  nous  soyons  dociles  à  vos  ins-g) 
pirations,  *5 

Âpprenez-nous  à  prier,  et  priez  vous-même  T 
en  nous,  g, 

Âidez-nous  à  nous  aimer  et  à  nous  suppor- S^ 
ter  les  uns  les  autres,  o 

Revêtez- nous  de  charité  et  de  miséricorde  S 
pour  nos  frères,  § 

Inspirez-nous  l'horreur  du  mal,  *? 

Dirigez-nous  dans  la  pratique  du  bien,        o 
Accordez- nous  le  mérite  des  vertus,  S 

Failes-nous  persévérer  dans  la  justice, 
Soyez  vous-même  notre  étemelle  récompense. 

ORAISON. 

Que  votre  divin  Esprit,  Seigneur,  nous 
éclaire,  nous  embrase  et  nous  purifie;  quil 
nous  pénètre  de  sa  céleste  rosée  et  nous  rende 
féconds  en  bonnes  œuvres,  par  N.  S.  J.-C.  , 
votre  Fils,  qui  vit  et  rèfi;ne  avec  vous,  en 
Tunité  du  même  Esprit,  dans  tous  les  siècles 
des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

POUR  LE  MARDI. 

Litanies  du  Saint  Nom  de  JÂsos. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigoeur,  ayez  pitié  de  nous 
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Jésus,  écoulez-Dooa. 

Jésus,  exaucez-Dous, 

Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  noas. 

Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 

Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu, 

Trinité  sainte,  qui  êtes  un  seal  Dieu, 

Jésus,  Fils  du  Dieu  vivant, 

Jésus,  splendeur  du  Père, 

Jésus,  l'éclat  de  la  lumière  éternelle, 

Jésus,  Roi  de  gloire, 

Jésus,  Soleil  de  Justice, 

Jésus,  Fils  de  la  Vierge  Marie, 

Jésus,  admirable, 

Jésus,  Dieu  fort,  ^ 

Jésus,  Pèredu  siècle  à  venir,  "S 

Jésus,  Ange  du  grand  Conseil,  ^ 

Jésus,  très-|iuiËsant,  j; 

Jésus,  irès-patient,  * 

Jésus,  très-obéissant,  • 

Jésus,  doux  et  humble  de  cœur,  § 

Jésus,  qui  aimez  la  chasteté,  » 

Jésus,  qui  nous  honorez  de  votre  amour, 

Jésus,  Dieu  de  paix, 

Jésus,  auteur  de  la  vie, 

Jésus,  modèle  des  vertus, 

Jésus,  zélateur  des  âmes, 

Jésus,  notre  Dieu, 

Jésus,  notre  refuge, 

Jésus,  Père  des  pauvres, 

Jésus,  trésor  des  fidèles, 

Jésus,  bon  Pasteur, 

Jésus,  vraie  lumière,  % 

Jésus,  Sagesse  éternelle, 
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},  Bonté  infinie,  ayez  pitié  de  nous. 

5,  notre  voie  et  notre  vie,  ^ 

3,  la  joie  des  Anges, 


3,  le  Maître  des  Apôtres,  ^ 

3,  le  Docteur  des  Evangélistes^  ^; 

3,  la  force  des  Martyrs,  ^1 

3,  la  lumière  des  Confesseurs,  ^ 

3,  la  pureté  des  Vierges,  o 

5,  la  couronne  de  tous  les  Saints,  S 

iz-nous  propice,  Jésus,  pardonnez-nous. 

iz-nouspropice,Jésus,exaucez  nos  prières 

out  péché,  délivrez-nous,  Jésus. 

otre  colère,  délivrez-nous,  Jésus. 

embûches  du  démon, 

esprit  d'impurelé, 

a  mort  éternelle, 

néprisde  vos  divines  inspirations, 

le  mystère  de  votre  sainte  Incarnation, 

votre  naissance, 

votre  enfance,  ^ 

votre  vie  toute  divine,  §: 

vos  travaux,  ^ 

votre  agonie  et  par  votre  Passion,         S 

votre  Croix  et  par  le  délaissement  que  g 

DUS  y  avez  souffert,  '  g 

vos  langueurs,  "L, 

votre  mort  et  par  votre  sépulture ,         S" 

votre  Résurrection ,  î» 

votre  Ascension, 

vos  saintes  joies, 

votre  gloire, 

eau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

londe,  pardonnez-nous,  Jésus. 
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Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  exaucez-nous,  Jésus. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  ayez  pitié  de  nous,  Jésus. 
Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous. 

ORAISON. 

Seigneur  Jésus-Cdrist,  qui  avez  dit  :  Deman- 
dez, et  vous  recevrez  ;  cherchez,  et  vous  trou- 
verez ;  frappez,  et  il  vous  sera  ouvert  ;  nous 
vous  supplions  d'allumer  en  nous  le  feu  de 
votre  divin  amour  ;  afin  que  nous  vous  aimions 
de  tout  notre  cœur,  que  nous  vous  aimions  de 
bouche  et  d  action,  et  que  jamais  nous  ne  ces- 
sions de  vous  louer,  ô  Dieu  !  qui  vivez  et  ré- 
gnez avec  le  Père  et  le  Saint-Esprit,  dans  les 
siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 


Litanies  des  Saints>Anges. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur  ayez  pUiéde  nous. 
Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous. 
Père  céleste,  quiètes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 
Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  n. 
Trinité  adorable,   qui  faites   la  félicité  des 

Esprits  bienheureux,  ayez  pitié  de  nous. 
Sainte  Marie,  Reine  des  Anges,  priez  pour  n. 
Saint  i\lichel,princedela milice  céleste, pr.p«p. 
Saint  Gabriel,  envoyé  de  Dieu  vers  la  plus 

pare  des  Vierges,  çn^x  ^ow  ti^xïs». 
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>aint  Raphaël,  conducteur  du  jeuue  et  ver- 
tueux Tobie,  priez  pour  nous. 

>aints  Anges  Gardiens,  nos  protecteurs, 
nos  conseils  et  nos  guides, 

Saints  Séraphins,  Chérubins,  Trônes,  Do- 
minations, Vertus,  Puissances  el  Princi- 
pautés, saints  Archanges  et  saints  Anges, 

Saints  Anges,  qui  êtes  toujours  en  la  pré- 
sence du  Très-Haut,  et  qui  exécutez  ses 
ordres, 

Saints  Anges,  qui  chantez  sans  cesse  les 
louanges  du  Dieu  trois  fois  Saint, 

Saints  Anges,  qui  ne  respirez  que  la  gloire  I? 
du  Seigneur,  et  qui  brûlez  du  feu  de  son  g* 
amour,  -o 

Saints  Anges,  qui  veillez  au  bonheur  des  S  . 
Empires  et  au  salut  des  âmes,  g 

Sainls  Anges,  qui  goûtez  une  joie  toute  ce-  g 
leste,  à  laconversion  d'un  pécheur,  ^ 

Saints  Anges,  qui  présentez  au  Tout-Puis- 
sant nos  prières  et  nos  vœux, 

Saints  Anges,  qui  volez  à  notre  secours  dans 
tous  nos  dangers, 

Saints  Anges,  qui  nous  soutenez  dans  nos 
combats. 

Saints  Anges,  qui  nous  protégez  surtout 
dans  nos  derniers  assauts. 

Saints  Anges,  qui  portez  nos  âmes  dans  le 
sein  du  Dieu  des  miséricordes, 

Saints  Anges,  qui  travaillez  sans  cesse  à 
nous  associera  votre  bonheur. 

Par  le  ministère  de  vos  saints  Anges,  aide^- 
nous,  et  déWrrez-DOus,  Seigneur. 
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De  tous  les  maux  que  nous  souffrons  pour 
nos  iniquités,  délivrez-nous,  Seigneur. 

Des  efforts  des  esprits  des  ténèbres,  si  mul- 
tipliés de  nos  jours,  délivrez-nous,  Sei- 
gneur. 

De  tous  les  dangers  qui  nous  menacent,  mais 
surtout  de  la  mort  éternelle,  délivrez-nous 
Seigneur, 

Par  1  intercession  de  vos  saints  Anges,  exau- 
cez-nous, Seigneur. 

Nous  vous  prions  de  nous  pardonner  les  of- 
fenses dont  nous  gémissons  devant  vous. 

Nous  vous  prions  de  nous  préserver  du  mal- 
heur de  vous  offenser  encore,  et  de  vous 
perdre  pour  jamais, 

Nous  vous  prions  d  envoyer  vos  Anges  de 
paix,  pour  réunir  en  vous  tous  les  esprits^ 
et  tous  les  cœurs,  g 

Nous  vous  prions  de  nous  rendre  attentifs  S 
et  fidèles  aux  inspirations  de  ceux  aux-  ? 
quels  vous  nous  avez  confiés,  g 

Nous  vous  prions  d'éclairer,  consoler  etpro-i" 
téger  par  vos  saints  Anges  les  personnes  ^ 
qui  nous  sont  chères,  ciq' 

Nous  vous  prions  de  soulager  et  délivrer  § 
par  ces  Esprits  célestes,  lésâmes  qui  souf-  r^ 
frent  dans  le  Purgatoire, 

Nous  vous  prions  de  nous  secourir  nous- 
mêmes,  à  l'heure  de  la  mort,  par  le  mi- 
nistère de  ces  Esprits  bienheureux, 

Nous  vous  prions  de  recevoir  nos  âmes  par 
leurs  mains,  et  de  nous  faire  jouir  avec 
eux  des  délices  de  voire  divine  présence, 
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Fils  de  Dieu,  que  les  Anges  contemplent  et 
adorent  éternellement,  exaucez-nous,  Sei- 
gneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  pardonnez-nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  exaucez-nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  ayez  pitié  de  nous,  Seigneur. 
jl".  Je  chanterai  vos  grandeurs  en  la  présence 
de  vos  Anges,  ô  mon  Dieu  ! 

^.  Je  vous  adorerai  dans  votre  saint  Tem- 
ple, et  j  y  bénirai  votre  Nom. 

ORAISON. 

0  Dieu  !  qui,  par  une  Providence  ineffable , 
daignez  envoyer  vos  saints  Anges  pour  nous 
garder;  faites-nous  la  grâce  d'éprouver  ici-bas 
les  effets  de  leur  protection  puissante,  et  de 
partager  un  jour  le  bonheur  de  leur  éternelle 
société.  Nous  vous  en  conjurons  par  les  mérites 
de  N.  S.  J.  C.  votre  Fils,  qui  vit  et  règne  avec 
vous,  en  l'unité  du  Saint-Esprit,  dans  tous 
les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

POUR  LE  MERCREDI. 

Litanies  de  la  Sainte  Famille. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous. 
Père  des  miséricordes,  ayez  pitié  de  nows. 
Fils  da  Diea  éternel,  ayez  pitié  de  uoxxs». 
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Esprit  saQCti&cateur,  ayez  pitié  de  nous. 

Trinité  adorable,  ayez  pitié  de  nous. 

Saint  Joachim,   honneur  des  Patriarches  et 

Protecteur  des  époux,  priez  pour  qous. 
Sainte  Anne,  parfait  modèle  des  femmes ,  el 

consolatrice  spéciale  des  veuves, 
Dignes   Parents    de   la   Mère  du    Dieu  fait 

Homme, 
Vous  qui,  après  une  longue  attente,  avez 

donné  le  jour  à  Celle  qui  est  ootre  Mère 

et  notre  espoir, 
Bienheureuse  Marie,    Temple  auguste  de 

la  Divinité, 
Vierge  incomparable,  qui  f&tes  préservée 

du  péché,  5 

Chef-d'œuvre  du  Très-Haut,  prodige  de  la  | 

nature  et  de  grâce,  ^ 

Epouse  et  compagne  fidèle  du  plus  saint  ^ 

des  Epoux,  d 

Mère  du  Verbe  éternel  par  la  vertu  duc 

Saint-Esprit, 
Reine  des  Anges  et  des  Hommes,  la  gloire 

et  les  délices  du  Ciel  et  de  la  Terre, 
Saint  Joseph,  chaste  époux  de  la  plus  pure 

des  Vierges, 
Homme  juste  et  selon  le  coeur  de  Dieu, 
Serviteur  sage  et  fidèle,  à  qui  le  Seigneur 

a  confié  le  soin  de  sa  famille, 
Jésus,  Fils  du  Dieu  vivant,  qui  n*avez  .poin 

dédaigné  de  descendre  dans  le  sein  d'un( 

Vierge,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus,  l'honneur  et  la  gloire  delà  plus  sainl( 

des  Familles,  ayez  pitié  de  nous. 
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Jésus,  roi  immortel  des  siècles,  qui  avez  voulu 

être  soumis  à  Marie  et  à  Joseph,  ayez  pitié 

de  nous. 
Jésus,  qui,  pendant  votre  enfance,  croissiez 

en  âge,  en  grâce  et  en  sagesse  devant  Dieu 

et  devant  les  hommes,  ayez  pilié  de  nous. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  pardonnez-nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  exaucez -nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  ayez  pitié  de  nous. 

f.  Famille  sainte  et  vénérable,  nous  vous 
adressons  à  vous  avec  amour  et  avec  confiance. 

^.  Faites  que  nos  familles  et  nous,  ressen- 
tions les  effets  de  votre  protection  puissante. 

ORAISON. 

DiBD  des  miséricordes,  qui,  pour  donner  à 
iOQies  les  familles  des  modèles  et  des  inter- 
cesseurs ,  avez  voulu  que  votre  Fils  unique 
^mptât  parmi  ses«  parents  et  ses  ancêtres  de 
§''ands  Saints  et  d'illustresPatriardlR,  faites- 
j'pus  la  grâce,  en  implorant  leur  protection, 
^'Oaiter  leurs  vertus  dans  le  temps,  et  depar- 
y^nîr  au  bonheur  dont  ils  jouissent  avec  vous 
"^Os  l'élernité.  Ainsi  soit-il. 


POUR  LE  JEUDI. 

Litanies  du  Très-Saint  Sacrement. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 


Jé^Us-Christ,  ayez  pilié  de  nous. 
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Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous. 

Père  céleste,  quiètes  Dieu,  ayez  pitié  de  noi 

Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 

Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu, 

Trinité  sainte,  qui  êtes  un  seul  Dieu, 

Pain  vivant,  qui  êtes  descendu  du  Ciel, 

Dieu  caché  et  Sauveur, 

Froment  des  Elus, 

Vin  qui  produisez  les  Vierges, 

Pain  abondant,  qui  faites  lesdélices  des  Rois 
mêmes. 

Sacrifice  perpétuel, 

Oblation  pure, 

Agneau  sans  tache, 

Festin  de  toute  sainteté, 

Nourriture  des  Anges, 

Manne  dont  la  vertu  est  toute  intérieure , 

Monument  des  merveilles  du  Très-Haut, 

Pain  au-dessus  de  toute  substance. 

Verbe  {^  chair, 

Dieu,  ripant  en  nous. 

Hostie  sainte  et  adorable. 

Calice  de  bénédiction. 

Mystère  de  Foi, 

Sacrement  sublime  et  vénérable, 

Sacrifice  de  tous  les  sacrifices  le  plus  saint. 

Sacrifice  vraiment  propitiatoire  pour  les  vi- 
vants et  pour  les  morts. 

Céleste  préservatif  contre  les  atteintes  dt 
péché, 

Miracle  étonnant ,  et  le  plus  grand  des 
prodiges, 

Souvenir  précveu:siàô\^^^^%vQ>XLÔLXv%^\«3àft 
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Don  magnifique,  qui  surpassez  la  plébitudede 
tous  les  dons,  ayez  pitié  de  nous. 

Témoignage  le  plus  touchant  de  l'amour  de 
noire  Dieu, 

Torrent  de  la  munificence  divine, 

Mystère  le  plus  relevé  et  le  plus  auguste, 

Garantie  consolante  de  notre  immortalité, 

Sacrement  redoutable  à  Tenferet  qui  vivi- 
fiez nos  âmes,  ^ 

Pain,  devenu  par  la  puissance  du  Verbe  in-  g 
carné,  sa  propre  Chair,  ^, 

Sacrifice  non  sanglant,  g: 

Aliment  de  vie,  présenté  par  la  vie  même,  cl 

Banquet  délicieux  entouré  et  servi  par  les  g 
Anges,  § 

Sacrement  d'amour,  •* 

Lien  de  Charité, 

Oblation  d'un  Dieu  Victime,  qui  s'offre  lui- 
même, 

Douceur  spirituelle  goûtée  dans  sa  propre 
source,  ^^ 

Réfection  des  âmes  saintes,  ^/f 

Viatique  de  ceux  qui  meurent  dans  le  Sei- 
gneur, 

Gage  assuré  de  notre  gloire  future. 

Soyez-nous  propice  ;  pardonnez-nous,  Seign. 

Soyez-nous  propice  ;  exaucez-nous,  Seigneur. 
-C>ii  malheur  de  recevoir  indignement  votre 
Corps  et  votre  Sang  adorables,  délivrez- 
nous.  Seigneur. 

t^e la  concupiscence  de  la  chair,  dél.-n.,Seig. 

I^€  la  concupiscence  des  yeux,  déliv.-n. ,  Seig. 

ï^e  l'orgueil  de  la  vie,  délivrez  n.,  SeVgueiw. 
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De  loule  occasion  de  vous  offenser,  délivrez- 
nous,  Seigneur. 

Par  le  désir  ardent  que  vous  eûtes  de  célé-^ 
brer  la  dernière  Pâque  avec  vos  Apôtres,  5"- 

Par  la  profonde,  humilité  qui  vous  fit  laver  3 


les  pieds  de  vos  disciples, 


N 

I 

9 


Par  Tardeule  Charité  qui  vous  porta  à  insti-  g 
tuer  ce  divin  Sacrement,  » 

Par  voire  Sang  précieux  que  vous  noosgi 
avez  laissé  dans  le  sacrifice  des  autels,   ôq' 

Par  les  cinq  plaies  douloureuses  qu'a  reçues  S 
voire  Corps  sacré  pour  l'amour  de  nous,  :i 

Tout  pécheurs  que  nous  sommes,  nous  voas 
en  prions,  écoutez-nous. 

Daignez  accroître  et  conserver  en  nous  fa 
foi,  le  respect  et  la  dévotion  envers  te !2^ 
Sacrement  admirable ,  5 

Daignez  nous  conduire  par  la  confession  < 
humble  el  si  ncère  de  nos  péchés,  à  l'usage  g 
fréquent  de  la  sainle  Eucharistie,  cd 

Daignez  nous  préserver  de  loute  hérésie,  de^ 
toute  infidélité,  et  de  tout  aveuglement  g* 


du  cœur, 


0 


Daignez  nous  faire  recueillirles fruits  céies-* 
tes  qu'opère,  dans  les  âmes  bien  dispô-o 
sées,  ce  Sacrement  qui  renferme  en  \u\  la  2 
sainteté  môme,  "? 

Daignez  enfin  nous  soutenir  et  nous  fortifier,  o 
aux  approches  de  la  mort,  par  la  vertu» 
efficace  de  ce  Viatique  céleste. 

Fils  éternel  du  vrai  Dieu, 

Agneau  de  Dieu,  qui  cflFacez  les  péchés  du 
monde,  pardonnez-nous, ?i^\çj!L^Mr. 
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Agneau  de  Dieu,  qai  effacez  les  péchés  da 
moifde,  exaucei-noas,  Seigaevir, 

Agneau  de  Diea,  Cfai  effacez  les  péebés  du 
monde,  ayez  pitié  de  aoos,  Seigaeur. 

lésofl-Christ^  écoutezHQaasv 

lésus-Christ,  exaucez-oous. 

OftEMtJS.  MDNS. 

Dbus  qui  nobis  tmïr      0  EHeoil  qui  nous  a^^ez  tais- 

SacrameBlo      mirabili  se  uq  souvenir  contiauel  de 

Passionis   tuae   menio^  votre  Passioodaos  le  Sacre- 

rîam  reliquisli;  tribue,  ment  admirable  deTEucha- 

quaesumus,  ita  dos  Cor-  ristie;  faites-âouslagrâdéde 

poris-  et  Sarnguiiil^  tui  révérer  de  tdlesorteiesmfâ- 

9«cra  Mysteria  venerafrî,  tèressaerésdle  votre  Corps  et 

u£    redemptionis    tuée  de  votre  Saog^  que  nous  re^ 

frtictumin  nobis  jugiter  sentions  sans  cesse  en  nous 

seotiamus.  Qui  vivis  et  le  fruit  de  votre  rédemp- 

régnas  cumDeo  Pâtre  in  tion.  Vous  qui^  étant  t)ieu, 

iMiiCate  Sprrituà  Sancti  vivez  et  l'égnez  a^ec  Dieu  lié 

Deus,  per  omnia  saBCiiia  Père,  en  l'uniié  du  Saint* 

sâeculorum.  Esprit,  dans  tous  les  sièeles 

Amen.  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 


POtJR  LE  VENDREDI. 

Litanies  de  la  Passion  de  I^otreSeigneur, 

SEidiBCRy  ayez  pitié  de  nouis. 

Jésus*>Gbrist,.  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus,,  écootez-nous.  J^us,  exaucez-nous. 

Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  piljé  de  nous. 

Fils,  Rédempteur  du  monde,  qu«  êtes  Dieu,  > 

Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  g 

JésDS,  Roi  de  gloire,  faisant. votre  entrée  à"? 
iérusatem,  pour  y  consonimer  Vou\V5at8y^% 
de  notre  Rédemption ,  ? 
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Jésus,  prosterné  devant  votre  Père,  au  Jar- 
din des  Olives,  et  chargé  des  crimes  du 
monde  entier,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus,  saisi  de  frayeur,  accabléde  tristesse, 
réduit  à  Tagonie  et  couvert  d'une  sueur 
de  sang, 

Jésus,  trahi  par  un  apôtre  perfide,  et  vendu 
à  vil  prix  comme  un  esclave, 

Jésus,  lié,  garrotté,  traîné  chez  Anne  et 
chez  Caïphe,  et  traité  d  impie  et  de 
blasphémateur, 

Jésus,  conduit  chez  Pilale  et  accusé  comme 
séditieux  et  comme  rebelle,  > 

Jésus,  paraissant  devant  Hérode,  et  revêtu*^ 
d'une  robe  d'ignominie ,  comme  un  in-^^ 
sensé, 


o 


Jésus,  cruellement  flagellé,  déchiré  de  coups  p, 
et  nageant  dans  votre  sang,  ® 

Jésus,  couronné  d'épines,  couvertd'un  man- g 
teau  d'écarlate,  et  exposé  aux  regards  de !>b 
tout  un  peuple, 

Jésus,  mis  en  parallèle  avec  un  insigne 
voleur,  qui  fut  préféré, 

Jésus,  lâchement  condamné  par  Pilate ,  et 
abandonné  à  la  rage  de  vos  ennemis, 

Jésus,  épuisé  de  souffrances,  et  allant  an  Cal- 
vaire, chargé  du  fardeau  de  votre  croix, 

Jésus,  étendu,  cloué  sur  un  infâme  gibet, 
et  mis  au  rang  des  scélérats, 

Jésus,  plein  de  douceur  pour  ceux  qui  vous 
abreuvent  de  fiel  et  de  vinaigre, 

Jésus,  priant  votre  Père,  et  demandant 
grâce  pour  vos  persécuteurs  et  pour  vos 
bourreaux, 
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Jésus,  remettant  entre  ses  mains  votre  Ame 

sainte,  et  vous  montrant  obéissant  jusqu  à 

la  mort,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus,  baissant  la  tête,  et  expirant  par  Tardeur 

de  votre  amour  pour  nous,  ayez  pitié  de  n. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde ,  pardonnez-nous,  Jésus. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  exaucez-nous,  Jésus. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  de 

monde ,  ayez  pitié  de  nous,  Jésus. 

f.   0  Jésus,   qui  nous  avez  rachetés,  en 
mourant  sur  la  croix. 

^,  Appliquez- nous  les  mérites  de  votre 
Passion  et  de  votre  Mort. 

ORAISON. 

Adorable  Jésus  !  souffrant  et  mourant  par 
amour  pour  nous,  accordez-nous  la  grâce  de 
souffrir  avec  vous,  comme  vous  et  pour  vous, 
afin  que,  vivant,  souffrant  et  mourant  dans 
votre  amour,  nous  soyons  éternellement  heu- 
reux avec  vous  et  de  vous.  Ainsi  soit-il. 


Litanies  du  Cœur  sacré  de  Jésus. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
J^sus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous, 
'ésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous, 
f^ère  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous, 
f^ils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Ësprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  p.  dii  uovsl^. 
^caarde  Jésus,  Temple  del'Elernel,  a.p.âi^^- 
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Cœur  de  Jésus,  Sanctuaire  du  Tout-Puissant, 

ayez  pitié  de  nous, 
Cœur  de  Jésus,  Tabernacle  du-  très-Haut, 
Cœur  de  Jésus,  l'objet  des  plus  tendres  com- 
plaisances du  Seif^neur, 
Cœur  de  Jésus,  dans  lequel  sont  renfermés 

les  trésors  de  la  sagesse  et  de  la  science 

de  Dieu, 
Cœur  de  Jésus,  richesse  des  araes  pénétrées 

du  sentiment  de  leur  indigence, 
Cœur  de  Jésus,    de  la  plénitude  dttqoel 

nous  avons  tout  reçu,  > 

Cœur  de  Jésus,  Trône  de  la  misériconte*^ 

divine.  ^ 

Cœur  de  Jésus,  notre  vie  et  notre  réconcilier  E 

lion  avec  Dieu,  p^ 

Cœur  de   Jésus,  Victime  de  propiiiatioi ® 

pour  nos  péchés,  o 

Cœur  de  Jésus,  brisé  de  douleur  pour  nos» 

crimes, 
Cœur  de  Jésus,  rassasié  d'opprobres. 
Cœur  de  Jésus,  percé  d'une  lance. 
Cœur  de  Jésus,    obéissant  jusquà    la  mort 

de  la  croix, 
Cœur  de  Jésus,    Hostie  vivante,   sainte  eX 

agréable  à  Dieu, 
Cœur   de  Jésus,    modèle  de   douceur  et 

d'humilité, 
(]œur  de  Jésus,  la  pureté  même, 
Cœur  de  Jésus,  plein   des  ardeurs  de  la 

Charité, 
Cœur  de  Jésus,    Roi   des  cœurs,   et  lien 

sacré  qui  les  unit. 
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Cœur  de  Jésus,  source  de  toutes  les  vertus, 

ayez  pitié  de  nous.  > 

Cœur  de  Jésus,  notre  père  et  notre  (X)nso-'(^ 

lation  dans  cet  exil,  ^ 

Cœur  de  Jésus,  notre  refuge  au  jour  de  g! 

Taffliction,  o^ 

Cœur  de  Jésu^,  Tuaique  espérance  de  ceux  ^ 

qui  meureat  dans  I ^  grâce,  o 

Cœur  de  Jésus,  l'amour  et  les  délices  des  ?* 

Anges  et  des  Saints, 
Âgiuaau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  pardonnez-nous.  Seigneur. 
Âgneaù  de  Dieu,   qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  exatrcez-nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde^  ayez  pitié  de  nous. 

f..  Jésus ,  doux  el  humble  de  cœur. 

^.  Faites  que  nos  cœurs  vous  prennent  pour 
modèfe. 

ORAISON. 

\       Dieu  de  miséricorde,  jetez  les  yeux  sur  le 
]    Cœur  de  rolre  Fils  bien-aimé,  et  daignez  nous 
^'    accorder  le  pardon  de  nos  offenses.  Nous  Tim- 
pbrons  avec  un  cœur  sincèrement  contrit  et 
^  '    hamilié,  et  nous  l'espérons  par  les  douleurs 
9«'a  ressenties  pour  nous  ce  Cœur  adorable  , 
^;     ^  par  le  mérite   infini  de  ses  satisfactions 
;     surabondantes.    Dounez-nous,  ô  mon  Dieu  ! 
;     ^0  amour  si  pur  et  si  ardent  pour  Jésus,  que, 
pénétrés  de  ses  perfections  divines,  nous  méri- 
tions de  devenir  «n  seul  cœur  avec  lui,  qui 
^il  et  règne  avec  Vous,  6  Dieu  !  dans  les  siè- 
cles des  siècles.  Ainsi  soit-il. 


i 


204  Litanies  et  Prières 

POUR  LE  SAMEDI. 

Litanies  de  la  sainte  Virbgb. 

Seigneur,  ayez  pilié  de  nous.  Ktrie,  eleisoo. 
Jésus-Christ,  ayez  pilié  de  Ghriste,  eleison. 

nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous.  Kyrie,  eleison. 
Jésus-Christ,  écoutez-nous.  Ghriste,  audi  nos. 
Jésus-Christ,  exaucez-nous.  Ghriste,  exandi  nos. 
Père  céleste,  qui  êtes  Dieu ,  Pater  de  cœlis.  Dons, 

ayez  pitié  de  nous.  miserere  nobis. 

Fils,  Rédempteur  du  monde  Fili,  Redemplor  mnndi, 

qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié      Deus,  miserere  nobis. 

de  nous. 
Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  Spiritus  Sancte,  Deus, 

ayez  pilié  de  nous.  miserere  nobis. 

Trinité  sainle,  qui  êtes  un  Sancta  Trinitas,  unos 

seul  Dieu,  ayez  pitié  de  n.  Deus, miserere  nobis. 
Sainte  Marie,  priez  pour  n.  Sancta  Maria,  orapron. 
Sainte  Mère  de  Dieu,  Sancta  Dei  Genitrix, 

Sainte  Vierge  des  Vierges,    Sancta  VirgoVirginum, 
Mère  de  Jésus-Christ,  Mater  Ghristi, 

Mère  de  l'auteur  de  la  grâce.  Mater  di vinae  gratiae, 
Mère  Irès-pure,  Mater  purissima, 

Mère  Irès-chaste,  Mater  castissima. 

Mère  toujours  Vierge,  Mater  inviolata, 

Mère  sans  tache,  !?  Mater  intemerata,      O 

Mère  aimable,  S'  Mater  amabilis,  ^ 

Mère  admirable,  «o    Mater  admirabilis,     -d 

Mère  du  Créateur,  g    Mater  Creatoris,         3 

Mère  du  Sauveur,  ^    Mater  Salvatoris,        ^ 

Vierge  très-prudente,       g    Virgo  prudentissima,  g« 
Vierge  vénérable,  »    Virgo  veneranda,       §5* 

Vierge  digne  de  louanges,       Virgo  prsedicanda. 
Vierge  puissante,  Virgo  potens. 

Vierge  pleine  de  bonté,  Virgo  clemens, 

Vierçe  fidèle,  Virgo  fidelis, 

Miroir  de  justice,  Spéculum  justiti», 
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Sedes  sapientiœ,ora  pro  Trône  de  la  divine  sagesse , 

nobis.  priez  pour  nous. 

Causa  nostrse  Isetitise^      Cause  de  notre  joie, 
Vas  spiriluale,  Vase  spirituel, 

Vas  honorabile,  Vase  d'honneur, 

Vas  insigne  devotionis,  Vase  éminent  de  piété, 
Rosa  mystica.  Rose  mystérieuse, 

Turris  Davidica,  Gloire  de  la  Maison  de  David, 

Tarris  eburnea,         O  Modèle  de  pureté,  !? 

Domus  aurea,  ^   Sanctuaire  de  la  charité,  g' 

Fœderis  arca,  g   Arche  d'alliance,  *^ 

Janua  Cœli,  p    Porte  du  Ciel,  i 

Stella  matutina,         g.  Etoile  du  matin,  2 

Salas  infirmorum^      S*  Ressource  des  infirmes,   g 
Refagium  peccatorum,  Refuge  des  pécheurs,        ^ 
Gonsolatriz  af&ictorum,  Consolation  des  aflligés, 
Auxilium    Christiano-  Secours  des  Chrétiens, 

rum, 
Regina  Angelorum,         Reine  des  Anges, 
Regina  Patriarcharum ,  Reine  des  Patriarches, 
Rogina  Prophetarum,      Reine  des  Prophètes, 
Regina  Apostolorum,      Reine  des  Apôtres, 
Regina  Martyrum,  Reine  des  Martyrs, 

Regina  Gonfessorum,       Reine  des  Gonresseurs, 
Regina  Virginum,  Reine  des  Vierges, 

Regina  Sanctorum  Reine  de  tous  les  Saints, 

omnium, 
Regina  sine  labe  con-  Reine  conçue  sans  péché, 

cepta, 
Agnus  Dei,   qui  tollis  Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 
peccata  mundi,  parce      les  péchés  du  monde,  par- 
nobis.  Domine.  donnez-nous,  Seigneur. 

Agnus  Dei,  qui  tollis  Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 
peccata  mundi, exau-  les  péchés  du  monde  , 
di  nos,  Domine.  exaucez-nous.  Seigneur. 

Agnus  Dei,  qui  tollis  Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 
peccala  mundi,  mise-  les  péchés  du  monde  , 
rere  nobis  ayez  pi  lié  de  nous. 

Ghriste,  audi  nos.  Jésus-Christ,  écoutez-nous. 

Curiste,  exaudi  nos.       Jésus-Christ,  exaucez-nous. 
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f.  Priez  pour  nous.  Miate  f.  Ora  pro  aoUs, 
Mère  de  Dieu;  sancta  Dei  (venilrHL; 

^.  Afin  que  nous  méri-  ^UidîgoieflBciafiiar 
lions  les  promesses  de  Jéstis-  promissionibus  Gbrisli. 
Cbrisl. 

PRIONS.  OEsaos* 

Nous  VOUS  supplions,  Sei-  Gratiam  iuam,  qiA' 
gneur ,  de  répandre  votre  sumus.  Domine,  roeflfi- 
grâce  dans  nos  âmes  ;  a6n  bus  noslris  infande;  ot 

3ue,  ayant  connu  par  la  voix  qui,  Angelo  nuotiaale, 
e  FAnge  rinoarnation  de  Gbristi  Filii  lui  Incir- 
Jesus-Gbrist  votre  Fils,  nous  nationem  eogoovinHlB, 
arrivions,  par  les  mériles  per  Passionem  ejos  et 
de  sa  Passion  et  de  sa  Groîx,  Grucem*  ad  R^sorrec- 
à  la  gloire  de  la  Résurrec-  tionis  gloriam  perdallh 
lion.  Par  le  même  Jésus-  mur.  Per  eumdâm 
Ghrist  Noire-Seigneur.  Gbrislum       Demintm 

Ainsi  soit-il.  noslrum.  Ameiié 


Litanies  du  Cœur  de  la  B.  Vierge  Maui. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous 
Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-  nom. 
Père  céleste,  qui  êtes  Dieu, ayez  pitié  de  nous. 
Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Esprit- Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  piliéde  bous. 
Trinité  sainte,    qui  avez  choisi  le  CkBur  de 

Marie  pour  y  opérer  vos  merveilles,  a^yez 

pitié  de  nous. 
Cœur  de  Marie,  conçu  sans  la  tache  du  péché, 

priez  pour  nous. 
Cœur  de  Marie,  rempli  de  Tabondance  des 

grâces,  priez  pour  nous. 
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Cœur  de  Marie,  qui  êtes  béni  entre  tous 

les  cœurs,  priez  pour  nous. 
Cœurde  Marie,  très-pur  et  très-chaste, 
Cœur  de  Marie,  très-doux  et  très-humble, 
Cœurde  Marie,  séjour  de  toutes  les  vertus, 
Cœur  de  Marie,  Sanctuaire  de  l'adorable 

Trinité, 
Coçur  de  Marie,  Tabernacle  du  Verbe  fait 

chair,  au  jour  de  T Annonciation, 
Cœur  de  Marie,  comblé  de  joie  au  jour  de 

la  Visitation, 
Cœur  de  Marie,  pénétré  d  amour  à  la  Nais- 
sance du  divin  Sauveur,  ^ 
Cœur  de   Marie,  transporté  d'admiration  ^• 

pour  Jésus,  à  Tadoration  des  Mages,       ^ 
Cœur  de  Marie,  percé  d'un  glaive  defdou-g 

leurs,  selon  la  prédiction  du  saint  vieil-  "^ 

lard  Siméon,  o 

Cœur  de  Marie,  plein  de  la  plus  tendre  sol-  j» 

licitude  pendant  la  fuite  en  Egypte, 
Cœqr  de  Marie,  profondément  affligé  de  la 

perte  de  Jésus,  et  pleinement  consolé  en 

le  retrouvant  au  Temple, 
Cœurde  Marie,  partageant  les  douleurs  de 

Jésus  dans  sa  passion, 
Coior  de  Marie,  frappé,  brisé  et  éperdu, 

à  laspect  des  souffrances  d'un  tel  Fils, 
Co^ur  de  Marie,  crucifié  avec  Jésus, 
Cû^ur  de  Marie,  souffrant  uneagonieoruelle, 

en  le  voyant  expirer, 
Cœurde  Marie,  plongé  dans  un  océan  d  amer- 
tumes, lorsqu  ou  descendit  Jésus  de  la  croix , 
Qççur  de  Mvie,  enseveli  dans  le  lombeaw ^\^a::' 

Jésus, 
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Cœur  de  Marie,  transporté  d'allégresse,  à  la 

Résurrection  de  Jésus,  priez  pour  nous. 
Cœur  de  Marie,  plein  de  désirs  et  d'espoir 

à  l'Ascension  de  Jésus,  *^ 

Cœur  de  Marie,  cœur  tout  de  Feu  à  la  des-  s* 

cenle  du  Saint-Esprit,  ^ 

Cœur  de  Marie,  transporté  par  les  Anges,  g 

et  couronné  par  Dieu  même,  au  jour  de  "^ 

FAssomption,  o 

Cœur  de  Marie,  refuge  des  pécheurs,  P 

Cœur  de  Marie,  soutien  des  justes, 
Cœur  de  Marie,  délices  des  âmes  pures, 
Cœur  de  Marie,  consolation  des  affligés, 
Cœur  de  Marie,  doux  espoir  des  mourants. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  da 

mondât  pardonnez-nous.  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  da 

monde,  exaucez-nous.  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  do 

monde,  ayez  pitié  de  nous. 

f.  Agréez,  Vierge  sainte,  les  louanges  que 
je  vous  offre  ; 

^.  Obtenez-moi  la  force  de  résister  à  vos 
ennemis. 

ORAISOM. 

C(»UR  aimable  de  la  plus  tendre  des  Mères, 
qui  ne  rejetez  et  n'abandonnez  aucun  de  vos 
enfants,  jetez  sur  moi  des  regards  de  miséri- 
corde. Que  votre  intercession  puissante  m'ob- 
tienne de  votre  divin  Fils  le  pardon  de  mes 
péchés.  Que,  par  vos  mérites  et  à  votre  exem- 
ple, j  aie  le  bonheur  d'offrir  à  mon  Dieu  un 
cœur  pur  et  sans  tache,  un  cœur  humble,  doux 
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el  mortifié,  uo  cœur  détaché  de  lui-même, 
enflammé  par  la  Charité,  et  plein  du  désir 
d'être  un  jour  réuni  au  vôtre,  dans  celui  de 
Jésus  votre  Fils  adorable,  qui  vit  et  règne 
avec  Dieu  le  Père,  en  Tunité  du  Saint-Esprit, 
dans  tous  les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 


Litanies  de  Saint  Joseph. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous. 
Père  céleste,  quiètes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 
Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  n. 
Sainte  Marie,  épouse  de  saint  Joseph,  priez 

pour  nous. 
Saint  Joseph,  Fils  de  David, 
Saint  Joseph,  l'honneur  des  époux. 
Saint  Joseph,   décoré  du  litre  de    Père 

de  Jésus-Christ,  ^ 

Saint  Joseph,  nourricier  de  l'Enfant  Jésus,  g. 
Saint  Joseph,  honoré  de  la  présence  du  «^ 

Verbe  incarné,  o 

Saint  Joseph,  époux  d'une  Vierge  Mère»      -« 
Saint  Joseph,  conducteur  de  la  sainte  Fa-  o 

mille,  ç» 

Saint  Joseph,  imitateur  de   Jésus  et  de 

Marie, 
Saint  Joseph,  comblé  des  dons  de  l'Esprit- 

Sainl, 
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Saint  Joseph,  émulateur  de  la  pureté  des 
Anges,  priez  pour  nous. 

Saint  Joseph,  modèle  d'humilité  et  de  pa- 
tience, 

Saint  Joseph,  image  parfaite  de  la  Vie  inté- 
rieure, 

Saint  Joseph,  Ministre  choisi  des  volontés 
du  Très-Haut, 

Saint  Joseph,  qui  portâtes  dans  vos  bras 
leFilsderEternei, 

Saint  Joseph,  qui  fûtes  le  gardien  de  la  plus 
pure  des  Vierges,  ^ 

Saint  Joseph,   qui   partageâtes  l'exil  ders^ 
Jésus- Christ  en  Egypte^  n 

Saint  Joseph,  qui  eûtes  la  joie  de  retrouver'iS 
Jésus  dans  le  Temple,  § 

Saint  Joseph,  à  qui  le  Roi  de  gloire  et  ho 
Reine  des  Cieux  voulurent  être  soumis,  S 

Saint  Joseph,  qui  fûtes  admise  contempler 
la  profondeur  des  conseils  divins, 

Saint  Joseph,  qui  eûtes  le  bonheur  d  expi- 
rer entre  les  bras  de  Jésus  et  de  Marie, 

Saint  Joseph,  qui  nous  obtenez  du  Très- 
Haut  les  grâces  les  plus  spéciales, 

Saint  Joseph,  l'un  des  soutiens  puissants 
de  l'Eglise  de  Jésus-Christ, 

Saint  Joseph,  Patron  de  tous  ceux  qui  vous 
invoquent  avec  confiance, 

Saint  Joseph,  noire  protecteur  pendant  la 
vie,  et  notre  défenseur  à  la  mort, 

Agneau  de  Dieu  ,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  pardonnez-nous,  Seigneur. 

Agneau  de  Dieu,  qwv  effacez  les  pèches  du 
monde,  exaucez-nous,  ?>^\SSûft\«- 
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Agneaa  de  Dieu,  qui  effacez  tes  péchéd  du 

monde,  ayez  pitié  de  nous. 
lésus-Cbrist ,    écoulez-nous.    lésus-Chrisl  , 

exaucez-nous, 

j^.  Priez  pour  nous,  ô  bienheureux  Joseph  ! 

^.  Afin  que  nous  devenions  dignesdes  pro- 
Diesses  (i&  Jésus-Christ. 

ORAISON. 

Daignez,  Seigneur,  nous  faire  trouver  dans 
les  mérites  du  bienheureux  Ëpoux  de  votre 
très-sainte  Mère,  les  secours  que  réclamant 
nos  besoins;  afin  que  nous  recevions,  par  son 
intercession  puissante,  les  grâces  que  nous 
ne  pouvons  obtenir  par  nous-mêmes.  Nous 
vousen  suppUons,  ô  Dieu!  qui  vivez  elrégne? 
dans  les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soii-il. 


T-T' 


Litanies  de  saint  Augustin. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Seigueur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous. 

Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 

Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 
ayez  pitié  de  nous. 

Bdprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 

0  Dieu  !  Puissance  infinie,  faites-nous  misé- 
ricorde. 

0  Dieu  !  Sagesse  incréée,  faites-nous,  etc. 

0  Dieu!  Bonté  iuefiFable,  faites-nous,  etc. 

0  Trinité,  abinje  de  grandeurs  et  de  V^v- 
îeclioas,  faiies-aoïà^  miséricotti^. 
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Divine  Marie,  priez  pour  nous. 
Saint  Augustin,  miracle  de  la  grâce, 
Enfant  des  larnoes  d'une  mère  pieuse, 
Pénitent  sincère,  courageux  et  persévérant,    . 
Cœur  embrasé  d'amour  et  de  charité,  ? 

Prodige  de  science  et  de  piété,  g 

Aigle  spirituel,  dont  les  yeux  se  sont  fixés-o 


sur  les  plus  hauts  Mystères, 


o 

G 

LumièreéclatantedeTEglisede Jésus-Christ,  0 

Docteur  tout  à  la  fois  humble  et  sublime,      g 

Gloire  de  TEpiscopat,  ^ 

Boulevard  de  la  Foi, 

Défenseur  intrépide  de  la  vérité. 

Effroi  de  Thérésie  et  du  schisme^ 

Guide  éclairé  dans  les  voies  du  salut. 

Instituteur  des  règles  les  plus  salutaires. 

Exemple  de  toutes  les  vertus  religieuses. 

Père  d'une  multitude  de  Saints, 

0  vous,  notre  lumière  et  notre   protecteur, 

obtenez -nous  la  grâce. 
Par  les  larmes  que  votre  mère  a  répandues 

pour  votre  conversion. 
Par  vos  combats,  vos  efforts  et  vos  triom-  § 

phes  sur  vous-même,  cd 

Par  votre  correspondance  admirable  aux  § 

faveurs  célestes.  j!. 

Par  voire  renaissance  dans  les  eaux  sacrées  g 

du  Baptême,  !1 

Par  votre  fidélité  à  marcher  dans  les  voies^ 

de  la  justice,  3^ 

Par  vos  travaux  et  votre  zèle  pour  la  gloire  8 

du  Seigneur, 
Par  vos  mérites  et  par  ceux  des  Saints  que 

vous  avez  donaés  axxCÀeX, 
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Agneau  de  Dieu,  qui  efiacisz  les  péchés  du 
monde,  pardonnez-nous,  Seigneur. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  exaucez-nous,  Seigneur. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  ayez  pitié  de  nous. 

ORAISON. 

Dieu  des  miséricordes,  qui  avez  suscité 
dans  votre  Eglise,  le  glorieux  Augustin,  pour 
y  combattre  le  schisme  et  Terreur,  et  perpé- 
tuer, parmi  ses  enfants,  la  sainte  doctrine  et 
la  piété  véritable  :  accordez- nous,  par  son 
intercession,  la  grâce  de  suivre  ses  maximes, 
d'imiter  son  exemple,  et  d'arriver  au  salut 
éternel  que  nous  a  mérité  Jésus-Christ  N.  S. 
qui  vit  et  règne  avec  vojis  en  l'unité  du  Saint- 
Esprit,  dans  tous  les  siècles  des  siècles.  Ainsi 
soit-il. 

Le  28  Août,  fête  de  ce  Saint,  il  y  a  Indulgence 
plénière  pour  tous  Fidèles  qui,  confessés  et  commu- 
nies, visiteront  la  Chapelle  des  Ursulines,  depuis 
les  premières  vêpres  jusqu'au  soleil  couché  du  même 
jour. 


Litanies  de  Sainte  Ursule  . 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous.  ► 
Père,  Créateur  du  monde,  ayez  pitié  de  nous. 
Fils,  Rédempteur  du  monde,  ayez  pitié  de  n. 
Ësprit-Saint,  Sanctiffcateur  du  monde,  ayez 

pitié  de  nous. 
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Adorable  Trinité,  qui  êtes  on  seul  Dieu,  ayez 

pitié  de  nous. 
Sainte.Marie,  MèreduVerbeincaroé,priezp.  n. 
Sainte  Marie,  Mère  et  Vierge  tout  ensemble, 
Sainte  Ursule,  mère  des  Vierges  sages  et 

prudentes, 
Mère  d  une  multitude  de  martyrs, 
Mère  des  épouses  de  Jésus-Christ, 
Sainte  Cordule  et  ses  autres  Coiopagnes, 
Vous  toutes,  Vierges  innocentes  et  magpa-  ^ 

nimes,  g. 

Troupeau  de  Victimes  immolées  pour  leur^ 

Dieu,  "I 

Glorieuses  Martyres  de  la  virginité,  ■» 

Célestes  compagnes  de  T Agneau,  o 

Postérité  chaste  et  lumineuse,  S 

Légion  puissante  et  invincible. 
Vierges  fortes  dans  la  Foi, 
Prudentes  comme  le  serpent, 
Simples  comme  la  colombe. 
Emules  des  Anges, 
Associées  des  Martyrs, 
Sœurs  des  Vierges, 
Amies  de  tous  les  Saints, 
Protectrices  des  âmes  qui  vous  honorent, 
Agneau  de  Dieu,  qui  efiFaoez  les  péchés  du 

monde,  pardonnez-nous,  Seigneur, 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  exaucez- nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  ayez  pitié  de  nous.  Seigneur. 

j^.  Priez  pour  nous,  sainte  Ursule,  ei  voua 
les  dignes  compagnes  de  ses  com|;mts  et  de  sa 
gloire. 


4.  Afin  qâe,  piar  roiré  interée^siôn  p«i8- 
sanle,  nous  nous  rendions  dignes  des  pro- 
messes de  Jésifs-CtHrisl. 

ORAISON. 

0  Dieu,  qui  avez  conduit  sainte  Ursule  et  ses 
Compagnes  à  la  double  couronne  dé  la  virgi- 
nité eldu  martyre  ;  faites-nous  ressentir  l'effet 
de  leurs  mérites  et  de  leur  protection  auprès 
de  vous  ;  afin  que,  par  votre  infinie  miséri- 
corde, nous  puissions  passer  de  telle  sorte  par 
les  différentes  épreuves  de  cette  vie,  que  nous 
méritions  d'arriver  heureusement  au  port  du 
salut  éternel.  Par  Notre-Seigneur  Jésus- 
Christ,  votre  Fils,  qui  vit  el  règne  avec  vous, 
en  l'unité  du  Saint-Esprit,  dans  tous  les  siè- 
cles des  siècles.  Ainsi  $oit-il. 

Le  31  Octobre,  fête  de  sainte  Ursule,  il  y  a  Indul- 
gence plénière,  depuis  les  premières  vêpres  jusqu'au 
soleil  couché  du  même  jour,  pour  tous  Fidèles  qui, 
confessés  et  communies,  visiteront  la  Chapelle  des 
Religieuses  Ursulines. 

La  Confrérie  de  la  Sainte  a  été  a^dsî  érigée  dans 
leur  Chapelle,  et  la  fête  solennelle  en  est  célébrée  le 
Dimanche  de  la  même  Octave,  jour  auquel  il  y  a  In- 
dulgence plénière  pour  les  Confrères  et  Consœurs. 


Litanies  de  saint  Antoine  de  Paboûe. 

Seigneur,  faites-nous  miséricorde. 
Jésus-Christ,  failes-nous  miséricorde. 
Seigneur,  faites-nous  miséricorde. 
Jésus-Chrisl,  écoutez  nous. 
Jé^us-Chrisl,  exaucez-nous. 


SI 6  Litanies  de  saint  Antoine  de  Faême. 

Dieu  le  Père,  Créateur  de  TUniver»,  i 

pitié  de  nous. 
Dieu  le  Fils,  Rédempteur  du  monde,  ; 

pitié  de  nous. 
Dieu  le  Saint-Esprit,  Sanctificateur  des  ai 

ayez  pitié  de  nous. 
Sainte  Marie,  divine  Protectrice  de  saint 

toine,  priez  pour  nous. 
Saint  François,  Père  et  Directeur  de  saii 

Antoine, 
Saint  Antoine  de  Padoue, 
Gloire  du  Portugal,  votre  patrie. 
Lumière  de  la  France, 
Flambeau  de  Tltalie  et  de  l'Espagne, 
Amour  de  tous  les  peuples, 
Imitateur  de  saint  François, 
Fidèle  observateur  de  sa  règle, 
Prodige  de  pénitence, 
Triomphateur  du  monde, 
Amateur  de  la  croix, 
Vainqueur  de  la  concupiscence, 
Modèle  de  chastelé,  de  pauvreté  et  d'obéi 

sance, 
Prédicateur  de  l'Evangile, 
Oracle  de  TEsprit-Saint, 
Zélateur  de  la  Vérité  et  de  la  Charité, 
Terreur  de  Venfer, 
Exemple  des  parfaits, 
Image  de  la  vie  apostolique, 
Scrutateur  des  consciences, 
Directeur  des  ignorants, 
Consolateur  des  affligés, 
Défenseur  de  l'innocence, 
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Vase  de  sainteté,  priez  pour  nous. 
Puissant  en  œuvres  et  en  miracles, 
Vous  qui  avez  été  honoré  de  la*présence  de 

Jésus  enfant, 
Qui  avez  éié  embrasé  du  salut  des  âmes,     ^ 
Qui  avez  prédit  les  choses  à  venir,  2. 

Qui  avez  ressuscité  les  morts, .  ^ 

0  vous,  Tespérance  de  ceux  qui  sont  en  o 

danger,  -» 

Vous  dont  la  protection  se  fait  sentir  à  o 

ceux  qui  vous  invoquent,  ç© 

Vous  que  Ton  implore  efficacement  dans 

la  recherche  des  choses  égarées. 
Saint  Antoine,  la  gloire  de  l'Ordre  des  Frè- 
res Mineurs, 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 

monde,  pardonnez<nous.  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  eff^acez  les  péchés  du 

monde,  exaucez-nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  4u 

monde,  faites-nous  miséricorde.    - 

f.  Priez  pour  nous,  saint  Antoiqe,  illustre 
prédicateur  de  la  Foi  ; 

1^.  Afin  que,  sous  vos  auspices,  nous  méri- 
tions de  parvenir  au  bonheur  de  la  vie  éter- 
nelle. 

ORAISON. 

Nous  vous  supplions.  Seigneur,  de  nous 
donner  pour  intercesseur  auprès  de  vous, 
saint  Antoine,  votre  confesseur,  dont  les 
vertus,  les  miracles  et  les  prodiges  vous  doi- 
vent leur  mérite,  leur  éclat  et  leur  gloire.  Par 
J.-C.  N.  S.  Ainsi  soit-il. 


2 1 8  Litanies 


Litanies  ic  saint  Jean  NsPOMCcàNB. 

Seigneur,  ayez  pilié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pilié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pilié  de  nous. 
Jésus,  écoutez-nous.  Jésus,  exaucez-nous. 
Père  céleste,  qui  éles  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 
i'ils.  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Msprit-Saint,  quiètes  Dieu,  ayez  pitié  denous. 
i  rinilé  sainte,  qui  êtes  un  seul  Dieu,  ayez 

pitié  de  nous. 
"-  ;ùnte  iMarie,  Reine  de  tous  les  Saints,  priez 

pour  nous. 
S;Hnt  Jean  Népomucène,  priez  pour  nous. 
î  «k  de  grâce,  que  méritèrent  les  vœux  el  les 

prières  les  plus  ardentes, 
0  v(jus  !  la  joie  et  la  consolation  de  vos  pieux 

parents. 
Oui  fûtes  éclairé,  dès  votre  naissance,  des 

]»lu3  vives  lumières, 
Oîi,    enfant  encore,  fûtes  miraculeusement 

fjuori  par  l'intercession  de  la  sainte  Vierge, 
Oui  vous  montrâtes  assidu  et  fervent  à  l'auguste 

vSncrifice, 
«i  Ji  and  serviteur  de  la  Mère  de  Dieu,  ^ 

Vierge  de  cœur,  de  corps  et  d  esprit,  g* 

l^roiiige  de  vertu  et  de  sainteté, 
Uori  rieur  du  Sacerdoce,  c 

Modela  du  Clergé, 


ilomme  apostolique,  c 

Zc]i)\cnrd\x  salut  des  âmes, 


o 

c 

D 
O 

c 
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Docteurdes  vérités  évangéliques,  priez  p.  n. 

A^iie  des  pécheurs  pénitents, 

Père  des  pauvres, 

Protecteur  des  veuves, 

Appui  des  orphelins, 

Consolateur  des  affligés, 

Ennenoi  des  dissensions. 

Médiateur  dans  les  procès, 

Vigoureux  défenseur  des  lois  ecclésiasti-  ^ 
ques,  i' 

Parfait  exemple  des  confesseurs,  ^ 

Inébranlable  gardien  du  secret  de  la  con-g 
fession ,  •* 

Prodige  de  patience  dans  la  persécution,     o 

Constant  imitateur  de  Jésus  cruciOé,  ^ 

Premier  martyr  du  sceau  inviolable  du  Sa- 
crement de  Pénitence, 

Lumière  de  la  Bohême,  et  trésor  de  la  ville 
de  Prague, 

Ami  de  Dieu,  très-illustre  par  une  infinité 
de  miracles,  et  par  l'état  d'incorruption 
oîi  se  trouve  encore  votre  langue, 

Protecteur  spécial  de  ceux  qui  sont  en  dan- 
ger de  perdre  leur  réputation, 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  pardonnez-nous.  Seigneur. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  exaucez-nous,  Seigneur. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  ayez  pitié  de  nous. 

f.  Saint  Jean  Népomucène,  priez  pour  nous  ; 

^.  Afin  que  nous  devenions  dignes  des  pro- 
messes de  Jésus-Christ. 
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ORAISON. 

Seigneur,  qui  avoz  enrichi  voire  Eglise 
d'une  gloire  nouvelle,  par  le  martyre  qu'a 
mérité  au  bienheureux  Jean  le  silence  invio- 
lable qu'il  a  gardé  dans  le  secret  de  la  confes- 
sion ;  accordez- non  s,  par  son  intercession  et 
par  ses  exemples,  la  grâce  de  préserver  notre 
langue  de  ce  qui  pourrait  souiller  notre  cons- 
cience, et  de  souffrir  plutôt  la  persécution  des 
méchants,  que  de  perdre  notre  ame  pour  l'éter- 
nilé;  par  Nolre-Scigneur  Jésus-Christ,  etc. 
Ainsi  soit-il. 


LES  SEPT  STATIONS. 


PREMIÈRE  STATION,  AU. JARDIN  DES  OLIVES. 


pour  vous  ses  douleurs  intérieures.  Unissez  vos 
sentiments  aux  siens,  et  demandez-lui  le  précieux 
don  de  la  prière. 

0  BON  Jésus!  qui  pour  l'amour  de  moî  avez 
élé  accablé  d'ennui, de  tristesse  et  de  crainte 
dans  le  jardin  des  Olives,  oîi  vous  éprouvâtes 
les  horreurs  de  Tagonie  la  plus  cruelle,  en 
vous  voyant  chargé  de  toutes  les  iniquités  de 
la  terre,  et  de  celles  que  je  commettrais  moi- 
même  contre  la  divine  Majesté  ;  faites  que  mon 
ame  pour  laquelle  vous  avez  daigné  souffrir 
d  aussi  atfreux  tourments  participe  en  ce  jour 
aux  mériies  de  votre  Sang  çrécieux,  répandu 
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pour  expier  mes  offense».  Apprenez-moi  sur- 
loui  à  prier  comme  vous,  aimable  Sauveur, 
el  bannissez  de  mon  ame  la  négligence  et  la 
tiédeur  extrême  que  j'apporte  à  Tan  des  plus 
saints  exercices  de  ma  religion.  Je  me  pros- 
terne avec  vous,  ô  Jésus!  pour  réparer  ma 
lâcheté,  mon  indifférence,  et  toutes  les  fautes 
dont  je  me  suis  rendue  coupable,  en  m'ac- 
quittant  de  ce  devoir  essentiel.  Aidez-moi  par 
votre  grâce  à  m'y  montrer  désormais  plus 
respectueuse,  plus  fervente  et  plus  pénétrée 
de  la  grandeur,  de  la  puissance  et  des  misé- 
ricordes de  Celui  duquel  j  ai  tout  reçu,  et 
auquel  je  me  dois  tout  entière.  Ainsi  soitil. 
O  mon  Dieu  !  par  les  mérites  de  votre  Pas- 
sion adorable,  accordez-moi  votre  crainte  et 
votre  amour. 


II.  STATION ,  A  LA  MAISON  D'ANNE. 

CSonsidérez  votre  souverain  Maitre,  lié  el  garrotté 
comme  un  criminel,  recevant  mille  outrages,  et 
gardant  le  plus  profond  silence.  Demandez-lui  le 
don  de  la  douceur. 

Adorable  Victime  de  la  rage  et  de  la  cruauté 
des  soldats  qui  vous  maltraitent;  ô  vous  qui, 
comme  un  doux  agneau  que  Ton  mène  à  la 
boucberie,  ne  faites  entendre  ni  plaintes  ni 
gémissements  ;  je  vous  conjure,  par  la  pesan- 
teur des  chaînes  dont  je  vous  vois  chargé,  de 
bfiser  les  liens  de  mes  habitudes  criminelles, 
de  détacher  mon  cœur  de  tous  les  objets  qui 
le  captivent,  et  de  l'unir  intimeineul  ^\.  vx^fe-- 
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parableiiKMU  5  vous  par  les  liens  de  Id  divine 
charité,  do  m'aidcr  enfin  à  manirester  dans 
mes  [)aroles  cl  dans  totile  la  couduile  de  ma 
vie,  coite  aimable  doucear  dont  vous  fAles 
constammonl  le  modèle,  el  donl  vous  faites 
dès  ici-bas  l'objol  de  vos  récompenses.  Ainsi 
soit-il. 

Oq  p  >urra  répéter  ici  et  à  ch  iciina  des  Stations» 
la  demaDcle  r)ui  teriiiiae  la  premijrd  :  O  mon  Dieu  i 
par  les  iU(Tiles«  elc. 

m.  STATION ,  CHEZ  CAIPIIE. 

Considcroz  la  patience  invincible  de  votre  S:mveur 
DUtra^é  par  un  sotifllet,  et  passant  la  nuit  au  mi- 
lieu d'une  troupe  de  soldats  qui  lui  font  souffrir 
tous  les  genres  d'insultes  que  la  rage  peut  inspirer. 
Demandez-lui  la  patience  dans  les  soulTrances. 

Aimable  Sauveur,  à  quels  traitements  vous 
vois-je  exposé  !  Voire  face  adorable  qui  Fait 
la  joie  des  Anges,  et  qui  m  >ntro  à  la  Terre 
le  plus  beau  des  enfants  des  hommes,  est  meur- 
trie de  coups,  et  couverte  dopprobres.  Qui 
doit  m  étonner  ici  davantage,  ou  la  lâcheté 
de  vos  ennemis,  ou  l'héroïsme  de  votre  inal- 
térable patience?  Au  milieu  des  affronts  aux- 
quels vous  expose  votre  amour,  vous  daignez 
regarder  Pierre  qui  vient  de  vous  méconnaître, 
et  il  pleure  amèrement  sa  faute.  Ah  !  qao  ne 
m'est-il  donné  de  gémir,  à  son  exemple,  de 
tant  d'ingratitudes  et  d  infidélitésdont  je  suis 
coupable  envers  vous?  Aidez-moi,  Seignetir, 
à  les  expier,  en  imitant  au  moins  votrepaiionee 
dans  les  contradictions  et  dans  les  adversités 
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que  vous  permettez,  pour  me  purifier,  ou  pour 
inci*appeler  à  vous.  Ainsi  soit-il. 


IV.  STATION,  DEVANT  PILATE. 

Considérez  les  accusations  atroces  dont  on  charge  le 
Saint  des  Saints,  et  qui  le  font  juger  digne  de  mort. 
Jésus,  l'Innocence  même,  ne  répond  rien  :  quelle 
leçon  I...  Demandez  à  ce  divin  Sauveur  le  mépris 
des  jugements  des  hommes  et  le  silence. 

Vous  ne  méritez,  ô  Jésus!  ni  les  accusations 
dont  on  vous  accable,  ni  la  sentence  de  mort 
que  Ion  ose  prononcer  contre  vous.  Moi  seule 
me  réconoais  coupable  et  digne  de  tous  les 
maux  que  vous  daignez  souffrir  :  ce  sont  mes 
péchés  qui  m'exposent  à  une  sentence  do 
mort,  et  de  mort  éternelle.  Mais,  ô  mon  Dieu  ! 
n'entrez  pointen  jugement  avec  votre  servante  : 
voyez  sa  misère,  et  n'écoutez  que  votre  misé- 
ricorde. Accordez-moi  la  grâce  de  supporter  à 
votre  exemple  les  calomnies  et  les  jugements 
du  monde,  de  n'y  répondre  que  par  le  silence, 
de  vous  reconnaître  pour  le  seul  Juge  vérita- 
blement redoutable,  et  de  mériter  par  ma  par- 
faite conformité  avec  vous,  une  sentence 
favorable,  au  jour  de  vos  justices.  Ainsi  soil-il. 


V.  STATION,  A  LA  COUR  D'HÉRODE. 

Considérez  Thumiliation  sensible  que  souffre  J.  C. 
devant  un  prince  qui  veut  le  faire  passer  pour  un 
insensé,  quoiqu'il  soit  la  Sagesse  môme.  Il  le  revêt 
d'une  robe  blanche  en  signe  do  dérision  ;  et  Jésus 
supporte  ce  nouvel  opprobre  en  silence.  DQ\siAV\x- 
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dez-lui  la  verlu  d'humilité,  et  l'eâprit  de  force, 
pour  souffrir  à  son  exempte  les  railleries  et  les 
qunlincÂilions  injurieuses  que  l'on  se  permettrait 
contre  vous. 

Adorable  Jésus,  Sagesse  éternelle ,•  en  qui 
sont  cachés  lous  les  trésors  de  la  sagesse  et 
de  la  science  de  Dieu,  et  qui  avez  consenti  à 
(>trc  traité  comme  un  insensé  devant  Hérode 
et  devant  toute  sa  cour,  supportant  un  aiissi 
sanglant  outrage  avec  une  patience  invincible 
et  une  constance  admirable  !  faites  que,  par 
amour  pour  nous,  et  pour  marcher  sur  vos 
traces,  je  souffre  sans  murmurer  les  humilia- 
tions et  les  mépris  que  mattirera  ma  fidélité 
à  votre  Loi  ;  que  pour  une  aussi  belle  cause, 
je  sois  prête,  s'il  le  faut,  au  sacrifice  de  tout 
ce  qui  m'est  cher;  et  que,  me  désabusant  de 
plus  en  plus  de  l'estime  et  des  vains  applau- 
dissements du  monde,  je  consente  plutôt  à 
paraître  insensée  avec  vous,  qu'à  obtenir  sans 
vous  et  aux  dépens  de  ma  conscience,  les 
louanges  et  l'approbation  des  hommes.  Ainsi 
soit-il. 


Vi.  STATK)iN,  LA  FLAGELLATION. 

Considérez  le  Juste  par  excellence  dépouillé  de  ses 
vêlements,  et  attaché  nu  à  une  colonne,  où  la  haine 
et  la  cruauté  des  Juifs  déchirent  à  coups  de  fouets 
son  Corps  virginal,  et  n'en  font  qu*une  plaie  qui 
laisse  à  peine  en  lui  les  traits  de  t* humanité.  De- 
mandez à  cet  Homme  de  douleurs  Tamour  des 
soudranccs. 

Pcis-jï  vous  voir,  ô  Jésus!  meurtri,  défi- 
guréet  nageant  dans  \oUvi^^wç^,ç»^aa  rougir 
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de  ma  sensualité,  de  mes  délicatesses  et  de 
rhorreur  que  je  ressens  pour  les  souffrances  ! 
0  vous,  qui  étiez  la  sainteté  môme,  vous  avez 
subi  pour  mon  amour  les  tourments  que  vous 
a  fait  éprouver  la  malice  des  hommes;  et  moi 
pécheur  criminel,  et  si  énormément  ingrat 
envers  vous,  je  refuserais  de  supporter  quel- 
ques épreuves  courtes  et  légères,  en  expia-* 
tien  de  n>es  offenses  !  Ah  !  Seigneur  ,  je  vous 
demande  pardon  de  ma  coupable  lâcheté ,  et 
veux  désormais  répondre  mieux  à  vos  desseins 
de  miséricorde.  Vous  ne  me  châtiez  ici-bas, 
que  pour  m*épargner  des  douleurs  éternelles. 
Coupez  donc,  ô  mon  Dieu  !  tandis  qu  il  en  est 
temps  encore,  brûlez  et  arrachez  tout  ce  qu'il 
y  a  d*impur  et  d'imparfait  dans  mon  cœur , 
dans  mon  esprit  et  dans  mes  sens  ;  laissez  agir 
sur  moi  votre  justice  miséricordieuse  en  ce 
monde,  et  épargnez  mon  ame  et  mon  corps 
dans  l'éternité.  Ainsi  soit-il. 


VIL  STATION,  AU  CALVAIRE. 

Considérez  Noire-Seigneur  attaché  à  la  Croix  pour 
votre  amour,  y  accomplissant  la  volonté  de  son 
Père,  et  se  rendant  obéissant  jusqu'à  la  mort.  Con- 
vaincue que  ce  sont  vos  péchés  et  vos  révoltes  cri- 
minelles qui  l'ont  fait  mourir,  et  que  la  rédemption 
de  votre  ame  lui  a  coulé  jusqu'à  la  dernière  goutte 
de  son  Sang;  demandez-lui  qu'il  veuille  enfin  vous 
rendre  digne  de  lui  par  une  obéissance  et  une 
conformité  parfaite  ù  sa  volonté  sainte. 

Ckst  ici,  mon  divin  Jésus,  que  tout  en  vous 
est  consommé  pour  mon  amour.  Lo  \6Uvi  vi^ 
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pu  faire  davantage  pour  moi,  et  voas  avez 
loul  sacrifié  à  la  charité  dont  vous  aies  enfin 
la  viclinie.  Vos  lèvres  expirantes  me  font  en- 
tendre le  dernier  vœu  de  votre  cœur,  et  me 
disent  assez  que  la  soif  qui  vous  presse,  est 
le  désir  de  sauver  mon  ame,  trop  souvent 
languissante  et  infidèle.  Ah!  Seigneur,  je  me 
hâte  de  vous  la  présenter  celte  ame  péche- 
resse, afin  qu'il  vous  plaise  lattirçr  par  les 
charmes  puissanisde  votre  grâce,  et  rattacher 
à  votre  Croix,  avec  les  liens  de  votre  amoar^ 
C'en  est  fait,  ô  mon  Jésus  !  désornoais  cruci- 
fiée avec  vous,  je  veux  mourir  au  monde,  à 
moi-même  et  à  tout  ce  qui  me  sépare  de  vous; 
je  veux,  en  imitant  votre  parfaite  obéissance, 
accompiiren  touteschosesvotre  volontésainte,  < 
et  mériter,  par  ma  conformité  à  vos  souf- 
frances, et  par  mon  union  à  votre  dernier 
sacrifice,  le  bonheur  de  vous  avoir  éteraelle- 
niont  pour  récompense.  Ainsi  soit-il. 

AMENDE  HONORABLE  A  JÉSUS  CRUCIFIÉ. 

Adorable  Victime,  trop  aimable  Jésus, 
quand  je  vous  considère  attaché,  comme  un 
autre  Isaac,  sur  Tautei  sanglant,  où  se  con- 
somment tout  à  la  fois  la  justice  de  votre  Père, 
la  malice  des  hommes,  et  le  prodige  de  votre 
amour;  proslcrnéc  à  vos  pieds,  j'adore  en 
vous  I  innocence  mémo  chargée  de  crimes 
pour  expier  les  miens,  la  souveraine  Puissance 
réduite  à  la  faiblesse  pour  devenir  ma  force, 
la  Sagesse  incréée,  réputée  folie  pour  être  ma 
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lumière,/  la  Saioteté  par  essence  jugée  cou- 
pable pour  assurer  ma  justification,  enGn 
TAutcur  de  la  vie  éprouvant  les  horreurs  du 
trépas  pour  mesoustraire  à  une  mort  éternelle, 
l'adore,  ô  mon  Sauveur!  cette  tête  couronnée 
d'épines,  ces  yeui  mourants,  ce  visage  couvert 
d'opprobres,  cette  bouche  abreuvée  de  fiel, 
ce  corps  chargé  de  plaies,  ces  veines  épuisées, 
ces  pieds  et  ces  mains  percés  de  clous,  ce 
cœur  sacré  entr'ottvert  !  le  Dieu  de  la  nature 

enfin  suspendu  entre  le  Ciel  et  la  Terre 

A  la  vue  d'un  tel  spectacle ,  je  me  demande 
en  fréiaissant  :  Quel  est  donc  l'audacieux  qui 
s'est  rendu  coupable  d'un  tel  attentat?  Aus- 
silol  se  Jkit  entendre  au  dedans  de  moi-même 
le  crî  perçant  de  ma  conscience  qui  m'accuse 

de  ce  monstrueux  déicide 0  Dieu  !  ce&l 

donc  moi ,  ce  sont  mes  péchés  qui  vous  ont 
douné  la  mort  !  Ah  !  cœur  ingrat,  cœur  per- 
fide, cœur  lâche  et  infidèle,  mille  fois  lu  as 
osé  crucifier  Jésus,  et  rouvrir  les  plaies  de 
Ion  bon  Maiire!....  Mais  qui  doit  enfin  rem- 
porter, ou  de  ta  mabce  ou  de  son  amour?... 
Sauveur  aimable  et  généreux  f  dès  ce  moment 
vous  êtes  mon  vainqueur;  à  la  voix  touchante 
de  votre  Sang  qui  implore  pour  moi  misé- 
ricorde, je  me  jette  aux  pieds  de  votre  croix , 
et  avec  un  cœur  brisé  par  le  repentir,  je  con- 
fesse en  la  présence  de  votre  Majesté  suprême, 
et  à  la  face  du  Ciel  et  de  la  Terre,  que  je 
suis  la  vraie  cause  de  vos  amertumes,  de  vos 
tourments  et  de  votre  mort  ;  que  je  vous  ai 
trahi,  livré,  outragé  par  ma  vie  lâche  eV  en- 
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minci  le  ;  que  me  laissant  entraîner  au  torrent 
de  la  coutume,  et  aux  impulsions  du  respect 
humain,  de  la  vanité  et  des  passions  de  la 
nature  corrompue,  j'ai,   par  mes  offenses, 
porté  à  votre  cœur  les  coups  les  plus  sensibles, 
el  mérité  voire  abandon  et  votre  disgrâceéter- 
nellc...  Ahl  puisqu enfin,  dans lexoès de  vos 
miséricordes,  vous  m'avez  rappelée  et  m'avez 
ouvert  votre  sein  paternel,  aidée  de  votre 
grÂce,  je  vous  promets  amour,  reconnaissance 
et  fidélité  pour  le  reste  de  mes  jours;  je  me 
consacre,  dès  celui-ci ,  tout  entière  à  votre 
service  et  à  votre  saint  amour,  je  renonce  de 
bon  cœur  à  toutes  les  occasionsqni  pourraient 
me  faire  retomber  dans  le  péché,  et  prends 
la  résolution  ferme  et  sincère  dexpier  mes 
fautes  innombrables  ,   par  la  pratique  des 
œuvres  et  des  vertus  dont  vous  me  faites  an 
devoir,  et  dont   vous  m'offrez   en   vous  le 
parfait  modèle.  Puissé-je  ainsi,  divin  Rédemp- 
teur,  participer  aux:   mérites  et  aux  fruits 
abondants  de  votre  Passion  et  de  votre  mort, 
et  partager  enfin  le  sort  heureux  que  vous 
destinez  aux  vrais  pénitents.  Ainsi  soit-il. 


A  JÉSUS- CHRIST  CRUCIFIÉ. 

Nous    vous    adorons,   ô       Adouavus te, Cubiste, 

CuBiST  !  el  nous  vous  bénis-  ot     beneJiciiuus    tibi, 

sons  ;  c'est  par  voire  sacn-  quia  pcr  sanctam  Cru-- 

Gce  sur  la  Croix,  que  vous  cein     tuam     rcdemisti 

avez  rachelo  le  monde.  Vous  niundum.  Qui  passusrs 

avez  souiïerlpitur  nous.  Soi-  pro    nobis,     i)ouiioe  , 

gneur,  ayez  pilie  de  nous,  miserere  nobis. 
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COMPLAINTE  A  LA  SAINTE  VIERGE. 

4.  Stabat  Mater  do-  La  Mère  de  Jésus,  au  pied 

lorosa,  de  la  Croix  où  son  Fils  est 

Juxta    crucem    lacry-  attaché  ,    seot    au  dedans 

mosa>  d'elle-même  la  plus  vive  de 

Dumpendebat  Filius.  toutes  les  amertumes. 

2.  Gujos  animam  ge-  C'est  là  que  son  ame  est 

mentem,  percée  du  glaive  de  douleur 

CoDlrislantem  et  doleo-  que  lesaiot  vieillard  Siméou 

tem,  lui  avait  prédit. 
Perlransivit  gladius. 

3. 0  quam  trislis  et  Quelle  tristesse  s'empare 

afilieta,  de. cette  sainte  Mère  du  Fils 

FqH  illa  benedicta  de  Dieu, 
Mater  Unigeniti  I 

4.  Quœ  mœrebat  et  Lorsqu'elle   voit  souffrir 
dolebat,  le  plus  honieux  supplice  à 

Et  Iremebat,  cum  vide-  un  Fils  qu'elle  sait  être  le 

bat  Roi  de  gloire  l 
Nati  pœnas  inclyti. 

5.  Quis  est  homo,  qui  Qui  pourrait  retenir  ses 
non  fleret,  larmes,  en  voyant  la  Mère 

Christi  Matrem  si  vide-  de  Jésus-Christ   dans    cet 

ret  excès  de  douleur  ? 
In  tante  supplicie? 

6.  Quis    posset   non  Qui    pourrait    demeurer 
contristari,  insensible,  en  considérant 

Piam  Matrem  conlem-  celle  Mère  tendre  souffrante 

p'ari,  avec  son  Fils  I 
Dolenlem  cum  Filio  ? 

7.  Pro  peccalis  suae  Elle  voit  Jésus  dans  les 
gentis,  tourments,  pour  les  péchés 

ViditJesumin  tormen-  de  sa  nation.;  elle  voit  son 

lis,  corps  déchiré  à  coups  de 

Et  flagellis  subdilum.  fouets. 

S.  Vidilsuumdulcem  Ce  Fjls  qu'elle  airaç  ré- 

natum,  qucment,  elle  le  vo' 

MorieDlr/î7,  dcsohlam,  la  dernière  agcyme 
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(lonnô  de  tout  le  monde,  ex-  Dum  emistl  spirilum. 
pirer  sur  une  croix. 

0  Mère  pleine  d*amour  I       9.  Eîo  1   Mnier,  fons 
obtenez- moi  la  gn\cedesen-  amoris, 

tir  les  traits  qui  vous  per-  Me  senti revim  doloris; 
cent;  faites  par  vos  prières  Fac  ultecum  lugeam. 

3ue  je  partage  avec  vous  la 
ouleur  qui  vous  pénètre. 

Faites  que  n^on  cœur  soit       \0,  Fac,  ut  ardeatcor 
embrase  de  l'amour  de  Je-  meum 

sus-Christ;  en  sorte  que  je  In  amando  Christum 
ne  pense  plus  qu'à  lui  plaire.  Deum^ 

Ut  sibi  complaceam. 

Chaste  Mère  d*un   Dieu      H .  Sancta  Mater,  is- 
attaché   pour  moi   sur    la  tud  agas. 

Croix  ,   demandez-lui  qu'il  Crucifixi  fige  plages, 
imprime  profondément  ses  Cordi  meo  valide, 
plaies  dans  mon  cœur. 

Daignez    partager    avec       43.  Tui  nati  vulne- 
moi  les  tourments  de  ce  Fils  rati, 

adorabIe,qui  veut  bien  souf-  Jamdignatipromcpali; 
frirla  mortpour  me  rache-  Pœnas  mecum  divide. 
1er. 

Demandez-lui   qu'il    me      13.  Fac  me  vere  te- 
fasse  sincèrement  compatir  cum  flere, 

tonte  ma  vie  aux  douleurs  Crucifixo  condolere, 
qu'il  endure  sur  la  croix.        Donec  ego  vixero. 

Mon  désir  le  plus  ardent       1 4.  Juxta  Crucem  te- 
est  de  me  tenir  avec  vous  cumstare, 

auprès  de  celte  croix,  et  de  Te  libenter  sociare, 
l'arroser  de  mes  larmes.        In  planctu  desidero. 

Vierge     incomparable  ,       45.  Virgo  Virginum 
montrez-vous  sensible  à  mes  prœclara , 

vœux,  et  obtenez-moi  la  Mihi jamnonsisamara; 
grâce  de  pleurer  avec  vous.  Fac  metecum  plangere. 

Que  votre  divin  Fils  me       46.  Fac  ùt   portem 
fasse  porter  sans  cesse  sa  Christi  mortcm, 

croix  et  sa  mort,  et  qu'il  Passionis  ejus  sortem^ 
*^Mans  ma  mémoire  les  Et  plagas  recolere» 

8      Sts  et  l'ignominie  de 
1. 
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17.  Fac    roe    plagis      Qu'il  me   blesse  de   ses 

vulnerari,  blessures,  et  que  mon  amour 

jce  hac  inebriari,        me  fasse  boire,  comme  un 

amorem  Filii.  vin  délicieux,  lesamertumes 

de  sa  croix. 
4  8.  Inflammalus   et      Que  cet  amour  embrase 

accensus,  mon  cœur,  el  que  votre»  pro- 

r  te,  Virgo,  sim  de-  teciion    puissante  obtienne 

fensus,  pour  moi  le  salut  éternel, 

die  Judicii,  au  jour  du  jugement. 

4  9.  Fac  me  cruce  eus-       Que  la  croix  de  votre  Fils 

todiri,  soit  ma  défense;  que  sa  mort 

►rie  Christi   prœmu-  soit  ma  sûreté,   et  que  sa 

niri  ;  grâce  soit  mon  soutien. 

»nfoveri  gratia. 
20.   Quando    corpus      Et ,  quand  mon    corps 

morietur,  mourra,  obtenez  h  mon  amo 

c  ut  animse  donetur  la  gloire  de  la   félicité  du 
radisi  gloria.  Amen.  Ciel.  Ainsi  soit-il. 


OFFRANDES 

Noire-Seigneur  Jésus-Christ^  des  souffrances 
de  sa  Passion,  applicables  à  soi-même  ou  aux 
autres,  pour  obtenir  le  pardon  des  péchés,  et 
les  grâces  dont  on  a  besoin. 


POUR  LE  DIMANCHE. 

OTrande  des  souffrances  que  Notre-Seigneur  endura 

au  Jardin  des  Olives. 

i .  Je  vous  offre,  ô  mon  adorable  Sauveur  ! 
)oar  N....)  Ie3  souffrances  de  votre  Passion 
ouloureuse,  les  mérites  de  votre  Mort  très- 
[•uelle  et  le  Sang  précieux  que  vous  avez  ré- 
andu  sur  la  croix  pour  nous  racheter. 
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bics  que  vous  files  depuis  le  Jardin  de  Olives 
jusqu'à  Jérusalem  où  vous  fAtes  traîné  avec 
la  dernière  cruauté. 

8.  Je  vous  offre  loul  ce  que  vous  endurâtes 
en  passant  le  torrent  de  Cédron,  ou  la  précipi- 
tation de  vos  gardes  vous  occasionna  des  chu- 
tes et  des  meurtrissures  sensibles. 

9.  Je  vous  offre,  ô  Saint  des  Saints  !  la 
posture  humble  et  modeste  avec  laquelle  voas 
par&tes  devant  Anne,  qui  vous  interrogea  sar 
vos  Disciples  et  sur  votre  Doctrine,  comme  si 
vous  étiez  un  vil  séducteur. 

10.  Je  vous  offre  enfin  Tadmirable  douceur 
avec  laquelle  vous  reçûtes  un  cruel  et  ignomi* 
nieux  soufflet  de  la  main  d  un  serviteur  im* 
pie,  et  le  calme  majestueux  avec  lequel  vous 
répondîtes  à  cet  horrible  attentat. 

POUR  LE  MARDI. 
Offrande  de  ce  que  J.-C.  endura  chez  Gaiphe. 

1.  Je  vous  offre,  ô  innocent  Agneau  (pour 
N....)  les  nouveaux  outrages  dont  vousffttes 
accablé,  lorsquon  vous  conduisit  en  la  mai- 
son de  Caïphe,  où  vos  ennemis,  comme  des 
loups  furieux,  conspiraient  votre  mort. 

2.  Je  vous  offre  la  patience  avec  laquelle 
vous  supportâtes  tous  les  faux  témoignages 
que  rendirent  contre  vous  ces  hommes  ini- 
ques, pour  opprimer  votre  innocence. 

3.  Je  vous  offre  la  joie  de  votre  Cœur  sacré 
au  n^ilieu  des  fausses  accusations  que  formait 
contre  vous  la  ragede  vos  ennemis,  etlamour 
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qui  vous  porta  à  paraître  criminel  devant  les 
hommes,  pour  nous  rendre  justes  et  saints 
devant  vous. 

4.  Je  vous  ofifre,  ô  Jésus!  le  respect  que 
vous  témoignâtes  pour  le  saint  Nom  de  Dieu, 
lorsque,  conjuré  par  le  Grand-Prêtre  de  dire 
si  vous  étiez  le  Messie,  Fils  de  Dieu,  vous 
répondîtes  que  vous  Tétiez,  quoique  vous  sus- 
siez que  votre  réponse  dût  vous  coûter  la  vie. 

5.  Je  vous  offre  Textréme  humiliation  que 
vous  reçûtes,  quand  vous  vous  vîtes  opprimé 
pour  avoir  dit  la  vérité,  et  que  vos  paroles 
qui  sont  celles  de  la  vie  éternelle,  passèrent 
pour  des  blasphèmes  dignes  du  dernier  sup- 
plice. 

6.  Je  vous  offre  la  patience  admirable  qui 
vous  fit  supporter  sans  plainte  les  mauvais 
traitements  que  vous  attira  une  réponse  si  di- 
gne de  vous. 

7.  Je  vous  offre,  ô  le  plus  beau  des  enfants 
Jes  honames  !  le  tourment  que  vous  fit  souffrir 
le  mépris  avilissant  de  votre  personne  ado- 
rable, lorsqu'on  vous  livra  à  linsolcnce  des 
>oldats,  qui  vous  traitèrent  comme  le  plus 
X)upable  et  le  plus  abject  des  mortels. 

8.  Je  vous  offre  la  douceur  et  l'égalité  d'es- 
prit que  vous  conservâtes,  lorsque  devenu  le 
jouet  de  vos  ennemis,  vous  fûtes  par  euK 
:x)Q8pué,  et  couvert  d'un  voile  d'ignominie 
iont  ils  vous  bandèrent  les  yeux,  en  vous  di- 
jant:  Christ,  propliétise-nous  qui  t'a  frappé? 

9.  Je  vous  offre,  ô  bon  Jésus!  raffliclion 
>ensible  que  vous  causa  le  reuiemeul  de  '?y\w\V 
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Pierre,  cl  la  lendre  compassion  qui  vous  fil 
jeler  sur  ce  disciple  un  regard  de  miséricorde, 
regard  qui  I  instruisit  de  sa  Faute,  et  la  loi 
lit  pleurer  amèrement. 

10.  Je  vous  ofTre  enfin  toutes  les  douleurs 
et  toutes  les  humiliations  auxquelles  vous 
vous  vîtes  exposé,  le  reste  de  cette  triste  et 
fatale  nuit  ;  ainsi  que  toutes  les  dispositions 
de  votre  cœur  uniquement  occupé  à  nous  ré- 
concilier avec  votre  Père,  et  à  nous  mériter 
ses  miséricordes. 


POUR  LE  MERCREDI. 

OiTraude  des  tourments  qu'endura  Notre-Seigaenr 
chez  Pilale  et  chez  Hérode.    , 

1 .  Je  vous  offre,  ô  Roi  de  gloire  !  (pour 
N....)  l'horrible  affront  que  vous  reçûtes  en 
paraissant  devant  Pilate,  oii  vous  fûtes  faus* 
scmcut  accusé  de  sédition,  de  rébellion  et 
d'attentat  contre  César. 

2.  Jo  vous  offre  Thumble  soumission  avec 
laquelle  vous  vous  laissâtes  conduire  devaot 
Hérode,  auquel  vous  ne  files  aucune  réponse 
qui  pût  vous  le  rendre  favorable,  par  le  désir 
que  vous  aviez  de  consommer  pour  nous  vo- 
tre sacrifice. 

3.  Je  vous  offre  le  mépris  que  vous  es- 
suyâtes de  la  part  de  ce  Roi  superbe  et  de 
toute  sa  cour,  ou  vous  fûtes  traité  d'insensé, 
et  comme  tel  revêtu  d'une  robe  blanche  et 
renvoyé  devant  Pilale. 

4.  Je  vous  offre,  ô  majesté  suprême  I  la 
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OD fusion  que  vous  souffrîtes  à  votre  retour 
bez  Pilate,  au  poilieu  d'une  populace  effré- 
lée  qui  vous  chargea  d  injures  et  de  coups. 

5.  Je  vous  offre  l'humilité  prodigieuse  avec 
aquelle  vous  supportâtes  Thorrible  injustice 
le  vous  voir  mis  en  parallèle,  vous  qui  êtes  le 
laint  des  Saints,  avec  un  Barrabas  qui  vous 
ot  préféré. 

6.  Je  vous  offre,  ô  très-innocent  Jésus  ! 
amour  et  le  courage  avec  lequel  vous  accep- 
âtes  l'arrêt  sanglant  de  votre  flagellation,  et 
illâtes  au  Prétoire,  où  vous  deviez  subir  ce 
lonteux  supplice. 

7.  Je  vous  offre  la  honte  et  ]'ignominie  à 
aquelle  vous  vous  dévouâtes,  lorsque  dé- 
pouillé de  vos  vêlements,  vous  fûtes  lié  et 
ttaché  à  la  colonne  de  douleurs. 

8.  Je  vous  offre,  aimable  Victime,  la 
Tuelle  flagellation  que  vous  supportâtes  avec 
me  patience  héroïque,  et  qui  fit  sur  votre 
Ibair  adorable  des  impressions  si  profondes , 
|u*on  la  voyait  se  détacher  par  lambeaux,  et 
l'offrir  dans  toute  votre  personne  sacrée, 
[u'un  spectacle  capable  d'émouvoir  les  cœurs 
es  plus  insensibles. 

9.  Je  vous  offre  les  plaies  innombrables, 
lonl  votre  ardent  amour,  plus  que  la  rage 
les  bourreaux,  couvrit  voire  Majesté  sainte. 

10.  Je  vous  offre  enfin  les  indicibles  dou- 
eurs  de  Marie,  la  plus  tendre  des  Mères,  dont 
ecœur  reçut  les  atteintes  et  le  contre-coup  des 
ourmenls  dont  vous  fûtes  la  victime. 
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POUR  LE  JEUDI. 
Ofîrandc  du  couronnement  d'épines. 

1 .  Jk  voiisoffre,  ôdivin  Sauveur)  (pourN....) 
les  pas  douloureux  que  vous  fîtes  du  lieu  de 
votre  flagellation,  jusqu'au  Prétoire  de  Pilaie, 
oîi  vos  ennemis  vous  traînèrent  avec  cruauté, 
pour  ajouter  à  Tignominie  du  supplice,  les 
outrages  les  plus  sensibles. 

2.  Je  vous  offre  tout  ce  que  vous  souffrîtes 
de  douleurs  et  de  honte,  lorsque  vos  bour- 
reaux vous  arrachèrent  avec  violence  votre 
tunique  collée  à  votre  chair  par  le  sang  de  vos 
blessures  dont  ils  rouvrirent  les  innombra- 
bles cicatrices. 

3.  Je  vous  offre,  ô  Roi  des  siècles  !  la  pa- 
tience invincible  que  vous  fîtes  paraîlrequand 
les  soldats,  vous  revotant  par  dirision  d'un 
manteau  de  pourpre,  vous  mirent  un  roseau 
à  la  main,  et  sur  la  tôle  une  couronne  d'épines 
très-piquantes^  qu'ils  enfoncèrent  avec  une 
extrême  violence. 

4.  Je  vous  offre  le  sang  précieux  que  vous 
versâtes  dans  ce  nouveau  martyre,  et  l'exces- 
sive charité  qui  vous  fit  préférer,  comme  Roi 
de  douleurs,  une  couronne  d'épines  à  toute 
autre,  pour  expier  nos  vanités  criminelles, 
nous  apprendre  à  y  renoncer  nous-mêmes, 
et  à  mériter  par  de  légères  et  courtes  priva- 
lions,  une  couronne  immortelle. 

5.  Je  vous  offre  la  douceur  infinie  avec 
laquelle  vous  souffrîtes  les  insultes  de  ceux 
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qui  vous  couvrirent  d'opprobres  cl  qui,  par 
mille  alrocilés  révoltantes,  se  jouirent  de  vous 
comme  d'un  roi  de  théâtre. 

6.  Je  vous  offre,  ô  homme  de  douleurs! 
Tétat  d'humiliation  profonde  ou  vous  parûtes, 
lorsque  Pilate  vous  montra  à  tout  un  peuple 
assemblé,  vêtu  d'un  manteau  d'écarlate,  cou- 
ronné d'épines,  et  tout  couvert  de  plaies  en 
leur  disant  :  Voilà  l  Homme, 

7.  Je  vous  offre  tous  les  sentiments  de  votre 
cœur  flétri,  confondu,  lorsque  vous  vous  vîtes 
rejeté  de  votre  peuple  que  vous  aviez  aimé 
avec  tendresse,  et  comblé  de  bienfaits;  lors- 
que vous  Tenlendîtes  proférer,  avec  la  plus 
noire  ingratitude,  ce  cri  de  mort  ;  Cmcifiez-lc, 
Crucifiez-le, 

8.  Je  vous  offre  la  grande  compassion  que 
vous  eûtes  de  ces  malheureux,  lorsque  vous  les 
ouïtes  tous,  d'une  commune  voix,  s'attirer 
la  plus  horrible  des  malédictions,  par  ces 
paroles  imprécatoires  :  Que  so7i  sang  retombe 
sur  nous  et  sur  nos  enfants! 

9.  Je  vous  offre,  ô  bon  Jésus,  la  constance 
invincible  avec  laquelle  vous  écoutâtes  Tarrét 
de  mort  prononcé  contre  vous,  et  l'humble 
acceptation  que  vous  en  fîtes  par  obéissance 
aux  ordres  de  votre  Père,  et  par  le  désir  du 
salut  des  hommes. 

40.  Je  vous  offre  enfin  l'abandon  plein  de 
charité  avec  lequel  vous  vous  remîtes  entre  les 
iDainsde  vos  bourreaux,  qui,  triomphants  de 
vous  voir  à  leur  discrétion,  se  saisirent  de  vo- 
tre Personne  adorable,  et  se  hâtèrent  de  vovis 
entraîner  au  supplice  et  à  la  mort. 
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POUR  LE  VENDREDI. 

OlTrande  des  douleurs  du  Fils  de  Dieu,  portant 

sa  Croix,  et  crucifié. 

1.  Je  vous  offre,  ô  mon  Sauveur!  (pourN....) 
les  mouvements  de  joie  qu'éprouva  votre  Cœur 
sacré,  à  la  vue  de  la  croix  que  vous  désiriez 
depuis  si  longtemps  avec  ardeur,  et  que 
vous  embrassâtes  pour  nous  avec  amour. 

2.  Je  vous  offre  l'abîme  d^humilialion  dans 
lequel  vous  parûtes  plongé,  lorsqu'à  la  face 
du  Ciel  et  de  la  terre,  vous  fûtes  chargé  d'un 
bois  infâme!  voué  à  lexécration  publique,  et 
conduit  au  Calvaire,  accompagné  de  deux  vo* 
leurs,  et  escorté  par  des  bourreaux. 

3.  Je  vous  offre  tout  ce  que  vous  firent 
souffrir,  durant  cette  marche  pénible,  ceoi 
qui  vous  conduisaient,  en  vous  tirant  avec 
violence,  et  vomissant  mille  injures  contre 
votre  Personne  sacrée. 

4.  Je  vous,  offre,  ô  Agneau  de  Dieu!  la 
tranquillité  et  la  douceur  que  vous  conservâ- 
tes dans  cette  route  laborieuse  et  parsemée 
de  tant  d'amertumes. 

5.  Je  vous  offre,  ô  divin  Fils  de  Marie!  la 
profonde  affliction  dont  votre  ame  fut  péné- 
trée à  la  rencontre  de  la  plus  tendre  Mère  , 
abîmée  dans  la  douleur  et  presque  défaillante, 
lorsqu'elle  vit  son  Fils,  eh!  quel  Fils,  chargé 
comme  un  autre  Isaac,  du  bois  sur  lequel  il 
allait  être  immolé. 

6.  Je  vous  offre,  ô  Dieu  qui  soutenez  toutes 
choses  par  voire  ç\ù^s'A\iCô\  çalle  faiblesse, 
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celle  langueur  mortelle,  cet  épuisemenl  de 
forces,  qui  vous  fil  succomber  sous  voire 
cîroix,  et  vous  obligea  de  vous  en  laisser  dé- 
charger par  Simon  le  Cyrénéen,  pour  y  mou- 
rir el  y  consommer  votre  sacrifice. 

7.  Je  vous  offre  l'impression  mortifiante 
que  vous  fit  éprouver  le  breuvage  dont  vous 
goûtâtes  sur  le  Calvaire,  et  que  vous  ne  vou- 
lAles  point  boire,  pour  mieux  sentir  toute  la 
vivacité  de  vos  tourments. 

8.  Je  vous  offre,  ô  innocente  Victime  !  les 
angoisses  cruelles  que  vous  ressentites,  lors- 
qu'on vous  dépouilla  pour  la  dernière  fois  de 
vos  vêtements  collés  sur  vos  plaies  par  la  pe- 
santeur de  voire  croix.  Je  vous  offre  la  sou- 
mission parfaite  avec  laquelle  vous  vous  lais- 
sâtes étendre  sur  ce  lit  de  douleurs,  et  aban- 
donnâtes vos  pieds  et  vos  mains  pour  y  être 
attachés. 

9.  Je  vous  offre  la  violence  et  l'excès  de  vos 
tourments,  lorsque  les  bourreaux  vous  clouè- 
rent sur  ce  bois  infâme,  et  le  mérite  infini  du 
Sang  précieux  qui  coula  de  vos  plaies  sacrées, 
et  que  vous  offrîtes  à  Dieu  votre  Père,  pour 
noire  réconciliation . 

10.  Je  vous  offre  enfin  l'incompréhensible 
accroissement  de  vos  souffrances,  lorsqu'on 
éleva  la  croix,  et  qu'on  la  fit  rudement  des- 
cendre dans  le  lieu  où  elle  devait  être  placée; 
ainsi  que  la  patience  héroïque  avec  laquelle 
vous  supportâtes  les  blasphèmes  et  tous  les 
outrages  que  lançaient  contre  votre  Personne 
adorable  vos  ennemis  acharnés. 
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POUR  LE  SAMEDI. 
Oiïrando  des  douleurs  de  J.-C.  sur  la  Croix. 

1.  JBvousoiïre,  ô  divin  médiateur!  (pour 
N....)  tous  les  lourments  que  vous  endurâtes 
dans  toutes  les  parties  do  votre  corps,  et  dans 
les  puissances  de  votre  ame,  pendant  les  trois 
heures  que  vous  demeurâtes  vivant  et  agoni- 
sant sur  la  croix  ;  et  les  soupirs,  les  larmes 
et  les  prières  ardentes  dont  ces  souffrances 
étaient  accompagnées. 

2.  Je  vous  offre  la  charité  toute  divine  que 
vous  fîtes  paraître  envers^  vos  ennemis,  dans 
cette  admirable  prière,  que  vous  adressâtes! 
Dieu  votre  Père  en  leur  faveur  :  Mon  Part, 
pardonnez-leur  y  parce  quils  ne  savent  ce  quih 
font. 

3.  Je  vous  offre  la  bonté  généreuse  que 
vous  témoignâtes  au  voleur  pénitent,  cruciBé 
près  de  vous,  en  exauçant  le  vœu  de  soi 
cœur,  et  lui  promettant,  que  ce  jour-là  même, 
il  aurait  le  bonheur  d'être  avec  vous  dans  le 
Paradis. 

4.  Je  vous  offre,  ô  Fils  unique  de  Marie!  la 
compassion  que  vous  eûtes  des  douleurs  inex- 
primables qui  déchirèrent  son  cœur  au  pied 
do  votre  croix,  et  la  tendresse. avec  laquelle 
vous  lui  donnâtes  saint  Jean  pour  ûls,  et  nous 
la  donnâtes  elle-même  pour  mère,  en  la  per- 
sonne de  ce  Disciple  bien-aimé. 

5.  Je  vous  offre  la  soif  ardente  que  tous 
voulûtes  resscnlir  au  plus  fort  de  vos  souf- 
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frances,  et  par  laquelle  vous  exprimiez  si 
énergiquement  le  désir  extrême  que  vous 
avez  de  noire  salut,  et  le  vif  intérêt  que  vous 
mettez  à  nous  y  voir  travailler  avec  vous. 

6.  }e  vous  offre  Tabandon  accablant  que 
vous  éprouvâtes  sur  là  croix,  de  la  part  de 
votre  divin  Père,  et  les  tendres  plaintes  que 
voos  lui  adressâtes  en  ces  termes  :  Mon  Diev, 
mon  Dieu,  pourquoi  mavez-vous  abandonné  ? 

7.  Je  vous  offre,  ô  Jésus  !  auteur  et  consom- 
mateur du  salut  des  hommes  !  Tamour  incom- 
préhensible avec  lequel  vous  avez  accompli  le 
grand  ouvrage  de  notre  rédemption,  d  une 
manière  si  parfaite  et  si  sublime,  que  vous 
avez  pu  dire  avec  une  vérité  qui  doit  nous 
pénétrer  de  reconnaissance:  Tout  est  consommé. 

8.  Je  vous  offre  la  recommandation  que 
voos  fîtes  de  votre  ame  sainte  entre  les  mains 
de  votre  Père  céleste,  en  lui  disant,  avant  que 
d'expirer:  Mon  Père,  je  remets  mon  esprit  en-- 
trevo8  mains.  Paroles  si  rassurantes^  et  pen- 
dant la  vie  et  à  la  mort,  pour  ceux  qui  vous 
appartiennent  véritablement. 

9.  Je  vous  offre,  ô  divin  Agneau!  la  soumis- 
sion parfaite  et  absolue  avec  laquelle,  bais- 
sant la  tête,  vous  rendîtes  l'esprit...  Et  m'u- 
nissant,  de  toute  Taffection  de  mon  cœur,  aux 
mérites  infinis  de  votre  Mort  sainte  et  pré- 
cieuse, je  vous  conjure  de  m'en  appliquer, 
ainsi  qu'à  N...,  le  prix  inestimable  et  sura- 
bondant. 

A'O,  Je  vous  offre,  ô  Dieu  d'amour!  la  plaie 
sacfréeque  vous  reçûtes  après  vo\yg  moY\.>  ^V 
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qui  péoétra  jasquà  voire  cœur  adorable.... 
Ah  !  puissions-nous  y  trouver  nous-mêmes, 
pendant  notre  exil,  et  à  nos  derniers  instants, 
le  plus  doux  refuge  et  le  plus^consolant  espoir! 
Je  vous  offre  enfin  tous  vos  opprobres,  tous 
vos  tourments,  et  tout  votre  amour,  ô  Jésus  ! 
trop  aimable  Jésus  I  qui  êtes  le  Dieu  de  mon 
cœur,  et  qui  serez  mon  partage  pour  le  temps 
et  pour  l'élernilé.  Ainsi  soit-il. 

PRIÈRE  POUR  LES  AMES  DU  PURGATOIRE. 

G  Dieu  dont  la  nature  n'est  que  bonté,  et 
dont  rindulgence  s'étend  sur  toutes  vos  créa- 
tures, parce  que  vous  en  êtes  le  Père,  et  de 
tous  les  Pères  le  plus  tendre  :  Jetez  un  regard 
de  miséricorde  sur  des  âmes  qui  vous  aiment, 
et  dont  la  douleur  la  plus  sensible  est  d'être 
séparées  de  vous.  Souvenez-vous,  mon  Dieu, 
qu'elles  sont  Touvrage  de  vos  mains,  et  le 
prix  des  travaux,  des  souffrances^  de  la  mort 
et  des  mérites  infinis  de  votre- Fils  Jésus. 
Pourricz-vous,  à  ce  nom,  ne  pas  vous  laisser 
fléchir  en  leur  faveur,  et  les  priver  plus  long- 
temps de  l'unique  félicité  quelles  attendent! 
Nous  vous  offrons,  pour  leur  bonheur,  le  Sang 
divin  qui  a  coulé  pour  elles,  le  Sacrifice  ado* 
rable  de  la  Victime  par  excellence,  la  média- 
tion puissante  de  Marie  et  des  Saints,  les  hum- 
bles supplications  de  votre  Eglise,  les  prières 
et  les  œuvres  méritoires  de  ses  enfants.  Avec 
de  tels  appuis,  nous  espérons  tout  de  vos.  mi  « 
séricordes,  ô  mon  Dievil  cour  des  âmes  qui  nous 
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furent  chères,  et  que  vous  nous  faites  un  de- 
voir d  aimer  et  de  secourir  encore.  Que  votre 
tendresse  paternelle  désarme  enfin  voire  jus- 
tice. Ouvrez-leur  votre  sein  et  vos  trésors; 
manifestez-leur  votre  gloire,  etdéployezà  leurs 
yeux  ce  que  vous  êtes,  et  faites  couler  dans 
leurs  cœurs  ce  torrent  de  délices  inefiTables 
dont  vous  serez,  pour  vos  élus,  la  source  su- 
rabondante et  éternelle. 
Pater,  Ave,  et  De  profanais. 


PRIÈRE 

Pour  réciter  et  offrir  dévotement  le  Rosaire 

ou  le  Chapelet. 

Vierge  sainte,   Mère  de  Dieu,    Mère   des 
miséricordes,  je  vous  offre  le  Rosaire  ou  le 
Chapelet  que  je  vais  réciter,    pour   rendre 
hommage  à  vos  grandeurs,  honorer  vos  ver- 
tus et  reconnaître  vos  bienfaits  :  daignez  faire 
agréer  le  tribut  de  mes  louanges,  à  l'adorable 
Trinité,  en  action  de  grâces  des  dons  sublimes 
et  des  faveurs  spéciales  dont  elle  vous  a  com- 
blée. Puissent  mes  prières,  présentées  parvous. 
Vierge  sainte,  et  appuyées  de  votre  interces- 
sion puissante,  m'obtenir  les  grâces  que  récla- 
ment mes  besoins,  et  procurer  aux.  associés 
de  votre  culte,  à  ceux  qui  sont  dans  la  peine, 
aux  agonisants  et  aux  âmes  souffrant  dans  le 
Purgatoire,  tous  les  secours  quils  désirent,  et 
qu'ilsespèrentde  l'infinie  bonléde  notre  Dieu. 
Ainsi  soit-il. 
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LES  CINQ  MYSTÈRES  JOYEUX. 

I.  L'Annonciation  de  la  sainte  Vierge. 

L'Ange  Gabriel  annonce  à  Marie  que  Dieu  Fa  choi- 
sie pour  élre  la  Mère  du  Sauveur  du  inonde; la 
sainte  Vierge  s'humilie,  consent...  et  le  Fils  de  Diea 
se  fait  homme  dans  son  sein. 

Fruit  du  MtstIsre.  L'humilité. 

0  Verbe  incarné  !  je  vous  adore  anéanli 
pour  mon  amour...  Vierge  sainle,  faites  qu'à 
votre  exemple  je  sois  humble  d'esprit  et  de 
cœur.  Notre  Père,  etc.  Je  vous  salue,  Marie,  etc. 
Gloire  au  Père,  etc. 

II.  La  Visitation  de  la  sainle  Vierge. 

Aussitôt  que  la  divine  Marie  a  conçu  le  Sauveur, 
elle  va  visiter  sa  cousine^  Elisabeth,  et  cetle  visita  de 
Jésus  et  de  Marie,  est  une  source  de  grâces  pour 
saint  Jean-Baptiste,  et  pour  sainte  Elisabeth,  sa  mèrei 

Fruit.  La  Charité. 

O  bon  Jésus!  venez  visiter  mon  ame,  o^ 
rcmplissez-la  de  charité  et  de  bienfaisance.... 
Et  vous,  Vierge  sainte,  faites  que  ces  vertus 
accompagnent  et  sanctifient  mes  visities.  Noir^ 
Père,  etc.,  comme  ci-dessus. 

III.  La  naissance  de  Jésus-Christ. 

Jésus-Christ  naît  à  Bethléem,  dans  une  élable  çl 
dans  le  dénuement  le  plus  absolu:  quoique  infini' 
ment  riche,  il  se  rend  pauvre  pour  l'amour  de  nou^ 

Fruit.  La  Pauvreté. 

0  aimable  Jésus!  qui  pourrait  se  défendr 
do  vous  aimer àai\s\oVt^^^\xN\Océi^-.-,  Vierg' 
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ainle,  failes  qu^avec  vous  je  me  détache  dos 
Tiens  périssables,  pour  nem'altacher  qu'à  Dieu 
eul.  Notre  Père,  etc. 

IV.  La  présentation  de  Jésus  au  Temple. 

Quarante  jours  après  la  naissance  de  J.*G.,  sa 
ainte  Mère  le  porte  au  Temple  de  Jérusalem,  pour  y 
^ire  offert  au  Seigneur,  et  pour  obéir  elle-même  à  la 
^i  de  la  Puriâcalion,  à  laquelle  elle  n*ètait  point 
>bUgée. 

Fruit,  fj  Obéissance. 

0  Jésus  obéissant  !  vous  vous  sonmellez  à 
la  Loi  sans  y  être  assujetti  ;  et  moi  je  refuse 
de  vous  obéir  !  Vierge  sainte,  qui  fAles  un 
njodèlé  d'obéissance,  failes  que  j  en  sois  une 
fidèle  imitatrice.  Notre  Père^  etc. 

V.  Jésus  retrouvé  dans  le  Temple. 

Jésus-Christ,  âgé  de  douze  ans,  s'arrête  dans  le 
Temple  au  milieu  des  docteurs;  Joseph  et  Marie  l'y 
trouvent,  après  l'avoir  douloureusement  cherché 
pendant  trois  jours. 

Fruit.  La  Componction, 

0  Jésus  plein  de  miséricorde  !  aidez-moi 
à  vous  recouvrer  par  les  larmes  d'une  péni- 
tence sincère....  Et  vous,  Vierge  sainte,  failes 
que,  après  avoir  retrouvé  Jésus,  je  ne  le  perde 
jamais  par  de  nouvelles  offenses. iVo/rePcrc,dc. 

LES  CINQ  MYSTÈRES  DOULOUREUX. 

^'  La  prière   de  Jésus  au  Jardin  des   Olives. 

Jésus-Christ  va  dans  le  Jardin  des  Olives  pour  y 
'3îre  sa  prière  ;  il  y  souffre  une  cruelle  agom^,  eX  ^^- 
^ple  le  calice  de  douleurs  que  son  Père  Vv\\  \)tts^w\.^. 
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Fruit.  ïm  Résignation. 

0  Jésus  navré  d'amertumes!  loujours  j'au 
rai  recours  à  vous  dans  mes  Iribulalions... 
Vierge  sainle,  faites  qu'en  toute  chose  m 
volonté  soit  conforme  à  la  Volonté  divine 
Noire  Père,  etc. 

II.  La  flagellation  de  Jésus-Christ. 

Jésus-Christ  est  condamné  par  Pilate,  à  être  cruel 
Icinent  ûagellé;  les  bourreaux  épuisent  sur  luitouU 
leur  rage.  Sa  chair  se  sillonne,  et  son  sang  ruissdk 
de  toutes  parts. 

Fhuit.  La  Patience. 

0  doux  Jésus!  vous  souffrez,  sans  vous 
plaindre,  l'ignominie  d'une  flagellât  ion.  cru- 
elle... Vierge  sainte,  obtenez-moi  la  grâce  de 
supporter  sans  résistance  et  sans  murmure  te 
coups  de  l'adversité  et  de  l'infortune.  N(Af^ 
Père,  etc. 

III.  Le  Couronnement  d'épines. 

A  peine  Jésus-Christ  a-t-il  essuyé  ce  trailernen 
horrible,  qu'on  lui  enfonce,  à  coups  redoublés,  uoi 
couronne  d'épines,  dont  sa  tôle  adorable  est  trdus 
percée. 

Fruit.  La  Mortification. 

0  Jésus  souffrant  I  que  ces  épines  conda© 
nent  biç^n  ma  délicatesse!...  Vierge  sainU 
obtenez-moi  la  pratique  de  la  mortiBcatioo  ^ 
le  détachement  des  vanités  et  des  plaisirs  d 
monde.  Notre  Père,  etc. 

IV.  Jésus  portant  sa  Croix. 

On  charge  Jésus-Christ  d'une  croix  très-pesani 
et  on  le  conduit  au  Uea  du  supplice  :  épuisé  de  fo 
ves  il  succombe  sous  ce  ^\dL%^cG;d^\A\i\.. 
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Fruit.  La  Compassion. 

O  Jésus  !  chargé  de  voire  croix,  el  plus  en- 
3r6  de  mes  iniquilés ,  piiissé-je  au  moins 
OQoer  des  larmes  à  vos  douleurs...  Vierge 
ainle,  faites  passer  dans  mon  ame  les  senti- 
nents  dont  fut  pénétrée  la  vôtre,  à  ce  cruel 
peclacle.  Notre  Père,  etc. 

V.  Le  Crucifiement. 

Enfin,  après  tant  de  tourments  et  d*opprobres»  on 
attache  Jésus-Christ  sur  la  Croix,  où  il  expire,  en 
offirant  ses  mérites  et  son  Sang,  pour  le  salut  de  tous 
les  hommes. 

Fruit.  La  Persévérance. 

0  Jésus  mourant  pour  mon  amour  !  Q;cez- 
ï»oi  pour  jamais  au  pied  de  votre  croix  ado- 
rable.... Vierge  sainte,  faites  que,  à  votre 
exemple,  je  m'y  tienne  fortement  el  tendre- 
ment attachée  pendant  la  vie  et  à  la  mort. 
Notre  Père,  etc. 


LES  CINQ  MYSTÈRES  GLORIEUX. 

I.  La  Résurrection  de  Jésus-Christ. 

Jésus-Ghrisl,  trois  jours  après  sa  mort,  ressuscite 
glorieux,  impassible,  immortel,  et  victorieux  de  tous 
*®8  enuemis. 

Fruit.  La  Conversion. 

0  Jésus  triomphant!  faites  que  mon  ame 
ressuscite  de  la  mort  du  péché  à  la  vie  de  la 
grâce...  Vierge  sainte,  obtenez -moi  ce  chan- 
jebenl  par  votre  intercession  puissante.  Notre 
'^^c,  etc. 
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II.  L Ascension  de  Jésus-Christ. 

Jésu3-Clirist,  quarante  jours  après  sa  Résurrec- 
tion, monte  au  Ciel  par  sa  propre  vertu,  et  va  s'as- 
seoir h  la  droite  do  son  Père. 

Friit.  Le  Détachement,    . 

O Jésus,  Roi  de  gloire!  que  mon  cœur  el 
toutes  mes  alTections  vous  suivent  jusque  dans 
lesCieux!...  Vierge  sainte,  faites  que,  comme 
vous,  détachée  des  choses  périssables,  je  lan- 
guisse du  désir  de  posséder  à  jamais  votre 
divin  Fils,  Notre  Père,  etc, 

III.  Descente  du  S, -Esprit  sur  les  Apôtres, 

Le  jour  de  la  Pentecôte»  le  Saint-Esprit  descend 
visiblement  et  en  forme  de  langues  de  feu,  sUr  Marie 
el  sur  les  Apôtres  qui  s*étaient  disposés  à  sa  venue 
par  une  prière  persévérante. 

Fruit.  La  Retraite, 

0  Jésus  plein  de  grâce  et  de  vérités  !  faites 
que  la  retraite  el  la  prière  m'obtiennent  les 
dons  de  rEspril-Sainl.  Et  vous,  ô  iMarie!  qui 
pratiquâtes  si  parfaitement  les  exercices  de 
la  vie  intérieure,  apprenez-moi  à  me  séparer 
du  monde,  et  à  rentrer  plus  souvent  au-dedans 
de  moi-même.  Notre  Père,  etc. 

IV.  L  Assomption  de  la  sainte  Vierge. 

Après  PÀscension  de  J.-C,  sa  sainte  Mère  ne  fait 
plus  que  soupirer  vers  le  seul  objet  que  son  cœar 
désire.  Eutin,  elle  meurt  d-amour;  cl  les  Anges  i<i 
transportent  dans  les  Cieux. 

Fruit.  Lunion  avec  Dieu, 

0  Jésus,  chaste  époux  des  âmes  !  voQS 
êtes  (oui  ensemWe  el  motk  Vtfe'àw  ^v  \aa.  W^ 
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espérance  ...  Vierge  Iriomphanle,  obtenez- 
moi  la  grâce  tic  vivre  uniquement  pour  Jésns, 
ol  de  mourir  dans  son  amour.  Notre  Père^  etc. 

V.  Le  couronnetnent  de  la  sainte  Vierge. 

Elevée  au-dessus  de  toutes  les  cré^^lures,  couron- 
née de  gloire  et  d*honneur,  la  Mère  de  Dieu  devient 
la  Reine  du  Ciel  et  do  la  Terre.  L'excès  de  son  bon- 
heur et  retendue  de*«oiî  crédit  près  du  Tout-Puissanl, 
répondent  à  Pe;^cellence  de  ses  vertus. 

Feuu.  La  Confiance. 

0  Jésus,  Médiateur  suprême  !  vous  ôics  la 
source  de  toutes  les  grâces,  et  vous  voulez 
que  votre  glorieuse  Mère  en  soit  pour  nous 
le  canal  auguste....  Vierge  sainte,  répandez- 
en  Tabondançe  sur  vos  serviteurs  et  sur  vos 
servantes,  qui  mettent  en  vous  toute  leur  con- 
fiance. Notre  Père,  etc. 

Salutation  et  invocation  à  la  sainte  Vierge. 

Je  vous  salue,  Marie,  Fille  du  Père. 

Je  vous  salue,  Marie,  Mère  du  Fils. 

Je  voussalue,  Marie,  Epousedu  St. -Esprit. 

Je  vous  salue,  Marie,  Temple  sacré  de  la 
très- sainte  et  adorable  Trinité. 

0  Marie,  Mère  de  grâce.  Mère  de  miséri- 
corde, protégez-nous  contre  les  efforts  de  l'en- 
nemi dusalut,  secourez- nous,  et  recevez-nous 
avec  tendresse  à  l'heure  de  notre  mort. 

L*Oraison  Memorare,  etc. 

Sou vExNEz  vous,  ô  très-miséricordicuse Vierge 
Marie!  qu'on  n'a  jamais  ouï  dire  qu'aucun  de 
ceux  qui  ont  eu  recours  à  voire  prolecVvow/vKv- 
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ploré  votre  secours,  el  deiUc'indé  vos  suffra- 
ges, ait  été  abandonné.  Animée  de  ia  même 
conGance,  je  me  hâte  de  recourir  el  de  venir  à 
vous,  ô  Vierge  Mère  des  Vierges  !  et,  gémis- 
sant sous  le  poids  de  mes  péchés,  je  me  pros- 
terne à  vos  pieds.  Mère  du  Verbe  incarné,  ne 
dédaignez  pas  mes  prières,  mais  écoutez-les 
favorablement  et  daignez  les  exaucer.  Ainsi 
soit-il. 

Vous  êtes  toute  belle,  ô  Tota  pulcbra  es,  Ma- 
Marie  I  et  la  tache  originelle  ria,  et  macula  originalis 
n*est  poiut  en  vous.  Vous  noD  est  in  te.  Tu  gk>ria 
êtes  la  gloire  de  Jérusalem  ;  Jérusalem  ,  tu  lœtitia 
vous  êtes  la  joie  d'Israël  ;  Israël  ;  tu  honorificen- 
vous  êtes  ^honneur  de  voire  tia  Populi  nostri ,  tu 
peuple;  vous  êtes  l'avocate  advocata  peccatorum. 
des  pécheurs.  0  Marie I  Ma-  0  Maria  I  0  Mariai  Vlr- 
rie  1  Vierge  très-sage  et  très-  go  prudentissima, Virgo 
miséricordieuse!  priez  pour  clemenlissima  1  ora  pro 
nous,  intercédez  pour  nous  nobis  ,  intercède  pro 
auprès  de  Notre-Seigneur  nobis  ad  Dominum  Je- 
Jésus-Christ.  sum  Christum. 

i4n£.  C'est  ici  cette  Vierge      Ani,  llœc  est  Virgo 
par  excellence,  dans  laquelle  in  qua  nec  nœvus  origi- 
ne se  trouvèrent  jamais  ni  nalis  :   nec  cortex  ac- 
le  péché  d'origine,  ni  aucune  tualis  cul pœ  fuit, 
faute  actuelle. 

j)^.  Vierge  sainte,  dont  la  j^.  InConceptionetaa, 
Conception  fut  sans  tache;  Virgoimmaculatafuisti: 

1^.  Priez  pour  nous  le  Père  ^.  Ora  pro  nobis  Pa- 
céleste  dont  vous  avez  en-  trem,  cujus  Pilium  pe» 
fanté  le  Fils  unique.  peristi. 

PRIONS.  OREHOS. 

0  Dinu  qui,  par  la  Con-  Deus,  qui  per  imma- 

ception    Immaculée    do    la  culatam  Virginis  Gon- 

bienheureuse  Vierge,  avez  ceptionem,  dignumFi- 

prôparé  à  votre  Fila  aàova-  Uo     luo    habitaculum 
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prœparasti:  qoaesumos,  ble  une  demeure  digne  de 
Qt  sicut  de  morte  ejus-  lui^  et  qui,  en  vuedesméri- 
dem  Filii  tui  praevisa,  tes  et  de  la  mort  de  ce  divin 
eam  ab  omni  labe  prae-  Sauveur  ,  avez  préservé 
servasti  ;  ita  nos  quoque  celle  Vierge  sainte  de  toutes 
mandos,  ejus  interces-  les  souillures  du  péché;  dai- 
sione,  ad  te  pervenire  gnez,  par  sa  puissante  in- 
concédas.  Per,  etc.         tercession,  nous  faire  aussi 

la  grâce  de  parvenir  jusqu'à 
vous,  purifiés  des  fautes  que 
nous  avons  commises.  Nous 
vous  en  supplions  par  N  -S. 
J.-G. ,  etc. 


ORAISON 

que  l'on  peut  réciter  pendant  trente  jours. 

En  l'honneur  de  la  Passion  de  Notre-Seigneur  Jésus- 
Christ  et  de  la  bienheureuse  Vierge  Marie ,  sa 
Mère,  afin  d'obtenir  pour  soi-même  ou  pour  ceux 
auxquels  on  sintéresse,  les  grâces  et  les  consola- 
tions spirituelles  et  temporelles  dont  on  a  besoin. 

Sainte  Marie,  Vierge  des  Vierges,  Mère  de 
grâces,  Mère  de  miséricorde  et  le  solide  espoir 
deceuxqui  sont  dansTaffliclion! . .  Par  le  glaive 
de  douleur  qui  transperça  votre  ame,  lorsque 
votre  Fils  unique  Jésus-Christ  noire  Sauveur 
endura  le  supplice  de  la  croix;  par  l'amour 
filial  qui  le  fit  compatir  à  vos  douleurs  mater- 
nelles^ et  par  le  soin  qu'il  prit  de  vous  recom- 
mander, en  mourant,   à  son  Disciple  bien- 
aimé  :  héritier  de  ses  sentiments  pour  vous  ; 
daignez  être  sensible  et  apporter  remède  aux 
peines,  aux  souffrances,  aux  infirmités,  aux 
h   naisères  et  aux  nécessités  douloureuses^  c\vxe  '\ fe- 
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prouve.  0  refage  assuré  des  malheureux!  0 
douce  consolation  des  âmes  affligées!  libéra* 
(rice  charitable  de  celles  qui  sont  en  péril  ou 
dans  la  peine!  Voyez  les  larmes  que  me  font 
répandre  les  maux  que  je  souffre  à  cause  de 
mes  péchés.  Dans  le  trouble  et  la  perplexité 
qui  m'accablent,  à  qui  aurais-je  recours,  sinon  à 
vous,  puissante  protectrice,  qui  êtes  la  Mère  da 
Sauveur  du  monde  et  du  Réparateur  des  maux 
qui  affligent  Thumanité?  Ah!  Vierge  sainte, 
écoulez  avec  cette  tendresse  qui  vous  est  pro- 
pre, l'humble  et  persévérante  prière  que  je  vous 
adresse. 

J'implore  votre  assistance  par  les  entrailles 
de  la  miséricorde  de  Jésus,  votre  Fils  adora- 
ble, par  Tétroite  alliance  qu'il  a  contractée 
avec  la  nature  humaine,  lorsque  revêtu  de  notre 
mortalité,  il  daigna  demeurer  dans  vos  chastes 
flancs  et  sortir  de  votre  sein  pour  habiter  parmi 
nous;  par  la  crainte,  Tennui,  la  tristesse  et 
par  l'agonie  cruelle  qu'endura  ce  divin  Sau- 
veur dans  le  Jardin  des  Oliviers,  lorsque,  con- 
jurant son  Père  de  le  délivrer  des  amertumes 
de  sa  Passion,  il  se  soumit  néanmoins  à  sa  vo- 
lonté sainte  avec  une  résignation  parfaite  ;  par 
la  fidélité  courageuse  avec  laquelle  vouslesui- 
vîtes  jusqu'à  la  mort,  et  par  les  douleurs  inex- 
primables que  vous  causèrent  ses  opprobres, 
ses  tourments  et  tout  ce  qu  il  eut  à  essuyer  de 
la  fureur  de  ses  ennemis;  par  les  liens  dont  il 
fut  garrotté,  par  sa  patience  et  son  silence  au 
milieu  des  outrages;  par  sa  cruelle  flagellation 
et  par  les  plaies  innombrables  dont  il  fut  coU-' 
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vert;  par  la  coaronoe  d'épines  qui  lui  perça 
la  tôle  ;  par  le  fiel  et  le  vinaigre  dont  il  fut 
abreuvé;  par  la croi&  dont  on  le  chargea  ;  par 
les  clous  qui  Ty  attachèrent  ;  par  les  insultes 
et  les  tourments  qu'il  y  souffrit  ;  par  la  lance 
qui  lui  ouvrit  le  côté;  par  le  sang  et  l'eau  qui  en 
découlèrent  et  qui  devinrent  pour  nous  une 
source  de  grâces  ;  parla  miséricorde  qu'exerça 
Jésus  envers  le  larron  pénitent,  par  ces  pa- 
rples  divines  qu'il  adressa  à  son  Père,  du 
milieu  de  ses  douleurs  :  Mon  Père,  pardonnez^ 
leur,  car  ils  nesavent  ce  qu  ils  font  ;  parcelles  qui 
terminèrent  son  sacrifice  :    Mon  Dieu,  mon 

Dieu,   pourquoi  mavez-vous  abandonné  ? 

Tout  est  consommé,...  Mon  Père,  je  remets 
mon  ame  entre  vos  mains  ;  par  les  prodiges 
opérés  à  la  mort  de  cet  Homme-Dieu,  quand 
le  voile  du  temple  se  déchira,  que  le  soleil  fut 
éclipsé,  que  la  terre  trembla,  que  les  pierres 
se  fendirent  et  que  les  morts  ressuscitèrent  ; 
par  la  descente  de  Jésus  aux  limbes,  et  par  la 
joie  et  les  transports  qu  éprouvèrent  les  Justes 
]ai  l'attendaient;  par  la  gloire  de  sa  Résur- 
rection triomphante  ;  par  les  apparitions  dont 
il  vous  honora,  Vierge  sainte,  ainsi  que  les 
Apôtres,  les  Disciples  et  les  femmes  fidèles  ; 
par  sa  glorieuse  Ascension,  lorsqu'il  s'éleva 
en  leur  présence  dans  le  Ciel  ;  par  les  dons  de 
VEspritconsolaleur  qu  il  fit  descendre  sur  vous 
et  sur  eux  au  jour  de  la  Pentecôte,  et  qu  il  ré- 
pandit ensuite  par  toute  la  terre  ;  par  son  se- 
cond avènement  en  ce  monde,  et  le  jugement 
'^outable  qu'il  exercera  sur  les  vivants  ^iV^'à 
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morts  ;  enfin,  par  les  doulears  que  vous  parta- 
geâtes constamment  avec  votre  divin  Fils, 
Vierge  sainte,  et  par  la  joie  et  les  délices  inef- 
fables dont  il  combla  votre  ame,  an  jour  de 
votre  Assomption  dans  les  Gieux,  et  dont  il 
ne  cessera  de  vous  combler  pendant  réternité; 
je  vous  conjure,  ô  la  plus  tendre  des  Mères, 
de  montrer  que  vous  êtes  véritablement  la 
mienne,  de  compatir  à  mes  maux,  et  d'écoa- 
ter  rhumble  prière  que  m'inspire  la  plus  vive 
confiance. 

Spécifiez  ici  les  secours  et  les  grâces  que  vous  dé- 
sirez obtenir. 

0  Vierge  pleine  de  bonté  I  convaincue  de 
votre  crédit  auprès  d'un  Fils  tout-puissant  qui 
ne  vous  refuse  rien,  j  ose  espérer,  par  votre 
auguste  entremise,  les  secours  et  les  consola- 
tions que  je  sollicite  selon  le  bon  plaisir  de 
mon  Dieu,  qui  a  promis  de  faire  la  volonté  de 
ceux  quf  le  craignent,  d*exaucer  les  désirs  de 
leur  cœur.  Jetez  sur  moi  un  regard  de  ten- 
dresse, ô  ma  bonne  Mère  !  voyez  mes  besoins, 
et  venez  au  secours  de  ma  faiblesse. 

Daiâ;nez  surtout  m  obtenir  de  votre  Fils  mon 
Sauveur,  une  foi  vive,  une  espérance  ferme, 
une  charité  ardente^  une  contrition  sincère  de 
toutes  mes  fautes^  une  source  de  saintes  larmes, 
une  humble  et  sincère  confession  de  mes  pé- 
chés, une  satisfaction  sufiisanle,  une  vigilance 
exacte  sur  moi-même,  un  détachement  absolu 
des  choses  d'ici-bas,  un  véritable  amour  de 
Dieu  et  du  prochain.  Daignez  m'bbtenir  la 
grkce  d'imiter  Jésus  daus  sa  vie^  dans  ses  soof- 
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frances  el  dans  sa  mort,  de  conformer  en  tout 
ma  volonté  à  celle  de  Dieu,  de  marcher  en  sa 
présence,  de  penser,  converser,  et  agir  selon 
son  esprit,  de  persévérer  dans  son  service, 
dans  sonamour  et  dans  la  pratique  des  bonnes 
œuvres  ;  de  mériter  enfin,  par  une  mort  sainte 
et  précieuse  à  ses  yeux,  la  vie  éternelle,  oii 
j'aurai lebonheurdecontempler,  béniret  pos- 
séder mon  Dieu,  de  me  réunir  à  vous,  divine 
Marie,  et  de  participer  avec  les  Anges  et  les 
Saints,  avec  mes  parents  et  amis  bienheureux, 
aux  célestes  récompenses.  Ainsi  soit-il. 

Prière  à  saint  Joseph. 

0  CHASTE  Epoux  de  la  plus  pure  et  de  la 
plus  sainte  des  créatures  !  que  vous  êtes  heu- 
reux devoir,  par  une  faveur  toute  spéciale, 
mérité  le  choix  du  Père  éternel  qui  vous  a 
confié  lobjet  de  ses  complaisances  les  plus 
tendres;  le  choix  de  son  Fils  bien-dimé,qui  a 
voulu  passer  près  de  vous  sa  sainte  enfance  ; 
le  choix  du  Saint-Esprit,  qui  vous  a  proclamé 
le  gardien  de  Marie  son  Epouse  ! 

Nous  remercionsleSeigneur  des  hautes  pré- 
rogatives et  des  grâces  abondantes  qu'il  a 
daigné  vous  accorder,  et  nous  le  conjurons 
par  votre  intercession,  de  nous  rendre  imita- 
teurs de  vos  vertus.  Dans  tous  les  temps,  vous 
fÂtes  le  modèle  des  âmes  pures,  humbles,  pa- 
tientes et  intérieures.  Soyez  aussi  le  nôtre, 
5^rand  Saint,  et  faites-nous  éprouver,  parmi 
es  dangers  et  les  misères  de  cette  vie,  \^% 
effets  de  votre  protection  puissante.  ObVeu^x- 
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nous  le  saint  usage  des  afflictions  et  des  pros- 
pérités temporel  les.  Oblenez-nons  une  fidélité 
sans  bornes  à  notre  Dieu  ,  et  une  soumis- 
sion parfaite  aux  décrets  de  sa  Providence. 
Obtenez-nous  enfin  le  bonheur  de  vivre  de 
r amour  de  Jésus,  et  de  mourir  de  sa  grâce. 
Ainsi  soit-il. 

Prière  à  saint  Augustin. 

INCOMPARABLE  Augustin,  Père  et  Patriarche 
d'une  multitude  d  âmes  religieuses,  flambeaa 
de  l'Eglise,  docteur  prudent  et  éclairé,  ennemi 
redoutable  de  l'erreur,  Pontife  selon  le  cœar 
de  Dieu,  nous  vous  rendons  les  plus  humbles 
hommages,  nous  nous  réjouissons  de  votre 
gloire,  nous  louons  et  remercions  la  divine 
bonté,  des  grâces  dont  elle  vous  a  prévenu  et 
comblé.  Soyez  auprès  d'elle  notre  Intercesseur, 
et  obtenez-nous,  grand  Saint,  les  vertus  dont 
vous-même  avez  été  l'exemple  et  nous  avez 
donné  d'admirables  leçons,  afin  que,  noas 
consacrant  et  nous  sacrifiant  par  amour  à 
Celui  qui  fut  ici-bas  vôtre  unique  partage, 
nous  ayons,  comme  vous,  le  bonheur  de  l'aimer 
sans  mesure  dans  le  temps,  et  de  le  posséder 
sans  fin  pendant  Téternité.  Ainsi  soit-iU 

Prière  à  sainte  Ursule, 

0  GLORIEUSE  Ursule,  chaste  Epouse  de  Jés& 
Christ  !  qui  parûtes  sur  la  terre  comme  un  I; 
parmi  les  épines,  pour  assurer  à  la  virginill^ 
de  nouveaux  triomphes  ;  vous  dont  leSeigneul 
s'est  servi  pour  inspirer  à  vos  saintes  Compa- 
gneSf  le  courage  de\^N^T\.w\  ^^wt  ^\\  ta\^e  des 
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dctimes  de  pureté  et  d'amour,  et  les  porter  à 
s'immoler  à  la  gloire  de  leur  divin  Epoux  par 
DO  généreux  martyre:  obtenez-nous,  ô  Vierge 
magnanime  !  le  parfait  mépris  du  monde  et  de 
568  vanités,  l'horreur  du  vice  et  du  péché,  la  pu- 
reté du  corps  et  de  lame, la  mortification  des 
sens,  une  vive  et  ardente  charité  et  la  persé- 
vérance finale  dans  le  service  de  notre  Dieu. 
Daignez  prendre  la  Jeunesse  chrétienne  sous 
votre  protection  spéciale,  et  nous  secourir, 
vous  et  vos  saintes  Compagnes,  pendant  le 
cours  de  notre  vie  et  au  moment  décisif  de  no- 
tre mort.  Ainsi  soit-il. 

Prière  à  saint  Roch, 

Grand  Saint,  détournez,  nous  vous  en 
prions,  de  dessus  nos  têtes  criminelles,  les 
fléaux  du  Seigneur;  préservez,  par  vôtre  in- 
tercession, nos  corps  des  dangers  de  la  peste, 
mais  plus  encore  nos  âmes  de  la  contagion  des 
vices  et  du  mauvais  exemple  :  obtenez-nous  la 
salubrité  de  Tair,  mais  avant  tout  la  pureté  du 
cœur  :  aidez-nous  à  faire  un  bon  usage  de  la 
santé;  à  supporter  les  maladies  avec  patience, 
à  chercher  surtout  la  guérison  de  nos  lan- 
gueurs spirituelles,  à  vivre  comme  vous  dans 
les  exercices  de  la  pénitence  et  de  la  charité, 
pour  jouir  avec  vous  de  la  gloire  et  des  délices 
immortelles  que  vous  ont  méritées  vos  vertus. 
Ainsi  soit-il. 

\tienne  en  l'honneur  de  saint  François-Xavier, 

Louons  cet  Homme  à  jamais  mémorable  ^ 
le  Dieu  a  donné  au  monde  pour  ècV^vc^t  X^'s^ 
tapies  jasqaaax  extrémités  de   \a    V.^tv^ 
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Homme  véritablement  grand  en  vertus,  en 
paroles  et  en  œuvres  devant  le  Seigneur,  qui 
a  béni  et  honoré  ses  travaux,  et  dont  il  a  reçu 
lui-même  tant  de  gloire. 

ORAISON . 

Grand  Dieu,  qui  avez  voulu  que  les  Nations 
des  Indes  fussent  agrégées  au  corps  de  votre 
Eglise  sainte,  par  les  prédications  et  les  mi- 
racles de  saint  François-Xavier  ;  accordez- 
nous,  s  il  vous  plaît,  la  grâce  d'imiter  les  vertus 
de  celui  dont  nous  révérons  les  mérites  et  la 
gloire  ;  nous  vous  en  supplions  par  Notre-Sei- 
gneur  Jésus 'Christ,  votre  Fils,  qui  vitetrègne 
avec  vous,  en  l'unité  du  Saint-Esprit,  dans 
tous  les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

La  neuvaine  que  Ton  fait  en  Phonneur  de  ce  grand 
Saint,  depuis  le  4  Mars  jusqu'au  12,  a  été  souvent 
pour  une  multitude  de  Fidèles,  la  source  des  grâces 
et  des  faveurs  les  plus  signalées. 

Prière  à  saint  Louis  de  Gonzague, 

Bienheureux  Louis,  qui  fûtes,  par  vos  vertus, 
un  des  Anges  de  la  terre,  nous  nous  adres- 
sons à  vous  avec  la  plus  tendre  et  la  plus  en* 
tière  confiance,  et  nous  vous  conjurons,  par 
cette  pureté  éminente  de  lame  et  du  corps, 
qui  fut  votre  heureux  partage,  et  qui  vous  ren- 
dit si  agréable  au  Seigneur,  de  nous  obtenir  le 
don  de  la  conservation  de  cette  vertu  sublime; 
de  porter  nos  vœux  jusqu'au  Trône  de  FAgneaa 
sans  tache,  de  les  déposer  dans  le  sein  de  la 
plus  pure  des  Vierges,  et  de  nous  préserver, 
par  votre  intercession,  des  dangers,  hélas!  si 
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multipliés  de  nos  jours,  et  qui  sans  cesse  me- 
naceot  notre  innocence.  Secourez-la,  grand 
Saint,  dans  les  tentations  que  le  monde,  l'en- 
fer et  la  concupiscence  nous  suscitent,  et* fai- 
tes-nous trouver,  à  votre  exemple,  dans  la 
pensée  salutaire  de  Téternité,  et  dans  le  sou- 
venir de  Jésus,  souffrant  et  mourant  pour  no- 
tre amour,  un  préservatif  eflScace  contre  le 
péché  et  contre  les  occasions  qui  nous  y  expo- 
sent; afin  que,  saintement  pénétrés  de  la 
crainte  du  Seigneur,  et  embrasés  du  feu  delà 
divine  Charité,  nous  méritions  d'en  posséder 
avec  vous  la  plénitude  dans  les  tabernacles 
éternels.  Ainsi  soit-il. 

Prière  au  saint  Protecteur  que  l'on  s'est  donné 

pendant  le  mois. 

C'est  une  excellente  pratique  de  piété  que  celle  de  se 
choisir  chaque  mois  un  saint  pour  Protecteur,  et 
de  se  proposer  l'imitation  de  quelqu'une  de  ses 
principales  vertus. 

Grand  Saint,  ou  grande  Sainte,  qui  daignez 
me  servir  de  protecteur  ou  de  protectrice 
pendant  ce  mois,  je  bénis  le  Seigneur  des 
grâces  qu'il  vous  a  faites,  et  de  la  gloire  où 
il  vous  a  élevé  dans  le  Ciel  ;  j'implore  le  crédit 
dont  vous  jouissez  auprès  du  Trône  des  misé- 
ricordes, pour  y  solliciter  les  secours  qui  me 
sont  nécessaires.  Puissé-je,  sous  vos  auspices, 
éviter  le  malheur  d'offenser  mon  Dieu,  et 
m'exercer  à  la  pratique  des  vertus  qui  vous 
ont  mérité  le  bonheur  dont  vous  jouissez,  et 
auquel  je  vous  conjure  de  me  faire  parveiiw. 
Ainsi  soJt-iJ. 
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Sur  l'Oraison  mentale^  et  Méthode  abrégée  pour 
la  faire,  tirées  des  ouvrages  de  saint  François 
de  Sales  et  de  sainte  Thérèse. 

Il  n'y  a  rien  de  plus  avantageux  que  l'Oraison  men- 
tale, pour  guérir  notre  esprit  de  ses  ignorances,  et 
notre  volonté  de  ses  affections  dépravées.  Elle  met  l'an 
dans  la  situation  la  plus  favorable  pour  être  éclairéde 
la  lumière  divine,  et  dispose  l'autre  à  recevoir  les  dou- 
ces impressions  de  l'amour  céleste,  surtout  quand 
nous  méditons  sur  quelque  Mystère  de  la  vie  ou  de  la 
Passion  de  Notre-SeigneurJÉsus-GHRiST.  En  repassant 
ainsi  en  nous-mêmes  les  paroles,  les  actions  et  les  af- 
fections de  notreSauveur,  nous  apprendrons  bientôt, 
par  le  secours  de  sa  grâce,  à  parler,  à  agir  et  à  vou- 
loir comme  lui. 

Employez  chaque  jour,  à  ce  saint  exercice,  une 
demi-heure  au  moins,  s*il  vous  est  possible,  au  com- 
mencement de  la  journée  ;  l'esprit  est  alors  plus  frais 
et  plus  dispos;  mais  n'y  donnez  jamais  plus  d'une 
heure  à  la  fois,  à  moins  que  votre  Directeur  ne  vous 
l'ait  expressément  permis.  En  général,  n'entreprenez 
rien  en  ce  genre,  sans  l'avoir  consulté,  et  de  temps  en 
temps  rendez-lui  compte  de  ce  qui  se  passera  dans 
votre  ame.  Cet  avis  est  de  la  dernière  importance. 

Tout  le  monde  n'a  pas  le  don  de  l'Oraison  purement 
mentale,  et  il  est  des  personnes,  même  très- vertueu- 
ses qui  sont  tout  au  plus  capables  de  réQéchir  tant 
soit  peu  sur  leurs  prières  vocales,  en  ne  prononçant 
que  quelques  mots  à  la  fois.  Comme  les  dons  de  Dieu 
sont  différents,  et  qu'il  ne  conduit  pas  toutes  les  âmes 
par  la  même  voie,  ces  personnes  nedoivent  nullement 
s'inquiéter;  mais  il  leur  suffira  de  faire  ce  qu'elles 
font,  et  de  s'exercer  le  plus  qu'elles  pourront  à  la  pra- 
tique des  vertus  chrétiennes,  en  se  persuadant  que  le 
Seigneur  leur  réserve,  avi  tûoiwi^  ^«ivyç  ^  wsXx^  ^ia^  les 
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ooDSolations  quMl  leur  refuse  ici-bas.  Pour  vous,  s'il 
daigne  vous  accorder  le  pouvoir  et  la  facilité  de  faire 
POraisoD,  consacrez-y  toujours  une  partie  du  temps 
dont  vous  pourrez  disposer  ;  et  si,  après  vous  en  être 
acquittée,  il  ne  vous  reste  plus  de  loisir  pour  la  Prière 
vocale,  contentez-vous  dédire  à  la  fin  ae  votre  médi- 
tation, le  PfUer,  V  Ave  elle  Credo^qui  renferment  tout 
ce  que  nous  devons  croire^  demander  et  attendre  de 
Dieu  avec  une  ferme  confiance;  mais,  savourez  le  plus 
que  vous  pourrez  le  sens  délicieux  de  ces  saintes 
Prières;  car,  un  seul  Pater,  dit  lentement  et  du  fond 
du  cœur,  vaut  mieux  que  plusieurs  autres  que  vous 
réciteriez  avec  précipitation. 

Si,  pendant  que  vous  vaquezà  la  Prière  vocale,  vous 
sentez  votre  cœur  attiré  à  l'Oraison  intérieure  ou 
mentale,  ne  résistez  point  à  cet  attrait,  et  ne  conti- 
nuez point  les  Prières  vocales  que  vous  avez  commen- 
oées;  car  l'Oraison  mentale  est  pour  le  moins  aussi 
agréable  à  Dieu:  elle  est  d'ailleurs  plus  utile  à  votre 
ame.  Si  toutefois  vous  étiez  obligée  par  état  à  réciter 
l'Office  de  l'Eglise,  ce  ne  serait  pas  une  raison  suffi* 
santé  pour  l'interrompre,  et  encore  moins  pour  vous 
en  dispenser.  Il  en  est  à  peu  près  de  même  des  Priè- 
res que  l'on  récite  en  commun,  le  matin  et  le  soir, 
dans  les  maisons  et  dans  les  familles  chrétiennes  :  le 
bon  ordre  ainsi  que  la  charité  et  l'édification  mutuelle, 
exigent  que  l'on  y  prenne  part  et  que  l'on  réponde  à 
tout,  comme  les  autres,  sans  se  permettre  aucune 
singularité. 

PR16PARATI0N. 

La  préparation  à  l'Oraison  'mentale  consiste  en 
deux  points  principaux,  dont  le  premier  est  de  se 
mettre  en  la  présence  de  Dieu,  et  le  second  d'invoquer 
son  assistance. 

I.  Présence  de  Dieu.  Pour  se  mettre  en  la  présence 
de  Dieu,  le  premier  moyen  est  de  réfléchir,  que  Dieu 
est  partout  et  en  toutes  choses,  et  de  vous  écrier  avec 
le  roi-prophète:  Où  irai-je,  Seigneur,  pour  me  sous- 
traire à  la  pénétration  de  votre  intd/igence?...Où  ^uV,- 
rax-jepour  éviter  vos  regards^  Si  je  montais  au.  C\eV, 


a 
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je  vous  y  trouverais;  et  si  je  pénétrais  jusqu* au  centre 
de  la  terre,  je  vous  y  trouverais  encore.  Oa  bien  avec 
le  saint  patriarcheJacob,  quand  il  vill'Echelle  mysté- 
rieuse :  Oh  !  que  ce  Lieu  est  redoutable  !  Vraiment 
Dieu  est  ici,  et  je  n'en  savais  rien;  paroles  qui  noos 
conviennent  d'autant  mieux,  que,  sans  ignorer  que 
Dieu  est  présent  partout,  souvent  néanmoins  noos 
ne  faisons  pas  assez  d'attention  à  cette  vérité. 

Le  second  moyen  est  de  penser  que  Dieu  est  par- 
ticulièrement dans  votre  cœur  et  dans  votre  esprit, 
qu'il  soutient  et  anime  par  sa  divine  présence;  en  sorte 
que  sans  elle,  l'activité  de  votre  ame  et  son  existence 
même  cesserait  aussitôt  ;  et  c'est  pour  cela  queS.  Paul 
assure  que  nous  vivons,  que  nous  nous  mouvons,  et 
ue  nous  existons  en  Dieu.  Aussi  saint  Augustin  noos 
it-il  qu'après  avoir  cherché  Dieu  de  tous  côtés  il  fat 
étonné  de  le  trouver  dans  son  propre  cœur.  Cette  pra- 
tique est  encore  recommandée  par  sainte  Thérèse,  et 
elle  est  en  effet  très-propre  à  nous  faire  concevoir  on 
grand  respect  et  une  grande  reconnaissance  envers  la 
souveraine  Majesté  et  la  bonté  infinie  du  Seigneur, 
qui  n'a  créé  nos  cœurs  que  pour  l'aimer,  qui  les  y  sol- 
licite sans  cesse,  et  qui  enfin  ne  désire  rien  tant  qae 
de  les  remplir  des  dons  les  plus  précieux  de  sa  grâce. 
Le  troisième  moyen,  c'est  de  considérer  par  la  Foi 
notre  Sauveur,  qui,  du  haut  du  Ciel  où  il  est  monté, 
regarde  des  yeux  de  son  Humanité  sainte  toutes  les 
personnes  du  monde,  mais  particulièrement  les  Chrë- 
tiens  qui  sont  régénérés  de  son  Sang,  et  plus  spécia- 
lement encore  ceux  qui  sont  en  prière,  et  ceux  qui  en- 
treprennent ou  qui  souffrent  quelque  chose  pour  sa 
gloire. 

Le  quatrième  moyen  consiste  à  se  représenter  par 
rimagination,  le  Sauveur  comme  s'il  était  près  de 
nous.  Mais  si  l'on  se  trouvait  vis-à-vis  le  Saint-Sacre- 
ment, alors  cette  présence  serait  réelle  et  non  pure- 
ment imaginaire,  et  le  cœur  devrait  sans  doute  en 
être  plus  pénétré. 

Afin  de  ne  point  embarrasser  inutilement  votre  es- 
prit, n'employez  dansVa  m^m^  Ot^l^n^  qu'on  seul 
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de  ces  quatre  moyens,  dont  vous  ferez  usage  sans 
étude  particulière  et  sans  vous  y  arrêter  trop  long- 
temps. Mais  choisissez  de  préférence  celui  auquel  vous 
Y0U8  sentirez  le  plus  d'attrails. 

n.  Invocation.  Pour  invoquer  le  secours  divin , 
prosternez-vous  en  esprit  devant  le  Seigneur,  et  re- 
connaissez-vous indigne  de  vous  entretenir  avec  lui 
dans  rOraison.  Cependant,  puisque  sa  bonté  infinie 
daigne  vous  admettre  à  cet  honneur,  et  qu'elle  vous 
y  invite  même  dans  les  saintes  écritures,  servez- vous 
de  quelques  aspirations  courtes  et  ferventes,  telles 
que  celles-ci  :  fie  me  rejetez  pasj  6  mon  Dieu  I  de 
votre  présence,  et  ne  m^ôtez  point  le  don  de  votre  Eè^- 
prit'^int.  Regardez  (tun  œil  favorable  voire  ser^ 
vante,  et  je  considérerai  vos  merveilles.  Donnez-moi 
Cintelligence,  et  je  méditerai  votre  Loi;  et  je  la  gar^ 
derai  de  tout  mon  cœur.  Parlez,  Seigneur,  parce  que 
votre  servante  écoute;  et  autres  semblables. 

IIL  Représentation  du  sujet.  Proposez  ensuite  à 
votre  imagination  le  Mystère  que  vous  voulez  médi- 
ter, comme  s'il  se  passait  réellement  en  votre  pré- 
sence. Par  exemple,  si  vous  voulez  vous  représenter 
Notre-Seigneur  attaché  pour  vous  sur  la  Croix,  vous 
vous  imaginerez  que  vous  êtes  avec  lui  sur  la  monta- 
gne du  Calvaire,  et  que  vous  voyez  tout  ce  qui  s'y 
&it  le  jour  de  la  Passion  ;  ou  bien  encore,  vous  vous 
figurerez  que  l'on  crucifie  actuellement  Notre-Sei- 
gneur  dans  Tendroit  même  où  vous  êtes.  Quant  aux 
choses  invisibles;  telles  que  les  Mystères  de  la  gran- 
deur de  Dieu  et  les  perfections  divines  considérées  en 
elles-mêmes,  l'excellence  des  vertus,  la  fin  pour  la- 
quelle nous  avons  été  créés  ;  on  ne  peut  se  les  retra- 
cer par  rimagination,  et  il  suffît  de  les  proposer  sim- 
plement à  son  esprit.  Mais  la  plupart  de  ces  sujets 
sont,  ou  trop  relevés  ou  trop  épineux  pour  les  corn* 
mençants,  et  jusqu'à  ce  que  Dieu  vous  donne  le  désir 
de  vous  en  occuper  dans  l'Oraison,  vous  ferez  bien 
de  vous  en  tenir  aux  choses  sensibles. 

Corps  de  l'oraison. 
I.  GfxusiDÈBAnoN.  Après  vous  être  ainsi  rept^^uXÀ 
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le  sujet  de  voire  méditatioa,  servez-voufl  de  qnel- 
ques  consîdératîoDS  particolières ,  pour  émoovdr 
votre  cœur  et  l'exciter  à  l'amour  de  Dieu,  et  attacb»- 
vous  pour  cela  aux  circonstances  qui  vous  frappe- 
ront le  plus  dans  le  Mystère  que  vous  aurez  choisi. 
Si  vous  trouvez  dans  l'une  de  ces  circonstanoes  assez 
de  goût,  de  lumière  et  de  fruit,  arrêtez-vous  à  oeUe- 
lày  et  ne  réQèchissez  point  aux  autres,  à  moins  que 
cette  première  considération  ne  soit  épuisée.  Mais 
faites  tout  cela  sans  violence  et  sans  cootraiete,  et 
ayez  soin  d'éviter  le  trouble  et  l'empressement. 

IL  AFFECTIONS.  La  Méditation  fait  nattre  de  la  v<h 
lonté,  de  bons  mouvements  ;  tels  que  l'amour  i$ 
Dieu  et  du  prochain,  et  le  désir  d'arriver  à  Isglttre 
éternelle  et  d'imiter  la  vie  de  Notre-Seigneur,  la  com- 
passion à  la  vue  de  ses  souffrances,  TadmiratHNida 
ses  bontés,  la  joie  de  l'avoir  pour  Rédempteur,  la 
crainte  d'encourir  sa  disgrâce,  la  haine  du  pécl^  la 
confiance  en  la  miséricorde  de  Dieu,  la  honte  de  nos 
dérèglements  passés;  et  ces  affections  saintes,  il  bat 
les  entretenir  le  plus  qu'il  sera  possible. 

IIL  Résolutions.  Il  faut  en  tirer  desrésolutionspar- 
ticulières  pour  la  correction  et  l'amendement  de  nos 
mœurs.  Par  exemple,  ces  paroles  que  Jésus-Christ 
prononça  sur  la  Croix  :  Mon  Père,  pardonnex-leur^  ne 
manqueront  point  d'exciter  dans  votre  ame  le  désir 
de  pardonner  à  vos  ennemis  et  de  lesaimer  à  l'exem- 
ple de  votre  Sauveur.  Pour  rendre  ce  désir  efficace^ 
ajoutez-y  de  suite  la  résolution  deneplusvousoCfoa- 
serdes  paroles  piquantes  que  telle  ou  telle  personne 
aura  pu  dire  contre  vous,  ni  du  mépris  qu'elle  pourra 
encore  vous  témoigner.  Proposez-vous,  au  contraire, 
de  prendre  tel  ou  tel  moyen  pour  gagner  ou  adoucir 
cette  personne,  et  de  lui  rendre  tous  les  services  qui 
dépendront  de  vous.  A  Taide  de  ces  résolutions,  vous 
vous  corrigerez  en  peu  de  temps  de  vos  mauvaises 
habitudes  ;  mais  si  vous  vous  contentez  des  affections 
seules,  vous  ne  vous  corrigerez  que  très-tard  et  avec 
beaucoup  de  peine. 
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GOMCLOSIOll. 

I.  RsHEtaraBiiT.  Remerciez  la  divine  Bonté,  des 
saintes  affections  qu'elle  a  excitées  dans  votre  ame, 
(car  vous  n'avez  pu  les  produire  de  vous-même)  et 
des  résolutions  qu'elle  vous/i  inspirées.  II.  OFfiAiiDK. 
Offrez  les  unes  et  les  autres  au  Seigneur,  conjointe*- 
ment  avec  le  Sang  que  Jésus-Christ  son  Fils  a  voulu 
répandre  pour  vous.  III.  Dekandb.  Suppliez-le  par 
les  mérites  infinis  de  cet  aimable  Sauveur,  de  vous 
accorder  la  grâce  nécessaire  pour  exécuter  fidèle- 
ment ce  que  vous  vous  êtes  proposé.  Priez  encore 
pour  l'Eglise,  pour  vos  pasteurs,  pour  vos  parents, 
pour  vos  amis,  et  implorez  pour  eux  comme  pour 
vous,  l'intercession  de  la  sainte  Vierge,  des  Anges  et 
de  tous  les  Saints. 

II  arrivera  quelquefois  que,  immédiatement  après 
la  préparation,  vous  ressentirez  aussitôt  des  affec- 
tions qui  vous  porteront  vivement  vers  Dieu,  et  vous 
ne  devez  pas  vous  en  détourner  pour  chercher  des 
considérations  dont  le  seul  but  est  de  préparer  votre 
cœur  à  recevoir  des  affections  semblables.  Dès  que 
celles-ci  se  présenteront  à  vous,  et  que  l'Esprit  saint 
commencera  à  les  produire  dans  votre  ame,  recevez- 
les  avec  reconnaissance,  soit  qu^elles  arrivent  avant 
ou  après  ces  considérations,  auxquelles  on  peut  éga- 
lement entremêler  raclion  de  grâces,  l'offrande  et  la 
prière  ;  car  lorsqu'on  se  sent  porté  à  ces  dernières,  on 
ne  doit  pas  plus  les  différer  que  les  autres  affections, 
quoiqu'à  la  fin  de  la  méditation  il  soit  nécessaire  de 
les  reprendre.  Quant  aux  résolutions,  il  faut  toujours 
les  faire  à  la  fin  de  l'Oraison,  parce  que,  portant  sur 
des  objets  particuliers  et  familiers,  elles  vous  met- 
traient en  risque  d'être  distraite,  si  vous  les  formiez 
au  milieu  des  affections. 

Ayez  soin  de  vous  rappeler  dans  la  journée,  deuxou 
trois  considérations  qui  vous  auront  le  plus  touchée 
dans  l'Oraison  du  matin,  et  retenez  surtout  les  réso- 
lutions que  vous  aurez  prises  afin  de  les  exécuter  avec 
fidélité;  sans  cette  attention,  la  Méditation  vous  serait 
non-seulement  inutiJe,  mais  nuisible;  car  Yot^q^^x^ 
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oublie  de  suite  les  boDS  desseins  que  l'on  avait  for^ 
mes,  on  se  persuade  aisément  qu'on  est  tel  que  Pon 
s'est  proposé  d'être,  quoique  l'on  reste  beaucoup  en 
deçà  de  ces  bonnes  résolutions,  et  rien  ne  sert  tank 
que  cette  persuasion,  à  entretenir  l'orgueil.  Enfin,  aa 
milieu  même  de  vos  occupations,  rappelez*  vous  à  pro- 
pos la  présence  de  Dieu,  ménagez-vous  quelques  ins- 
tants de  silence,  et  ne  vous  laissez  pas  aller  à  one 
dissipation  excessive  qui  vous  ferait  perdre  en  peo 
de  temps  tout  le  fruit  de  l'Oraison. 

Pour  vous  exciter  à  la  ferveur  pendant  la  médita- 
tion, il  vous  sera  utile  de  parler  intérieurement  tan- 
tôt à  Notre-Seigneur,  à  la  sainte  Vierge,  auxAngeset 
aux  Saints,  qui  ont  eu  quelque  part  au  Mystère  qoe 
vous  vous  représentez  ;  tantôt  à  vous-même  et  à  vo- 
tre propre  cceur,  aux  pécheurs  endurcis  et  même  aux 
créatures  insensibles,  comme  David  l'a  fait  dans  ses 
Psaumes,  et  que  d'autres  Saints  l'ont  encore  pratiqué. 

Ne  vous  rebutez  pas  des  sécheresses  que  vous 
éprouverez  quelquefois  dans  ce  saint  exercice.  Si, 
maigre  les  considérations  que  vous  aurez  faites,  vo- 
tre cœur  ne  se  sent  point  ému  ;  si  même  il  est  agité 
de  tentations,  et  que  vous  éprouviez  les  impressioos 
les  plus  contraires  aux  vertus  que  vous  désireriei 
acquérir,  ne  vous  laissez  point  aller  à  la  tristesse,  et 
n'interrompez  point  le  cours  de  votre  Oraison.  Pi- 
nétrez-vous  alors  du  sentiment  de  votre  indignité, 
et  dites,  à  l'exemple  de  la  Chananéenne  :  Oui,  Seir 
gneur,  il  n^est  pas  juste  de  prendre  le  pain  des  en* 
fanls  pour  le  jeter  aux  chiens  ;  mais  les  chiens  moit- 
gent  les  miettes  qui  tombent  de  la  table  de  leur  maître. 
Ou  bien  encore  avec  David:  Je  suis  devant  v<m 
comme  ces  créatures  vivantes,  mais  dépourvues  dt 
raison  et  d'intelligence  ;  cependant.  Seigneur,  je  veux 
toujours  vous  rester  attachée,  et  ne  point  m' éloigner 
de  vous.  Que  s'il  plait  à  ce  Dieu  plein  de  majesté,  de 
vous  parler  et  de  s'entretenir  avec  vous  par  de  sain- 
tes inspirations,  et  par  des  consolations  intérieures, 
ce  vous  sera  sans  doute  un  grand  honneur  et  un 
plaisir  délicieux  \  mais  s'il  ne  lui  platt  pas  de  vous 
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accorder  cette  grAce,  vous  ne  devez  pas  cependant 
Yooa  retirer  de  sa  présence,  mais  an  contraire  y  de- 
meurer avec  calme  et  tranquillité  ;  alors  il  agréera 
iofoilliblement  votre  patience  et  votre  fidélité,  lors- 
que vous  vous  représenterez  encore  devant  lui,  il 
saura  vous  dédommager  par  des  faveurs  parliculiè- 
res,  de  la  peine  que  vous  aurez soufierte.  Mais  quand 
il  différerait  longtemps  à  vous  consoler,  qu'il  vous 
suffise  de  savoir  que  rien  de  ce  qu'on  fait  pour  lui, 
ne  demeure  sans  récompense,  et  que  ce  Dieu  infini- 
ment libéral  ne  se  laisse  jamais  vaincre  en  généro- 
sité par  sa  créature. 


AVANT  L'ORAISON. 

Je  parlerai  à  mon  Seigneur,  quoique  je  ne 
sois  que  œndre  et  poussière....  Vous  m'or- 
donnez, ô  mon  Dieu!  de  préparer  mon  ame 
avant  l'Oraison  :  ah  !  daignez  vous-même  l'ai- 
der à  se  recueillir  devant  vous,  et  agréez 
l'hommage  de  ma  mémoire,  de  mon  entende- 
ment et  de  ma  volonté....  Venez,  adorons  le 
Seigneur  et  prosternons-nous  en  sa  présence. 
Père  tout-puissant,  je  vous  adore  par  Jésus- 
Christ,  le  Médiateur  suprême  :  c'est  par  lui  que 
les  Anges  louent  votre  souveraine  Majesté; 
que  les  Dominations  l'adorent,  et  que  les  Puis- 
sances la  révèrent  avec  une  respectueuse 
frayeur.  Je  m'unis  à  ces  célestes  intelligences, 
et  j'ose  m'écrier  avec  elles  :  Saint,  Saint,  Saint^ 
est  le  Seigneur  Dieu  des  Armées,  les  Cieux  et 
la  Terre  sont  remplis  de  votre  gloire....  Qui 
êtes-vous,  ô  mon  Dieu!  et  qui  suis-je,  pour 
que  j'ose  m'entretenir  avec  vous?  Vous  êtes 
tout,  et  je  ne  suis  rien  ;  vous  êtes  le  SaitiV  di^^ 
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Saints,  et  je  ne  suis  qu  ane  misérable  péche- 
resse. Pardon,  Seigneur,  pardon  de  tons  mes 
péchés,  je  les  déteste  de  tout  mon  cœur  pour 
l'amour  de  vous-même. 

Invocation  au  Saint-Esprit. 

Venez,  Esprit  Créateur  :  faites  luire  sor 
moi  votre  divine  lumière,  et  pénétrez  mon 
ame de lonction salutaire  de  votre  grâce,  afin 
que  je  fasse  avec  fruit  celte  Oraison  :  je  sais 
que  de  moi- même  je  ne  puis  former  une  bonne 
pensée,  rendez-moi  humblement  attentive 
aux  vérités  que  je  vais  méditer;  gravez-les 
dans  mon  cœur,  et  remplisez-le  de  saintes  af- 
fections, afin  que  cette  Oraison  soit  toute  rap- 
portée à  voire  gloire,  et  qu'elle  devienne  utile 
à  mon  salut. 

Pureté  d'intention. 

C'est  pour  vous  plaire,  ô  mon  Dieu  !  que  je 
vais  faire  cette  Oraison  :  je  l'unis  à  celles  que 
vous  adressa  votre  divin  Fils,  lorsqu'il  était 
sur  la  terre  :  je  ne  m'y  propose  que  Taccom- 
plissement  de  votre  sainte  volonté  et  ma  sanc- 
tification: je  désavoue  les  négligences  et  les 
distractions  où  pourrait  m  entraîner  ma  fai- 
blesse, et  je  me  propose  de  les  éviter  autant 
qu'il  me  sera  possible,  avec  le  secours  de  vo- 
tre grâce. 

APRÈS  L'ORAISON. 

^  Acte  de  Remerciement. 

Bénissez  le  SeîguÇiXXT  ^  îi  m^u  ^\3ûa  l  et  quQ 
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tout  ce  qui  est  en  moi,  glorifie  sod  saint  Nom. 
O  mon  Diea  !  vous  avez  daigné  me  souffrir  en 
votre  présence,  malgré  mes  distractions  et 
mon  peu  de  ferveur  ;  je  vous  en  remercie  par 
Jésus-Christ  votre  Fils  adorable,  et  je  conjure 
tous  les  Esprits  bienheureux  de  vous  en  ren- 
dre avec  moi  de  très-humbles  actions  de  grâces. 

Acte  d^OJrande. 

C'est  vous,  ô  mon  Dieu  !  qui  m'avez  ins- 
piré les  saintes  résolutions  que  j'ai  formées  ; 
c'çst  à  vous  que  je  les  offre  ;  rendez-les  eflSca- 
ces  :  sans  vous,  hélas  !  je  ne  puis  vouloir  ni 
faire  aucune  œuvre  méritoire  pour  le  salut  ; 
mais  je  puis  tout  en  vous  qui  daignez  me 
revêtir  de  votre  force.  Me  voici  aux  pieds  de 
votre  divine  Majesté,  pour  accomplir  ses  des- 
seins, et  la  glorifier  en  la  faisant  régner  sur 
mon  ameet  sur  toutes  les  parties  de  mon  être. 
Bénissez,  ô  mon  Dieu  !  les  dispositions  que 
vous-même  avez  mises  dans  mon  cœur-,  et  ne 
permettez  pas  que  désormais  je  vous  sois 
infidèle. 

Acte  de  Demande. 

Père  céleste,  vous  daignez  m'admettre  au 
nombre  de  vos  enfants  ;  je  me  jette  dans  vos 
bras  avec  une  confiance  filiale  :  que  votre 
bonté,  que  votre  puissance  secourent  ma  fai- 
blesse. Fils  unique  du  Père,  Verbe  fait  chair, 
mon  Sauveur  et  mon  Dieu,  je  suis  le  prix  de 
vos  travaux,  de  votre  Sang  et  de  votre  Mort  ; 
en  vous  est  toute  mon  espérance  :  soyez  par 
voo  leçons  et  par  vos  exemples  mou  îî\a\U^  ^\» 


à 
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mon  modèle,  surtout  dans  la  vertu  que  je  me 
propose  d  acquérir.  Esprit  saint  !  divin  Con- 
solateur des  âmes,  remplissez  la  mienne  de 
vos  dons  ;  venez  la  sanctifier  par  votre  pré- 
sence, venez  y  résider  comme  dans  votre 
Sanctuaire. 


ORAISONS  JACULATOIRES. 

Les  Oraisons  qu'on  appelle  jaculatoires,  sont  de 
saints  mouvements,  de  vives  affections,  des  désirs 
ardents,  par  lesquels  nos  cœurs  s'élancent  vers  Dieu 
pour  l'invoquer  :  ce  sont  de  courtes  prières  qui  peu- 
vent, en  certaines  circonstaoces,  suppléer  à  de  plus 
longs  exercices,  et  dont  la  pratique  est  aisée,  et  les 
fruits  excellents.  Celles  que  le  cœur  produit  de  lui- 
même,  sont  ordinairement  les  meilleures;  à  leur 
défaut,  il  esi  bon  de  s^habituer  à  en  produire  d'au- 
tres, tantôt  de  contrition,  tantôt  d'invocation,  d'ac- 
tions de  grâces,  d'amour  de  Dieu,  de  désirs  d'être  à 
lui,  de  résignation,  de  foi,  d'espérance,  d'offrande, 
de  demande,  etc.  En  voici  queiques-uues  tirées  la 
plupart  des  saintes  Ecritures. 

De  Contrition, 

0  MON  Père  !  j'ai  péché  contre  le  Ciel  et  de- 
vant vous.  Luc,  15. 

0  Dieu  !  soyez  propice  à  un  misérable  pé- 
cheur. Luc.  18. 

Ne  vous  souvenez  point  des  péchés  de  ma 
jeunesse,  ni  de  njes  ignorances  criminelles. 
Ps.  24. 

Seigneur,  celui  que  vous  aimez  est  malade. 
Jean,  11 . 

Si  vous  le  voulez,  Seigneur,  vous  pouvez 
inegaérir.  Luc.  5, 
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Dieu  vous  attend  avec  patience,  ô  mon 
ime  !  ne  voulant  point  qu'aucun  périsse,  mais 
[ue  tous  retournent  à  lui  par  la  pénitence. 
5.  Pierre.  2. 

J'en  ai  pris  la  résolution;  je  commence 
naintenant  ;  c  est  la  droite  de  Dieu  qui  a  fait 
m  moi  ce  changement.  Ps.  76. 

O  mon  ame  !  vous  voilà  guérie  ;  ne  péchez 
)las  à  Tavenir,  de  pear  qu'il  ne  vous  arrive 
mcore  pis.  Jean.  5. 

On  trouvera  surtout  dans  les  sept  Psaumes  de  la 
^énilence,  les  sentiments  de  la  componction  la  plus 
ive,  qui  pourront  servir  d'Oraisons  jaculatoires. 

D'invocation. 

Invoquez-moi  au  jour  de  la  tribulation,  dit 
e  Seigneur,  je  vous  délivrerai,  et  vous  me 
glorifierez.  P$.  49. 

Seigneur,  je  souffre  violence,  répondez 
)Our  moi.  haïe.  38. 

0  Dieu  !  venez  à  mon  aide:  Seigneur,  hâtez- 
/ous  de  me  secourir.  Ps.  69. 

Je  suis  à  vous,  sauvez-moi.  Ps.  H8. 

Que  Dieu  se  lève,  et  que  ses  ennemis  soient 
lissipés  ;  et  que  ceux  qui  le  haïssent  fuient  de 
levant  sa  face.  Ps.  67. 

Cherchez  le  Seigneur,  ô  mon  ame  !  et  prenez 
3ourage  ;  cherchez  sans  cesse  sa  présence. 
Ps.  104. 

Celui  qui  habite  auprès  du  Très-Haut,  sera 
Iranquille  à  l'ombre  du  Tout-Puissant.  Ps.  90. 

Vous  êtes  au  milieu  de  nous.  Seigneur,  et 
votre  saint  Nom  est  invoqué  sur  nous  \  \i^ 
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Dous  abandonnez  pas,  Seigneur  noire  Dieu. 
Jérémie.  i  4. 

Gardez-nous,  Seigneur,  comme  la  pru- 
nelle de  l'œil  ;  metlez-nous  à  couvert  sous 
lombre de  vos  ailes.  Ps.  16. 

Daignez,  Seigneur,  prévenir  nos  actions  par 
votre  esprit,  et  les  diriger  par  votre  grâce  ; 
afin  que  toutes  nos  prières  et  toutes  nos  œu- 
vres vous  aient  pour  principe  et  pour  fin. 
Oraison  de  Œ g  lise. 

D'Actions  de  grâces. 

0  mon  ame!  bénissez  le  Seigneur,  et  que 
tout  ce  qui  est  en  moi,  glorifie  son  saint  Nom. 
Ps.  102. 

Que  rendrai-je  au  Seigneur,  pour  tous  les 
biens  dont  il  m'a  comblé?  Ps.  1 1 5. 

Je  bénirai  le  Seigneur  en  tout  temps  ;  ses 
louanges  seront  toujours  sur  mes  lèvres. 
Ps.  33. 

Je  chaulerai  éternellement  les  miséricordes 
du  Seigneur.  Ps.  88. 

0  mon  ame  !  bénissez  le  Seigneur,  et  n  ou- 
bliez jamais  les  grâces  qu  il  vous  a  faites.  C'est 
lui  qui  vous  pardonne  toutes  vos  offenses,  qui 
guérit  toutes  vos  infirmités,  qui  vous  délivre 
de  la  mort,  qui  vous  environne  de  miséricor- 
des, et  vous  remplit  de  biens,  selon  vos  dé- 
sirs. Ps.  102. 

D* amour  de  Dieu. 

J Al  trouvé  celui  que  jaime  uniquement. 
Cant.  3. 

Qui  me  séparera  de  la  cliarité  de  Jésus- 
Christ?  S.  Paul. 
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Je  sais  à  mon  Bien-aimé,  et  mon  Bien-aimé 
3St  à  moi.  Cant,  S. 

Je  vous  aimerai,  Seigneur,  qui  êtes  ma 
force  et  mon  refuge.  Ps.  17. 

0  mon  Diea  et  mon  tout!  S.  F.   d'Assise. 

Qu'y  a-t-il  au  Ciel  et  sur  la  Terre,  que  je 
puisse  désirer,  si  ce  n'est  vous?  Ps.  72. 

Ma  chair  et  mon  cœur  languissent  d'amour 
pour  vous  :  vous  êtes  le  Dieu  de  mon  cœur, 
3tmon  partage  pour  jamais.  Ps.  72. 

Vous  savez,  Seigneur,  que  je  vous  aime. 
Tean.  21 . 

Vous  nous  avez  faits  pour  nous,  Seigneur, 
3l  notre  cœur  est  sans  repos,  jusqu'à  ce  qu'il 
je  repose  en  vous.  S.  Augustin. 

Feu  divin,  qui  brûlez  sans  cesse  et  ne  vous 
Heignez  jamais  ;  Charité,  qui  êtes  mon  Dieu, 
jmbrasez-moi.  S.  Augustin. 

0  que  le  monde  est  amer  à  une  ame  qui  a 
;oàté  combien  Jésus  est  doux  !  Ste.  Thérèse. 

<îue  la  terre  me  paraît  vile,  quand  je  con- 
temple le  Ciel  !  S.  Ignace  de  Loyola. 

Donnez-moi,  Seigneur,  votre  amour  seul 
3t  votre  grâce,  et  je  suis  assez  riche.  S.  Ign. 

Je  ne  vous  demande,  pour  toute  grâce,  que 
ie  vous  aimer,  et  pour  toute  récompense  que 
devons  aimer  davantage.  S.  Ign. 

Saints  Désirs, 

0  Dieu!  ô  mon  Dieu!  je  veille  et  j'aspire 
vers  vous  dès  le  matin.  Mon  ame  sent  pour 
vous  une  soif  ardente.  Ps.  62. 

Comme  le  Cerf  altéré  soupire  après  lese^.wiL\ 
^insi  moD  ame  vous  désire ,  6  mon  Dieu.  Ps .  H^N  • 
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Qae  vos  Tabernacles  sont  aimables,  ô  Dieu 
des  vertus!  Ps,  83. 

Mon  Seigneur  et  mon  Dieu  !  tout  mon  dé- 
sir est  devant  vous.  Ps.  37. 

Puissé-je  être  à  vous  sans  partage,  afin  que 
vous  soyez  tout  à  moi  !  S.  Cyprien. 

De  résignation  et  de  conformité  à  la  volonté 

de  Dieu. 

Mon  cœur  est  préparé,  mon  Dieul  mon 
cœur  est  préparé.  Ps.  56. 

Seigneur,  que  voulez-vous  que  je  fasse  ? 
S.  Paul. 

Parlez,  Seigneur,  car  votre  serviteur  vous 
écoute.  Samuel, 

Mon  sort  et  ma  vie  sont  entre  vos  mains,  ô 
mon  Dieu!  car  toutes  choses  sont  à  vous,  et  il 
n'y  a  personne  qui  puisse  résister  à  votre  vo- 
lonté. Esther. 

Mon  Père,  s'il  est  possible,  faites  que  ce 
Calice  passe  loin  de  moi  ;  cependant  que  ma 
volonté  ne  soit  pas  faite,  mais  la  vôtre.  J.  C. 

0  mon  ame  !  ne  seras-tu  pas  soumise  à  ton 
Dieu?Ps.  61. 

C  est  lui  qui  est  le  Seigneur  ;  qu'il  fasse  ce 
qui  sera  agréable  à  ses  yeux.  Héli, 

Le  Seigneur  meTavait  donné  I  le  Seignear 
me  la  ôté;  queson  saint  Nom  soit  béni.  Job. 

Il  serait  trop  long  d'indiquer  ici  toutes  les  formules 
d'Oraisons  jaculatoires  ;  celles-ci  suffisent  pour  faire 
sentir  l'utilité  de  cette  pratique  si  familière  aux  âmes 
qui  connaissent  le  prix  ae  l'union  habituelle  avec  Dieu. 
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EXERCICES 

POUR  LES  PRINCIPALES  FÊTES  DE  L'ANNÉE. 

POUR  LE  TEMPS  DE  L'AVENT. 

L'Eglise,  en  iDsiiiuant  l'Avenir  s*est  proposé  d'ho- 
norer le  Verbe  incarné  dans  le  sein  de  Marie,  de  dis- 
poser les  Fidèles  à  la  naissance  de  leur  divin  San- 
vear,  et  de  préparer  leurs  cœurs  à  le  recevoir.  Pour 
entrer  dans  l'esprit  de  cette  tendre  Mère,  chacun  de 
ses  enfants  doit  se  purifier  par  la  Pénitence,  imiter 
les  désirs  ardents  des  Patriarches  qui,  durant  quatre 
mille  ans,  ont  soupiré  après  la  venue  du  Désiré  des 
Nations  ;  se  tenir  pendant  ce  temps  dans  une  plus 
grande  retraite,  vaquer  davantage  à  la  prière,  mé- 
diter sur  le  bienfait  de  l'Incarnation  :  enbn,  s'adres- 
ser à  la  sainte  Vierge,  pour  obtenir  la  grâce  d'imiter 
ses  dispositions  intérieures. 

Aspirations,  d'après  les  Livres  saints. 

RoBATE,  Cœli ,  desu-  0  Cieux  I  envoyez  votre 
per  ;  et  nubes  pluant  rosée  sur  la  Terre  ;  et  que 
Justum.  le  Juste  descende  d'en  haut, 

comme  une  pluie  longtemps 
et  ardemment  désirée. 
Ne  irascaris^  Domine,  Seigneur,  ne  faites  pasda- 
ne  ultra  memineris  iui-  vantage  éclater  votre  colère 
quitatis.  Ecce  Civitas  contre  votre  Peuple:  ne  vous 
Sancta  facla  est  déserta:  souvenez  plus  do  nos  ini- 
Sion  déserta  facta  est  :  quités.  Vous  voyez  comme 
Jérusalem  desolata  est:  la  ville  où  est  votre  Sanc- 
domus  sanctiâcationis  tuaire,  est  devenue  déserte: 
tuœ  et  gloriœ  tuse,  ubi  Sion  est  changée  en  une  so- 
iaudaverunt  te  Patres  litude  ;  Jérusalem  est  dans 
nostri.  une  entière  désolation  :  ce 

lieu  où  vous  avez  fait  ç^t^\- 
tre  votre  samleVÀ  ^V.  noVc^ 
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gloire,  et  où  nos  Pères  ont 
loué  votre  Nom,  est  profané. 

0  Cieux  I  envoyez,  etc.,       Rorate,  Cœli,  etc. 
comme  ci-dessus. 

Nous  avons  péché,  et  nous  Peccavimus,  et  facti 
sommes  devenus  semblables  sumus  tanquam  im- 
aux  lépreux  :  nous  sommes  mundus  nos  ;  et  ce- 
tombés  comme  la  feuille  ;  et  cidimus  quasi  folium 
nos  péchés ,  comme  un  vent  universi  ;  iniquitates 
impétueux ,  nous  ont  enle-  nostrse,  quasi  ventos, 
vés  et  dispersés  sur  la  terre,  abstulerunt  nos.  Âbs- 
Yous  nous  avez  caché  votre  condisti  faciem  iuam  a 
visage  et  vous  nous  avez  bri-  nobis»  et  allîsisti  nos  in 
ses,  en  nous  abandonnant  à  manu  iniquilatis  nos- 
notre  propre  iniquité.  tree. 

0  Cieux  I  envoyez»  etc.  Rorate,  Gœli>  etc. 

Jetez  les  yeux»  Seigneur,      Vide»  Domine,  afflie* 
sur  la  misère  de  votre  Peu-  tionem  Populi  tui ,  et 
pie,  et  en  voyez  à  son  secours  mitte   quem    missurus 
Celui  que  vous  devez  en-  es:   emitte  Agnam  Do- 
voyer  :  faites  sortir  de  la  minatorem   tlierp»    de 
pierre  du  désert,  et  paraître  Petra  deserliad  montem 
sur  la  montagne  de  la  fille  Filiœ  Sion  :  ut  auferat 
de  Sion,  TAgneau  qui  doit  ipsejugum  captivitalis 
être  le  Dominateur    de  la  nostrea. 
Terre  ;  afin  qu'il  nous  déli- 
vre lui-même  du  joug  de  la 
servitude  dont  nous  sommes 
accablés. 

0  Cieux  I  envoyez,  etc.  Rorate,  Cœli,  etc. 

Consolez-vous,  consolez-  Consolamini  ,  conso- 
vous,  mon  Peuple.  Celui  qui  lamini ,  Popule  meus, 
doit  opérer  votre  salut  vien-  Cito  veniet  salus  tua. 
dra  bientôt.  Pourquoi  vous  Quare  mœrore  consu- 
laissez- vous  consumer  par  meris  !  quare  innovarit 
la  tristesse?  et  comment  la  te  dolor!  Salvabo  te; 
douleur  vous  a-t-elle  défi-  noU  timere.  Ego  enim 
guré?  Je  vous  sauverai  ;  ne  sumDominusDeustuus, 
craignez  point  que  je  vous  SanctusIsrael,Redemp- 
abandonna;  car  ^e  suvs  V^  loti^ias. 
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Seigneur  votre  Diea,  le  Sdînt 
d'Israël,  et  le  Rédempteur 
^  qui  vous  a  été  promis. 

Rorate  Gœli,  etc.  O  Cieux  I  eovoyez,  etc. 

Prière. 

Je  vous  adore,  ô  Verbe  fait  chair  !  et  j'unis 
mes  sentiments  à  ceux  des  Anges,  qui  vous 
rendirent  leurs  hommages  au  premier  instant 
de  votre  Incarnation.  J'unis  loffrande  de  mon 
cœur  à  celle  que  vous  fîtes  de  Vous-même  à 
votre  Père,  pour  la  réparation  de  sa  gloire,  et 
pour  le  salut  des  hommes.  Aimable  Sauveur, 
je  veux,  avec  le  secours  de  votre  grâce,  hono- 
rer !e  détachement  absolu  auquel  vous  vous 
êtes  réduit  pour  mon  amour,  en  renonçant 
autant  qu  il  sera  en  moi  à  toutes  les  satisfac- 
tionsdes  sens,  et  à  toute  affection  désordonnée 
qui  me  eiétournerait  de  vous. 

Viergesainte,  qui  fûtes  destinée  par  le  Très- 
Haut  à  devenir  la  Mère  de  Dieu,  et  en  cette 
qualité  la  Reine  des  Anges  et  des  hommes  ;  je 
prends  part  à  votre  ineffable  bonheur  ;  je  vous 
remercie  du  consentement  que  vous  avez 
donné  à  l'accomplissement  d'un  iMystère  qui 
fait  tout  mon  espoir  ;  j'offre  par  vous  à  votre  • 
adorable  Fils,  tout  le  bien  que  je  m'efforcerai 
d'accomplir  pendant  ce  saint  Temps,  et  vous 
supplie  de  m'obtenir  l'humilité,  la  charité,  la 
pureté,  l'obéissance,  et  toutes  les  vertus  qui 
ont  attiré  sur  vous  les  regards  du  Seigneur. 

POUR  LA  FÊTE  DE  LA  NAISSANCE  DU  SAUVEUR. 
Adokez  aujourd'hui  le  saÏDl  Enfant  Jésus  dATk^X^ 
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Crèche,  avec  Marie,  Joseph  et  les  heureax  bergers  : 
unîssez-Toas  aux  Esprits  célestes,  pour  l'honorer,  le 
bénir  et  le  louer:  écriez-vous  avec  saint  Bernard: 
0  Jésus  I  Que  vous  êtes  grande  et  que  vous  êtes  ado- 
rable /...  Oh  /...  que  vous  êtes  petit,  et  que  vous  êtes 
aimable  ! 

Divin  Enfant,  Fils  de  l'Eternel,  anéanti  pour 
moi,  je  vous  adore,  et  je  reconnais  sous  la 
faiblesse  et  la  pauvreté  qui  vous  environne,  la 
plénitude  de  la  Divinité  qui  habite  en  vous , 
et  tous  les  trésors  de  la  Sagesse  divine  dont 
vous  êtes  la  source.  0  Jésus  !  préparez  mon 
ame  au  bonheur  de  vous  recevoir  et  de  vous 
offrir  une  demeure  où  vous  puissiez  prendre 
naissance.  Opérez  en  moi,  par  votre  grâce,  les 
effets  salutaires  qu'assure  votre  présence  aux 
cœurs  bien  disposés.  Puissé-je,  avec  les  Anges, 
célébrer  vol re  gloire  et  vos  bienfaits  1  Puissé-je, 
avec  les  heureux  Bergers,  goûter  les  charmes 
de  la  paix  promise  aux  hommes  de  bonne 
volonté. 

0  Vierge  sainte!  qu'il  m'est  doux,  quil 
m'est  avantageux  de  reconnaître  et  d'honorer 
en  vous  la  Mère  de  mon  Sauveur!  Grâces  éter- 
nelles soient  rendues  au  plus  tendre  des  Pères, 
qui  nous  a  donné  son  Fils  unique  ;  grâces  à 
ce  Fils  bien-aimé,  qui  s'est  uni  si  étroitement 
à  nous  dans  ce  mystère  d'amour;  grâces  à 
l'Esprit  diVin  qui  a  formé  son  humanité  sainte 
dans  vos  chastes  entrailles. 

0  Mère,  de  toutes  les  mères  la  plus  par- 
faite et  la  plus  digne  d'avoir  donné  au  monde 
un  tel  Fils!  0  bienheureux  Joseph,  lassocié 
fidèle  des  épreuves  et  des  vertus  de  Marie  ! 
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obtenez-moi,  je  vous  en  conjure,  la  grâce  de 
mettre  en  pratique  les  bons  sentiments  que 
Dieu  m'inspire  pendant  ces  fêtes  consoUates, 
et  de  travailler  par  ma  correspondance,  à  faire 
renaître  et  à  conserver  Jésus-Christ  dans  mon 
cœur. 


PRATIQUE 

pour  les  trois  derniers  jours  de  l'année, 

PremieIi  jour.  Remerciez  Dieu  de  vous  avoir  créée, 
conservée,  rachetée^  appelée  à  la  Foi  catholique,  et 
de  toutes  les  grâces  particulières  qu'il  vous  a  faites 
pendant  cette  année. 

Second  jour.  Demandez  pardon  à  Dieu  de  tous  les 
péchés  que  vous  avez  commis  ;  sondez  et  examinez 
le  fond  de  votre  ame,  les  pensées  vaines  et  dange- 
reuses de  voire  esprit,  les  affections  et  aversions  dé- 
sordonnées de  votre  cœur,  toutes  vos  inclinations  et 
habitudes  vicieuses;  détestez-les  devant  Dieu,  et  de- 
mandez-lui la  grâce  de  vous  en  corriger. 

Troisième  JOUR.  Prenez  la  résolution  de  mener  une 
vie  toute  nouvelle,  de  pratiquer  les  vertus  qui  vous 
sont  les  plus  nécessaires,  et  de  commencer  l'année 
qui  sera  peut-être  la  dernière  de  notre  vie,  avec  fer- 
veur, avec  vigilance,  et  avec  un  attachement  effectif 
et  constant  à  tous  vos  devoirs.  Dans  cette  intention, 
unissez  toutes  vos  œuvres  à  celles  qu'a  faites  notre 
divin  Sauveur  sur  la  Terre. 

Dieu  éternel  !  mes  premières  années  se  sont 
écoulées  dans  les  vains  amusements  de  l'en- 
fance ;  je  n'ai  pensé  depuis  qu'à  satisfaire  mes 
passions,  sans  m'occuper  de  vous  et  de  l'im- 
portante affaire  de  mon  salul  :  faites  enfin,  ô 
mon  Dieu  !  que  j'aie  le  bonheur  de  reulrev  e,Vi 
grâces  avec  vous,  de  satisfaire  voire  \w^V\c»^  ^^» 
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de  commencei-  à  vous  servir  :  que  je  me  hâle 
de  marcher  dans  la  voie  de  vos  saiots  Com- 
mandements ,  de  peur  que  la  mort  ne  me  sur- 
prennedanslatiédeuroudansle  péché.  Hélas! 
peut-être  suis-je  du  nombre  de  ceux  qui  vont 
commencer  cette  année,  et  qui  n'en  verront 
pas  la  fin;  accordez-moi  donc,  je  vous  en  con- 
jure, la  grâce  de  réparer  le  temps  perdu,  et 
de  n'en  perdre  pas  à  l'avenir,  que  toute  ma 
craintesoit  de  persévérer  un  seul  instant  dans 
Tétat  funesie  où  je  redouterais  de  me  trouver 
si  vous  me  reliriez  de  ce  monde  ;  et  que  toute 
mon  application  et  tous  mes  soins  sérient  de 
bien  vivre,  pour  bien  mourir.  Ainsi  soit-il. 


POUR  LE  JOUR  DE  LA  CIRCONCISION. 

Je  vous  adore,  ô  Jésus  anéanti  sous  la  forme 
d'un  pécheur!  Agneau  sans  tache,  qui  vous 
assujettissez  an  joug  humiliant  et  douloureux 
d  une  loi  dont  vous  venez  nous  délivrer,  soyez 
à  jamais  béni  :  que  le  Sang  précieux  que  vous 
commencez  à  répandre  pour  mon  salut  gué- 
risse toutes  les  plaies  de  mon  ame,  et  lui 
communique  une  force  toute  divine. 

0  Saint  Nom  de  Jésus  !  je  vous  adore 
comme  un  Nom  de  grandeur  et  de  majesté;  je 
vous  aime  comme  un  Nom  plein  de  charmes 
et  d'attraits;  je  vous  invoque  comme  un  Nom 
qui  me  remplit  d'espérance.  0  Jésus!  soyez 
sans  cesse  dans  mon  esprit,  afin  que  je  ne 
pense  qu'à  vous;  soyez  dans  mon  cœur,  afin 
^U6  je  n'aime  que  \ous>\  ^oN^^^vvr  mes  lèvres, 
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afin  que  je  ne  parle  que  de  vous;  et  puisque 
nul  autre  nom  que  le  vôtre  n'a  été  donné 
aux  hommes,  par  lequel  nous  devions  être 
sauvés  ,  soyez  mon  Sauveur  et  mon  Jésus 
pendant  la  vie,  soyez-le  surtout  à  la  mort, 
pour  mon  bonheur  éternel.  Ainsi  soit-il. 

POUR  LA  FÊTE  DE  L'EPIPHANIE. 

0  Jésus!  je  me  joins  avec  la  plus  vive  ardeur 
à  ces  heureux  Mages  qui,  éclairés  extérieure- 
ment par  une  nouvelle  étoile,  et  plus  encore 
par  la  lumière  intérieure  de  votre  grâce,  vin- 
rent vous  chercheret  vous  offrir  leurs  présents 
et  leurs  hommages.  Ohl  si  mon  cœur,  comme 
celui  de  ces  saints  Rois,  était  pénétré  d'une 
foi  vive  ei  d  une  humilité  profonde,  lorsque 
j  approche  de  vos  divine  Mystères  ;  de  quelles 
consolations  vous  rempliriez  mon  ame,  en 
m'y  découvrant  l'éclat  et  les  délices  de  vos 
perfections  infinies,  cachées  sous  les  espèces 

du  Sacrement  adorable! Quel  fut  votre 

bonheur,  ô  Princes  vraiment  sages  et  fidèles, 
d'avoir  correspondu  à  l'invitation  céleste!  Ni 
le  respect  humain,  ni  la  violence  d'Hérode,  ni 
la  longueur  et  les  difficultés  du  chemin,  ne 
purent  vous  effrayer.  Je  rends  grâces  au  Sei- 
gneur de  ce  qu'il  vous  a  choisis  et  distingués 
parmi  les  Gentils,  pour  être  les  prémices  de 
leur  vocation  à  la  Foi,  et  je  vous  conjure  de 
m  obtenir,  du  Roi  des  Rois,  la  grâce  de  l'ado- 
rer comme  vous,  en  esprit  et  en  vérité... 
Grand  Dieu!  recevez  au  moins  en  CQ  \wvc^  \^ 
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désir  qui  me  presse  de  me  consacrer  à  votn 
gloire.  Puissé-je,  à  l'exemple  des  Mages,  vou 
offrir  l'or  pur  de  la  Charité,  leaceDS  de  1; 
Prière,  et  la  myrrhe  de  la  mortification  !  Ton 
ce  que  je  suis  est  à  vous  ;  je  vous  dois  et  moi 
ame,  et  mon  corps  et  mes  biens,  agréez-ei 
désormais  le  sacrifice  entier  et  absolu:  soye: 
le  Roi  de  mon  cœur,  et .  régnez-y  sans  par- 
tage, dans  le  temps  et  dans  Téternité.  Ains 
soit-il. 


POUR  LE  JOUR  DE  LA  PRÉSENTATION 

de  Nôtre-Seigneur  au  Temple,  et  de  la  Purificatioi 

de  la  sainte  Vierge, 

Veibe  éternel,  je  vous  adoro  dans  les  brai 
de  Marie,  où  vous  ratifiez  solennellement  l'o 
blation  que  vous  fîtes  en  vous  incarnant  dan; 
son  sein . 

0  mon  ame,  allons  au  temple  avec  Siméon 
désirons  comme  lui  de  recevoir  et  de  possé 
der  Jésus,  et  il  se  donnera  à  nous  avecamou 
par  les  mains  du  Prêtre.  Nous  le  placeron 
sur  notre  cœur,  nous  l'offrirons  à  Dieu  soi 
Père  pour  la  rémission  de  nos  péchés,  et  ei 
actions  de  grâces  des  faveurs  infinies  dont  i 
nous  comble.  Remplis  du  Don  céleste,  noa 
chanterons  dans  ce  saint  transport:  Nunc  di 
mittis,  elc,  Cest  maintenant.  Seigneur,  qu 
vous  me  laisserez  mourir  en  paix  ;  puisqu' 
mes  yeux  ont  vu  le  Sauveur  que  vous  ave 
destiné  à  être  la  lumière  des  Nations  et  l 
^/oire  d'Israël. 
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0  Vierge  la  plus  pure  des  Vierges!  vous 
vous  assujellissez  à  la  loi  de  la  Purification, 
dont  vous  exemptait  le  privilège  de  votre 
maternité  divine  ;  obtenez-moi  la  grâce  d'i- 
miter votre  humilité,  votre  obéissance  ;  et  la 
générosité  avec  laquelle  vous  offrez  à  votre 
Dieu,  ce  que  vous  avez  de  plus  cher  au  monde. 
Tendre  Mère,  présentez-lui  mon  cœur  qui  lui 
appartient  à  tant  de  titres,  et  que  je  lui  con- 
sacre aujourd'hui  par  vos  mains,  pour  être  à 
jamais  tout  à  lui. 

PRATIQUES  POUR  LE  CARNAVAL. 

Pendant  ces  jours  malheureux  qui  font  gémir  et  la 
raison  et  la  religion,  fuyez,  du  milieu  du  monde,  vous 
surtout,  âmes  chrétiennes,  et  demandez  des  ailes^ 
comme  le  Prophète,  pour  voler  dans  la  solitude.  Allez 
vous  renfermer  dans  TArche  sainte,  durant  cette 
inondation  de  débauches  et  de  crimes,  et  réfugiez- 
vous  dans  les  plaies  de  Jésus-Christ  exposé  sur  les 
autels,  c'est  là  surtout  qu'il  répand  ses  grâces  avec 
le  plus  d'abondance  sur  ses  amis  fidèles  qui,  loin  de 
se  livrer  aux  divertissements  profanes,  réparent,  au- 
tant qu'il  est  en  eux,  les  outrages  que  leur  divin  Mai* 
tre  reçoit  des  pécheurs.  Pour  quelques  faux  plaisirs 
que  vous  lui  sacriâerez,  il  vous  comblera  des  conso- 
lations les  plus  solides:  faites-en  l'épreuve;  goûtez 
et  voyez  combien  le  Seigneur  est  doux. 

POUR  LE  JOUR  DES  CENDRES. 

Regbvez-les  en  esprit,  1  <"  d'humilité  ;  S*"  de  péni- 
tence; 3°  de  renoncement  aux  vanités  du  monde; 
I"  de  soumission  à  la  volonté  de  Dieu,  et  d'acceptation 
de  l'arrêt  de  mort  porté  contre  l'homme  pécheur  ; 
dont  TEglise  nous  rappelle  le  souvenir  en  ces  terov^^v* 
Souvene%'vous,  d homme! que  vous  êtes  poussière^ et 
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eue  vous  retournerez  en  poussière;  S""  de  désires 
de  bien  commeocer  et  continuer  la  sainte  carrière 
la  péniteDce,  en  demandant  à  Dieu  la  grâce  d'en  ti 
tous  les  fruits  d'une  conversion  solide. 

POUR  LE  CARÊME. 

Lb  Jeûne  du  Carême,  dont  lorigine  remonta 
celle  du  Christianisme,  est  une  L(ti  spécialement 
commandable:  4°  par  l'exemple  de  Jésus-Chr 
S^"  par  la  fin  que  TEglise  s'y  propose,  et  par  les  g 
ces  qui  y  sont  attachées.  Son  but  est  de  réprimer 
vices,  d'élever  les  âmes,  de  les  enrichir  de  vertus 
de  leur  mériter  des  récompenwses  éternelles  ;  3** 
les  grands  mystères  qui  le  terminent,  et  auxque 
prépare.  Joignez  donc  à  l'abstinence  et  au  jeûne 
silence,  la  retraite,  la  lecture  de  bons  livres,  l'a 
duité  à  entendre  la  parole  de  Dieu,  les  prières  i 
prolongées  et  plus  ferventes,  la  mortification  a 
les  choses  même  permises,  etc.  Unissez  surtout  v( 
jeûne  à  celui  de  Jésus-Christ ,  et  sanctifiez- en  toi 
les  pratiques^  par  le  véritable  esprit  de  pénitence 

Sentiments,  d'après  les  Livres  Saints. 

Sbigneuii,  regardez-nous,  Attende,  Domine 

et  faites-nous  miséricorde  ;  miserere  ;  quia  pe( 

car  nous  avons  péché  contre  vimus  tibi. 
vous. 

Considérez,  Seigneur,  (es  Recorda re ,  Dom 

maux  qui  nous  sont  arrivés,  quid    acciderit    no 

Nous  avons  péché,  à  l'exem-  Peccavimus  cum  ps 

pie  de  nos  pères;  comme  bus uostris;  injuste 

eux  ,  nous   avons  commis  mus,    et   multiplie 

l'injustice,  et  la  multitude  sunt  super  capillos 

de  nos  iniquités  surpasse  le  pitisiniquitates  uosi 
nombre  des  cheveux  de  no- 
tre tète. 

Seigneur,  regardez- nous.  Attende,  Domine, 
etc.,  comme  ci-dessus. 

En  proie  aux  épreuves  les  Contristati  sumui 

plus  pénibles,  nous  nous  ^té*  ^^^vciutione  nostra 
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irbati  sumus  a  voce  seotoiis  devaai  vous,  Iristes 
ici  et  a  tribulatione  et  oonfondos  ;  les  cris  mena- 
atorum.lDproximo  çaat$  de  nos  enneniiSy  et  le 
perditio  nostra,  et  toarmeDt  que  nous  causent 
est  qui  adjuvet.  les  pécheurs ,  ont  porté  le 
lido  mortis  cecidit  trouble  et  la  désolation  dans 
r  nos.  notre  ame.  A  chaque  instant, 

nous  paraissons  toucher  à 
notre  perte,  et  personne  ne 
vient  à  notre  secours.  L'aû 
tente  de  la  mort  a  jeté  l'ef- 
froi dans  nos  cœurs. 
J;ende, Domine, etc.      Seigneur,  regardez,  etc. 
»r  contritum  et  hu-      Ne  méprisez  pas,  6  Dieu  I 
itom  ne  despicias,  des  cœurs  contrits  e(  humi- 
ine.  In  jejunio  et  liés.  Que  le  jeûoe  et  les  lar- 
tedeprecamurnos.   mes  qui  accompagnent  nos 
mosynam    conclu-  prières,  que  nos  aumônes 
18  In  sinu  paupe-  abondantes,  cachées  dans  le 
:  et  ipsa  exorabit  sein  des  pauvres,  vous  fié- 
ro  nobis.  Converti-  chissent  en    notre  faveur, 
ad   te,   quoniam  Nous   retournons   sinoère- 
*us  es  ad  ignoscen-  ment  à  vous,  sachant  que 

vous  êtes  plein  de  bonté, 
plein    d'inaulgence ,    pour 
pardonner, 
•tende,  Domine,  etc.      Seigneur,  regardez,  etc. 
adi,  Popule  meus,       Ecoutez  mes  paroles ,  d 
insidera.'Yineamea  mon  Peuple,  et  méditez-les 
a  ;  Domus  Israël^  au  fond  de  vos  cœurs:  Mal- 
te plautavi  :   quo-  son  d'Israël,  vous  étiez  ma 
0  facta  es  in  amari-  vigne  choisie  ;  je  vous  avais 
lem?  Expectavi  ut  plantée  moi-oiéme  :    com- 
'es    judicium  ,   et  ment  donc  étes-vous  deve- 
iniquitas;  et  justi-  nue  un  mauvais  plant,  qui 
etecceclamor.        ne  donne   qu'une    boisson 

pleine  d'amertume?  J'atten- 
dais que  vous  portassiez  des 
fruits  de  sagesse  et  de  droi- 
ture, et  je  n'aper(^\^  opîVcÎY* 


",  ♦_  . 
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quité  ;  que  vous  fissiez  des 
œuvres  de  Justice,et  je  n'en- 
tends que  le  cri  de  la  misère 
et  de  Toppression. 

Seigneur,  regardez,  etc.        Attende,  Domine,  etc. 

Revenez,  revenez  au  Sei-  Hevertere  ;  revertere 
gneur  votre  Dieu  ;  et  j'ôte-  ad  Dominum  Deam 
rai  de  dessus  vos  tôtes  le  tuum;  et  auferam  ja- 
joug  de  servitude  qui  vous  gum  captivitatis  tus; 
accable;  je  vous  rachèterai  ;  redimam  te  ;  lavabo  iui- 
je  laverai  vos  iniquités  dans  quitates  tuas  in  San- 
mon  sang,  et  je  serai  Moi-  guine  meo,  et  ero  Vic- 
méme  votre  Victime  et  votre  tima  tua  et  Redemptor 
Rédempteur.  tuus. 

Seigneur,  regardez,  etc.        Attende,  Domine, etc. 


POUR  LE  JOUR  DE  L'ANNONCIATION. 

Cette  Fête,  qui  est  la  source  des  grandeurs  de 
Marie,  comme  elle  l'est  de  notre  bonheur^  doit  être 
célébrée  avec  les  sentiments  de  la  plus  vive  recon- 
naissance et  de  la  piété  la  plus  tendre.  L'adoration, 
Tamour  et  le  dévouement  le  plus  parfait  envers  le 
Verbe  incarné;  les  témoignages  de  joie,  de  congratu- 
lation et  de  confiance  envers  la  Ste-Vierge  ;  l'esprit 
d'anéantissement  et  d'humilité  profonde  qu*inspire 
le  Mystère  d'un  Dieu  fait  homme ,  tous  ces  sentiments 
doivent  former,  en  ce  jour,  le  tribut  d'hommages  que 
l'Eglise  sollicite  de  chacun  de  ses  enfants. 

Que  vous  êtes  heureuse,  ô  Vierge  sainte  ! 
d'avoir  conçu  le  Fils  du  Dieu  vivant  !  maïs  le 
comble  de  voire  bonheur  est  de  lavoir  conçu 
par  la  grâce  dont  vous  fûtes  remplie,  et  par^ 
les  vertus  éminentes  dont  le  Très-Haut  daigna 
vous  combler.  0  Mère  de  mon  Dieu  !  je  suis 
ravie  de  vous  voir  élevée  à  une  dignité  aussi 
éminenle,  et  décorée  d'un  titre  dont  Dieu  seul 
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onnail  le  privilège  inestimable.  Ah  !  dai- 
[oez,  je  vous  en  conjure,  adopter  pour  vos 
nfants,  ceui  que  votre  divin  Fils  daigne  en 
e  jour  reconnaître  pour  ses  frères.  Puissé-je 
pprendre  de  vous,  ô  la  plus  pure  et  la  plus 
looible  des  Vierges,  à  trembler  aux  moindres 
ccasions  qui  exposent  la  pureté  de  mon  corps 
t  celle  de  mon  ame,  et  à  m  humilier  sans 
esse  dans  la  profondeur  de  mon  néant  et  de 
aes  misères  !  0  mon  ame!  si  tu  as  le  bonheur 
le  t'unir  à  ton  Dieu  dans  cette  auguste  fêle, 
larce  que  la  Communion  est  une  nouvelle  In- 
«rnation  où  tu  reçois  réellement  le  Fils  de 
)ieu  et  le  Fils  de  Marie.  Celui  que  TAnge  ap- 
yeWe  le  Fils  du  Très-Haut,  le  Dieu  Grand,  le 
)ien  saint  par  excellence,  et  qui  doit  régner 
sternellement. 

Paraphrase  de  la  Salutation  angélique. 

Je  vous  salue,  pleine  de  grâces.  Vous  en  avez 
)lé  comblée  dès  votre  Conception  ;  et  c  est  de 
«tte  plénitude  surabondante,  que  l'homme 
kveugle  espère  la  lumière;  le  faible  et  Tinfir- 
ne,  sa  guérison  et  sa  force;  le  malheureux, 
;a  consolation  :  ie  juste,  Taccroissement  de  sa 
ustice;  le  pécheur,  son  repentir,  son  pardon 
li  sa  paix. 

Le  Seigneur  est  avec  vous,  comme  un  Père 
ivec  sa  Fille  la  plus  chérie,  comme  un  Fils 
ivec  sa  tendre  Mère,  comme  un  Epoux  avec 
;on  Epouse  bien-aimée.  Le  Père  vous  com- 
nunique  sa  puissance,  le  Fils  sa  sagesse,  le 
îaint-Espril  son   amour.  0   Vierge  ^;v\vvV^\ 
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puissé-je  toujours  être  avec  vous,  par  la  con- 
tinuité de  mes  hommages  et  par  l'imitation 
de  vos  vertus!  puissiez-vous  êlre  toujours 
avec  moi,  par  la  perpétuité  de  vos  bienfaits, 
el  par  votre  protection  puissante. 

Vous  êtes  bénie  entre  toutes  les  femmes  qui  ont 
été  et  qui  seront  à  jamais  :  Bénie  dans  votre 
Conception,  où  vous  fûtes  préservée  du  péché 
originel  :  Bénie  au  jour  de  votre  Annoncia- 
tion, oîi  vous  devîntes  Mère,  sans  cesser  d'ê- 
tre Vierge  :  Bénie  enfin  dans  le  triomphe  de 
votre  Assomption  glorieuse,  ou  portée  sur  les 
ailes  de  Tamour  qui  vous  avait  donné  la 
mort,  vous  fûtes  admise  en  corps  et  en  ame, 
dans  le  sein  de  Dieu  même. 

Et  Jésus,  le  fruit  de  vos  entrailles  est  béni  ; 
Jésus  qui  vous  a  choisie  pour  sa  Mère,  Jésus 
qui  a  répandu  sur  vous  ses  dons  les  plus  ex- 
cellents; Jésus  qui  vous  a  rendue  la  joie  du 
Monde,  la  gloire  du  Ciel,  la  Reine  des  Anges, 
la  Réparatrice  de  nos  maux,  le  modèle  des 
justes,  l'asile  des  pécheurs,  la  terreur  des  dé- 
mons, l'espérance  et  la  consolation  de  tous 
les  malheureux. 

Sainte  Marie.  Mère  de  Dieu,  et  Mère  des 
hommes,  qu  il  a  rachetés  de  son  Sang,  priez 
pour  nous,  qui  sommes  pécheurs,  puisque  vous 
êtes  et  notre  fidèle  Avocate,  et  notre  auguste 
Médiatrice. 

Maintenant,  oii  tant  d'ennemis  nous  envi- 
ronpent,  oîi  lant  de  dangers  nous  menacent, 
où  tant  de  tentations  nous  pressent,  et  où  no- 
tre faiblesse  extrême  nous  alarme  : 
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Maisprincipalemeoià  l'heure  de  notre  mort, 
qui  sera  pour  nous  la  dernière  des  heures,  et 
qoi  décidera  de  notre  sort  éternel.  Montrez- 
vous  alors,  plus  que  jamais,  notre  iMère,  par- 
tagez nos  combats,  et  assurez-nous  la  cou- 
ronne. Ainsi  8oit-il. 


POUR  LA  FÊTE  DE  PAQUES. 

Yoici  le  jour  que  le  Seigneur  a  fait,  réjouissons- 
nous,  et  que  nos  cœurs  tressaillent  de  la  plus  vive 
allégresse.  Eglise  sainte,  chaste  épouse  de  Jésus  cru- 
cifié,  quittez  ce  lugubre  appareil  dont  vous  honorâtes 
les  funérailles  de  votre  divin  Epoux  I  il  est  ressuscité; 
la  mort  n*a  plus  d'empire  sur  lui.  Sa  résurrection  est 
le  fondement  de  notre  foi,  le  motif  de  notre  espé- 
rance, la  perfection  de  notre  charité,  le  modèle  de 
notre  résurrection  à  une  vie  nouvelle,  et  de  notre 
persévérance  dans  la  grâce. 

Je  crois,  ô  mon  Sauveur  I  que  vous  êtes 
véritablement  ressuscité,  comme  vous  l'aviez 
annoncé.  En  trois  jours,  vous  avez  rétabli  le 
Temple  de  votre  Corps  que  vos  ennemis 
avaient  osé  détruire,  vous  avez  donné  votre 
vie,  et  vous  l'avez  reprise  quand  vous  l'avez 
voulu  0  Christ  !  0  Fils  du  Dieu  vivant  !  ô  vous 
qui  êtes  la  résurrection  et  la  vie  !  je  crois 
d'une  foi  ferme  et  assurée,  que  je  ressuscite- 
rai aussi  un  jour,  que  rovélu  de  nouveau  des 
dépouilles  de  ma  mortalité,  je  verrai  mon 
Dieu  dans  ma  propre  chair,  et  le  contemple- 
rai de  mes  yeux  .  c'est  ma  plus  douce  espé- 
rance; elle  repose  délicieusement  dans  mon 
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0  mon  ame!  ne  vivez  donc  plus  désormais 
pour  vous-même,  et  de  voire  propre  vie  ; 
mais  vivez  pour  J.-C.  et  de  J.-C.  qui  est  mort 
et  ressuscité  pour  vous. 

Revêlez-vous  de  Thomme  oouveau,  cher- 
chez les  choses  du  Ciel,  ne  goûtez  que  les 
choses  du  Ciel,  et  non  celles  de  la  Terre. 


Âileluia,  alleloia,  alléluia. 

Rêjouissbz-vous  ,    Fidèles      0  Filii,  et  Filîae  ! 
de  tout  âge  et  de  tout  sexe  :  Rex  cœleslis^  Rex  gk>« 
le  Roi   du  Giel^  le  Roi   de  ri;e, 

gloire  est  ressuscité  aujour-  Morte  surrexit  hodie. 
d*hui.  Louez  Dieu.  Alléluia. 

Marie-Magdeleine,  Marie,       Et  Maria  Magdalene, 
mère  de  Jacques,  et  Salomé^  Et  Jacohi  et  Salome^ 
sont  venus  pour  embaumer  Yenerunt  corpus    OB- 
son Corps  sacré.  Louez  Dieu.  g^re.  Alléluia. 

Deux  Apôlres,  avertis  par  AMugdalena  moniti, 
Mugdeieine,  courent  à  i'envi  Ad  oslium  monumenli, 
vers  le  lombeau.  Louez  Dieu.  Duo  curruut  Discipuli. 

Alléluia. 

Mais  l'apôtre  saint  Jean  Sed  Joannes  Apo^ 
devance  Pierre,  et  arrive  le  tolus 

premier  au  sépulcre.  Louez  Cucurrit  Petro  citius, 
Dieu.  Ad    sepulchrum    venit 

prius.  Alléluia. 

Un  Ange  vêtu  de  blanc.  In  albis  sedens  Ao- 
assis  à  l'entrée  du  lombeau,  gelus 

s'adresse  aux  femmes,  et  leur  Respondit  mulieribus, 
dit  que  le  Seigneur  est  res-  Quia  surrexit  Dominus. 
suscité.  Louez  Dieu.  Alléluia. 

Les  Disciples  étant  assem-  Discipulisastantibus, 
blés,  Jésus  vint  au  milieu  In  medio  stetit  Ghris- 
d'eux,  et  leur  dit  :  La  paix  tus, 

soit  avec  vous  tous.  Louez  Dicens:  Pax  vobisom- 
Dieu.  nibu3.  Alléluia. 
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Postqaam  audivii  Di-      Thomas  entend  dire  que 
dymùs,  Jésus  est  ressuscité  ;  mais  sa 

Quia  surrexerat  Jésus  ;  foi,  encore  chancelante^  le 
Remansit  fide  dubius.      laisse  dans  le  doute.  Louez 
Âlleluia.  Dieu. 

Vide  ,  Thoma  ,  vide      Thomas^,  voyez  mon  côté, 
latus,         -  lui  dit  Jésus  :  voyez  mes 

Vide pedes,  vide  manus,  pieds,  voyez  mes  mains,  et 
Noli  esse  incredulus.       ne   restez    pas    incrédule. 
Âlleluia.  Louez  Dieu. 

Quando       Thomas  ,       Après  que  Thomas  a  vu  le 
Ghristi  latus,  côté  de  Jésus  :  après  qu'il  a 

Pedes  vidit  atque  ma-  considéré  ses  pieds  et  ses 
nus,  mains,  il  s'écrie:  Vous  êtes 

Dixit:  lu  es  Deus  meus,  mon  Dieu.  Louez  Dieu. 
Alleluia. 
Beati  qui  non  vide-      Heureux  ceux  qui,  sans 
runt,  avoir  vu,  ont  cru  d'une  fer- 

Et  firmiter  crediderunt:  me  foi  :  ils  posséderont  la  vie 
Vitam  seternam  habe-  éternelle.  Louez  Dieu, 
bunt.  Alleluia. 
In  hoc  festo  sanctis-       Que  l'on  n'entende    que 
simo,  des  louanges  et  des  canti- 

Sit  laus  et  jubilatio:         quesdejoie,dans  cette  sainte 
Benedicamus  Domino,     fête  :  bénissons  le  Seigneur. 
Alleluia.  Louez  Dieu. 

Dequibusnoshumil-      Rendons  à  Dieu,  avec  le 
limas,  dévouement  et  la  reconnais- 

Devotas  atque  débitas     sance  qui  lui  sont  dus,  de 
Deo  dicamus  gratias.        très^humbles  actions  de  grâ- 
Alleluia.  ces  pour  tous  ses  bienfaits. 

Louez  Dieu. 

Alleluia,  alleluia,  alleluia. 


POUR  LA  FÊTE  DE  L'ASCENSION. 

JÉsus-CflRisr  quitte  la  terre  et  nous  engage  à  nous 
en  détacher  ;  il  monte  au  Ciel,  et  nous  mvxV.^^  V>\ 
suivre  par  dos  désirs.  Elevons  doue  satks  Ci^^s'«iN«^^ 
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ce  beau  séjour  nos  esprits  et  nos  cœurs:  marchons, 
pleins  de  confiance,  à  cette  heureuse  conquête,  par 
la  roule  que  nous  a  tracée  notre  divin  Chef;  et  si 
quelque  obstacle  nous  arrête ,  rallions-nous  auprès 
de  lui,  implorons  son  secours,  redoublons  d'efforts 
et  de  courage,  envisageons  la  récompense;  et,  aidés 
de  la  grâce,  ne  désespérons  jamais  de  parvenir  à  la 
couronne  qui  nous  est  destinée. 

0  Roi  de  gloire!  Dieu  des  vertus!  qui  triom- 
phant de  vos  ennemis,  et  chargé  des  dépouilles 
que  vous  avez  enlevées  à  l'enfer,  êtes  monlé 
aujourd'hui  au  plus  haut  des  Cieux,  ne  nous 
laissez  point  orphelins  ici-bas;  mais  envoyez- 
nous  l'Esprit  de  vérité,  que  vous  nous  avez 
mérité  et  promis. 

Agneau  de  Dieu,  qui  avez  été  immolé  pour 
le  salut  du  monde,  vous  êtes  digne  de  rece- 
voir la  puissance,  la  divinité,  la  sagesse,  la 
force,  l'honneur,  la  gloire  et  les  bénédictions 
de  tous  les  siècles.  Que  le  Ciel  et  la  Terre  se 
réjouissent,  et  célèbrent  votre  triomphe  par 
leurs  cantiques!   Elevez-vous,  Seigneur,  et 
prenez  possession   de  votre  repos,   vous  et 
l'arche  de  voire  Humanité  sainte,  dont  les 
abaissements  volontaires,  les  opprobres  et  les 
tourments  vous  ont  mérité  l'éclat  et  les  délices 
du  rang  suprême.   Montez  au  plus  haut  des 
Cieux,  et  que  le  terme  de  votre  élévation  soit 
la  droite  de  Dieu  votre  Père.  Que  volontiers 
j'unis  ma  voix  à  celles  des  Justes  et  des  Esprits 
bienheureux  qui  vous  accompagnent ,  pour, 
chanter  avec  eux  ce  cantique  éternel  :  Saint, 
Saint,  Saint  est  le  Seigneur,  le  Dieu  de  l'Uni- 
vers, c'est  parUcul\èrem.eat  en  ce  jour  que  les 
Cieux  sont  remplis  de  NoVve  ç^^w^. 
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0  Père  des  miséricordes!  qu'il  est  doux, 
qu'il  est  consolant  pour  moi  d'espérer  qu'à  la 
suite  de  votre  Fils  adorable,  vous  m'attirerez 
dans  cette  heureuse  Patrie  dont  il  partage  avec 
vous  le  glorieux  empire!  Vous  m'y  appelez, 
Seigneur,  et  votre  volonté  sincère  est  de  vous 
entourer  de  tous  vos  enfants.  Ah!  daignez 
exaucer  le  plus  ardent  de  mes  vœux  :  régnez 
maintenant  et  à  jamais  sur  moi  par  votregrâce, 
afin  que  je  règne  avec  vous  dans  les  siècles 
éternels.  Adveniat  regnum  tuum!  . 

•  Pendant  les  dix  jours  qui  vont  s'écouler,  jusqu'à  la 
Pentecôte,  disposez-vous  à  recevoir  le  Saint-Esprit 
et  ses  dons  ineffables.  Arexemple  des  Apôtres,  per< 
sévèrez  dans  la  prière,  dans  la  retraite  et  dans  l'u- 
nion des  esprits  et  des  cœurs. 


POUR  LA  FÊTE  DE  LA  PENTECOTE. 

Les  principaux  effets  que  TEsprit-Saint  produit 
dans  les  âmes  qui  le  reçoivent  dignement,  sont  :  l '^  de 
les  sanctifier  ;  ï*»  de  les  éclairer;  3°  de  les  embraser 
de  son  amour  ;  4*»  de  les  fortifier;  5°  de  les  consoler. 
Supplions  ce  divin  Esprit  de  nous  communiquer  ses 
faveurs  et  ses  dons  célestes, et  adressons-lui  les  belles 
prières  que  l'Eglise  met  dans  la  bouche  de  ses  enfants. 

Hymne  Veni,  Creator,  page  S\ . 

PROSB. 

Vbni  SancteSpiritus,  Venez,  Esprit-Saint,  et  du 
Et  emitle  cœlitus,  haut  des  Gieux  envoyez  un 

Lucis  tuse  radium.  rayon  de  votre  clarté 

Veni,  Pater  paupe-       Venez,  Père  des  pauvres; 
rura,  venez,  source  de  grâces  ;  ve- 

Veni,  dater  munerum,  nez,  lumière  des  cœurs. 
Veni,  lumen  cordium. 

CoDsolaior  optimet  Gonso\ale\it  ç\evtvàLfi\iWî\^\ 
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hôte  aimable  de  nos  âmes,  Dulcishospesaoimœ, 
rafraîchissement  délicieux.     Dulce  refrigerium. 

Vouséles  noire  repos  dans       In  labore  requies, 
JespeineSf  noire  soulagement  In  œstu  temperies, 
dans  les  épreuves,  notre  con-  In  flelu  solatium. 
solation  dans  les  larmes. 

0  lumière  bienheureuse  I       0  Lux  beatissîma  1 
remplissez  les  cœurs  de  vos  Replecordis  intima 
fidèles.  Tuorum  6delium. 

Sans  votre  grâce,  hélas  !  Sine  tuo  numîne, 
il  n'y  a  rien  dans  l'homme,  Nihil  est  in  homine, 
rien  qui  ne  lui  soit  nuisible.   Nihil  est  innoxium. 

Lavez  nos  souillures,  ar-       Lava  quod  est  sordi- 
rosez  notre  sécheresse,  gué-  dum 

rissez  nos  langueurs.  Riga  quod  est  aridum, 

Sana  quod  est  saucium. 

Domptez  nos  résistances,       Flecte  quod  est  rigi- 
échauffez   notre    froideur  ;  dum, 

redressez  vos  voies.  Fove  quod  est  frigidum, 

Rege  quod  est  devium. 

Accordez  à  vos  Fidèles  qui  Da  tuis  ûdelibus, 
se  confient  en  vous,  les  sept  In  te  confidentibus, 
dons  de  votre  grâce.  Sacrum  septenarium. 

Donnez-nous  le  mérite  de       Da  virtulis  meritum, 
la  vertu,  la  persévérance  fi-  Da  salutis  exitum, 
nale  ,  la  joie  éternelle  des  Da  perennegaudîum. 
Saints.  Ainsisoit-il.  Amen. 


POUR  LA  FÊTE-DIEU  ET  L'OCTAVE. 

Les  exercices  pour  le  jour  et  pour  l'Octave  du  Saint- 
Sacrement,  ont  été  placés  ci-aevaut,  page  152.  Les 
Hymnes  et  les  Proses  en  son  honneur,  lé  sont  ici. 

AU  SAINT-SACREMENT. 

Hymne  de  saint  Thomas  d'Aquin, 

ChanteZ;  ma  langue,  chan-  Pange  ,  lingua,  glo- 
tez  le  Mystère  d  u  Corps  ado-  r iosi 

rable  de  J.-G.^  et  dwSais^^^C^t^Qcva  ai\sterium 
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sqoe  preliosi.  précieux  quece  Roi  de  TUdî- 
mundi  prelium  vers  a  répandu,  pour  ôlre  le 
ventris  gène-  prix  de  la  rançon  du  monde, 

après  avoir  pris  naissance 
dilgentium.       dans  le  sein  d'une  Vierge 

dont    rheureuse    fécondité 

fait  les  richesses  de  la  terre. 

datus  ,   nobis       Envoyé  pur  le  Très-Haut, 

]s,  et  né  pour  nous  d'une  Vierge 

ta  Virgine,         sans  tuche,  il  a  paru  sur  la 

ndo  conversa-  terre,  pour  y  répandre  la 

semence  de  sa  divine  parole, 
erbi  semine,  et  il  a  terminé  son  ministère 
s  incolatus,  par  une  merveille  digne  de 
isit  ordine.  son  amour, 
ipremae  nocte  Dans  le  temps  de  la  der- 
lae,  nière  cène,  étant  à  table  avec 

^s  cum  fratri-  ses  Disciples  qu'il  avait  éle- 
,  vés  au  rang  de  ses  frères  ; 

talegeplene  après»avoir  observé  tout  ce 
legalibus,  qui  était  ordonné  par  la  loi 

urbae  duodena;  de  la  Pâque,  il  se  donne  lui- 
lis  manibus.       même  à  eux  de  ses  propres 

mains,  pour  leur  servir  de 

nourriture. 
mCaro,pdnem       Le  Verbe  fait  chair  change 
Lim  par  sa  parole  le  pain  en  sa 

irnem  efficit  ;  divine  Chair,  et  le  vin  en  son 
îanguis  Chrisli  Sang  précieux;  et  si  les  sens 
um,  ne  peuvent  s'élever  jusqu'à 

isus  déficit,  un  tel  prodige,  la  Foi  suffit 
indum  cor  sin-  pour  affermir  un  cœurdo- 
im,  cile. 

s  sulHcit. 

m  ergo  Sacra-  Adorons  avec  un  profond 
ilum  respect  un  Sacre.if—  t  si  di- 

lur  cernui,  gne  de  nos  hoij/^^.  i 

aum  documen-  ce  nouveau  M^a^  .?  livré  à 
i  la  place  des  ancij^'^ort  pie 

lat  riloi  ;  monies,  et  que  Vb?  A'^^  ^^ 
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plée  à   la  faiblesse  de  dos  Prsestei   fides   supple- 
sens.  mentiim 

Sensuum  defectui. 

Gloire,  louange,  bénédic-       Genilori ,  Genitoque 
lions,  puissance,  actions  de  Laus  eljubilatio, 
grâces  au  Père,  à  son  Fils  Salus,    honor,    virtus 
unique,  et  au  Saint-Esprit  quoque, 

qui  procède  de  l'un  et  de  Sit  et  benedictio  ; 
l'autre.  Procedenti  ab  utroque 

Gompar  sit  laudatio. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

Hymne  de  Matines. 

Célébrons  avec  allégresse  SACRissolemniisjunc- 

celte  auguste  solennité:  que  ta  sint  gaudia, 

nos   hommages  parlent  du  Etex  praecordiissonenl 

plus  profond  de  nos  cœurs;  prseconia, 

que  l'ancien   levain  dispa-  Recédant  vêlera,  nova 

raisse  ;  et  'que  tout  en  nous  sint  omnia, 

se  renouvelle,   le  cœur,  la  Corda,  voces,  et  opéra, 
langue  et  les  œuvres. 

Nous  rappelons  le  souve-  NoctisrecoIiturCœna 

nir  de  la  dernière  Cène,  où  novissima, 

nous  savons  que  J.-C.  man-  Qua  Chrislus  credilur, 

gea  la  Pâque  avec  ses  Disci-  agnuin  et  azyma, 

pies,  selon  l'ordonnance  qui  Dédisse  fratribus,  juxta 

en  avait  été  faite  à   leurs  légitima 

pères.  Priscis  indulta  Patribus. 

Après  avoir    mangé  l'a-  Postagnum  typicum, 

gneau  figuratif,  et  terminé  expletisepulis, 

le  souper  légal,  J.-C.  donna  Corpus  Dominicum  da- 

de  ses  propres  mains  son  tum  DiscipuUs, 

Corps  à  ses  Disciples  ;  et  Sic  totumomnibusquod 

nous  faisons  profession  de  totum  singulis, 

croire  qu'il  se  donna  tout  en-  Ejus  fatemur  manibus. 
tier  à  tous,  et  tout  entier  à 
•  or     tl'eux. 

CfiANTEsa  à  ses  Disciples  en-  Dédit  fragilibus  Cor- 

tez  leMysilessa  Chair  divine,  poris  ferculum, 

rable  de  fortifier  :  il  présenta  Dédit  et  tristibus  San- 

Tïis  affligés  une  cou^^  ^\i\\x\^  v^\55w\ycBL^ 
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Dîcens  :  Accîpite  qaod  délicieuse  qui  contenait  son 

trado  vasculum,      Sang  adorable;  et  il  leur  dit: 
Omnes  ex  eo  bibite.        Prenez  ce  Galice,  et  buvez- 
en  tous. 
Sic  Sacrificium  istud      II  établit  ainsi  le  sacrifice 

instituit,  auguste  de  la  nouvelle  al- 

Cujusofficium  commilti  liance,  dont  il  voulut  que  les 

voluit  Prêtres  seuls  fussent  les  mi- 

Solis  Presbyteris,  qui-  nistres;  ordonnant  qu'ils  le 

bus  sic  congrUit       distribuassent  aux  Fidèles, 
Ut  sumant  et  dent  cae-  après  s'en  être  nourris  eux- 

teris.  mômes. 

Panis   Angelicus    fit       Le  pain  des  Anges  devient 

Panis  hominum  :      le  pain  de  Thomme  :  ce  pain 
Dat  Panis  cœlicus  figu-  céleste  fait  disparaître  les  fi- 

ris  terminum  ;         guresqui  Ta  valent  annoncé. 
O  res  mirabilis  !  man-  0  prodige inouil  un  pauvre, 

ducat  Dominum       un  vil  esclave  est  admis  à  se 
Pauper,  servus  et  hu-  ntîurrir  de  son  Créateur. 

milis.  Dieu  unique  en  trois  Per- 

Te,  Trina  Deitas  una-  sonnes,  qui  daignez  visiter 

que,  poscimus,         ceux  qui  vous  adorent  ;  fai- 
Sic  nos  tu  visitas,  sicut  tes~nous  marcher  dans  les 

te  colimus  ;  sentiers    qui   conduisent  à 

Per  tuas  semitas  duc  nos  vous;  afin  qu'éternellement 

quo  tendimus,  nous  jouissions  de  la  lumière 

Ad  lucem  quam  inhabi-  que    vous    habitez.    Ainsi 

tas.  Amen.  soit-il. 

Hymne  de  Laudes. 

Verboh      supernum       Le  Verbe  éternel  sorti  du 

prodiens,  sein  de  Dieu  par  son  incar- 

Necpatrislinquensdex-  nation,  sans  cesser  d'être  à 

teram,  la  droite  de  son  Père,  en  tra- 

Ad  opus  suum  exiens,     vaillant  à  son  œuvre,   est 

Yenitadvitaevesperam.  arrivé  au  terme  de  sa  vie 

mortelle. 
In  mortemà  Discipulo      Sur  le  point  d'être  livré  ^ 
Suis  tradendus  semulis,  ses  ennemis  et  à  la  mort  pie 
Prius  in  vitœ  ferculo       un  Apôtre  iû&dète^W'Hç^  ^^ 
Se  iradidit  Discipalis.     auparavant  se  \ê%w*^ 
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mêmeà  ses  Disciples,  comme 
le  pain  véritable  et  le  prin- 
cipe de  la  vie. 

Il  leur  donna  son  Corps  et  Quibus  sob  bioa  spe- 

son  Sang,  sous  les  deux  es-  oie 

pères  du  pain  et  du  vin,  aûo  Caroem  dédit  et  San- 

denourrirThommedanstout  guineon, 

ce  qu'il  est,  et  de  remplir  Ut  duplicis  substantiœ 

tous  ses  besoins.  TotumcibareihomiDem. 

En  naissant,  il  devint  no-  Se  nascens  dédit  so* 

tre  frère  :  en  mangeant  avec  cium, 

ses  Apôtres,  il  se  6t  notre  Convescensin  eduHam, 

nourriture  ;  en  mourant,  il  Se  moriens  in  pretiam, 

fut  notre  rançon;  en  régnant  Se  regnans  dat  ia  près- 

dans  le  Ciel,  il  est  notre  ré-  mium. 
compense. 

0  Victime  salutaire,  qui  0  salutaris  Hostial 
nous  ouvrez  les  portes  du  Quœ  Cœli  pnndis  os- 
sanctuaire  éternel  !  des  en-  tium  : 
nemis  puissants  nous  atla-  Bella  premunt  hostilia; 
quent  de  toutes  parts  :  don-  Da  robur,  fer  auxiliom* 
nez-nous  la  force  de  les  vain- 
cre, et  venez  vous-même  à 
notre  secours. 

Gloire  éternelle  à  Dieu  qui  Uni  trinoque  Domino 

est  un  en  trois  personnes  :  Sit  sempiterna  gloria, 

qu'il  nous  donne  cette  heu-  Qui  vitam  sine  termiao 

reuse  patrie,  où  nous  vivrons  Nobis  donet  in  patria. 
de  lui  pour  jamais.    Ainsi 

soit-il.  Amen. 

PROSE. 

Louez  votre  Sauveur,  ô  Lauda,  Sion,Salvato« 
Sion;  louez  votre  Chef  et  rem,  lauda  Ducem  et 
votre  Pasteur  par  voshym-  Pastorem,  io  hymniset 
nés  et  vos  cantiques.  canticis. 

Faites,    pour  publier  sa       Quantum  potes,  tan- 
(gloire,  tous  les  efforts  dont  tum  aude  ;  quia  major 
iezW^  êtes   capable  ;    mais  omni  laude,  nec  laudare 
rdhie  2P^  ^'  ^^  au-dessus  de  sufficis.  1 

1* 
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toute  louange,  jamais   vous 
ne  pourrez  le  louer  autant 
qu'il  le  mérite, 
is  thema  specia-      Ce  qui  fait    aujourd'hui 
lis  vivuset  vita-  particulièrement  l'objet  de 
e  proponitur.       notre  culte,  c'est  le  Pain  vi- 
vant, et  qui  donne  la  vie. 
liusacrœmensa       C'est  le  même  Pain  qae 
turbse  Fratrum  nous  savons  que  Jésusdonna 
86    datum    noi)  à  ses  Apûtresdans  le  dernier 
ur.  repas  qu'il  6l  avec  eux. 

us  plena,  sit  so-      Ne  mettons  point  de  bor- 
\\i  jucunda,  sit  nés  à  nos  adorations  ;  et  mô- 
mentis  jubilaiio.   Ions  des  caniîquesde  louan- 
ges aux  transports  de  notre 
oie. 
enim   solemnis       Car  nous  célébrons  l'éta- 
in  qua  mensse  blissementde  ce  di?in  repas 
recolitur   hujus  où  Dieu  lui-même  devient 
0.  notre  nourriture. 

smensanoviRe-  C'est  dans  ce  repas  que 
amPascha novae  Jésus,  Roi  d'un  peuple  nou- 
[lase  vêtus  ter-  veau,  fait  succéder  la  Pâque 

de  la  nouvelle  alliance  à  la 

Pàqueancienneetfiguralive. 

latem   novitas,       Ce    nouveau   Sacrement 

1  fugat  verilas.   abolit  les  anciens  :  la  vérité 

lux  éliminât.       succède  aux  Hgures,  et  la 

lumière  à  l'obscurité, 
in  Cœna  Chris-       Ce  que  J.-C.  a  fait  dans  ce 
sit,    faciendum  dernier  repas  ,  il  nous  a  or- 
^essitin  sui  me-  donné  de  le  faire  en  mémoire 

de  lui. 
sacris  inslilulis.  Instruits  par  J.-G.  même, 
vinum,  in  sa-  nous  consacrons  le  pain  et 
isecramus  Hos-  le  vin,  qui  devient  la  Vic- 
time de  notre  salut. 
a  datur  Chris-  C'est  un  dogme  de  foi  reçu 
jod  in  Carnern  parmi  les  Chrétiens,  (\ue  le 
)aniS;  et  vinum  pain  devient  \q  CiOt^^   à.^ 
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J.-G.  et  que  le  vin  se  chauge  in  Sanguinem. 
en  son  Sang. 

Ce  mystère  s'opère  contre      Quod  non  capis,  quod 
l'ordre  de  la  nature,  et  passe  non  vides,  animosa  fir- 
uos  sens  et  notre  inteiligen-  matfides,  prœter  rerum 
ce  :  mais  une  foi  vive  et  ani-  ordinem. 
mèe  nous  affermit  dans  no- 
tre croyance. 

Sous  les  apparences  du      Sub  diversis  specie- 
pain  et  du  vin  qui  ne  sub-  bus,  signis  tantum  et 
sistent  plus,  la  foi  nous  fait  non  rébus,  latent  res 
apercevoir     de    précieuses  eximiae. 
réalités. 

Elles  renferment  la  Chair       Caro  cibus,  Sangais 
de  J.-C,  qui  devient  notre  polus  :    manet    tamen 
nourriture:  elles   contien-  Christustotussubutra- 
nent  son  Sang  qui  devient  quespecie. 
noire  breuvage  ;    en   sorte 
néanmoinsque  J.-C.  est  tout 
entier  sous  chaque  espèce. 

On  peut  rompre  et  divi-       Asumentenonconci- 
ser  ces  espèces  ;  mais  J.- Ci  sus,  nonconfraclus^noa 
n'est  point  divisé;  celui  qui  divisus,  integer  accipi- 
le  reçoit,  le  reçoit  tout  en-   tur. 
tier. 

Qu'il  soit  reçu  de  mille,  ou       Sumit  unus,  sumuot 
d'un  seul,  un  seul  reçoit  au-  mille,     quantum    isti, 
tant  que   mille  ;    tous  s'en   tantum  ille  ;  nec  sump-. 
nourrissent  sans  le  consu-  tus  consumitur. 
mer. 

Les  bons  et  les  méchants       Sumuntboni.sumaDt 
le  reçoivent,  mais  avec  un  mali;  sorte  tamen  inae- 
sort  bien  différent;  puisqu'il  quali,  vitœvel  interitos. 
est  la  vie  pour  les  uns,  et  la 
mort  pour  les  autres. 

Il  est  la  vie  des  bons,  et      Mors  est  malis,  vita 
la  mort  des  méchants  :  quelle  bonis;  vide  paris  sump^ 
différence,  pour  les  effets,   tionis,  quam  sit  dispa^^ 
dans  une  communion  qui  est  exitus. 
la  même  à  l'extérieur  ! 
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lemumS3cTa-       Si  on  rompt  l'Hoslie,  que 

vacilles  ;  sed   voire  foi  ne  soit  point  ébran- 

tantuni  esse  iée;  mais  souvenez-vous  que 

aenlo,   quan-  J.-G.  est  aussi  entier  sous 

egitur.  une  parcelle  de  l'Hostie,  que 

dans  l'Hostie  entière, 
^i  fit  scissura,       En  rompant  les  espèces, 
um    sit  frac-  ou  ne  rompt  pas  le  Corps  de 
Qec status  nec  J.~C.  ;  il  ne  souffre  par  là 
gnali  miuui-  aucune  altération. 

mis  Angelo-  Voici  le  pain  des  Anges, 
scibus  viato-  qui  est  devenu  la  nourriture 
3  Punis  filio-  des  hommes:  c'est  le  vrai 
I     miltendus  Pain  des  enfants,  qu'il   ne 

faut  pas  donner  aux  chiens, 
is  prsesigna-  Limmolation  d^lsaac  ,  le 
saac  immola-  sacrifice  de  l'Agneau  pascal, 
IU3  paschac  et  la  manne  donnée  aux 
daturmanna  Juifs  dans  ledésert,  ont  été  la 

figure  de  ce  mystère  adora- 
ble, 
astor ,  Panis  Bon  Pasteur,  Pain  vérita- 
,  nostri  mi-  ble ,  Jésus  ,  ayez  pitié  de 
os  pasce,  nos  nous  ;  soyez  notre  nourri- 
108  bona  fac  ture  et  notre  soutien,  et  don- 
^erra  viven-  nez-nous  les  véritables  biens 

dans  la  Terre  des  vivants, 
îuncta  sois  et       Seigneur,  dont  la  science 
os  pascis  hic  et  le  pouvoir  sont  infinis  ; 
uos  ibi  com-  vous  qui  nous  nourrissez  de 
johœredeset  voire  propre  Chair,    dans 
;  Sanclorum  cette  vie   mortelle:   faites- 
nous  asseoir  un  jour  à  votre 
Table  dansleCiel,  avec  ceux 
qui  sont  déjà  Citoyens  de 
celle   sainte    patrie.    Ainsi 
soit-il. 


■«1 
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ASPIRATIONS. 

Prosterné  devant  vous,  je       Adoro  te  dévote,  la- 
vous  adore,  ô  Dieu  vraiment  lens  Deîtas, 

caché  sous  ces  figures  I  mon  Quse  sub  bis  Ggurisvere 
cœur  se  livre  entièrement  à  latitas, 

vous  ;   puisqu  eu  votre  di-  Tibi  se  cor  meum  tolum 
vine  présence ,  il  se  perd  subjicit, 

dans  son  néant.  Quia    te    contemplans, 

totum  déficit. 

Les  yeux,  le  toucher  et  le       Visus,  tactus,  gustus 
goûl  sont  ici  trompés  ;  Touïe  in  te  fallitur  : 

seule  qui  entend  la  parole  Sed  auditu  solo  tuto cre- 
do la  foi,  ne  trompe  point.  ditur. 
Je  crois  tout  ce  qu'a  dit  le  Credo    quidquid    dixit 
Fils  de  Dieu;  il  n'y  a  rien  de  Dei  Filius  : 
plus  vrai  que  la  parole  de  Nil  hoc  verbo  veritatis 
la  vérité  même.  verius. 

La  divinité  seule  était  ca-      In  Crûce  latebat  sola 
chée  sur  la  croix  :  ici  la  Di-  Deitas  : 

vinité  et  l'humanité  le  sont  Et  hic  latet  simul  et  hu- 
également  ;  c'est  en  y  recon-  ma  ni  tas  : 

naissant  et  en  y  confessant  Ambo    tamen    credens 
Tune  et  l'autre,  que  je  vous  atque  confitens, 

demande,  Seigneur,  ce  que  Peto  quod  petivit  lalro 
vous  demanda  le  larron  pé-  pœnitens. 

nitent. 

Je  ne  vois  pas  vos  plaies,       Plagas,  sicut Thomas, 
comme  Thomas  les  a  vues  ;  non  intueor  ; 

néanmoins  je  vous  proclame  Deum  tamen  meum  te 
mon  Seigneur  et  mon  Dieu  ;  confiteor  : 

faites  que  ma  foi  croisse  de  Fac  me  tibi  semperma- 
plus  en  plus  ;  faites  que  je  gis  credere  ; 

n'espère  qu'en  vous,  et  que  In  te  spem  habere,  le 
je  n'aime  que  vous.  diligere. 

0  Pain  qui  renouvelez  la       0  memoriale  mortis 
mémoire  de  la  Mort  du  Sei-  Dommi, 

gneur  !   Pain   vivant ,   qui  Panis     vivus  ,     vitam 
donnez  la  vie  à  Thomme  :  praestans  homini  1 

faites  à  mon  a  me  la  grâce  de  Prœsta  meae  menti  de 
ne  viyre  que  de  vous,  eV.  àô         Va  nwcq^ 
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Et  te  illi  semper  dulce  trouver  toujours  en  vous  sa 

sapere.  joie  et  ses  délices. 

Pie  pellicane ,  Jesu  ,  0  source  adorable  de  toute' 

DomiDe,  pureté  et  de  toute  charité  I 

Me  immundum  manda  Seigneur  Jésus,  purifiezdaus 

tuo  Sanguine  ;  votre  Sang  mon  ame  souillée 
Cujus  una  stiHa  salvum  par  le  péché  ;  ce  Sang  dont 

facere  une  seule  goutte  suffît  pour 
Totummundumquitab  effacer  tous  les  crimes  de  la 

omni  scelere.  terre. 

Jesu,  quem  velatum  0  Jésu5 ,  que  j'aperçois 

nunc  aspicio,  maintenant  sous  ces  voiles  I 

Oro ,  fiât  illud  ,  quod  accordez ,  je  vous  prie ,  à 

tam  sitio  ;  Fardeur  de  mes  désirs,  que. 

Ut  te  revelata  cernens  vous  voyant  un  jour  à  dé- 

facie,  couvert,  je  jouisse  du  bon  • 

Visu  sim   beatus  iuae  heur  de  contempler  votre 

glorise.  Amen.  gloire  ineffable.  Ainsi soit-il. 

PRIÈRE  DE  SAINT  IGNACE  DE  LOYOLA, 

Dont  on  peut  se  servir  pour  la  sainte  Communion 

et  près  des  mourants. 

Anima  Christi,  sanctifica  Ahë  de  Jésus-Christ^  sanc- 

me.  tifiez-moi. 

Corpus  Christi ,    salva  Corps  de  Jésus-Christ,  sau- 

me.  vez-moi. 

Sanguis Christi,  inebria  Sang  de  Jésus-Christ,  vivi- 

me.  fiez-moi. 

Aqua    lateris   Christi,  EaujaillissanteducôlédeJé- 

lava  me.  sus-Christ, purifiez-moi. 
Passio  Christi,  conforta  Passion  de  Jésus-Christ,  for- 
me, tifiez-moi. 
OboneJesulexaudime.  0  bon  Jésus!  exaucez-moi. 
Intra  lua  vulnera  abs-  Cachez-moi  dans  vos  plaies 

conde  me.  sacrées. 

Ne  permittas  me  sepa-  Ne  permettez  pas  que  je  sois 

rari  a  le.  séparée  de  vous.           g 

Ab  hoste  maligne  de-  Défendez-moi  de  l'ennemi  d 

fende  me.  salut. 
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Appelez-moi  à  l'heure  de  ma  1d  hora  moriismeaevoca 

morl.  me. 

Aliirez-moi,  et  ordonnez  que  Jubé  me  venire  ad  te  ; 

j'aille  à  vous  ; 

Afin  que  je  vous  glorifie  avec  Ut  cum  Sanctis  tuis  lau- 

vos  Saints,  dem  te, 

Dans  les  siècles  des  siècles.  In  saecula  sseculorum. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

ANTICNNB. 

Je   vous   adore ,  ô   vrai       Ave,  verum  Corpus 
Corps,  né  de  la  Vierge  Ma-  nalum 

rie  ;  De  Maria  Virgine  ; 

Qui  avez  vraiment  souf-      Vere  passum,  immo- 
fort,  et  avez  été  immolé  sur  latum 

la  croix  pour  le  salut  des  In  cruce  pro  homine. 
hommes; 

Dont  le  côté  percé  d'une      Cujus  latus  perfora- 
lance,  a  versé  du  sang  avec  tum, 
de  l'eau.                                Unda  fluxit  cum  san- 
guine. 

Failes-nous  la  grâce   de      Esto  nobis  praegusta- 
vous  recevoir  en  viatique,  tum, 

à  l'heure  de  notre  mort.         Môrlis  in  examine. 

0  Jésus  plein  de  douceur  I       0  dulcis  I 

0  Jésus  plein  de  bonté  1         0  pie  ! 

0  Jésus,  Fils  de  Marie  I       0  Jesu,  Fili  Marise  I 
faites-nous  miséricorde.  .       Tu  nobis  miserere. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

i4n(.OquevotreEsprilest  Ant.  0  quam  suavis 
bon,SeigneurI  Pour  marquer  est.  Domine,  Spiritus 
votre  tendresse  envers  vos  tuus!  quiutdulcedinem 
enfants, vousnourrissezd'un  tuam  in  filios  démons- 
Pain  délicieux,  descendu  du  trares.  Pane  suavissimo 
ciel,  ceux  qui  ont  faim  ;  pen-  de  Crelo  prsestito,  esu- 
dant  que  vous  laissez  dans  rientesreples  bonis,  fas- 
l'indigence  ceux  qui  n'ont  tidiosos  divites  dimit- 
quedu  dégoClt  pour  vos  dons,  tens  inanes. 
j  Ani*  0  festin  sacré  !  où       Ant.  0  sacrum  con- 

*'ns-Christ  est    reçu,  où  vivium,  inquoGhristus 
émojVe  de  sa  Passiou  ^av.  ?»v\\ïÂVvjLt  ^  \%RKkV\V.wc  me- 
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moria   Passionis  ejas  ,  renouvelée ,   où    Tame   est 

mens  impletar  graiia  ;  remplie  de  grâces,  et  où  le 

et  futurse  gloriœ  nobis  gage  de  la  gloire  future  nous 

pignus  dateur.  AUeluia.  est  donné!  Louez  Dieu. 

Orfhus.  Deus,  qui  nobis  sub  Sacramento,  etc., 
comme  aux  Litanies  du  Saint-Sacrement,  page  196. 

POUR  LA  FÊTE  DE  L'ASSOMPTION 

DE  LA  SAINTE  VIERGE. 

Cette  Fête  si  intéressante  pour  la  piété,  a  toujours 
été  une  des  plus  solennelles  de  l'Eglise  ;  mais  elle  est 
devenue  encore  plus  célèbre  en  France,  depuis  que 
Louis  XIII,  en  4638,  choisit  ce  jour,  pour  consacrer 
sa  personne  et  son  royaume  à  la  sainte  Vierge,  par 
UD  vœu  solennel,  dont  il  voulut  perpétuer  le  souve- 
nir. 

0  Vierge  glorieuse!  ce  jour  est  pour  vous 
un  jour  de  triomphe  et  de  bienfaisance.  Il 
m'invite  à  me  consacrer  d'une  manière  toute 
spéciale  à  votre  service,  et  à  implorer  votre 
protection  avec  une  confiance  sans  bornesw 
Pénétrée  du  plus  sincère  regret  de  vous  avoir 
jusqu'ici  honorée  avec  si  peu  de  ferveur  et 
^de  fidélité,  je  vous  demande  humblement 
pardon  d'une  aussi  lâche  indifférence  pour  la 
plus  tendre  des  Mères,  et  prends  devant  vous 
la  résolution  de  ne  passer  aucun  jour,  sans 
vous  rendre  de  sincères  hommages,  et  sans 
me  proposer  quelqu'une  de  vos  vertus  à  imi- 
ter. De  quelle  joie,  de  quels  sentiments, 
mon  ame  est  émue,  Vierge  sainte  !  en  vous 
voyant  élevée  au-dessus  de  tous  les  choears 
des  Anges  ,  et  assise  à  la  drovle  Ol^  nç\^^ 
d'jvJo  Fils!  Ah!  qu'il  m'est  dowii  ÔlWvvu  \s\fô^ 


308  Exercices,  etc. 

applaudissements  et  mes  cao tiques  à  cenx 
que  le  Ciel  vous  adresse!  et  tandis  que  tous 
les  Bienheureux  déposent  à  vos  pieds  leurs 
couronnes,  qu'il  m'est  avantageux  de  remellre 
mon  cœur  entre  vos  mains,  et  de  vous  supplier 
d  en  faire  un  cœur  selon  le  vôtre  !  Placée  au 
plus  haut  degré  d'honneur  et  de  puissance, 
daignez  vous  souvenir,  ô  divine  Marie  !  que 
vous  êtes  notre  Mère,  et  que  le  Très-Haut  est 
votre  Fils.  Conjurez-le  par  tous  les  titres 
que  vous  avez  à  sa  tendresse,  de  nous  ouvrir 
la  source  des  grâces  les  plus  abondantes,  d'at- 
tirer nos  cœurs  à  lui,  et  de  nous  faire  mériter 
par  la  plus  fidèle  correspondance,  le  bonheur 
d'être  éternellement  associés  à  votre  gloire 
Ainsi  soit-il. 


POUR  LA  FÊTE  DE  TOUS  LES  SAINTS. 

L'intention  de  l'Eglise,  dans  celte  Fôte  solennelle, 
n'est  pas  seulement  de  présenter  à  nos  hommages  et 
à  notre  vénération,  tous  les  amis  du  Très-Haut,  dont 
le  Ciel  couronne  les  mérites;  son  dessein  estencore 
de  nous  les  proposer  pour  modèles.  Le  nombre  deceux 
dont  elle  célèbre  la  mémoire,  et  dont  les  noms  sont 
inscrits  dans  ses  fastes,  quelque  grand  qu'il  soit,  est 
beaucoup  moindre  que  celui  des  Saints  dentelle  ignore 
le  nom.  11  est  donc  bien  juste  qu'elle  s'empresse  d'ho- 
norer dans  une  même  solennité,  tous  ceux  que  Dieu 
lui-même  glorifie  dans  le  Ciel,  et  qu'il  nous  donne 
pour  intercesseurs. 

Reine  de  tous  les  Saints,  glorieux  Apôtres, 

Martyrs  invincibles,   généreux  Confesseurs, 

Vierges  pures,  illustres  Anacborèles,  Saints 

et  Saintes  da  Seigueviv,  \^  m^  vé.\^wv^  de  la 
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gloire  ineffable  à  laquelle  vous  êtes  élevés 
dans  le  royaume  de  Jésus-Christ  votre  divin 
Chef.  Je  bénis  le  Très-Haut  des  dons  et  des 
faveurs  extraordinaires  dont  il  vous  a  com- 
blés, et  du  rang  sublime  où  il  vous  élève.  0 
Amis  de  Dieu  !  ô  vous  qui  buvez  à  longs  traits 
do  torrent  de  ses  délices  ineffables,  et  qui 
habitez  cetle pairie  immortelle,  cette  heureuse 
Cité,  où  abondent  les  solides  richesses!  Puis- 
sants Protecteurs  !  abaissez  vos  regards  sur 
nous  qui  combattons,  qui  gémissons  encore 
dans  1  exil,  et  obtenez-nous  la  force  et  les 
recours  que  sollicite  notre  faiblesse ,  pour 
atteindre  à  vos  vertus,  perpétuer  vos  triom- 
phes et  partager  vos  couronnes. 

Comparons,  ô  moname!  les  sublimes  récom- 
penses que  Dieu  accorde  à  ses  serviteurs,  avec 
celles  que  le  monde  promet  à  ses  aveugles 
partisans.  Hélas!  que  sont  pour  eux  des  plai- 
sirs fugitifs,  des  biens  périssables,  des  hon- 
neurs frivoles,  qui  ne  leur  seront  à  la  mort 
d'aucun  usage,  quand  nous  les  rapprochons 
de  ces  délices  pures,  de  celte  gloire  véritable, 
de  cette  paix  solide,  de  ces  biens  immenses 
et  éternels,  que  nous  promet  et  nous  garantit 
le  service  du  meilleur  des  Maîtres. 


DE  LA  PRÉPARATION  A  LA  MORT. 

La  manière  la  plus  sûre  et  la  plus  infaillible  de  se 
préparer  à  la  mort,  c'est  de  bien  vivre,  et  de  faire 
chaque  action  comme  si  elle  devait  être  la  dernière 
de  la  vie.  Mais  cesL  encore  une  pratique  très-v\V.\V^^ 
que  de  se  choisir  chaque  mois,  ou  du  mom?»  cNx^^wft 
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année,  un  jour  pour  se  disposer  plus  particnlièrement 
à  cette  affaire  de  la  plus  haute  importance,  et  se  mettre 
dans  l'état  où  l'on  voudrait  être  à  ce  dernier  moment. 
La  Confession,  la  Communion  et  les  réflexions  solides 
que  Ton  féru  dans  cette  intention,  supposent  la  re- 
traite et  la  tranquillité  du  cœur  et  de  l'esprit.  Le 
fruit  principal  d*une  journée  aussi  chrétienne,  doit 
être  le  détachement  des  objets  qu'il  faudra  quitter  à 
la  mort,  l'amour  de  Dieu  par-dessus  toutes  choses, 
l'horreur  de  tout  ce  qui  peut  lui  déplaire,  la  réfor- 
mation des  vices,  des  habitudes  et  des  passions  do- 
minantes, le  désir  sincère  de  travailler  à  sa  sanctiB- 
cation,  par  l'exercice  des  vertus  et  f>ar  la  pratique 
des  bonnes  œuvres.  Les  prières  suivantes  p^pveot 
entrer  dans  ces  vues. 


ENTRETIENS 

SUU  Ï.KS  SKPT  PAROLES  DE  J.-G.  EN  CROIX. 

Les  yeux  ou  la  pensée  fixée  sur  le  Crucifix,  écoutez 
et  répétez  de  cœur  les  paroles  consolantes  que  le  Sau- 
veur prononça  pour  vous  sur  la  croix,  et  appliquez-les 
à  votre  état  et  à  vos  besoins  actuels. 

l*""  Parole;  Mon  Père,  pardon  nez-leur  ;  ccir  ils  ne  swenl 

ce  quils  font, 

0  MON  Dieu  !  je  vous  conjure,  par  les  mérites 
de  la  Passion  de  voire  divin  Fils,  et  surtout 
par  la  prière  toule-puissanle  qu'il  vousadressa 
en  faveur  de  ses  bourreaux,  de  me  pardonner 
les  péchés  innombrables  que  j*ai  commis  con- 
tre voire  Majesté  suprême.  Pour  obtenir  celte 
grâce,  je  sais  que  je  dois  pardonner  à  tous 
mes  ennemis  :  c'est  aussi  ce  que  je  fais  de  tout 
mon  cœur,  ô  mon  Dieu  !  en  vous  offrant  pour 
eux  la  prière  (\v\e  îè^wç»  mow  Sauveur  et  mon 
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modèle  ma  enseignée  sar  la  croix  !  Mon  Père, 
pardonnez- leur;  car  ils  ne  savent  ce  qu  ils  font. 

Il»«  Parole  au  Larron  pénitent  :  Je  vous  dis  en  vérité,  que  vous 
serez  aujourd'hui  avec  moi  en  Paradis. 

Au  milieu  de  mes  souffrances,  je  n  ai  pas 
sajet  de  me  plaindre,  ô  mon  Dieu!  quelles 
que  soient  les  croix  que  vous  m'imposiez,  et 
les  douleurs  que  vous  me  réserviez  encore, 
je  sens  et  j'avoue  ne  les  avoi r  que  t  rop  méritées. 
0  tendre  Père!  vous  êtes  plein  d'indulgence 
à  mon  égard,  tandis  que  vous  vous  montrez 
sévère  et  inexorable  envers  un  Fils  qui  est  l'in- 
nocence même.  Puissent  ses  souffrances , 
auxquelles  j  unis  les  miennes,  m  obtenir  grâce 
et  miséricorde! 

Aimable  Sauveur,  souvenez-vous  de  moi , 
maintenant  que  vousétes  dans  votre  royaume. 
Quel  serait  mon  bonheur,  si  je  méritais  à  la 
mort  ces  divines  paroles  :  Je  vous  dis  en  vérité, 
que  vous  serez  aujourdhui  avec  moi  en  Paradis. 
0  Jésus  !  accordez-moi  cette  grâce  qui  doit 
être  la  consommation  de  toutes  les  aulres  : 
que  mon  corps  meure  de  la  mort  des  Justes. 

m*""  Parole  à  la  Ste.   Vierge  :  Femme,  voilà  voire   Fils, 
A  saint  Jean  :  Voilà  votre  Mère. 

Faites-nous  éprouver ,  Vierge  sainte,  que 
vous  êtes  notre  Mère,  en  présentant  nos  besoins 
et  nos  vœux  à  Celui  qui,  pour  nous  sauver, 
a  pris  naissance  dans  votre  sein. 

Marie,  Mère  de  grâce,  Mère  de  miséricorde, 
défendez-nous  contre  l'ennemi  du  salut,  et 
recevez- nous  sous  votre  protection  à  ncsdev- 
niers  inslanls.  Sainte  Marie,  Mëve  àe  \iveu. 
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priez  pour  nous  qui  sommes  pécheurs,  main- 
tenant  et  à  l'heure  de  noire  mort.  Oh!  que 
votre  souvenir  est  doux  et  consolant  dans  ce 
passage  du  temps  à  l'élernilé,  et  que  votre  Nom 
est  formidable  aux  puissances  de  l'enfer. 

IVmo  Parole  :  Mon  Dieu  I  mon  Pieu  I  pourquoi  m'avez-ww 

abandonné? 

Je  confesse,  ô  mon  Dieu!  ne  mériter  que 
trop  votre  abandon  à  la  mort!  puisque  tant  de 
fois  je  vous  ai  abandonné  pendant  la  vie.  Mon 
unique  espoir,  ô  Père  des  Miséricordes!  est 
dans  votre  Fils  adorable,  expirant  sur  la  croix 
et  dénué  de  tout  secours.  C  est  en  son  Nom 
que  j'implore  votre  tendresse!  Laissez-vous 
toucher  par  ses  soupirs,  auxquels  j  unis  les 
miens  ;  et  quand  les  forces  me  manqueront, 
soutenez-moi.  Dieu  puissant,  aidez-moi  à  vous 
offrir,  avec  mon  Sauveur,  le  dernier  sacrifice, 
et  protégez  mon  ame  contre  la  fureur  de  ses 
ennemis  et  des  vôtres. 

Divin  Jésus,  vous  bûtes  jusque  la  lie  le 
calice  de  douleur;  et  vous  éprouvâtes  vous- 
même  la  privation  de  toutes  les  consolations 
sensibles;  tourment  si  cruel,  qu'il  vous  arra- 
cha de  profonds  gémissements  et  de  tendres 
plaintes.  Ces  expressions  de  l'état  affreux  et 
accablant  où  se  trouva  votre  sainte  Ame,  sont 
pour  moi,  dans  le  trouble  qui  m'agite,  la  res- 
source la  plus  consolante.  Elles  me  fortifient 
contre  les  fraveurs  de  la  mort,  contre  les 
attaques  de  Tenfer,  contre  les  assauts  de  la 
douleur ,  contre  toutes  les  angoisses  de  la 
nature  défaiUauie,  ç^v^e.  ^xi^Xte^  me  font 
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espérer  que  Dieu  sera  lui-même  l'auteur  et  le 
rémunérateur  de  ma  patience  et  de  ma  sou- 
mission parfaite. 

yme  Parole.  J'ai  soif. 

Quelle  est  donc,  ô  mon  Sauveur ,  cette  soif 
ardente  qui  vous  consume  sur  la  croix,  et  qui 
en  surpasse  tous  les  tourments!  Puis-je  en 
douter?  Cest  celle  dont  vous  êtes  saintement 
altéré  pour  mon  salut.  G  est  aussi  le  désir  de 
satisfaire  à  la  justice  de  voire  Père,  pour  les 
fautes  innombrables  que  m'ont  fait  commettre 
ma  sensualité  et  mon  intempérance.  Oh!  quel 
espoir  et  quelle  confiance  doit  m'inspirer  un 
Dieu  qui,  pour  les  expier,  veut  bien  être 
abreuvé  d'amertume! 

Unie  à  vos  souffrances,  ô  Jésus  !  je  suppor- 
terai avec  résignation  les  ardeurs  de  la  maladie 
et  des  maux  qu'il  vous  plaira  m'envoyer,  et 
prendrai,  dans  le  même  esprit,  les  remèdes 
qui  me  seront  présentés,  quelque  répugnance 
que  j'y  trouve. 

Mais  que  ne  puis-je  surtout,  ô  mon  Dieu  ! 
éprouver  ledésir  ardent  de  jouir  de  votre  pré- 
sence !  Quand  arrivera  Theureux  instant  où 
je  vous  contemplerai  sans  nuage  I  Quand 
irai-je  étancher  ma  soif  dans  la  source  éter- 
nelle de  vos  désirs!  Quand  serai-je  rassasiée 
de  vous-même,  ô  Dieu!  mon  partage  et  mon 
amour! 

Vim«  Parole.  Tout  est  consommé. 

Cest-a-dire,  Victime  d'amour  et  d'obéis- 
sance, je  vais  être  immolée  dès  ce  moment, 
les  figures  8odI  terminées,  lesoraoYe^  x^m^Xvs^^ 

Yl 
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les  péchés  pardonnes,  le  naonde  réparé,  le 
démon  vaincu,  les  voloniés  de  noon  Père  ac- 
complies, et  sa  justice  satisfaite  :  Tout  est 
consommé. 

0  divin  Agneau  !  je  vous  bénis  et  vous  rends 
grâces.  Mon  ameest  le  prix  de  vos  travaux,  de 
vos  douleurs  et  de  votre  Sang  :  tout  est  achevé 
de  voire  part,  et  votre  amour  a  tout  t'ait  pour 
moi.  Puissé-je,  en  vous  prenant  pour  modèle, 
ne  vivre,  ne  respirer  que  pour  vous,  et  mériter 
que  ma  mort  soit  Ibeureuse  consommation  de 
ma  vie.  Agréez  le  sacrifice  absolu  que  je  vous 
en  fais,  et  ne  permettez  pas  qu  une  ame  qui 
vous  est  si  chère  et  qui  vous  a  tant  coûté,  pé- 
risse pour  Téternité. 

Vl[mo  Parole.  Mon  Père,  je  remets  mon  esprit  entre  vos  mains 

Vous  m'avez  rachetée.  Dieu  de  vérité,  et 
je  sais  que  si  vous  êtes  mon  Juge,  vous  êtes 
aussi  mon  Père,  et  le  Père  le  plus  indulgent. 
C'est  de  vous  que  je  tiens  l'être  et  la  vie  ;  j'aban- 
donne et  je  remets  l'un  et  l'autre  entre  vos 
mains  avec  la  plus  tendre  confiance.  Qu'il 
m'est  doux  de  déposer  mon  ame  dans  le  sein 
d'un  Dieu  qui  Ta  rachetée,  dans  ses  mains 
adorables  qui  ont  été  percées  par  amour 
pour  moi. 

AUX  PLAIES  SACRÉES  DU  SAUVEUR. 

C'rst  ici  le  lieu  de  mon  repos  pour  jamais; 
j'y  habiterai  avec  délices,  parce  que  je  l'ai 
choisi  comme  mou  çIms  sur  asile.  0  Jésus, 
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par  le  mérile  de  vos  plaies  salutaires,  soyez- 
moi  Jésus  à  la  vie  et  à  la  mort. 

Ame  de  Jésus-Christ,  sanctifiez-moi,  etc. 
page  305. 

TESTAMENT  CBRÉTIEN  EN  FORME  DE  PRIÈRE. 

Au  Nom  et  en  la  présence  de  la  Très-Sainte 
et  Irès-adorable  Trinité,  le  Père,  le  Fils  et  le 
Saint-Esprit. 

Convaincue  que  la  mort  est  inévitable,  et 
ignorant  l'heure  delà  mienne,  je  déclare  vou- 
loir mourir  enfant  de  la  sainte  Eglise  catho- 
lique, apostolique  et  ronx^ine,  hors  de  la- 
quelle il  n'y  a  point  de  salut  Je  crois  tout  ce 
qu'enseigne  cette  Eglise  :  je  condamne  tout 
ce  qu  elle  condamne,  et  proteste  vouloir  per- 
sévérer jusqu'à  la  mort  dans  la  pureté  de  sa 
doctrine,  dans  l'unité  de  sa  foi,  ainsi  que 
dans  la  Communion  du  saint-siége,  et  dans 
l'obéissance  qui  est  due  à  notre  saint  Père  le 
Pape,  comme  au  Vicaire  de  Jésus  Christ , 
au  successeur  de  saint  Pierre,  au  Chef  de 
TEglise  universelle.  ' 

Je  crois  fermement,  et  avec  la  grâce  de 
Dieu,  je  suis  prête  d'attester  au  péril  même 
de  ma  vie,  qu'il  y  a  un  Dieu  tout-puissant 
et  éternel,  subsistant  en  trois  Personnes,  le 
Père,  le  Fils  et  le  Saint-Esprit  :  qu'il  a  créé  le 
Ciel  et  la  Terre  :  qu  il  m'a  mise  au  monde 
pour  le  connaître,  pour  Taimer  et  pour  le 
servir  :  que  Jésus-Christ,  son  Fils  uni(\ue, 
Notre-Seigneur,  est  vrai  Dieu  el  vra\\iO\xiV!ùfô 
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que,  comme  Dieu,  il  est  coéternel  et  sobâtan- 
liel  à  son  Père;  et  que,  comme  homme,  il  est 
né  dans  le  temps  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie  :  qu'il  est  venu  sur  la  terre,  pour  nous 
éclairer  par  sa  doctrine,  nous  instruire  par 
ses  exemples,  nous  racheter  par  sa  mort,  nous 
enrichir  par  ses  mérites,  nous  sanctifier  par 
sa  grâce,  et  nous  rendre  éternellement  heu- 
reux dans  sa  gloire.  Je  crois  qu'il  est  ressus- 
cité d'entre  les  morts  :  qu'il  est  monté  au  Ciel, 
qu'il  est  assis  à  la  droite  de  Dieu  son  Père, 
et  que  bientôt  je  comparaîtrai  devant  son  tri- 
bunal, pour  y  rendre  compte  de  mes  pensées, 
de  mes  paroles  et  de  mes  œiivres. 

Je  sais  que  je  me  dois  tout  entière  à  mon 
Dieu,  pour  les  biens  immenses  dont  il  m'a  com- 
blée, et -pour  les  maux  dont  il  ma  préservée. 
Je  Tadore  et  lui  rends  grâces  par  Jésus-Christ 
mon  Sauveur  et  mon  Médiateur  suprême.  Je 
lui  offre  et  lui  abandonne  sans  réserve  mon 
corps,  mon  ame  et  ma  vie;  désirant,  par 
cet  hommage  sincère  et  absolu,  reconnaître 
le  souverain  domaine  qu'il  a  sur  moi.  satisfaire 
à  sa  justice  que  j'ai  offensée,  obéir  à  sa  volonté 
sainte,  lui  marquer  mon  amour,  et  obtenir, 
par  les  mérites  de  son  Fils  bien-aimé,  la 
jouissance  ineffable  et  la  possession  éternelle 
de  lui-même. 

Grand  Dieu  !  prosternée  devant  votre  Ma- 
jesté sainte,  je  reconnais  avec  l'humilité  et  la 
douleur  la  plus  profonde,  les  iniquités  et  les 
offenses  multipliées  dont  je  me  suis  rendue 
coupable  envers  nouô.  ^îi\^  V^^^àce,  Dieu  de 
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bonté,  qu  en  considération  des  larmes  et  du 
Sang  précieux  que  Jésus  mon  Sauveur  averses 
pour  moi,  vous  me  ferez  miséricorde.  Car  je 
crois  fermement  qu  il  a  souffert  et  qu'il  est 
mort  pour  le  salut  de  lous  les  hommes  ;  et 
c'est  par  lui,  que  j'ai  confiance  de  trouver 
grâce  devant  vous. 

Divin  Rédempteur  de  mon  ame!  qui  êtes 
venu  sur  la  Terre,  pour  y  chercher  et  sauver 
les  pécheurs;  quelque  criminelle  que  je  sois 
à  vos  yeux,  tout  mon  espoir  est  dans  votre 
amour  pour  moi,  et  dans  les  plaies  adorables 
que  vous  avez  reçues  pour  mon  salut:  j*y  cours 
chercher  mon  refuge,  en  déplorant  sincère- 
ment mes  péchés. 

Vierge  sainte.  Mère  de  mon  Dieu  et  ma 
puissante  Avocate  auprès  de  lui^  je  remets 
mon  sort  entre  vos  mains  avec  la  plus  tendre 
confiance.  Jamais  ceux  qui  ont  imploré  votre 
secours,  n'ont  été  abandonnés. 

Saint  Joseph,  digne  Epoux  de  la  plus  pure 
des  Vierges,  obtenez-moi  la  grâce  de  mourir, 
comme  vous,  entre  les  bras  de  Jésus  et  de 
Marie. 

Mon  saint  Ange  gardien,  saint  Michel, 
vous  lous  Esprits  bienheureux,  et  vous  mes 
saints  Patrons  et  mes  saints  Protecteurs  ! 
secourez-moi  dans  mes  derniers  combats,  et 
aidez  moi  à  partager  votre  bonheur. 

Illustre  Epouse  et  martyre  de  Jésus-Christ, 
sainte  Barbe,  sollicitez  pour  moi  la  grâce  de 
ne  pas  mourir  sans  avoir  participé  aux  Saç,\e.- 
menls  de  I  Eglise,  avec  les  dispos'vVVou^\^^^j\w's» 
Saintes,  .^^  ^, 
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Protectrice  des  mourants,  sainte  Ursule, 
puissé-je,  sous  votre  protection  et  celle  de 
vos  généreuses  compagnes,  triompher  à  la 
mort,  des  ennemis  de  mon  salut. 

Saints  et  Saintes  de  Dieu,  venez  à  mon 
secours;  priez  pour  moi,  maintenant  et  à 
l'heure  de  ma  mort. 

0  mou  Dieu!  je  pardonne  de  tout  mon 
cœur  à  tous  ceux  qui  m'ont  oifensée,  et  vous 
conjure  de  leur  faire  miséricorde,  ainsi  qu'à 
moi  qui  ne  suis  qu'une  pécheresse.  Je  vous 
demande  humblement  la  grâce  de  mourir  en 
union  à  la  mort  de  mou  adorable  Sauveur, 
pénétrée  des  sentiments  les  plus  vifs  de  foi, 
d'espérance  et  de  charité,  avec  une  vraie 
douleur  de  toutes  mes  fautes,  une  conformité 
parfaite  à  votre  volonté  sainte,  et  un  désir 
ardent  de  contempler  et  bénir  à  jamais  vos 
perfections  infinies. 

Très-sainte  et  très-adorable  Trinité,  Père, 
Fils  el  Saint-Esprit,  accordez  à  mon  ame  votre 
éternelle  bénédiction.  Ainsi  soit-il. 


LITANIES  POUR  LA  BONNE  MORT, 

Composées  par  une  demoiselle  Proleslonte,  convertie 
à  la  Religion  catholique,  à  l'âge  de  quinze  ans,  et 
morte  à  dix-huU,  en  odeur  de  sainteté. 

Seigneur  Jésus,  Dieu  de  bonté.  Père  des 
miséricordes,  je  me  présente  devant  vous, 
aveo- un  cœur  humilié,  brisé  et  confondu, 

je  vous  recommaude  ma  dernière  heure,  et 

ce  qui  doit  la  suwre. 
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Quand  mes  pieds  immobiles  m  avertiront 
:|iie  ma  course  en  ce  monde  est  près  de  6nir; 
DQiséricordienx  Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Quand  mes  yeux,  obscurcis  et  troublés  par 
les  approches  de  la  mort,  porteront  leurs 
regards  tristes  et  mourants  vers  vous;  misé- 
ricordieux Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Quand  mes  lèvres  froides  et  tremblantes 
prononceront  pour  la  dernière  fois  votre  ado- 
rable Nom  ;  miséricordieux  Jésus,  ayez  pitié 
de  moi. 

Quand  mes  joues  pâles  et  livides  inspire- 
ront aux  assistants  la  compassion  et  la  terreur 
et  que  mon  front  baigné  des  sueurs  de  la  mort 
annoncera  ma  fin  prochaine;  miséricordieux 
Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Quand  mes  oreilles  près  de  se  fermer  pour 
toujours  aux  discours  des  hommes,  n'enten- 
dront qu'à  peine  les  courtes  aspirations  que 
Ton  me  suggérera  pour  m'unir  à  vous;  miséri- 
cordieux Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Quand  mon  esprit,  troublé  par  la  vue  de 
mes  iniquités  et  par  la  crainte  de  votre  Jus- 
tice, luttera  contre  l'ange  des  ténèbres,  qui 
voudrait  me  dérober  la  vue  de  vos  miséri- 
cordes, et  me  jeter  dans  le  désespoir;  miséri- 
cordieux Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Quand  mon  faible  cœur,  accablé  par  l'im- 
pression de  la  maladie,  sera  saisi  des  horreurs 
ie  la  mort,  et  épuisé  par  les  efforts  qu'il  aura 
'ails  contre  les  ennemis  de  son  salut;  miséri- 
cordieux Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Quand  je  verserai  les  dernières  X^vvsv^^  ^ 
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symptômes  de  ma  destruction,  recevez -les  en 
sacrifice  d'expiation,  afin  que  j  expire  comme 
une  victime  de  pénitence,  et,  dans  ce  terrible 
moment,  miséricordieux  Jésus,  ayez  pitié  de 
moi. 

Quand  mes  parents  et  mes  amis,  assemblés 
autour  de  moi,  s  attendriront  sur  mon  état, 
et  vous  invoqueront  pour  moi  ;  miséricordieux 
Jésus,  ayez  pitié  de  moi. 

Quand  j'aurai  perdu  Tusage  de  tous  mes 
sens,  que  le  monde  entier  aura  disparu  pour 
moi,  et  que  je  serai  dans  les  oppressions  de 
ma  dernière  agonie,  et  dans  le  travail  de  la 
mort;  miséricordieux  Jésus,  ayez  pitié  de 
moi. 

Quand  les  derniers  soupirs  de  mon  cœur 
presseront  mon  ame  de  sortir  de  mon  corps, 
recevez-les  comme  venant  d'une  sainte  impa- 
tience d'aller  à  vous;  miséricordieux  Jésus, 
ayez  pitié  de  moi. 

Quand  mon  ame,  sur  le  bord  de  mes  lèvres, 
partira  pour  toujours  de  ce  monde,  et  laissera 
mon  corps  pâle,  glacé  et  sans  vie,  acceptez 
la  destruction  de  mon  être,  comme  un  hom- 
mage que  je  veux  rendre  à  votre  souveraineté 
et  à  votre  immortalité;  miséricordieux  Jésus, 
ayez  pitié  de  moi. 

Enfin,  quand  mon  ame  paraîtra  devant  vous 
et  que  vous  la  jugerez  sur  toutes  ses  œuvres, 
ne  la  rejetez  pas  de  devant  votre  Face  ;  mais, 
miséricordieux  Jésus  ,  ayez  pitié  de  moi. 
Ainsi  soil-il. 
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RECOMMANDATION  DE  L'AME. 

Litanies. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésas-Christ,  ayez  pilié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Sainte  Marie,  priez  pour  lui  [ou]  pour  elle. 
Saints  Anges  et  Archanges,  priez  tous  pour  lui 

[ou)  pour  elle. 
Saint  Abel.  priez  pour  lui  (ou)  pour  elle. 
Chœur  de  tous  les  Justes, 
Saint  Abraham, 
Saint  Jean-Baptiste, 
Saint  Joseph, 
Saints  Patriarches  et  saints  Prophètes,  priez  ^ 

tous,  etc.  2. 

Saint  Pierre,  ^ 

Saint  Paul,  o 

Saint  André,  '^ 

Saint  Jean,  c' 

Saints  Apôtres  et  saints  Evangélistes,  priez-^ 

tous,  etc.  v£. 

Saints  Disciples  du  Seigneur,  priez  tons,  etc. ^3 
Saints  Innocents,  priez  tous,  etc.  ^ 

Saint  Etienne,  2. 

Saint  Laurent,  p" 

Saints  Martyrs,  priez  tous,  etc. 
Saint  Sylvestre, 
Saint  Grégoire, 
Saint  Augustin, 
Saints  Pontifes,  et  saints  Confesseurs,  priez 

tous,  etc. 
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Saint  Benoît,  priez  pour  lui  [ou)  pour  elle. 

Saint  François, 

Saints  Moine?  et  saints  Solitaires,   priez 

tous,  etc. 
Sainte  Marie-Magdeleine, 
Sainte  Luce, 
Saintes  Vierges  et  saintes  veuves,   priez 

toutes,  etc 
Vous,  Saints  et  Saintes  de  Dieu,  intercédez 

pour  lui  [ou)  pour  elle. 
Soyez-lui  propice,  pardonnez-lui.  Seigneur. 
Soyez-lui  propice,  délivrez-le  [ou]  la,  Seigneur. 
De  votre  colère,  délivrez-le  [ou]  la,  Seigneur. 
Des  périls  de  la  mort,  O 

D'une  mort  malheureuse,  s: 

Des  peines  de  Tenfer,  g 

De  tout  mal,  ? 

De  la  puissance  du  diable,  S" 

Par  votre  Naissance,  ^ 

Par  voire  Croix  el  par  voire  Passion,  ^ 
Par  votre  Mort  et  par  votre  Sépulture,  " 
Par  votre  glorieuse  Résurrection,  || 

Par  votre  admirable  Ascension,  cg 

Par  la  grâce  du  SainlrEsprit  Consolateur,  g 
Au  jour  du  Jugement,  ."' 

Tous  pécheurs  que  nous  sommes,  nous  vous 

en  prions,  écoutez- nous. 
Nous  vous  prions  de  lui  pardonner;  écoutez- 
nous.  Seigneur. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
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Lorsque  le  malade  est  à  l'agonie,  on  dit 
les  Prières  suivantes  : 

Partez  de  ce  monde,  ame  chrétienne,  au 
nom  de  Dieu  le  Père  lout-puissanl,  qui  vous 
a  créée;  au  nom  de  Jésus-Christ,  Fils  du 
Dieu  vivant,  qui  a  souffert  pour  vous  ;  au 
nom  du -Saint-Esprit  qui  vous  a  été  donné  ; 
au  nom  des  Anges  et  des  Archanges,  au  nom 
des  Trônes  et  des  Dominations  ;  au  nom  des 
Principautés  et  des  Puissances;  au  nom  des 
Chérubins  et  des  Séraphins;  au  nom  des  Pa- 
triarches et  des  Prophètes  ;  au  nom  des  saints 
Apôtres  et  Ëvangélistes  ;  au  nom  des  saints 
Martyrs  et  Confesseurs;  au  nom  des  saints 
Moines  et  Solitaires;  au  nom  des  saintes 
Vierges,  et  de  tous  les  Saints  et  Saintes  de 
Dieu.  Qu'aujourd'hui  votre  séjour  soit  dans 
la  paix.,  et  votre  demeure  dans  la  sainte  Sion. 
Par  J.-C.  N.-S.  Ainsi  soit-il. 

ORAISON. 

Dieu  de  bonté,  Dieu  de  clémence,  Dieu 
qui,  selon  la  multitude  de  vos  mii^éricordes, 
effacez  les  péchés  des  pénitents,  et  faites  dis- 
paraître les  souillures  de  leurs  crimes  passés, 
parle  pardon  que  vous  leur  accordez  ;  regar- 
dez favorablement  votre  servante  N...  ;  exau- 
cez-la, et  accordez-lui  la  rémission  de  tous 
ses  péchés,  qu'elle  sollicite  de  tout  son  cœur, 
en  les  confessant  humblement.  Renouvelez 
en  elle,  ô  Père  infiniment  miséricordieux  ! 
tout  ce  qui  y  a  élé  corrompu  par  la  fragilité 
humaine,  ou  violé  par  la  malice  du  dévxiow, 
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et  réunissez  au  corps  de  TEglise,  ce  membre 
qui  a  été  racheté  par  voire  Fils.  Soyez  touché, 
Seigneur,  de  ses  gémissements  et  de  ses  lar- 
mes; et  puisqu'elle  na  de  con6aDce  qu'en 
votre  miséricorde,  daignez  l'admettre  au  Sa- 
crement de  votre  réconciliation.  Par  Jésus- 
Christ  Notre- Seigneur.  Ainsi  soit-il. 

Ma  chère  sœur ,  je  vous  recommande  à 
Dieu  qui  est  tout-puissant,  et  je  vous  remets 
entre  les  mains  de  Celui  dont  vous  êtes  la 
créature;  afin  que,  lorsque  vous  aurez  subi 
larrêl  de  mort  porté  contre  tous  les  hommes, 
vous  retourniez  à  votre  Créateur  qui  vous  a 
formée  du  limon  de  la  terre.  Que  la  multitude 
radieuse  des  saints  Anges  reçoive  votre  ame, 
à  la  sortie  de  votre  corps.  Que  l'assemblée  des 
Apôtres,  qui  doit  juger  le  monde,  vienne  au- 
devant  de  vous.  Que  Tarmée  triomphante  des 
Martyrs  vous  accompagne.  Que  le  cortège  des 
illustres  Confesseurs  vous  environne.  Que  le 
chœur  des  Vierges  vous  accueille  avec  des  can- 
tiques de  joie;  et  que  l'auguste  société  des 
Patriarches  vous  établisse  dans  le  sein  duo 
heureux  repos.  Que  Jésus  jette  sur  vous  des 
regards  pleins  de  tendresse  et  de  bonté,  et 
qu  il  vous  place  au  nombre  de  celles  qui  sont 
toujoursàsa  suite.  Que  Ihorreur  des  ténèbres, 
que  l'ardeur  des  flammes  et  que  la  rigueur 
des  tourments  vous  soient  inconnues.  Que  Sa- 
tan, le  plus  cruel  ennemi  des  hommes,- soit 
contraint  de  fuir  devant  vous  avec  tous  ses  sa- 
tellites; qu'il  frémisse  à  la  vue  des  Anges  dont 
vous  serez  euNuouuée^et  qu'il  rentre  dans  le 
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chaoseffroyableduoeéteroelle  nuil.  Que  Dieu 
se  lève,  et  que  ses  eouemis  soient  dissipés  : 
que  tous  ceux,  qui  le  haïssent,  fuient  à  son  as^ 
pect.  Que  les  pécheurs  disparaissent  à  la  vue 
du  Seigneur,  comme  s  évanouit  la  fumée, 
comme  la  cire  fpnd  à  rapproche  du  feu.  Que 
les  Justes,  au  contraire,  soient,  en  la  présence 
de  leur  Dieu,  rassasiés  de  délices,  ravis  et 
transportés  d'allégrQsse.  Que  toutes  les  légions 
de  lenfer  soient  confondues,  qu'elles  rougis^ 
sent  de  honte,  et  que  les  ministres  de  Satan 
n'psenl  pas  s'opposer  à  votre  passage.  Que 
Jési^-Çhrist,  qui  a  été  crucifié  pour  vous, 
vous  préserve  des  tourments.  Que  Jésus-Christ 
qui  a  daigné  mourir  pour  vous>  vous  délivre 
(le  la  mon  éternelle.  Que  Jésus,  Fils  du  Dieu 
vivant,  vous  admette  aux  joies  ineffables  de 
son  Paradis,  et  que  ce  véritable  Pasteur  vous 
reconnaisse  pour  être  du  nombre  de  ses  ouail- 
les. Qu'il  vous  pardonne  tous  vos  péchés,  et 
3u  il  vous  place  à  sa  droite,  dans  lacompagnie 
e  ses  élus.  Qu'il  vous  accorde  de  voir  votre 
Rédempteur  face  à  face  ;  que  toujours  en  sa 
présence,  vous  puissiez  contempler  la  Vérité 
en  elle-même,  et  quunie  à  l'éternel  le  Société 
des  Bienheureux,  vous  soyez  remplie  etcomme 
inondée  des  douceurs  célestes,  que  fait  goûter 
la.  vue  et  la  possession  de  Dieu,  dans  les 
siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

ORAISON. 

Recevez,   Seigneur,  votre  Servante,   dans 

le  lieu  du  salut  qu'elle  a  espéré  de  voire  w\\s€- 

ricorde.  b).  Ainsi  soit-ii 

1% 
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Délivrez,  Seigneur,  lame  de  voire  Servante 
de  tous  les  périls  de  lenfer;  délivrez-la  des 
peines,  et  de  toutes  les  tribulations  qui  peu- 
vent Taccabler.  Ainsi  soit- il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tame  de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Enoch  et  Elie  de  la 
mort  à  laquelle  tous  les  hommes  sont  condam- 
nés. Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tame de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Noé  du  déluge. 
Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tamede  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Abraham  de  la  terre 
des  Chaldéens.  Ainsi  soit-il. 
.  Délivrez,  Seigneur,  lame  de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Job  de  ses  souf- 
frances. Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  lame  de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Isaac  des  mains  de 
sou  père  Abraham  qui  allait  Timmoler.  Ainsi 
soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tamede  votreServanle, 
comme  vous  avez  délivré  Loth  du  feu  qui  con- 
suma la  ville  de  Sodome.  Ainsi  soit-iL 

Délivrez,  Seigneur,  Tame  de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Moïse  de  la  main  de 
Pharaon,  roi  d  Egypte.  Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  lame  de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Daniel  de  la  fosse 
auK  lions.  Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  lame  de  voire  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  trois  Enfants  de  la 
/burnaiseardeuVe  eV  de^wmvk^dL'ma  roi  injuste. 
Ainsi  soit-il. 
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Délivrez,  Seigneur,  Tame  de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  Suzanne  du  crime 
dont  elle  était  faus&emen taccusée.  Ainsi  soit-il . 

Délivrez,  Seigneur,  I  amede  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  David  des  efforts  du 
roi  SaUl  et  delafureurdeGoliath.  Ainsi  soit-il. 

Délivrez,  Seigneur,  Tame  de  votre  Servante, 
comme  vous  avez  délivré  des  prisons  vos  apô- 
tres saint  Pierre  et  saint  Paul.  Ainsi  soit-il. 

Et  de  même,  que  vous  9vez  délivré  la  bien- 
heureuse Vierge  et  martyre  sainte  Thècle, 
de  trois  horribles  tourments;  délivrez  aussi 
Tame  de  votre  Servante,  et  faites-la  jouir  avec 
vous  des  biens  célestes  et  éternels.  Ainsi 
soit-il 

ORAISON. 

Nous  vous  recommandons,  Seigneur, lame 
de  votre  servante  N. ,  et  nous  vous  conjurons, 
ô  Seigneur  Jésus-Christ,  Sauveur  du  monde, 
de  ne  pas  refuser  de  mettre  dans  le  sein  de 
vos  Patriarches,  une  ame  pour  laquelle  votre 
miséricorde  vous  a  fait  descendre  sur  la  terre. 
Reconnaissez,  Seigneur,  votre  créature,  qui 
na  point  été  créée  par  des  dieux  étrangers; 
mais  par  vous  seul,  Dieu  vivant  et  véritable, 
car  il  n'est  point  d'autre  Dieu  que  vous,  et  rien 
n'égale  vos  ouvrages.  Que  votre  présence  la 
remplisse  de  joie  :  ne  vous  souvenez  pas  de 
ses  anciennes  iniquités  et  des  égarements  cri- 
minels où  la  violence  des  passions  et  des  mau- 
vais désirs  Ta  entraînée;  car  quoiqu'elle  ait 
péché,  elle  n'a  cependant  point  abandonné  la 
foi  du  Père,  du  Fils  et  du  Sdinl-Bi^^vW.  \  xùa" 
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elle  l'a  toujours  conservée;  elle  a  été  remplie 
du  zèle  de  son  Dieu,  et  a  fidèlement  adoré  le 
Créateur  qui  a  fait  toutes  choses. 

ORAlSOIf. 

Oubliez,   nous  vous  en  prions,   Seigneur, 
les  péchés  de  sa  jeunesse,  et  toutes  les  fautes 
que  son  ignorance  lui  a  fait  commettre;  et, 
selon  votre  grande  miséricorde,   souvenez* 
vous  d'elle  dans  la  splendeur  de  votre  gloire. 
Que  les  Cieux  lui  soient  ouverts,  et  que  lei 
Anges  prennent  part  à  sa  joie.  Seigneur,  reoe* 
vez  votre  servante  dans  votre  royaume«qa  elle 
y  3oit  introduite  par  l'archange  saint  Michel, 
qui  a  mérité  la  principauté  delà iMilice  céleste» 
Que  les  saints  Anges  de  Dieu  viennent  au- 
devanl  d  elle,  et  la  conduisent  dans  la  céleste 
Jérusalem.  Qu  elle  soit  reçue  par  le  bienheu*- 
reux  Apôtre  saint  Pierre,  à  qui  Dieu  a  confié 
les  clefe  du  royaume  des  Cieux.  Qu  elle  soit 
secourue  par  l'apôtre  saint  Paul  qui  a  été 
trouvé  digne  d'être  un  vase  d'élection.  Que 
saint  Jean,  cet  apôtre  élu  de  Dieu,  à  qui  les 
secrets  du  Ciel  ont  été  révélés,  intercède  pour 
elle.  Quelle  soit  aussi  soutenue  parles  prières 
de  tous  les  saints  Apôtres,  à  qui  le  Seigneur 
a  donné  le  pouvoir  de  lier  et  de  délier.  Enfin 
qu'elle  ait  pour  intercesseurs  tous  les  Saints  et 
les  Elus  de  Dieu  qui  ont  souffert  en  ce  monde 
pour  le  Nom  de  Jésus-Christ,  afin  que  son  ame, 
dégagée  des  liens  du  corps,  arrive  heureuse- 
ment à  la  gloire  du  Royaume  céleste;  par  la 
?:ràce  de  Noire-Seigneur  Jésus-Christ,  qui  vil 
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et  règne  avec  le  Père  et  le  Saint-Esprit,  dans 
les  siècles  des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

Prière,  immédiatement  après  la  mort. 

Saihts  Affiis  de  Dieu,  secourez-la;  Anges 
du  Seigneur,  venez  au-devant  d'elle,  recevez 
son  ame,  présentez-la  au  Très-Haut....  Que 
Jésus-Christ,  qui  vous  a  appelée,  vous  reçoive, 
et  que  les  Anges  vous  conduisent  dans  le  sein 
d*  Abraham. 

Seigneur^  donnez-lui  le  repos  éternel,  et 
faites  luire  sur  elle  la  lumière  qui  ne  s'éteint 
jamais. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Notre  Père,  etc. 

f.  .Et  ne  nous  laissez  pas  succomber  à  la 
teotatipn. 

]^,  Mais  délivrez-nous  du  mal. 

f.  Seigneur,  donnez-lui  le  repos  éternel  ; 

^.  Et  faites  luire  sur  elle  votre  éternelle 
lumière. 

f.  Seigneur,  préservez  son  ame, 

^.  De  la  porté  de  Tenfer. 

f,  Qu  elle  repose  en  paix. 

^.  Ainsi  soit-il. 

f.  Seigneur,  exaucez  ma  prière  ; 

^.  Et  que  mes  cris  s'élèvent  jusqu'à  vous. 

ORAISON. 

NoDs  vous  recommandons.  Seigneur,  Tame 
de  votre  servante  N.  ;  afin  qu'étant  morte  au 
monde,  elle  vive  en  vous,  et  qu  e\\^  o\i\X^^\^^ 
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de  votre  bonté  et  de  votre  miséricorde  infinie, 
le  pardon  des  offenses  que  la  fragilité  de  sa 
nature  lui  a  fait  commettre.  iNous  vous  en  sup- 
plions par  Notre-Seigneur  Jésus-Christ. 
^.  Ainsi  soit-il. 


VÊPRES   DES   DIMANCHES. 


PRIÈRE  DE  L'ÉGLISE, 


AVANT  L*OPFICE. 


Seigneur,  ouvrez  mes  lèvres,  afin  que  je 
bénisse  votre  saint  Nom  ;  purifiez  mon  amede 
toutes  pensées  mauvaises,  vaines  et  étrangè- 
res, éclairez  mon  esprit,  embrasez  mon  cœur, 
afin  que  je  puisse  réciter  cet  Office  avec  le 
respect,  Tatteution  et  la  piété  qui  vous  sont 
dus,  et  que  je  mérite  d'être  exaucée  en  la  pré- 
sencede  votre  divine  Majesté,  par  Jésus-Christ 
Notre-Seigneur.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur  Jésus,  je  vous  offre  ce  tribut  de 
louanges,  Tunissant  à  Tintention  toute  divine 
que  vous  aviez,  en  louant  Dieu,  pendant  que 
vous  étiez  sur  la  Terre. 


j^.  0  Dieu  I  venez  à  mon  j^.  Deus  ,  in  adjuto- 
aide.  rium  meum  intende. 

^.  Seigneur,  hâtez-vous  i^.  Domine,  ad  adju- 
de  me  secourir.  vandum  me  festina. 

Gloire  au  Père,  et  au  Fils,  Gloria  Patri,  et  Filio, 
et  au  Saint-Esprit.  et  Spiritui  Sancto. 

A  présent  el  toujours  ,      Sicut  erat  in  princi- 
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pi(T;  et  DUQC,  et  sem-  comme  dès  le  commeDce- 
per,  et  in  su3cala  saecu-  ment,  et  dans  les  siècles  des 
lorum.  Amen.  siècles.  Ainsi  soit-il. 

Alléluia  (ou)  Laustibi,  Louez  Dieu,  [ou)  Louange 
Domine ,  Rex  seternae  à  vous,  Seigneur,  Roi  d  e- 
glorise.  ternelle  gloire. 

On  dit  Alléluia  pendant  toute  Tannée,  excepté  de- 
puis la  Septuagésime  jusqu'à  Pâques  ;  alors  on  dit  : 
Laui  ûbi,  Domine,  Rex  œiernœ  gloriœ. 

PSAUME  409. 

Prophétie  de  la  Gloire  et  du  Sacerdoce  éternel  de  J.-C. 

Ant.  Dixit  Dorainus.       Ant.  Le  Seigneur  a  dit. 

DixiT  Dominus  Do-  Le  Seigneur  a  dit  à  mon 
mino  meo  :  sede  a  dex«  Seigneur  :  Asseyez-vous  à 
tris  meis.  ma  droite  ; 

Donec  ponam  inimi-  Jusqu'à  ce  que  je  réduise 
cos  tuos  :  scabellum  pe-  vos  ennemis  à  vous  servir 
dum  tuorum.  de  marche-pied. 

Virgam  virtutis  tuœ  Le  Seigneur  fera  sortir  de 
emittet  Dominus  ex  Sion  le  sceptre  de  votre  puîs* 
Sion  :  dominare  in  me-  sance  :  régnez  au  milieu  de 
dio  inimicorum  tuorum.  vos  ennemis. 

Tecum  principium  in  La  souveraineté  sera  avec 
die  virtutis  tuae  ,  in  vous  au  jour  de  votre  force, 
splendoribus  sancto-  au  milieu  des  splendeurs  de 
rum  :  ex  utero  ante  la  sainteté  :  je  vous  ai  en- 
luciferum  genui  te.  gendre  de  mon  sein  avant 

Taurore. 

Juravit  Dominus,  et  Le  Seigneur  l'a  juré,  et 
non  pœnitebit  eum  :  tu  son  serment  sera  irrévoca- 
es  sacerdos  in  seternum  ble  ;  Vous  êtes  le  Prêtre 
secundum  ordinem  Mel-  éternel .  selon  l'ordre  de  Mel- 
chisedech.  chisédech. 

Dominus  a  dextris  Le  Seigneur  est  à  votre 
luis  :  confregit  in  die  droite  ;  il  frappera  les  rois 
irœ  suae  reges.  au  jour  de  sa  fureur. 

Judicabit  in  nationi-  \\  jugera  les  Nations,  il 
bus  »  implebit  ruinas  :  consommera  la  ruine  de  ses 
conquassabit  capita  iû  ennemis*,  il  bns^v^  \^\y(^ 
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tètes  parmi  les  habitants  de  terra  multorum. 
la  terre. 

Il  boira,  dans  sa  course,  De  torrente  in  via  bi- 
des eaux  du  torrent;  et  c'est  bet:  proptereaexaltabit 
pour  cela  qu'il  lèvera  la  tête,  oaput. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Ani.  Le  Seigneur  a  dit  à  Ant.  Dixit  Dominufl 
mon  Seigneur:  Asseyez-vous  Domino  meo  :  Sede  a 
à  ma  droite.  dextris  méis. 

i4n  t.  Toutes  ses  ordonnan-      i4n(.  Fidelia. 
ces. 

PSAUMB  4  40. 

Lotianges  et  actions  de  grâces  envers  Dieu, 

Jb  vous  louerai,  Seigneur,  Conpitebor  tibi,  Do- 
de  toute  raffectiou  de  mon  mine,  in  toto  corde 
ame,  dans  la  réunion  des  meo  :  in  oonsilio  jaâto- 
justes,  et  dans  leurs  assem-»  rum,  et  congregattone. 
blèes  publiques. 

Les  œuvres  du  Seigneur      Magna  opéra  Domrni: 
sont  grandes  ;    elles    sont  exquisUa  in  omnes  vo- 
parfaitement  adaptées  à  tou-  luntates  ejus. 
tes  ses  volontés. 

La  gloire  et  la  grandeur  Gonfessio  et  magnifi- 
sont  dans  ses  oufrages^  et  centiaopusejus:  etjus- 
sa  justice  est  immuable  dans  titia  ejus  manet  in  sse- 
les  siècles  des  siècles.  culum  sœculi. 

Le  Seigneur  plein  de  mi>  Memoriamfecitmira- 
séricorde  et  de  tendresse^  a  bilium  suorum  miseri- 
perpétué  le  souvenir  de  ses  ôors  et  miserator  Domi- 
merveilles;  il  a  donné  une  nus:  escam  dédit  ti- 
nourriture  céleste  à  ceux  qui  mentibus  se. 
le  craignent. 

11  se  souviendra  à  jamais      Memor  erit  in  ssecu- 
de  son  alliance  ;  il  a  mani-  lum    testamenti    su!  : 
festé  devant  son  peuple  la  virtutem  operum  sue- 
puissance  de  ses  œuvres.       rum    annuntiabit   po- 
pulo suo. 

Il  lui  a  donné  Thérltage  Ut  det  illis  hseredita- 
dea  nations  :  les  ouvra^^^s  <«\si    %«citlum  :    opéra 
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manuum  ejus,   Veritas  de  ses  mains  sont  vérité  et 

et  judiciam.  justice. 

Fidelia  omnia  man-  Tontes  ses   ordonnances 

data   ejus,  confirmata  sont  fidèles,  fermement éta> 

in     sœculum    sseculi  :  blies  pour  tous  les  siècles  , 

facta  in  Ycritate  et  se-  conçues  dans  la  vérité  et 

qditate.  dans  l'équité. 

Redemptioném  misit  II  a  envoyé  un  Rédemp- 

populo  suo  ;  mandavit  teur  à  son  peuple  ;  il  a  fait 

m  seternam  testamen-  avec  lui  une  alliance  éter* 

tum  suum.  nelle. 

Sanctum  et  terribile  Son  nom  est  saint  et  ter- 

Nomén  ejus  :    iûiiium  rible  :  la  crainte  du  Seigneur 

sapientisetimorDomini.  est  le  commencement  de  la 

sagesse. 

Intellectas  bonus om-  Ceux  qui  agissent  d'après 

ùlbus  facientibus  eutn  :  elle^  ont  la  vraie  intelligence: 

lattdatio  ejus  manetin  sa  gloire  subsiste  dans  les 

saeculum  sseculi.  siècles  des  siècles. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Ant.    Fidelia   omnia  ^4  7t  t.  Toutes  ses  ordonnan- 

ûiandata  ejus ,  confir-  ces  sont  fidèles,  fermement 

mata  in  sœcalumsdeculi.  établies  pour  tous  les  siècles. 

Ant  In  mandatis.  Ant,  Il  goûte  un  plaisir. 

PSAUME  \M, 

Bonheur  de  ceux  qui  servent  Dieu. 

Bbatôs  vir  qui  timet  Heureox  Fhomme  qui 
Dominum  :  in  maùdatis  craint  le  Seigneur,  et  qui 
ejus  volet  nimis.  goûte   un   plaisir  extrême 

dans  l'accomplissement  de 
sa  loi. 

Potens  in  terra  erit  Sa  postérité  sera  puis- 
semen  ejus  :  generatio  santé  sur  la  terre  :  la  race 
rectorum  benedicetur.  des  justes  sera  bénie. 

Gloria  et  divitise  in  L'honneur  et  la  richesse 
domo  ejus  :  et  justitia  seront  dans  sa  maison  :  et  sa 
ejus  manet  in  sœculum  justice  subsistera  dans  les 
sseculi.  siècles  des  siècles. 

Exortumestin  lene-      Il  s'élève  au  tûaW^v^l  ^^^^ 
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ténèbres  une  lumière  pour  bris  lumen  rectis  :  mi- 
les cœurs  droits  ;   le  Sei-  sericors  et  miserator , 
gneur  est  plein  de  miséri-  et  jnstus. 
oorde,  de  tendresse  et  de 
justice. 

Qu'aimable  est  l'homme  Jucundus  homo,  qui 

compatissant  et  généreux,  misereturet commodat, 

et  qui    règle   ses   discours  disponet'sermones  sucs 

selon  la  prudence  I  jamais  il  injudicio:  quiaioseter- 

ne  sera  ébranlé.  num  non  commovebi- 

tur. 

La  mémoire  du  juste  sera  In  memoria   œterna 

éternelle,  il  n'a  rien  à  crain-  erit  jusius  :   ab  audi- 

dre  des  bruits  injurieux.  tione  mala  non  timebit. 

Son  cœur  est  toujours  prêt  Paralum  corejus  spe- 

à  espérer  dans  le  Seigneur  ;  rare  in  Domino,  confir- 

il  est  atfermi  en  Dieu,  et  il  matumest  corejus: non 

demeure  inébranlable,  tant  commovebitur      donec 

qu'il  voie  ses  ennemis  abat-  despiciat  inimicossuos. 

tus.  ^ 

Il  a  répandu  ses  dons  sur  Dispersit,  dédit  pau- 
les  pauvres;  sa  justice  de-  peribus;  jusiitia  ejus 
meurera  dans  les  siècles  des  manet  in  sseculum  sâ6- 
siècles;  il  croîtra  en  puis-  culi  :  cornu  ejus  exai- 
sance et  en  gloire.  tabitur  in  gloria. 

Le  pécheur  le  verra, et  en  Peccator  videbit,  et 
sera  irrité  ;  il  grincera  des  irascetur;  dentibussuis 
dents,  et  séchera  de  dépit  :  fremet  et  tabescet  :  de- 
mais  le  désir  des  pécheurs  siderium  peccatorum 
périra  avec  eux.  peribit. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Palrî,  etc. 

Ant.  Il  goûte  un  plaisir  i4nt.In  mandalisejus 

extrême  dans  t'accomplisse*  cupit  nimis. 
ment  de  sa  loi. 

Ani.  Que  le  Nom  du  Sei-  Ant   Sit  Nomen  Do- 

gneur.  mini. 
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PSAUME  119. 

Invitation  à  célébrer  les  grandeurs  de  Dieu,  sa  Providence 

et  ses  bienfaits. 

Laudate,  pueri,   Do-       Ix)LBz,serviteursdeDieu, 
miDum:  laudate  Nomen  louez  le  nom  du  Seigneur 
Domlnî. 

Sit  Nomen  Domini  Que  le  Nom  du  Seigneur 
benedictum  :  ex  hoc  soit  béni,  dès  ce  moment , 
nunc  et  usque  in  ssecu-  aujourd'hui,  et  jusque  dans 
lum .  tous  les  siècles . 

Â  solisortu  usque  ad  Depuis  l'Orient  jusqu'à 
occasnm:  laudabileNo-  l'Occident,  le  Nom  du  Sei- 
men  Domini.  gneur  est  un  sujet  de  louan- 

ges 

Elcelsus super  omnes  Le  Seigneur  est  élevé  au- 
gentes  Dominus:  et  su-  dessusde  toutes  les  Nations, 
per  Cœlosgloriaejus.      et  sa  gloire  est  au-dessus 

des  Gieux. 

Qnis  sicut  Dominus  Qui  est  semblable  au  Sei- 
Deus  noster,  qui  in  al-  gneur  notre  Dieu  1  II  s'élève 
tis  habitat  ;  et  humilia  au  plus  haut^^pour  asseoir 
respicit  in  cœlo  et  in  son  trône,  et  il  abaisse  ses 
terra.  regards  sur  ce  qui  est  au- 

dessous  de  lui  dans  le  Giel 
et  sur  la  Terres 

Suscitans  a  terra  ino-  Il  relève  le  faible  abattu  ; 
pem  :  et  de  stercore  il  fait  lever  le  pauvre  de 
erigens  pauperem,  son  fumier, 

Ut  coUocet  eum  cum  Pour  le  placer  avec  les 
principibus  :  cum  prin-  princes,  avec  les  princes  de 
cipibus  pdpulisui.  son  peuple. 

Qui  habitare  facit  II  rend  féconde  l'épouse 
sterilem  in  domo  :  ma-  stérile,  et  l'environne  d'en- 
tremfiliorumlaelantem.  fantsqui  font  le  soutien  de  la 

maison  et  la  joie  deleur  mère. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Ant.  Sit  Nomen  Do-  Ant.  Que  le  Nom  du  Sei- 
miui  benedictum  in  sœ-  gneur  soit  béni  dans  tous 
cula.  les  siècles. 

i4nt.Nosqui  vivimus.       Ani.  Nous  c\\îl\\\n«u'&'. 
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PSAUME   413. 

Merveilles  de  Dieu,  dans  la  délivrance  de  son  Peuple, 

LoBSQu'IsRAEL  soptU  d'Ë-      In  exitu  Israël  de  M- 

§ypte,  er  la  famille  de  Jacob  gypto  :  doinus  Jacob  de 
u     milieu    d'un     peuple  populo  barbaro. 
étranger. 

Judfa  fut  consacré  au  Sei-  Facta  est  Judœa  sanc- 
gneur,  et  Israël  devint  son  tifîcatioejus  :  Israël  po- 
empire.  testas  ejus. 

La  mer  le  vit,  et  s'enfuit,  Mare  vidit,  et  fugit  : 
le  Jourdain  retourna  en  ar-  Jordanis  conversus  est 
rière.  retrorsum. 

Les  montagnes  bondirent  Montes  exultaverunt 
comme  le  bélier,  et  les  coUi-  ut  arietes  :  et  colles  si- 
nes  comme  l'agneau.  eut  agni  ovium. 

Pourquoi,  6  mer  I  fuyais-  Quid  est  tibi,  mare, 
tu  ?  et  toi,  Jourdain,  pour-  quod  fugisti  ?  et  ta, 
quoi  retournais-tu  en  ar-  Jordanis,  quia  conver- 
rière?  sus  es  retrorsum  ? 

Montagnes,  pourquoibon-       Montes,  exullastis  si" 
dissiez- vous  comme  le  bélier,  eut  arietes,  et  colles, 
et  vous,   collines,    comme  sicut  agni  ovium  ? 
l'agneau  ? 

C'est  que  la  terre  s'est  A  facie  Domini  mota 
émue  devant  la  face  du  Sei-  est  terra  :  a  facie  Dei 

Sneur,  à  Taspect  du  Dieu  Jacob, 
e Jacob. 

Du  Dieu  qui  a  changé  la  Qui  convertit  petram 
pierre  on  fontaine,  et  la  ro-  in  stagna  aquarum  :  et 
che  en  sources  d'eaux  vives,  rupem  in  fontes  aqua- 

Ge  n'est  point  à  nous,  Sei-  rum. 
gneur,  ce  n'est  point  à  nous      Non  nobis.   Domine, 
qu'est  due  la  gloire:  donnez^  non  nobis  :  sed  Nomini 
la  tout  entière  à  votre  Nom.  tuo  da  gloriam. 

Par  votre  miséricorde  en-      Super    misericordia 

vers  nous,  et  par  votre  fidé-  tua  et  veritate  tua  :  ne- 

litéàexécutervospromesses:  quandodicant  Gentes  : 

de  peur  que  les  naiiotia  uq  Ubvest  Deos  eorum  ? 
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disenlquelquejour:  Qù  <jk)nc 
est  leur  Dieu  ? 

Deus  aulem  nosler  in  Notre  Dieu?  il  esi  daos  ie 
Gœlo  :  ooiDia  quœcum-  Ciel  :  il  a  fait  tout  ce  qu'il  a 
que  vQluit  fecii.  voulu. 

Simulacra  gentium  Les  içloles  des  nations  ne 
argenlum  et  aqrum  :  sontquede l'or etde l'argent, 
opéra  maopum  homi-  ouvragedelamaindesbom- 
Dum.  mes. 

Os  habent,  et  no^  lo-  Elles  ont  une  bouche,  et 
queatur  :  oculos  ha-  ne  parlent  point  ;  des  yeux, 
£enty  jçt  non  videbunt.  et  ne  voient  point. 

Âureshabent,  et  non  Elles  ont  aes  oreilles,  et 
^udient  :  nares  habent,  n'entendent  point;  des  na- 
et  noQ  odorabunt.  rines,  et  point  d'odorat^ 

Maous  babent,  e^  non      EUes  ont  des  mains^  et  el- 

Ealpabunt  ;  pedes  ha-  les  ne  sauraient  rien  palper; 
eot,  et  Qon  ambula-  des  pieds,  et  elles  ne  S9u- 
hnnJL  :  nw  claioabap^  raient  marcher  ;  un  gosier, 
m  gutture  suo^  mais  point  de  voix. 

Similes  illi^  S^nt,  qui  Qu'ils  deviennent  sembla*- 
faciunt.  ea  :  et  omnes  blés  à  ces  idoles,  ceux  qui 
qui  qo^fidunt  ija  eis.       les  ont  faites,  et  tous  ceux 

qui  mettent  en  elles  leur 
confiance. 

Domus  Israël  spera-  La  maison  d'Israël  a  es- 
fit  in  Domino  :  adjutor  péré  dans  le  Seigneur  ;  il  an 
^rum  et  protectoreo-  est  le  protecteur  et  l'appui, 
rqm  esjt. 

Domus  AaroQ  spera-  La  maison  d'Âaron  a  es- 
vit  in  Domino  :  adjutor  péré  dans  le  Seigneur  ;  il  en 
eorum  et  protector  eo-  est  le  protecteur  et  l'appui, 
rnm  est. 

Qui  timentDominum,  Ceux  qui  craignent  le  Sei- 
speraverunt  in  Domino:  gneur,  ont  espéré  en  lui  ;  il 
adjutor  eorum  et  pro-  estleurappuietleur  protec- 
teclof  eorum  est.  teur. 

Dominus  memor  fuit       Le  Seigneur  s'est  souvenu 
no^tri  :     e€    benedixit  de  nous,  et  il  nous  a  bénis. 
nobis. 
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11  a  béDi  la  maison  d'Is*  Benedixit  domui  Is- 
raël ;  il  a  béoi  la  maison  rael  :  Benedixit  domui 
d'Aaron.  Aaron. 

U  a  béni  tous  ceux  qui  le  Benedixit     omnibus 

craignent,  les  petits  comme  qui  timent  Dominum  : 

les  grands.  pusillis  cum  majoribus. 

Que  le   Seigneur  ajoute  Adjiciat  Dominus  su- 

encoreà  ces  bénédictions  sur  per  vos  :  super  vos  et 

vous  et  sur  vos  enfants.  super  filios  vestros. 

Soyez  bénis  du  Seigneur,  Benedicti  vos  a  Domi* 

qui  a  fait  le  Ciel  et  la  Terre,  no  :  qui  fecit  Cœlum  et 

Terram. 

Les  Gieux  des  Gieux  sont  Cœlum   Gœli  Demi- 
au  Seigneur,  et  il  a  donné  la  no  :  terram  aulem  de- 
terre  aux  enfants  des  hom-  dit  filiis  hominum. 
mes. 

Les  morts  ne  vous  loue-  Non    mortui   iauda- 

ront  point,  Seigneur,  eux  bunt  te,  Domine  :  neque 

qui  descendent  dans  les  de-  omnes  qui  descendunt 

meures  silencieuses  du  tom-  in  iofernum. 
beau. 

Mais   nous    qui   vivons,  Sed  nos  qui  vivimus, 

nous  bénissons  le  Seigneur,  benedicimus    Domino  : 

nous  et  nos  enfants,  dès  au-  ex  hoc  nunc^et  usque 

jourd'hui  et  dans  tous  les  in  saeculum. 
siècles. 

*  Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Ani.   Nous    qui    vivons,  i4nt.Nosquivivimus, 

nous  bénissons  le  Seigneur,  benedicimus  Domino. 

Au  temps  de  Pâques.  Ant,  AUeluia,  alléluia,  alléluia. 

On  lit  le  chapitre  suivant,  quand  il  n'y  en  a  point 
de  particulier  pour  le  Dimanche. 

Petit  Cbapitre.  2.  Cor.  2. 

Béni  soit  Dieu,  le  Père  de  Benedictus  Deus,  et 
Notre-Seigneur Jésus-Christ,  Pater  Domini  nostri  Jesu 
le  Père  des  miséricordes  et  le  Christi  ;  Pater  miseri- 
Dieu  de  toute  coasoVdVvoii^  ^ocdvacum^et  Deus  to- 
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dus  consolationis,  qui  qui  nous  cousoie  dans  tous 

coQsolatur  nos  in  omni  nos  maux, 
tribulalione  nostra. 

^.  Dec  grattas .  ^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

HYMNE  DES  DIMANCHES. 

LuQs  Creator optime,       0  Dieu,   souverainement 

Lueem  dierum    profe-  bon,  qui  avez  créé  la  lu- 

rens,  mière;  qui  la  faites  luire  tous 

Primordiis  lucis  novae     les  jours,  et  qui  avez  com- 

Mundiparansoriginem.  mencé  par  elle  la  création  du 

monde. 
Qui   maue   junctum      Vous  qui  avez  vouluqu'on 
vesperi  donnât  le  nom  de  Jour  à  cet 

Diem  vocari  prœcipis  ;  espace  de  temps  qui  s'écoule 
Tetrum  Chaos  illabitur;  depuis   le    matin  jusqu'au 
Audi  preces  cum  fleti-  soir;  maintenant  que  les  té- 
bus,  nèbresde  la  nuit  approchent, 

écoutez  les  prières  que  nous 
vous  faisons  avec  larmes. 
Ne  mens  gravata  cri-       Ne    permettez   pas   que 
mine,  notre  ame,  appesantie  par 

Vitœ  sit  exul  munere,     le  crime,  et  oubliant  l'éter- 
Dum  nil  perenne  cogi-  nité,  s'engage  dans  de  nou- 
tat,  velles  fautes,  et  soit  privée 

Seseque  culpis  illigat.     pour  toujours  de  la  vie  éter- 
nelle. 
Cœlorum  pulset  inti-      Faites,  au  contraire,  que, 
mum  ;  par  l'ardeur  de  ses  désirs 

Vitale  tollat  prsemium  ;  pour  le  Ciel,   elle  obtienne 
Vitemus  omne  noxium  ;  cette  viequi  ne  finirajamais; 
Purgemus  omne  pessi-  donnez-nous  la  grâce  d  evi- 
mum.  ter  tout  ce  qui  nous  serait 

nuisible,  el  d'expier  toutes 
les  fautes  que  nous  avons 
commises. 
Praesta  ,  Pater  piis-'     Accordez-nous  ces  grâces, 
sime,  Père  des   miséricordes,   et 

Patrîque  oompar  unice,   vous.   Fils  unique  é^dV  ^\x 
Cum  Spirilu  ParaclUOf  Père,  qui.  avec  Vvx\Çi\.V¥i&v^\\. 
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consolateur  régnez  dans  (çus  Hegnaa^  per  omne  seu- 
les siècles.  culum. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

y.  Que  ma  prière  s'élève      t.  Dirigatur,  Domine, 
vers  vous,  Seigneur,  oratio  mea  ; 

%.  Gomme  l'odeur  de  l'en*      ^.  Siout  incensum  in 
cens  qui  brûle  en  votre  pré-  conspectu  tuo. 
sence. 

HYMNE  DE  L'AVENT. 

Jésus,  Créateur  desastres,       Gonditor  aime  side- 
Lumière  éternelle  des  Fidè-  rum, 

les,  rédempteur  de  tous  les  iËterna  lux  creden- 
faommes,  exaucez  nos  hum-  tium, 

blés  prières.  Chrisle,  Redemptor  oip- 

nium,  ^ 

Exaudi  preces  suppli» 
cum. 
G'est  vous  qui,  touché  de      Qui  condolens  inte- 
ia  perte  entière  du  monde,  ritu 

l'avez  délivré  de  la  mort,  en  Mortis  perire  sœcultim, 
donnant  à  des  coupables  le  Saivasti  mundum  laa- 
remède  qui  doit  les  guérir.  guidum, 

Donans  reis  remedium. 
G'est  pour  leur  faire  celte      Yergente  mundi  ves- 

5 race  que,  dans  la  plénitude  père, 

es  temps,  vousétes  sorti  du  Uti  sponsus  de  thalamo, 
chaste  sein  d'une  Vierge,  E^ressus  honestissima 
comme  un  époux  de  son  lit  Virginis    matris    ciaa- 
nuptial.  sula. 

Toutes  les  créatures  qui      Gujus  forti  potenti^ 
sont  dans  le  Gielet  sur  la  Genu  curvanturomnia, 
Terre,  révèrent  voire souve-  Gœlestia,  terrestria, 
raine  puissance,  fléchissent  Nutu  fatentur  subdita. 
le  genou  devant  vous,  et  se 
soumettent  à  votre  empire. 

0  Saint  des  Saints  I  qui      Te  deprecamur  agie, 
devez  venir  juger  le  monde,  Venture  Judex  saecuïi, 
nous  vous  prions  de  nous  Gonserva  nos  in  tem- 
meltre  à  couvert,  çenAaiit,         pore, 
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Hostis  a  telo  perfidi.  celte  vie,  des  traits  de  Fen- 

nemi  de  notre  salut. 

Laos,  honor,  virtus,      Puissance,  honneur,  lou- 

gloria  ange  et  gloire  à  Dieu  le  Père, 

Deo  Patri,  et  Filio,  à  son  Fils  unique,   et  au 

Sancto  simul  Paraclito,  Saint-Esprit      consolateur, 

In  sœculorum  saecula.  pendant  toute  l'éternité. 

Amen.  Ainsi  soit-il. 

f.  Borate,  Cœli,  de-      %  Gieux,  envoyez  votre 

super,  et  nubes  pluant  rosée,  et  que  les  nuées  fas- 

juslum  ;  sent  pleuvoir  le  Juste. 

]^.  Aperialur  terra,  et      ^.  Que  la  terre  s'ouvre, 

germinet  Salvatorem.  qu'elle  donne  le  Sauveur. 

HYMNE  DU  CARÊME. 

AoDi,  bénigne  Gondi-  Dieu  de  bonté,  qui  nous 

tor,  avez  créés,  écoutez  les  prié- 

Nostras  preceâ  cum  ûe--  tes  et  les  larmes  que  nous 

tibus,  vous  offrons  dans  ce  saint 

In  hoc  sacro  jejunio  jeûne  de  quarante  jours. 

Fusas  quadragenario. 

Scruta  tor  aime  cor-  Vous  qui  sondez  les  cœurs, 

dium,  et  qui  connaissez  notre  fai- 

Infirma  tu  sois  virium  :  blesse,     accordez-nous     la 

Ad  te  reversis  exhibe  grâce  de  retourner  à  vous, 

Remissionis  gratiam.  et  d'obtenir  te  pardon  de  nos 

iniquités. 

Multnm  quidem  pec-  Coupables    d'un     grand 

cavimns,  nombre  de  péchés,  nous  ve- 

Sed  parce  confitentibus;  nons  les  confesser  devant 

Ad  laudem  tui  Nominis,  vous  ;    pardonnez-les-nous 

Confer    medelam   lan-  pour  la  gloire  de  votre  Nom, 

guidis.  et  guérissez  les  maladies  de 

nos  âmes. 

Sic  corpusextra  con-  Failesqu'en mortifiant no- 

teri  tre  corps  par  le  jeûne  et  par 

Dona  per  abstinentiam,  l'asblinence  des  viandes,  no- 

Jejunet  ut  mens  sobria  tre  ame  s'abstienne  aussi  de 

A  labe  prorsus  crimi-  toutes  les  taches  du  péché, 
pum. 
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Trinité  bienheureuse,  Dieu  Praesta,  beata  Triai- 

unique   en   voire  essence,  las, 

renaez-nous  utile  ce  saint  ConcedesimplexUnitas, 

temps  de  jeûne,  que  nous  Ut  fructuosa  sint  luis, 

regardonscomme un- présent  Jejuniorum  munera. 
salutaire  de   votre  naiséri- 

corde.  Ainsi  soit -il.  Amen. 

f.  Dieu  a  commandé  à  ses  j^.  Angelis  sais  Deos 

Anges,  mandavit  de  le, 

4*  ^^  ^^^^  garder  dans  ^.  Ut  custodiant  te 

toutes  vos  voies.  in  omnibus  viis  luis. 

HYMNE  POUR  LE  TEMPS  DE  LA  PASSION. 

Je  vois  paraître  l'étendard      Yeiilla   Régis   pro- 
du  Roi  de  TUnivers  :  leMys-  deunt, 

tère  de  la  Croix  frappe  les  Fulget    Crucis    Myste- 
yeux  de  toutes  parts  :   le  rium, 

Créateur  du  monde,  revêtu  Quo  carne  carnis  Con- 
de  la  même  chair  qu'il  avait  ditor 

formée,   est   immolé   pour  Suspensus  est  patibulo. 
nous  sur  un  bois  infâme. 

Son  cœur  ouvert  par  le  fer      Quo  vulneratus  insu  * 
meurtrier  d*une  lance,  ré-  per 

pand  le  Sang  adorable  qui  Mucrone  dire  lanceœ  ; 
apaise  la  Justice  de  son  Père,  Ut  nos  lavaret  crimine, 
et  l'eau  qui  doit  laver  nos  Hanavit  unda  et  saD-* 
iniquités.  guine. 

C'est  par  ce  Mystère  inef-       Impleta     sunt    qaa; 
fable,  que  s'accomplit  la  pa-  concinit 

rôle   du  Roi  Prophète  qui  David  fideli  carminé, 
avait  annoncé  que  le  Sau-  Dicens  :  In  nationibos 
veur  régnerait  par  le  bois.     Regnavit  a  ligne  Deus. 

Que  votre  sort  est  hono-       Arbor  décora  et  fui- 
rable,  Arbre  salulaire  et  pré-  gida, 

cieux  !  vous  êtes  couvert  du  Ornata  Régis  purpura, 
Sang  du  Roi  des  Rois,  et  Electa  digno  stipite 
votre  noble  destination  vous  Tam    sancta    membra 
élève  jusqu'à    toucher   les  tangere. 

membres  de  Celui  qui  est  la 
sainteté  méme«> 
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•  Beata,  cujus  brachiis  Vous  êtes  heureux  de  por- 
Saecli  pependitprelium,  ter  sur  vos  branches  sacrées 
Statera  facta  corporis,  le  prix  de  la  rédemption  du 
Praedamque  lulii  tar-  monde  ;  vous  êtes  comme 
tari,  la  balance  dans  laquelle  sa 

rançon  est  pesée;  et  vous 

devenez,  dans  la  main  du 

Tout-Puissant,    un  instru<- 

ment  formidable  pour  dé- 

pouiller  les  enfers. 

0  Crux ,  ave  ,  spes       Nous    vous    adorons,    ô 

unica,  divine  Croix,  devenue  notre 

Hoc  passionis tempore  ;  unique  espérance!  et  nous 

(*)  supplionsTÂuteur  delà  vie, 
Auge  piis  justitiam,  qui  expire  entre  vos  bras, 
Reisque  dona  veniam.     d'augmenter  par  ses  mérites 

la  justice  de  ses  fidèles  ser- 
viteurs, et  de  pardonner  aux 
coupables,  des  péchés  qu'il  a 
déjà  lavés  dans  son  Sang. 
Te,  summa  Deus  Tri-  Que  tout  esprit  vous  loue 
nitas  ;  et  vous  adore,  Trinité  sou- 

Collaudet  omnis  spiri-  veraine  :  protégez,  dans  le 
tus  :  cours  de  toutes  les  siècles, 

Quos  per  Grucis  myste-  ceux  que  vous  daignez  sau- 
rium  ver  par  le  mystère  de  la 

Salvasrege  persaecula.   Croix. 
Amen.  Ainsi  soit-il. 

j^.  Eripe  me, Domine,  f.  Délivrez-moi,  Seigneur, 
ab  homine  ma  lo;  de  l'homme  méchant  ; 

^.  A  viro  iniquoeripe  ^,  Délivrez-moi  de  l'iiom- 
me.  me  injuste. 

HYMNE  DU  TEMPS  PASCAL. 

AoCœnam  Âgnipro-       Admis   au   banquet   de 

vidi,  l'Agneau,  et  revêtus  de  la 

Et  stolis  albis  candidi  :   robe  nuptiale,  nous  sommes 

(*)  Au  temps  pascal,  au  lieu  de  ces  mots  :  Hoc  Passionis 
ic'.^^pore,  ondil  :  In  hoc  Paschali  gaudio;  et  dans  les  autres  temçs 
de  l'année  :  In  hac  triumphi  gloria, 
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heureusement  sorfis  de  la  Post    trrinsitutn    maris 

mer  rouge.  Chantons  la  vie-  rubri, 

toire  de  notre  Roi.  Christo  canamus  pHh- 

cipi. 

C'est  lui  qui^  pour  nous  CuJusCorpus^anctis- 

donner  son  Corps,  Ta  im*  simum, 

mole  Hur  la  Croix,  et  qui,  en  In  ara  Crucis  torridum, 

nous  abreuvant  de  son  Sang  Cruore  ejus  roseo, 

adorable,    nous    fait    vivre  Gustando,  vivimusDeo. 
pour  Dieu. 

Voici  la  Pâque  qui  nous  Protecti  Paschae  ves- 

met  véritablement  à  couvert  père 

de  l'Ange  exterminateur,  et  A  dévastante  Âogelo, 

qui  nous  dèlivrede  la  cruelle  Erepti  de  durisâimo 

servitude  de  Pharaon.  Pharaonis  imperio. 

Jésus  Christ  est  donc  lui-  Jafn  Pascha  nostrum 

même  l'Agneau  pascal  im-  Christusest, 

mole  pour  nous  :  et  sa  Chair  Qui   immolatus    Agnus 

innocente  est  le  pain  sans  est» 

levain  de  la  sincérité,  qu'il  Sinceritalis  azyma  ; 

a  offert  à  son  Père.  Caro  ejus  oblala  est. 

0  victime  adorable,  par  0  vere  digna  Hostia  I 

laquelle  les  portes  de  l'enfer  Per  quam  fracta   sunt 

et  les  chaînes  de  la  mort  sont  tarlara , 

brisées,  dont  le  Sang  rend  Redempla  plebs  capti- 

la  vie  aux  pécheurs  1  va  ta, 

Reddila  ?it8B  prsemia. 

Jésus  Christ    sort  vivant  Consurgit     Christus 

du  tombeau  ;  il  revient  vie-  tuinulo, 

torieux  de  l'enfer  ;   il  en-  Victor  redit  de  barathro, 

chaîne  le  tyran  et  nous  ouvre  Tyrannumtrudens  vin- 

le  Ciel.  culo. 

Et  paradisum  i:eserans. 

0  Dieu  !  Créateur  de  tou-  Quaeisumus ,      auctor 

tes  choses!  dans  cette  joie  omnium, 

sainte  de  la  fête  de  Pâques,  In  hoc  Paschali  gaudio, 

défendez  votre  peuple  contre  Ab  omni  mortis  impetu 

toutes  les    attaques    de    la  Tuumdefendepopuium. 
mort. 

Gloire  à  vous,  Seigneur,  Gloria  tibi ,  Domine, 
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Qui  surrexistia  mortuis,  qui  êtes  Ressuscité  d'eu  tre  les 
Gum  Prttre  ,  et  Saucto  morts  :  gloire  au  Père  et  au 
Spiritu  y  SâiDt> Esprit,  dans  les  siè- 

Iq  sempiterûa  ssecula.     clés  éternels. 

Amen.  Ainsi  soit-il. 

f.  Mane  dobiscUm,  j^^  Demeurez  avec  nous, 
Domine,  alléluia,    *        Seigneur,  louez  Dieu, 

^  Quoniam  advespe-  j^.  Paf ce  que  la  nuit  s'ap^- 
rascit,  alléluia.  «  proche,  louez  Dieu. 

Cantique  de  la  sainte  Vierge.  Luc.  i. 

MonumiBnt  éternel  de  sa  fbi,  de  son  humilité,  de  sa 

reconnaissance. 

Magnificat  ;  anima  Mon  ame  glorifie  le  Sei- 
mea  Dominum.  gneur; 

Et  exultavit  spirilus  Et  mon  esprit  tressaille  de 
meus  :  in  Deo  salutaH  joie  dans  le  Dieu  mon  Sau* 
meo,  veur  ; 

Quia  respexit  humili-  Parce  qu^l  a  regardé  la 
tatem  ancillae  suae,  ecce  bassesse  de  sa  servante  ;  et 
enim  ex  hoc  beatada  me  voilà  que  désormais  je  serai 
dicent  omnes  generà-  appelée  bienheureuse  par 
tiones.  toutes  les  générations. 

Quia  fecit  mihi  magna  Car  il  a  fait  en  moi  de 
qui  potensest  :  et  sanc-  grandes  choses,  Lui  qui  est 
tum  Nomen  6jus.  le  tout-puissant;  et  sonNom 

est  saint  ; 

Et  misericordia  ejus  Et  sa  miséricorde  s*étend 
aprogeniein  progenies:  de  générations  en  généra- 
timentibus  eum.  lions  sur  ceux  qui  le  crai- 

gnent. 

Fecit  potenliam  in  II  a  déployé  la  force  de 
brachio  suo  :  dispersit  son  bras  ;  il  a  déconcerté  les 
superbos  mente  cordis  superbes,  en  ruinant  les 
sui.  desseins  de  leur  cœur. 

Deposuit  potentes  de  11  a  fait  descendre  les  puis- 
sede  :  et  exaltavit  humi-  sanls  du  siège  de  leur  gran- 
les.  deur,  et  il  a  élevé  les  petits. 

Esui'ienles  implevit  11  a  comblé  de  biens  ceux 
bonis:  et divitesdimisit  qui  souffraient  la  faim^  et 
inaiies.  a  renvoyé  \e^  \x\%m^  NSàsa^ 
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oeux  qui  étaient  riches. 

Il  s'est  ressouvenu  de  sa  Suscepit  Israël  pue- 
miséricorde,  el  a  pris  sous  ru  m  suum  :  recordalas 
sa  protection  Israël  son  ser-  misericordise  suse. 
viteur, 

Selon  la  parole  qu'il  avait  Sicut  locutus  est  ad 
donnée  à  nos  Pères,  à  Abra-  Patres  nostros:  Abra- 
ham et  à  sa  postérité,  dans  ham,  et  semini  ejus  in 
tous  les  siècles.  ssecula. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

On  répèle  VAntienna,  et  on  récite  l'Oraison  pro- 
pre ;  on  fait  ensuite  les  mémoires  particulières,  s'il  y 
en  a  ;  puis  les  mémoires  communes,  comme  elles  sont 
ici  marquées. 

Ant,  Sainte  Marie,  secou-  AnL   Sancta    Maria, 

rez  les  malheureux,  /orti-  succurre  raiseris,juva 

fiez  les  faibles,  consolez  les  pusillanimes,  refoveile- 

aflligés,  priez  pour  le  peu-  biles,  ora  pro  populo, 

pie,  recommandez  le  Clergé,  inlerveni  pro  Glero,  in- 

inlercédez    pour     le    sexe  lercede  pro  devoto  fe- 

pieux:  failes  éprouver  votre  mineo  sexu  :    sentiaot 

assistance  à  tous  ceux  qui  omnes  tuum  juvamen, 

célèbrent  votre  sainte  mé-  quicumque     célébrant 

moire.  tua  m  sanctam  commé- 
mora tionem. 

j^.  Priez  pour  nous,  sainte  '^.  Ora    pro    nobis , 

Mère  de  Dieu  ;  sancta  Dei  Genitrix  ; 

^.  Afin  que  nous  méritions  j^.  Utdigniefficiamur 

les  promesses  de  J.-G.  promissionihus  Chrisli. 

L'Oraison  Concède  nos  famulos,  aux  Vêpres  de  la 
sainte  Vierge,  ci- après. 

Depuis  l'octave  des  Rois  jusqu'à  la  Purification  , 
j^.  Postpartuniy  etc.  Et  l'Oraison,  Deus,  qui  salutis,  eic, 
comme  à  l'Office  de  la  Vierge. 

DKS   APÔTRES. 

i4nï.L'Apôlresaint  Pierre,      ^tit.PetrusApostolus, 

et  saint  Paul,  le  Docteur  des  et  Paulus  Doctor  Gen- 

Nalions,  vous  ont  enseigné  tium,ipsinosdocuerunt 

voire  loi,  Seigneur.  le^em  tuam,  Domine. 
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f.     Constitues     eos  j^.   Vous    étendrez    leur 

principes  super  omnem  puissance  sur  toute  la  terre, 
ierrani  ; 

i^.MemoreseruntNo-  i^.  Ils  y  feront  connaître 

minis  tui,  Domine.  votre  Nom,  Seigneur. 

ORBHUS.  PRIONS. 

Dbus,  cujus   dextera      0  Dieu  I  dont    la    main 

beatum  Petrum  ambu-  puissante    préserva    saint 

lantem  in  iluctibus,  ne  Pierre  du  naufrage,  lorsqu'il 

mergeretur,  erexit,  et  marchait  sur  les  flots,  et  qui 

coapostolum  ejus  Pau-  tira  trois  fois  des  abîmes  de 

lum  tertio   naufragan-  la  mer,  saint  Paul,  le  com- 

tem,  de  profundo  pelagi  pagnon  de  son  apostolat  ; 

liberavit  :  exaudi  nos  écoutez  favorablement  nos 

propitius,  et  concède,  prières,  et  faites  que,  par  les 

ut  amborum  meritis  se-  mérites  de  ces  Saints,  ndus 

ternitatis  gloriam  con-  parvenions  à  la  gloire  éter- 

sequamur.  nelle. 

On  fait  la  mémoire  du  Patron  ou  du  Titulaire  d'une 
Eglise,  avant  ou  après  la  précédente,  selon  sa  dignité, 
et  on  finit  par  celle  de  la  paix. 

DE  Là  paix. 

i4nt.  Da  pacem.  Do-  ilnt.  Donnez-nous  la  paix, 
mine,  in  diebus  nostris,  Seigneur,  pendant  les  jours 
quia  non  est  alius,  qui  de  notre  vie  ;  parce  que  nul 
pugnet  pro  nobis,  nisi  autre  ne  peut  nous  défendre, 
tu,  Deus  noster.  sinon  vous,  ô  notre  Dieu  I 

j^.  Fiât  pax  in  virtute  f.  Que  la  paix  règne  dans 
tua  ;  vos  forteresses  ; 

^.  Et  abundantia  in  ^.  Et  l'abondance  dans 
turribus  tuis.  vos  demeures. 

L'Oraison  Deusa  quo  sancta,  etc., aux  Litanies  des 
Saints. 

On  fait  ces  mémoires  depuis  l'Octave  de  la  Pente- 
côte jusqu'à  Va  vent  ;  et  depuis  l'Octave  des  Rois  jus- 
qu'au Dimanche  de  la  Passion,  excepté  aux  fêtes  dou- 
bles, et  durant  les  Octaves. 

Au  temps  de  Pâques  ,  on  fait  mémoire  de  la 
Croix. 
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Ant.  Celui  qui  a  brisé  la-      ilnt.Crucemsanctam 

puissancederenfer,  est  mort  subiit ,    qui    infernum 

sur  la  Croix,  il  s'est  armé  de  confre^it,  acciûclusest 

force,ilestressasOitéIetroi-  potentia ,  surrexil  dij 

sième  jour,  louez  Dieu.  tertia,  alléluia. 

j^.  Dites  aux  nations,  louez  j^.  Dicite  in  nationi- 

Dieu  ;  bus»  alléluia. 

â.  Le  Seigneur  a  régné  par  ^.  Quia  Dominus  rég- 
la Croix,  louez  Dieu.  navit  a  ligno,  alléluia. 

PtllONS,  ORBHOS. 

Seigneur,  qui,  par  amoUr  Dsus,  qui  pro  nobis 
pour  nous,  avez  voulu  que  Pilium  tuum  Crucispa- 
volre  Fils  souffrit  le  supplice  tibulum  subire  voluisti, 
de  la  Croit»  pour  nous  sous-  ut  inimici  a  nobis  ex- 
traire à  Fempii^e  du  démon  ;  pelleres  potestatem  : 
daignez  nous  accordera  bous  concède  nobis  fdmulis 
qui  sommes  vos  serviteurs,  tuis,  ut  resurrectionis 
la  grâce  de  participera  votre  gratiam  consequamur. 
résurrection  glorieuse.  Par  Per  eumdem  Domiûam 
le  môme  J.-C.  votre  Fils,  nostrum,  etc. 
etc. 

Au  temps  de  Pâques,  les  Psaumes  se  suivent  soas 
la  seule  Antienne  Alléluia  ;  et  à  la  fin  du  dernier, 
Alléluia^  alléluia,  alléluia. 

COMPLIES. 

j^.  Donnez-moi  votre  béné-  j^.  Jubb,  Domne,  be* 
diction.  nedicére. 

BÉNÉDICTION. 

Que  le  Seigneur  tout-puis-  Noclem  quietam,  et 

sant  nous  accorde  une  nuil  finem  perfectum  conc&* 

tranquille,  e>  une  heureuse  dat  nobid  Dominus  om* 

fin.  ^.  Ainsi  soit-il.  nipolens.  v^  Amen. 

LEÇON   BRÈVE. 

Mes  Frères,  soyez  sobres  Fratres,  sobrii  es- 
et  veillez  ;  car  le  démon  vo-  tote,  et  vigilate  ;  quia 
tre  ennemi  tourne  axxlovxv  dL<&  ^âLN^T%^t^^^&  vester  dia- 
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bolos,  ianqnam  leo  ru-  vous  ooipine  an  lion  rugis- 
giens,  circuit  qusereûs  sant,cherisbaQt  qui  il  pourra 
qaem  devoret  :  oui  re-  dévorer  :  résistez-lui  donc^ 
sistite  fortes  in  fide.  Tu  en  demeurant  fermesdaosia 
autem ,  Domine  ,  mise-  foi.  £t  vous,  Seigneur,  ayez 
rare  nobis.  pitié  de  nous. 

^.  Deo  gratias.  ^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

j^.  Adjutorium  nos-      j^.  Notre  secours  est  dans 
trum  in   Nomine  Do*-  le  Nom  du  Seigneur, 
mini, 

^.  Qui  fecit  Cœlum  et  ^.  Qui  a  fait  le  Ciel  et  la 
Terram.  Terre. 

Pater  nosier^  etc^  tout  bas. 

L'ofiSciant  récite  le  Confiteor,  etc.,  disant  :  vobis 
Fratres^  et  vos,  Fratres,  Le  Chœur,  qui  le  répète, 
dii  :  tibi,  Pater^  et  te,  Pater. 

LE  CllOBUH. 

MiSERBATDm  tui  omui-  Qdb  Dieu  tout-puissant 
potens  Deus,  et  dimis-  vous  fasse  miséricorde,  et 
sis  peccatis  tuis,  perdu-  qu'après  vous  avoir  pardon- 
cat  te  ad  vitam  œter-  né  vos  péchés,  il  vous  con- 
nam.  duise  à  la  vie  éternelle. 

L^Off.  Amen.  ^'O/T-  Ainsi  soit-il. 

Le  Chœur.  QonGiieor,  Le  Chœur,  Je  confesse, 
etc.  jHige  6.  etc.  pa^e  6. 

l'officiant. 

Misereaturvestri,etc       Que  Dieu   tout-puissant 

vous  fasse,  etc. 

^.  Amen.  i^.  Ainsi  soit-il. 

Indulgentiam ,  abso-  Que  le  Seigneur  tout- 
lutionem  et  remissio-  puissant  et  miséricordieux 
nem  peccatorum  nos-  nousaccordelepardon,  l'ab- 
trorum ,  tribuat  nobis  solution  et  la  rémission  de 
omnipotens  et  miseri-  nos  péchés, 
cors  Dominus. 

^.  Amen.  i^.  Ainsi  soit-il. 

j^.Con  verte  nos,  Deus,  j^.  Convertissez -nous^  4 
salutaris  nosler.  Dieu,  qui  êles  noU^  ^î\v3\\ 
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^,  Et  détournez  votre  co-  ^.  Et  avorte  iram 
1ère  de  dessus  nous.  tuam  a  nobis. 

^f.  ODieul  venez  à  mon       j^.  Deus,  in  adjuto- 
aide.  riuin  meum  intende. 

1^.  Seigneur,  hâtez-vous  ^  Domine,  ad  adju- 
de  me  secourir.  vaudum  me  festina. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Louez  Dieu,  ou  louange  à  Âlleluia,  ou  laus  tibi, 
vous,  Seigneur,  Roi  d'éter-  Domine ,  Rex  œternae 
nelle  gloire.  gloriœ. 

Anl,  Ayez  pitié.  Ant.  Miserere. 

Au  Temps  pascal,  AUeluia. 

PSACMB  4. 

Mépris  des  vanités  du  monde;  confiance  en  Dieu  seul 

Le  Dieu,  auteur  de  ma       Cum  invocarem,exau- 
justice,  m'a  exaucé,  lorsque  divit  me  Deus,  justitiœ 
je  l'invoquais  :  mon  Dieu,  mese  :    in    tribulatioue 
vous  m'avez  mis  au  large,  dilatasti  mihi. 
au  milieu  de  la  tribulation. 

Ayez  toujours  pitié  de  moi,  Miserere  mei  :  etex- 
et  exaucez  ma  prière.  audi  orationem  meam. 

Enfants  des  hommes,  jus-  Filii  hominum,  as- 
quesà  quand  aurez-vous  le  quequo  gravi  corde,  qI 
cœur  appesanti?  pourquoi  quid  diligitis  vanita- 
aimez-vous  la  vanité,  et  tem,  et  quœritis  men- 
cherchez- vous  le  mensonge?  dacium  ? 

Sachez  que  le  Seigneur  a  Et  scitote  quoniam 
rendu  admirable  le  Saint  mirificavit  Dominas 
qu'ils'estchoisi'.leSeigneur  Sanctum  suum:  Domi- 
m'exaucera,  quand jecrierai  nus  exaudiet  me,  cam 
vers  lui.  clamavero  ad  eum. 

Mettez- vous  en  colère ,  Irascimini,  et  nolite 
mais  ne  péchez  point'  :  re-  peccare  :  quse  dicitis  io 
passez  avec  componction,  cordibus  vestris,  in  eu- 
dans  le  silence  et  le  repos  de  bilibus  vestris  compon- 
vos  lits,  toutes  les  pensées  de  gimini. 
vos  cœurs. 

Offrez  au  Seigneur  un  sa-      Sacrificate  sacrificiam 
criSee  de  jasUce,  el  esi^ët^^  \\)&Nl\\m^  ^v  ^^erate  io 
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Domino  :  malti  dicant  :  en  lui  ;  plusieurs  disent:  Qui 
Quis     ostendil     uobis  nous  montrera  le  bien  ? 
bona  ? 

Signatum  est  super  Pour  nous,  Seigneur,  la 
DOS  lumen  valtus  tui,  lumière  de  votre  visage  a 
Domine  :  dedisti  Iseti-  éclaté  sur  nous  ;  vous  avez 
tiam  in  corde  meo.  fait  naître  la  joie  dans  mon 

cœur. 

A  fructu  frumentt,  Ils  se  sont  enrichis  par 
vini  et  olei  sui  ;  muiti-  l'abondance  des  fruits  de  la 
plicatisunt.  terre,  de  leur  froment,  de 

leur  vin  et  de  leur  huile. 

In  pace,  in  idipsum  :  Pour  moi  Je  me  coucherai 
dormiam  ,  et  requies-  en  paix,  et  je  reposerai  de 
cam.  même. 

Quoniam  tu,  Domine,  Parce  que  c*est  vouS;  Sei- 
singulariter  in  spe  :  gneur,  qui  m'avez  établi 
constituisti  me.  dans    l'espérance  en   vous 

seul. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  30. 

Le  Juste  éprouvé  met  en  Dieu  son  espoir, 

Iif  te.  Domine,  spe-  C'est  en  vous,  Seigneiin, 
ravi,  non  confundar  in  que  j'ai  espéré;  jamais  je  ne 
aeternum  :  in  justitia  tua  serai  confondu:  délivrez-moi 
libéra  me.  selon  votre  justice. 

Inclina  ad  me  aurem  Prêtez  l'oreille  à  mes 
tuam  :  accéléra  ut  eruas  vœux,  et  hàlez-vous  de  me 
me.  secourir. 

Esto  mihi  in   Deum       Soyez-moi  un  Dieu  pro- 
protectorem,  et  in  do-  tecteur  :  Soyez  mon  asile  et 
mum  refugii  :  utsalvum  mon  salut, 
mefacias. 

Quoniam      fortitudo      Vous  seul  êtes  ma  force  et 
mea,  et  refugium  meum  mon  refuge  ;  et,  à  cause  de 
es  tu  :  et  propter  Nomen  votre  Nom,  vous  me  condui- 
tuum   deduces   me,  et  rez,  et  vous  me  nourrirez, 
enutries  me. 

Educes  me  de  laqueo      Vous  me  Ivr^t^x  âi^^^^V^ 
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que  les  méchants  ont  cachés  hoc  qaem  absconderaot 

sous  mes  pas  ;  car  c'est  vous  mihi  :   quoniam    tu  es 

qui  êtes  mon  prolecteur.  protector  meus. 

Je  remets  mon  ame  entre  In  manus  tuas  corn- 

Tos  mains:  vous  m'avez  déjà  mendospiritum  meam: 

délivré,  Seigneur,  Dieu  de  redemisti  me,  Domine 

vérité.  Deus  veritalis. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

PSAUHI  90. 

Protection  du  Seigneur  sur  ceux  qui  espèrent 

fermement  en  lui. 

Celui  qui  habite  intérieu-  Qui  habitat  in  adjato- 
rementauprèsduTrès-Haut,  rio  Altissimi:  in  pro- 
sera tranquille  à  l'ombre  du  tectione  Dei  Cœli  com- 
Tout-Puissant.  morabitur. 

11  dira  au  Seigneur  :  Vous  Dicet  Domino  :  sas- 

étes  mon  libérateur  et  ma  ceptor  meus  es  tu,  et 

forteresse  ;  le  Seigneur  est  refugium  meum  :  Deus 

mon  Dieu,  et  j'espérerai  en  meus,  sperabo  in  eum. 
lui. 

Parce  que  c'est  lui  qui  m'a  Quoniam  ipse  libera- 
délivré  des  filets  de  l'enne-  vitmedelaqueo  venan- 

ifii,  et  de  la  langue  cruelledes  tium  :  et  a  verboaspero. 
méchants. 

Il  vous  couvrira  de  son  Scapulis  suis  obum- 

ombre,  et  vous  trouverez  brabit  tibi  :  et  sob  peo- 

l'espérance  sous  ses  ailes.  nis  ejus  sperabis. 

Sa  vérité  vous  entourera  Scuto  circumdabit  te 

comme  un  bouclier,  et  vous  veritas  ejus,  non  time- 

n'aurez  rien  à  craindre  des  bis  a  timoré  nocturne, 
terreurs  de  la  nuit. 

Ni  de  la  flèche  qui  vole  A  sagitta  volante  in 

durant  le  jour,  ni  des  dan-  die,   a  negotio  peram- 

gers  que  l'on  rencontre  dans  bulante  in  tenebris  :  ab 

les  ténèbres,  ni  de  la  force  incursu     et    dœmonio 

Ouverte  et  des  attaques  du  meridiano. 
démon  du  midi. 

Mille  tomberont  à  votre  Gadent  a  latere  tuo 
gauche,  et  dix  miWe  ^  noXt^  tgâVI^,  et  decem  millia  a 
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dextris  luis  :  ad  te  au-  droite;  mais  le  maln'appro- 

tem  noD  appropinqua-  chera  point  de  vous, 
bit. 

Verutnlamen    ocuiis  Vous  regarderez  cepen- 

tuis  considerabis  :  et  re-  dant  de  vos  propres  yeux  ;  et 

tribuiioaempeecatorum  vous  verrez  quel  est  le  par- 

videbis.  tage  des  pécheurs. 

Quoniam  tu  es,  Do-  Parce  que  vous  avez  dit  : 

mine,  spes  mea  :  Altis-  Seigneur,  vous  êtes  mon  es- 

simum    posuisti    refu-  pérance,  et  que  vous  avez 

giumtuum.  pris  pour  refuge   le  Très- 
Haut  : 

Non    accedet    ad    te  Le  mal  ne  vous  atteindra 

malum  :    et   flagellum  pas,  et  le  fléau  n'approchera 

non  appropinquabit  ta-  point  de  votre  demeure, 
bernaculo  tuo. 

Quoniam  Angelis  suis  Parce  que  le  Seigneur  a 

mandavitdete:  ut  eus-  commandé  à  ses  Anges  de 

todiant  te  in  omnibus  vous  garder  dans  toutes  vos 

viis  tuis.  voies. 

In    manibus    porta-  Ils  vous  porteront  dans 

bunt  te  :  ne  forte  offen-  leurs  mains,  de  peur  que 

das  ad  lapidem  pedem  vous  ne  heurtiez  le  pied  con- 

tuum.  tre  la  pierre. 

Super  aspidem,etba-  Vous  marcherez  sur  l'as- 

siliscum  ambulabis  :  et  pic  et  le  basilic,  et  vous  fou- 

conculcabis  leonem   et  lerez  aux  pieds  le  lion  et  le 

draconem.  dragon. 

Quoniam  in  me  spe-  Parce  qu'il  a  espéré  en 

ravit    liberabo    eum  :  moi  seulje  le  délivrerai,  dit 

protegam   eum  ,    quo-  le  Seigneur;  je  le  protégerai, 

niam  cognovit  Nomen  parce   qu'il    a   connu  .mon 

meum.               *  Nom. 

Glamabit  ad  me:  et  11  criera  vers  moi,  et  je 

egoexaudiameum:cum  l'exaucerai  :  je  suis  avec  lui 

ipso    sum    in    tribula-  dans  la    tribulation  ;  je  le 

tione;  eripiara  eum  et  délivrerai,  etle  comblerai  de 

gloriûcabo  eum.  gloire. 

Longitudine    dierum  Je  le  rassasierai  de  jours 

roplebo  eum  et  osten-  d'une  loûgaeàvvcçi^.,^V.\5i\>^\ 
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ferai  voir  le  salul  que  j'ai  dam  illi  salulare  meum. 
promis. 

Gloire  au  Père,  elc.  Gloria  Patri,  elc. 

PSAUME  133. 

Exhorlalion  à  bénir  et  à  louer  Dieu. 

Bénissez    maioleDanl    le  Eccb  nanc  benedicite 

Seigneur,  vous  lous  qui  êtes  Dominum  ;  omnes  servi 

ses  serviteurs.  Domini. 

Vous  qui  babilez  dans  sa  Qui  stalis    in  dotuo 

maison  et  dans  les  parvis  du  Domini,  in  alriis  domus 

Dieu  d'Israël.  Dei  nostri 

Pendant  la  nuil,    élevez  In  noctibus  eilollile 

vos  mains  vers  le  sancluaire,  manus  vestras  in  Sanc- 

ei  bénissez  le  Seigneur.  ta  :  et  benedicite  Domi- 
num. 

Qu'il  vous  bénisse,  du  haut  benedicat    te  Domi- 

de  la  montagne  de  Siou,  le  nus  ex  Sion  :  qui  fecit 

Seigneur  qui  a  fait  le  ciel  et  cœlum  et  terram. 
la  terre. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Anl,  Ayez  pitié  de  moi,  Anl,    Miserere    mei, 

Seigneur,    et    exaucez   ma  Domine,  et  exaudi  ora- 

prière.  tionem  meam. 

Au  Temps  pascal.  Ant.  Alléluia,  alléluia,  alléluia. 

HYMNE. 

Avant  la  fin  du  jour,  nous  Te,  lucis  ante  termi- 

yous  prions,  ô  Créateur  de  num, 

toutes  choses,  d'être  notre  Rerum  Creator,  pose!- 

guide  et  notre  gardien,  par  mus, 

cette  bonté  que  nous  éprou-  Ut  solita  clementia, 

vons  sans  cesse.  Sis   prsesul   ad    cuslo- 

diam. 

Eloignez    de     nous    les  Procul  recédant  som- 

songes  et  les  fantômes  de  la  nia, 

nuit  ;  réprimez  les  efforts  de  El    noctium    phantas- 

notre  ennemi,  afin  que  rien  mata  ; 

ne  souille  la  pureté  de  nos  Hoslemque       noslrutn 

corps.  comprime, 
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Ne  pollaantur  corpora. 

Pr<esta,  Pater  omni-  Accordez-nouscesgréces, 

polens,  ô  Père  très-miséricordieux, 

Per    Jesum    Christum  et  vous.  Fils  aoique,  éf^al 

DominuiD,  au  Père,  qui   régnez  avec 

Qui  tecum  io  perpetuum  l'Esprit  consolateur,   dans 

Régnât  cum  Sancto  Spi-  tous  les  siècles. 

ritu.  Amen.  Ainsi  soit-il. 

PETIT  CHAPiTRB.  Jérémic,  44. 

lu autem in  nobis es.  Vous  êtes  au   milieu  de 

Domine,  et  Nomensanc-  nous,    Seigneur,    et    votre 

tum    tuum    invocatum  saint  Nom  a  été  invoqué  sur 

est  super  nos  ;  ne  dere-  nous  :  ne  nous  abandonnez 

iînquas    nos  ,   Domine,  pas,  Seigneur  notre  Dieu. 
Deus  noster. 

^   Deogratias  ^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

^.  br.  In  manus  tuas,  4   ^^*  Seigneur,  *  Je  re- 

Domine  ,  *  commendo  mets  mon  esprit  entre  vos 

spiritum  meum.  In  ma-  mains.  Seigneur,  je  remets, 

DUS  tuas,  etc.  etc. 

f.  Redemisti  nos,  Do-  j^.  Vous  nous  avez  rache- 

mine,  Deus  verilatis.  *  tés.  Seigneur,  Dieu  de  vé- 

Gommendo,  etc  rite,  *  Je  remets,  etc. 

Gloria  Palri,  etc.  Gloire,  au  Père,  etc. 

In  manus  tuas,  etc.  Seigneur,  je  remets,  etc. 

f.  Custodi  nos,  Do-  j)^. Gardez- nous, Seigneur, 

mine,  ut  pupillam  oculi;  comme  la  prunelle  de  Tœil  ; 

]^.  Subumbraalarum  ^.  Mettez-nous  à  couvert 

tuarum  protège  nos.  sous  l'ombre  de  vos  ailes. 

/l/2^  Salva  nos.  iin(.  Sauvez-nous. 

Cantique  de  saint  Siméon.  Luc,  â. 

Transports  de  son  amour,  à  la  vue  du  Sauveur. 

NuNcdimittisservum  C'est    maintenant,    Sei- 

tuum,  Domine  :  secun-  gneur,  que  vous  laisserez 

dum  verbum  tuum  in  votre   Serviteur  s'en  aller 

pace.  en  paix  selon  votre  parole; 

Quia   viderunt  oculi  Puisque  mes  yeux  ont  vu 

mei  :  Salutare  tuum.  le  Sauveur  que  vous  nous 

donnez. 
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Et  que  vous  avez  préparé  Quod  parasti  : 

pour  être  manisfoste  à  tous  faciem  omnium  p 

les  peuples,  rum, 

Comme  la    lumière    qui  Lumen  ad  revt 

doit  éclairer  les  nations,  et  nem  gentium  :  e 

comme  la  gloire  d'Israël,  no-  riam  plebis  tuae 
tre  héritage. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Pairi,  el 

Ant.    Sauvet-nous,    Sei-  Ant,  Salva  noi 

gneur,  lorsque  nous  veillons;  mine,  vigilantes 

gardez-nous,   pendant  que  todi  nos  dormient 

nous   dormons  :    afin   que  vigilemus  cum  Cl 

nous  veillions  avec  J.-C,  el  et      requiescamu 

que  nous  reposions  en  paix.  pace. 

Aux  Fêtes  doubles,  et  pendant  les  Octaves,  on 
point  les  Prières  suivantes. 

PRIÈRES. 

Sbignbdr;  ayez  pitié  de  Kyrie,  eleison, 
nous.  Jésus-Christ,  ayez  pi-  Chrisle,  eleison 
tié  de  nous.  Seigneur,  ayez  Kyrie,  eleison, 
pitié  de  nous. 

Pater  noster,  tout  bas. 

j^.  Et  ne  nous  laissez  pas  f.  Et  ne  nos  in 

succomber  à  la  tentation.  in  tenta tionem. 

^.  Mais  délivrez-nous  du  i^.  Sed  libéra 

mal.  malo. 

Credo  in  Deum,  tout  bas. 

f,  La  résurrection  de  la  j^.  Garnis    resi 

chair.  tionem. 

^.  La  vie  éternelle.  ^,  Yitam  aetern 

Ainsi  soit'il.  Amen. 

j^.  Vous  êtes  béni ,  Sei-  j^.  Benediclus  e 

gneur,  Dieu  de  nos  Pères,  mine  ,    Deus     P 

nostrorum. 

%   Vous  êtes  digne    de  ^.  Et  laudabil 

louange  et  de  gloire  dans  gloriosus  in  ssecu 
tous  les  siècles. 

j^.  Bénissons  le  Père  et  f,  Benedicamu 
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Irem    et   Pilium    cum  leFils  avec  le  SaÎDl-Esprit. 
SanctoSpiritu. 

]^.  Laudemus,  et  su-       ^'   Louons  et  glorifions 
perexaltemus    eum    in  Dieu  éternellement, 
saecula. 

j^.  Benedictus  es.  Do-  j^.  Vous  êtes  béni,  Sei- 
mine  ,  in  firmàmento  gneur^  au  plus  haut  des 
Gœli,  Cieux. 

^.  Et  lâudabilis,  et  ^.  Et  vous  êtes  digne  de 
gloriosus,  et  superexai-  louange,  de  gloire  et  d'hon- 
latus  in  ssecula.  neur  dans  tous  les  siècles. 

f,  Benedicatetcusto-      j^.  Que  le  Seigneur  tout - 
diat  nos  omnipotens  et  puissant  et  miséricordieux 
misericorsDominus.        nous  bénissse  et  nous  con- 
serve. 

j^.  Amen.  ^.  Ainsi  soi t-il. 

j^.  Dignare,  Domine,  j^.  Daignez,  Seigneur,  du- 
nocte  ista,  rant  cette  nuit, 

^,  Sine  peccato  nos  ^.  Nous  préserver  du  pé- 
custodire.  ché. 

f.  Miserere  nostri  ,  j^.  Ayez  pitié  de  nous,  Sei  - 
Domine,  gneur, 

]^.  Miserere  nostri.  ^,  Ayez  pitié  de  nous. 

f.  Fiat  misericordia  j^.  Que  votre  miséricorde, 
tua,  Domine,  super  nos,  Seigneur,  se  manifeste  en- 


vers nous, 


]^.      Quemadmodum      ^.  Selon  l'espérance  que 

speravimus  in  le.  nous  avons  mise  en  vous. 

j^.   Domine ,    exaudi      f.  Seigneur,  exaucez  ma 

orationem  meam,  prière,  ...^Ç. — 

^.  Et  clamor  meus  ad       ^.  Et  que  mes  ctiljp^è* 

teveniat.  jusqu  à  vous. 

j^.    Dominus    vobis-      j^.  Que  le  Seigneur  soit 

cum,  avec  vous, 

^.  Et  cum  spirttu  luo.       ^.  Et  ave^otre  esprit. 

UOraison  Visita,  comme  aux  priènss  du  soir,  p.  47. 

j^.    Dominus    vobis-       f.  Qàe  le  Seigneur  soit 

cum,  avecv^ius, 
Hf.  Et  cum  spiritu  tuo.       ^,  &i  avec  volte  ^^t\\.« 
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j^,  Bénissons  le  Seigueur;  i^.  Benedicamtfs  Do- 
mino ; 

^.  Rendons  grâces  à  Dieu.       i^.  Deo  gratîas. 

Bén,  Que  le  Seigneur  Ben.  Benedicat ,  et 
tout- puissant  et  miséricor-  custodiat  nos  omnipo- 
dieux,  le  Père,  le  Fils,  et  le  tens  et  misericors  Do- 
Saint-Esprit,  nous  bénisse  minus,  Pater,  et  Filius, 
et  nous  conserve.  et  Spiritus  Sanctus. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

On  dit  ensuite  une  des  Antiennes  à  la  Ste.  Vierge, 
selon  le  temps,  comme  à  la  fin  des  Gomplies  de  l'Office 
de  la  Vierge. 


PSAUMES 

Que  l'on  chante  aux  Vêpres  de  quelques  Fêtes,  etc, 

psâuhb  416. 

Laudate  Dominum,  omnes  gentes,  etc.,  comme 
à  l* Office  de  la  Vierge,  ci- après, 

PSAUHB  145. 

Acte  de  foi  et  de  remerciement.  Désir  de  glorifier  Dieu. 

J'ai  cru,  et  c^est  pour  cela  Grbdidi  ,  propter 
que  j'ai  parlé;  mais  je  me  quod  locutus  sum  :  ego 
suis  humilié  profondément,  autem  humiliatus  sum 

nimis. 
J'ai  dit  dans  l'agitation  de      Ego  dixi  in  excessa 
ir.  ^me  :  Tout  homme  est  meo:  Omnis  homomen- 

meni^fkj^-  dax. 

Que  refiPftdrai-je   au   Sei-  Quid  retribuam  Do- 

gneur,  poun^^^^^  ^^^  biens  mino:  [iro  omnibus  qus 

dont  ii  m'a  c6ï«Pïblé  ?  retribuit  mihi  ? 

Je  prendraK  '^  Calice  du  Calicem  salutaris  ac- 


Je  prendraK  ^^  tiaiice  au  uaucem  saïuians  ac- 

salut,  etj'invoqVjeraileNom  cipiam.et  Nomen  Do- 

dn  Seigneur  ;     ^^x  naini  invocabo. 

Je  m'acqutterai  tie  mes  Vota    mea    Domino 

vœux  envers  lui,  devaipt  tout  reddamcoramomnipo- 

son   peuple.   La  mon    ^«^  v^^<i  ^V"^s  :  çrelîosa  in 
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coQspectu  Domini  mors  Saints  du  Seigneur  est  pré* 
Sanctorum  ejus.  cieuse  à  ses  yeux. 

0  Domine  I  quia  ego  Seigneurie  suis  à  jamais 
servusluus  :egoservus  votre  serviteur;  oui,  je  le 
luus,  et  filius  ancillse  suis  :  je  suis  le  fils  de  votre 
tuse.  servante. 

Dirupisti  vincula  mea:  Vous  avez  rompu  mes 
tibi  sacrificabo  hostlam  liens;  je  vous  offrirai  un  sa- 
laudis,  et  Nomen  Do-  criGce  de  louange,  et  j'invo- 
mini  invocabo.  querai  le  Nom  du  Seigneur. 

Vota  mea  Domino  Je  m'acquitterai  de  mes 
reddam  in  conspectu  vœux  envers  lui,  aux  yeux 
omnis  populi  ejus  :  in  de  tout  son  peuple,  dans 
atriisdomùs  Domini  :  in  les  parvis  de  son  temple,  et 
medio  tui,  Jérusalem,     au  milieu  de  ton  enceinte,  6 

Jérusalem. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc 

PSAUHB  113. 

Zèle  pour  la  Maison  de  Dieu.  Grâces  et  bénédictions 
quy  répand  le  Seigneur. 

Mbhento,  Domine,  Seigneur,  souvenez-vous 
David  :  et  omnis  man-  de  David  et  de  toute  son 
suetudinis  ejus.  humilité. 

Sicutjuravit  Domino:  Souvenez-vous  du  ser- 
Yotum  vovit  Deo  Jacob,  ment  qu'il  fit  et  du  vœu  qu'il 

offrit  au  Dieu  de  Jacob. 

Si  introiero  in  taber-  Je  n'entrerai  point  dans 
naculum  domûs  mese  :  l'intérieur  de  ma  maison,  je 
si  ascendero  in  lectum  ne  monterai  point  sur  le  lit 
strali  mei.  de  mon  repos. 

^    Si   dedero   somnum      Je  n'accorderai  point  1» 
coulis  meis,  et  palpebris  sommeil  à  mes  yeux,  et  l'as- 
meisdormitationem.       soupissement  à  mes  pau- 
pières. 

Et  requiem  tempo-  Ni  le  délassement  à  mon 
ribus  meis,  donec  inve-  corps,  jusqu'à  ce  que  je 
niam  locura Domino;  ta-  trouve  une  demeure  au  Sei- 
bernaculum  Deo  Jacob,  gneur,    un    tabernacle   au 

Dieu  de  Jacob. 
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Nous  avons  enlenda  dire  Ecce  audiviai] 

que  son  arche  avait  été  dans  in  Epbrata  :  iaTC 

Ephrata  ;  qu'on  l'avait  trou-  eam  in  oampis  sj 
vèe  dans  un  lieu  couvert  de 
bois. 

Entrons  aujourd'hui  dans  Introibimus  in 

le  tabernacle  du  Seigneur  ;  naculumejussaii 

adorons-le  dans  la  demeure  mus  in  loco,  ubi 

où  reposent  ses  pieds.  runt  pedes  ejus. 

Venez,  Seigneur,  et  en-  Surge,    Domii 

trez  dans  votre  repos,  vous  requiem  tuam:ti 

et  l'arche  de  votre  sainteté,  ca  sanctification 

Que  vos  prêtres  soient  re«  Sacerdotes    U 

vêtus  de  justice,  et  que  vos  duantor  justitia 

Saints   soient   dans   l'allé-  Sancti  tui  exulte 
grosse. 

En  faveur  de  David  votre  Propter  David  s 

serviteur,  ne  détournez  pas  tuum  :  non  avei 

vos  yeux  de  son  fils,  votre  ciemChristi  tui. 
Christ. 

Le  Seigneur  a  fait  à  David  Juravit  Domin 

un  serment  qui  ne  sera  point  vid  veritatem,  < 

trompeur:  Je  placerai  sur  frustrabitur  eun 

votre  trône  un  fils  qui  naîtra  fructu  ventris  ti 

de  vous.  nam  super  seden 

Si  vos  enfants   gardent  Si   custodierii 

mon  alliance  et  les  préceptes  tui  testamentum  ] 

que  je  leur  enseignerai.  et  testimonia  me 

quae  docebo  eos. 

Et  si  leurs  enfants  sont  Et  filii  eorum 

toujours  fidèles  comme  eux,  in  sseculum  :  se< 

Us   s'asseieront    aussi   sur  super  sedem  tua 
votre  trône. 

Car  le  Seigneur  a  choisi      Quoniam  eleg 

Sion;  il  Va  choisie  pour  sa  minus  Sion:  ele£ 

demeure.  in  habitalionemi 

C'est  pour  toujours  te  lieu  Haec  requies  : 
de  mon  repos  ;  et  j'y  habi-  seeculum  saeculi 

lerai,  pai  ce  que  je  l'ai  choisi,  habilabo,  quonis 
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ViJuam  ejus  benedi-  Je  comblerai  ses  veuves 
cens  benedicam  ,  p.iu-  de  béDédicttons,  et  je  don- 
pères  ejus  saturabo  pa-  nerai  du  pain  eu  abondance 
nibus.  à  ses  pauvres. 

Sâcerdotes  ejus  in-       Je  revéliraî  ses  prôires  de 
duamsalutari  :etSancli  lagrâcedusalut,etsesSainis 
ejusexuUatione  exulta-  seront  dans  la  joie. 
bant. 

Illucproducam  cornu  Là,  je  ferai  germer  la  force 
David  :  paravi  lucernam  de  David;  là.  j'alpréparéune 
Christo  meo.  lampe  pour  mon  Christ. 

Inimicosejusinduam       Je  couvrirai  ses  ennemis 
confusione,superipsum  de  confusion,  et  ma  sain- 
autem  edlorebit  sancti-  teté  couronnera  sa  tête, 
ficatio  mei. 

Gloria  Palri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUKE  4  38. 

Rien  n'échappe  anx  regards  du  Seigneur.  La  sagesse  hotwre 
la  vertu,  fuit  et  abhorre  le  vice  et  l'iniquité. 

Domine,  probasti  me ,       Seig:veur,    vous    m'avez 
et   cognovisti    me:   tu  éprouvé,    et    vous    m'avez 
cognovisti      sessionem  connu  :  toutes  mes  actions 
meam   et    resurrectio-  vous  sont  présentes. 
neiii  meam. 

Intellexîsti  cogitatio  -  Vous  avez  compris  de  loin 
nés  meas  de  longe  :  se-  mes  pensées:  voas  avez 
milam  meâm,etfunicu-  observé  ma  course  et  ma 
lum  meum  investigasti.  carrière. 

Et  omnes  vias  meas  Vous  avez  prévu  toutes 
praevidisti:  quia  non  est  mes  voies,  quand  la  parole 
sermo  in  lingua  mea.       n'était  pas  encore  sur  ma 

langue. 

Ecce,  Domine,  tu  cog-  Vous  savez  également  ce 
Dovisti  omnia ,  novissi-  qui  est  ancien  ou  nouveau  : 
ma  et  antiqua:  tu  for-  vous  m'avez  formé,  et  vous 
masli  me ,  et  posuisti  avez  établi  votre  main  sur 
super  me manumtuam.   moi. 

Mirabilis    facta    est       La  science  que  vc^ws  ^n^l 
5;cientia  tuaexme.'con-  de  tout  ce  c\vû  çi^V  ç.\>l  \\\v^\ 
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est   une   merveille  :   celte  fortata  est  et  non  po- 
science  est  trop  haute  pour  tero  ad  eam. 
que  j'y  puisse  alteindre. 

Où  irai-je,  pour  y  échap-  Quo  ibo  a  spirîla  tuo: 
per  ?  où  fuirai-je,  pour  être  et  quo  a  facie  tua  fu- 
où  vous  ne  soyez  pas  ?  giam  ? 

Si  je  monte  au  Ciel,  vous  Si  ascendero  in  cob- 
y  êtes;  si  je  descends  aux  lum,tu illices: si descen- 
enfers,  vous  y  êtes  aussi.       dero  in  infernum,  ades. 

Si  je  prends  Içs  ailes  de  Si  suropsero  peonas 
Faurore,  et  que  je  m'envole  measdiluculo.eihabita- 
aux  extrémités  des  mers,       vero  in  extremis  maris. 

C'est  votre  main  qui  m'y  Élenim  illuc  maDus 
aura  porté,  c'est  votre  main  tua  deducet  me:  et  tene- 
qui  m'y  arrêtera.  bit  me  dextera  tua. 

Et  j'ai  dit:  Peut-être  que      Et  dixi  :  Forsitan  té- 
lés ténèbres  me  couvriront;  nebrœ       conculcabiinl 
et  voilà  que  la  nuit  éclaire  à  me:  et  nox  illuminatio 
vos  yeux  les  plaisirs  que  j'ai  mea  in  deliciis  meis. 
cru  y  cacher. 

Car  les  ténèbres  n'ontrien  Quia  lenebrœ  dod 
d'obscur  pour  vous:  pour  obscurabuntur  a  te, et 
vous  ta  nuit  est  comme  la  noxsicutdies  illumina- 
lumière^ellalumièrecomme  bilur  :  sicut  t^neb^{D 
la  nuit.  ejus,  ila  et  lumen  ejus. 

Tout  ce  qu^il  y  a  de  plus      Quia  tu  possedisti  re- 
secret et  de  plus  intime  en  nés  meos  :  suscepîsti  me 
moi  est  dans  votre  dépen-  de  ulero  malris  meœ. 
dance  ;  et  vous  avez  daigné 
me  protéger  dès  le  sein  de 
ma  mère. 

Je  vous  louerai,  Seigneur,  Confitebor  tibi,  qnia 
parce  que  vous  avez  signalé  terribilitermagniâcatus 
voire  puissance  en  me  for-  es  :  mirabilia  opéra  tua, 
mant  :  votre  œuvre  est  ad-  et  anima  mea  cognoscii 
mirable,  et  mon  ame  en  est  nimis. 
pénétrée. 

Ma  substance  vous  était  Non  est  occultatâiu 
connue,  lorsqu'ellea été con-  osmeuma  te,  quod  fe- 
fuedanslesecrel,\ors(\w'dVe  <i\s»i.v\nooculto  :  etsubs- 
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lanlîa  mea  in  inferiori-  étail  préparée  dans  lés  en- 
bus  lerrae.  trailles  de  ]a  terre. 

Iraperfectuin  meura  Vous  m'avez  vu  quand 
viderunl  ocuU  lui,  elin  mes  membres  n*étaient 
Ubro  tuo  onines  scri-  qu'une  masse  informe:  avant 
benlur  :  dies  formabun-  qu'ils  fussent,  ils  étaient 
tur,  et  nemo  in  eis.         écrits  dans  votre  livre  :  mes 

jours  y  étaient  comptés,  et 
pas  un  n'était  encore. 

Mihiautem  nimisho-  J'bonore  ceux  qui  vous 
ncTrificati  sunt  amici  tui,  aiment,  Seigneur,  et  ils  sont 
l)eus:nimisconfortatus  dignes  d'être  honorés:  leur 
est  principalus  eorum.   prééminence  est  affermie  sur 

une  base  inaltérable. 

Dinumerabo  cos,  et  Si  je  veux  les  compter, 
super  arenam  inultipli-  leur  nombre  surpasse  celui 
cabuutur  :  exurrexi,  et  des  sables  de  la  mer  :  je  me 
adhuc  sum  lecum.  réveille  de  ma  méditation,  et 

je  me  retrouve  avec  vous. 

Si  occideris  .  Deus,  Mais  pour  les  pécheurs, 
peccatores:  viri  sangui-  vous  les  exterminerez:  hom- 
Dum  déclina  te  a  me.       mes  de  sang,  éloignez- vous 

de  moi. 

Qiiia  dicitis  in  cogi-  Car  vous  avez  dit  au  juste, 
tatione  :  Accipient  in  dans  votre  pensée:  Tu  n'ha- 
vanîtate  civitates  tuas,  biteras  pas  la  cité  que  Dieu 

le  promet. 

Nonne  qui  oderunt  Seigneur,  n'ai-je  pas  haï 
te,  Domine,  oderam  :  et  tous  ceux  qui  vous  haïssent? 
super  inimicos  tuos  ta-  n'ai-je  pas  séché  de  douleur 
bescebam  ?  à  la  vue  de  nos  ennemis  ? 

Perfecto  odio  oderam  Oui,  je  les  hais  d'une 
îlloi  :  et  inimici  facti  haine  parfaite  ;  et  vos  enne- 
sunt  mihi.  mis  sont  les  miens. 

Proba  me,  Deus ,  et  Eprouvez-moi,  Seigneur, 
scito  cor  meum  :  inter-  et  pénétrez  le  fond  de  mon 
roga  me,  et  cognosde  cœur  ;  interrogez-moi  et  vi- 
êemitas  meas.  silez  mes  voies. 

Et  vide,  si  via  iniqui-       Vous  seul  powN^x  nç\t  ^\ 
iatis  in  me  est  :  et  dedac  elles  sont  ceWes  de  V  \\\\cça\v^ 
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Seigneur,      condaisez-moi  me  in  via  aoternà. 
dans  la  roule  de  la  vie  éter- 
nelle. 
Gloire  au  Père.  clc.  Gloria  Palri,  etc. 

psàumr  83. 

Bonlwur  de  ceux  qui  hahdcnl  la  Maison  du  Seigneur. 
Aspirations  vers  la  céleste  Patrie, 

QuK  vos  Tabernacles  sont  Quam  dilecta  Taber- 
ainiables,  ô  Seigneur,  Dieu  nacula  tua  ,  Domine 
des  armées!  mon  ame  dé-  Virlulnm  1  concupiscit, 
faillanleeslconsuméedudé-  et  déficit  anima  mea  in 
sir  de  voir  les  parvis  du  Sel-  alria  Domini. 
gneur. 

Mon  cœur  et  ma  chair  ont  Cor  meum  et  caro 
tressalli  de  joie,  en  pensant  mea  :  exultaverunt  in 
au  Dieu  vivant.  Deum  vivum. 

Le  passereau  se  trouve  Etenim  passer  inve- 
une  demeure  et  la  tourte-  nit  sibi  domum  :  et  tur- 
rélle  se  fait  un  nid  pour  y  tur  niduni  sibi,ubi  po- 
déposer  ses  petits.  nat  pullos  suos. 

Vos  autels,  Dieu  des  Ar-       ÂUaria  tua ,  Domine 
mées  !    vos  autels,   6  mon  virlutum  :   Rex  meus, 
Roi    et    mon    Dieu  !    c'est  et  Deus  meus  I 
l'asile  que  je  désire. 

Heureux  ceux  qui  habi-  Beati  qui  habitant  in 
tent  dans  votre  maison,  Sei-  domo  tua,  Domine!  in 
faneur  I  ils  vous  loueront  sascula  sœculorum  lau- 
dans  les  siècles  des  siècles,  dabunt  le. 

Heureux  celui  qui  attend  Beatus  vir,  cujosest 
son  secours  de  vous,  et  qui,  auxilium  abs  te  :  çseeo- 
au  milieu  de  celte  vallée  de  siones  in  corde  suo  dis- 
larmes, prépare  dans  son  posuit,  in  valle  lacry- 
c'oeur  les  moyens  de  s  élever  marum  in  loco  quem 
jusqu'au  terme  où  il  a  fixé  posuit. 
ses  vœux. 

Car  le  Lé}j;istatcur  souve-  Etenim  benedictîo- 
rain  versera  ses  bénédictions  nem  dabit  Legislalor  ; 
sur  les  siens  :  ils  iront  de  ibunt  de  virtute  in  vir- 
verlu  en  vertu,  iVs  \cvyv>tv\.  v.v3\Çk\\\  Nvd^bitar  Deus 
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dcoruin  in  Sion.  enfin  le  Dieu  des  dieux  sur 

la  montagne  de  Sion. 

Domine,  Deus  virtu-  Seigneur,  Dieu  des  Ar- 
tum,  exaudi  oralionem  mées^  exaucez  ma  prière; 
meam:auribuspercipe,  prêtez-y  une  oreille  alteu- 
Deus  Jacob.  tive,  ô  Dieu  de  Jacob. 

Prolector  noster,  as-  0  Dieu,  notre  protecteur! 
pice,  Deus;  etrespicein  jetez  les  yeux  sur  nous,  et 
faciem  Christi  toi.  regardez  votre  Christ. 

Quia  melior  est  dies  Un  jour  passé  dans  fOlre 
una  in  atriis  tuis:  super  maison,  vaut  mieux  que  des 
i;nillia.  milliers  de  jours  ailleurs. 

Ëlegi  abjcctus esse  in  Aussi, j'aichoisid'étre  des 
domo  Dei  iiiei  :  magis  derniers  dans  la  maîsoD  de 
quam  habitareiu  taber-  mon  Dieu,  plutôt  que  de 
naculis  peccalorum.        siéger  sous  les  pavillons  des 

pécheurs. 

Quia  misericordiam,  Le  Seigneur  aime  à  mani- 
etveritalemdiligilDeus;  Tester  sa  miséricorde  et  la 
graiiametgloriam  dabit  fidélité  de  ses  promesses:  le 
Dominus.  Seigneur  donnera  la  grâce  et 

la  gloire. 

Non  privabit  bonis  11  ne  privera  pas  de  ses 
eos  qui  ambulant  in  in-  biens  ceux  qui  uiarcheut 
oocentia  :  Domine  vir-  dans  l'innocence.  Dieu  des 
tutuiu,  beatus  hotuoqui  armées,  heureux  l'homme 
speriit  in  le.  qui  espère  en  vous. 

Gloria  Palri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Aux  premières  Vêpres  des  Fêtes  et  des  Saints,  et 
aux  secondes  des  Confesseurs  non  Pontifes,  on  dit  les 
quatre  premiers  Psaumes  du  Dimanche  ;  et  pour  le 
dernier,  Landaïc  Dominiim  nmncs  génies 

Aux  secondes  Vêpres  des  Apôlres,  les  Psaumes 
Dixil  f)onnnus  ;  (audate,  pueri;  Credidi  propter  ;  In 
convertendo  Dominus  ;  Domine,  probanli  ine^  etc. 

A  celles  des  Martyrs,  les  quatre  du  Dimanche,  et  le 
Psaume  Credidi  propirr,  etc. 

A  celles  dès  .Confesseurs  Pontifes,  les  quatre  mô- 
mes, avec  le  Psaume  Memenio,  Domine^  Dtt'o\d,ç\K.. 

A  ceUes  de5  Vierges  et  non  Vierges,  awx  ^t^vsîVe^vi^ 
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cl  secondes  Vêpres,  les  Psaames  de  TOdicc  de  la 
Vierge. 

Â  celles  de  la  Dédicace  de  l'Eglise,  les  quatre  du 
Dimanche,  et  le  Psaume  Lauda^  Jérusalem^  tant  aux 
premières  qu'aux  secondes  Vêpres. 

Aux  premières  et  secondes  vêpres  du  Sainl-Sacre- 
ment  :  Dixit  Dominus  ;  Confiiebor  tibi.  Domine  ; 
Credidi  ;  Beali  omnes  qui  limeni  Dominnm  ;  Lauda, 
Jerusafem,  etc.  et  aux  Processions  dqi  S;iint>Sacre- 
ment  :  Quam  dïlecta  Tabernacula,  etc. 

Le  Jour  et  l'Octave  de  Noël,  les  trois  premiers 
Psaumes  du  Dimanche,  De  profundïs,  et  Memenio, 
DotninCt  David. . 

A  la  fête  de  saint  Michel ,  les  quatre  premiers 
Psaumes  du  Dimanche,  et  Confiiebor  tibi^  Domine, 
in  iolo  corde  meo  :  quoniam  audisli,  etc.  de  POfflce 
des  Morts. 

Ceux  de  ces  Psaumes  qui  n'ont  point  été  placés 
ci-dessus,  se  trouveront  à  l'Office  de  la  Vierge,  ou  à 
celui  des  Morts. 


Mémoires  des  Vêpres ,  pour  l Ordre 
des  Ursulines. 

DE    SAINT    AUGUSTIN. 

Beatr  Christi  Confessor,  Augusline,  cccc 

nonien  luura  fulgét  in  saecula  :  pcr  le,  quae- 

sumus  ;  mereamur  adjuvari  a  Domino. 

^.  Ora  pro  nobis ,  beale  Pater  Augusline, 

i^.   Ul     digni     efficiamur    promissionibus 

(Christi, 

Oremus. 

Deus,  qui  bealuiu  x\uguslinutu,   Ecclésia} 

lua),  in  expônendis  scriptura?  sanciae  mysle- 

riis,  Docloreu)  optimum,  et  leclum  Antistitem 

provldisli  ;  da  nobis,  quaesumus,  éjus  seniper 

et  docl  ri na  inslrm ,  el  w^Vxow^  ^wfevcL 
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DE  SAiiNTË  URSULE   ET  DE  SES  COMPAGNES. 

Prudente?  Yirgines,  aplale  vcstras  lampa- 
des  :  ecceSponsus  venit,  exile  obviam  ei. 
j^.  AdducenturRegi  Virginesposl  eaiii. 
î^.  Proximaî  ejus  afferentur  libi. 

Oremus. 

Da  nobis,  quaesiunus,  Domino  Deus  noslei\ 
sanctarutn  Virginuoi  et  Marlyrum  tuarum 
Ursulae  et  Socianim  ejus,  palmas  incessabili 
devolione  venerari  ;  ul  quas  digna  mente  non 
possumus  ceiebrare ,  humilius  sallem  frc~ 
quenlibus  obsequiis. 
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«»OUft  LES  TROIS  TEMPS  DE  L'ANNÉE, 


A  MATINES. 

AvR,    Maria,    gralia  Jb    vous    salue,    Marie, 

plena«  etc.  pleine  de  grâce,  etc. 

j^.  Domine,  labia  mea  j^.  Seigneur,  vous  ouvri- 

aperies.  rez  mes  lèvres, 

^.  Et  os  meum  an-  ^.  Et  ma  bouche  annon- 

nunliabit  laudem  tuam.  cera  vos  louanges. 

j^.   Deus.   in  adjulo*  j^.  0  Dieu  !  venez  à  mon 

rtum  meum  intende.  aide. 

^»  Domine,  adadju*  ^.  Seigneur,  hâtez- vous 

vandum  me  festina  de  me  secourir. 

Gloria  Patri,  et  Filio,  Gloire  au  Père,  et  au  Fils, 

et  Spiritoi  sancto.  cl  au  Saint-Esprit. 

Sicut  oral  in  princi-  A   présent  et  toujours  , 

pto,  etnunc,  et  semper,  comme  dès  le  commence- 

ct  in  saecula  sicculorum,  ment,  cl  daqs  les  siècles  des 

Amen.  sii'cles.  Aiusi soW-W, 
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Louez  Dieu,  (ou)  Louange  Alléluia,  (ou)  Laus 
à  vous,  Seigneur,  Roi  d'e-  tibi.  Domine,  Rex  seler- 
lernelle  gloire.  nœ  gloria^. 

On  dît  Alléluia  pendant  toute  l'année,  et,  depuis 
la  Septuagésime  jusqu'à  Pâques  :  Laus  libi.  Domine, 
llex  œleriiœ  gloriœ. 

INVITÀTOIKB. 

Je    vous    salue,     Marie,  Ave,    Maria     j^ratii 

pleine  de  grâce,  le  Seigneur  plena.  Dominos  tecum. 
C!>t  avec  vous. 

Je    vous    salue,    Marie,  Ave,    Maria,    gralia 

pleine  de  grâce,  le  Seigneur  plena,  Dominas  te^uoi. 
est  avec  vous. 

PSAUME  94. 

David  invite  les  hommes  à  louer  Dieu,  à  l'adorer,  el  à  être 

dociles  à  sa  voix. 

Venez,  réjouissons-nous  Yenitb,  exulternus 
dans  le  Seigneur  ;  chantons  Domino,  jubilemus  Dec 
avec  destr^sporls  de  joie,  salutari  nostro  :  pra:oc- 
le  Dieu  {[ifl'ëst  notre  salut  ;  cupemus  faciem  ejus  io 
hcHons-nous  de  nous  pré-  confessione,  et  in  psal- 
senter  devant  lui,  pour  lui  mis  jubilemus  ei. 
rendre  gloire,  et  lui  offrir 
rbommagede  nos  cantiques. 

Je  vous  salue,  Marie,  Ave,  Maria,  gratia 
pleine  de  grâce,  le  Seigneur  plena^  Dominus  tecum. 
est  avec  vous. 

Car  le  Seigneur  est  le  Quoniam  Deus  ma- 
grand  Dieu  et  le  grand  Roi  gnus  Dominus,  et  Rex 
eievé  au-dessus  de  tous  les  magnus  super  omnes 
di^ux  :  le  Seigneur  ne  rejet-  deos':  quohiam  non  re- 
tcra  pas  st)n  peuple  ;  il  tient  pellet  Dominus  plebem 
en  sa  main  toutes  les  con-  suam  ;  quia  manu  ejus 
irccs  de  la  terre  et  domine  sunt  omnes' fines  lernu, 
les  hauteurs  des  montagnes,  et  altitudincs  montium 

îpse  conspicit. 

LeSeigneurcstavec vous.       Dominas  tecum. 

La  mer  lui  appartient  ;  Quoniam  ipsius  est 
&csl  lui  qui  l'a  (a\VC|  eV  ses  m^t^^^v.'x^'s^^^Rx^îUad, 
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et  aridam  fuDdaveruni  mains  ont  formé  la  terre  : 
manus  ejus  :  venite,  venez  donc,  adorous-ie, 
adoremus,  et  procida-  et  prosternons-nous  devant 
nnus  ante  Deum  :  plore-  lui  ;  pleurons  devant  leSei- 
mus  coram  Domino  qui  gneur,  qui  nous  a  créés;  car 
fecit  nos,  quia  ipse  est  il  est  leSeigneur  notre  Dieu, 
Dominus  Deus  noster  :  et  nous  sommes  son  peup'c, 
nos  autem  populus  ejus,  nous  sommes  les  brel)is  qu'il 
et  oves  pascuie  ejus.        nourrit  dans  ses  pâturages. 

Ave  ,  Maria  ,  gratia  Je  vous  salue,  Marie,  plei- 
p!ena,  Dominus  lecum.  ne  de  grâce  ,  le  Seigneur 

est  avec  vous. 

Hodie  si  vocem  ejus  Si  vous  entendez  aujour- 
audieritis,  nolite  obdu-  d'hui  sa  voix,  n'endurcissez  • 
rare  corda  veslra,  sicut  pas  vos  cœurs,  comme  ont 
ineiLacerbationesecun-  fait  vos  pères  au  jour  de  la 
dum  diem  tentationisin  rébellion,  lorsqu'ils  me  len- 
deserto,ubitentaverunt  lèrent  dans  le  désert,  où  ils 
me  patres  vestri,  pro-  mirent  ma  puissance  à  l'é- 
baverunt  et  viderunt  preuve  et  virent  les  œuvres 
opéra  mea.  que  je  fais. 

Dominus  tecum.  Le  Seigneur  est  avec  vous. 

Quadraginla  annis  Pendant  quarante  ans,  j'ai 
proximus  fui  generalio-  été  près  de  ce  peuple,  et  j'ai 
ni  huic,et  dixi  :  semper  dit  :  leur  cœur  est  toujours 
hi  errant  corde:  ipsi  ve-  égaré;  ils  n'ont  point  voulu 
rononcognoverunlvias  connaître  mes  voies;  et  j'ai 
meas,  quibus  juravi  in  juré  dans  ma  colère,  qu'ils 
ira  mea,  si  introibunt  n'entreraient  pas  dans  mon 
in  requiem  meam.  repos. 

Ave  ,  Maria  ,  gratia  Je  vous  salue  ,  Marie  , 
plena,  Dominus  lecum.   pleine  de  grâce,  le  Seigneur 

est  avec  vous. 

Gloria  Palri,  et  Filio,  Gloire  au  Père,  et  au  Fils, 
et  Spîritui  Sanclo  ;  et  au  Saint-Esprit  ; 

Sicut  erat  in  princi-  A  présent  et  toujours, 
pio,  et  nunc,  et  sem-  comme  dès  le  commcncc- 
pcr,  et  in  sœcula  sœcu-  ment  et  dans  les  siècles  des 
lorum.  Amen.  siècles.  Ainsi  soit-\l. 

Dominus  tecura.  LeSeigneutesXîvN^e.Now'è». 
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Je  vous  salue ,  Marie ,  Âve  ,  Maria  ,  s 
pleine  de  grâce,  le  Seigneur  plena.  Dominas  te 
est  avec  vous. 

HYMNE. 

Marik  porte  dans  son  sein  Qiiem  terra ,  p 
relui  que  le  Ciel,  la  terre  et  œthern» 

la  mer  servent,  adorent  et  Colunt,  adorant, 
annoncent    :    elle    devient  dicant. 

Mère  du  souverain  Maître  Trinam  regentem 
de  l'Univers.  chinam, 

Claustrura  Mariai 
Int. 
Celui  à  qui   le  soleil,  la      Cui    luna  ,    sol 
lune  et  toutes  choses  obéis-  omnia, 

sent  pendani  la  durée  des  Deserviunt    per 
siècles,  est  porté  dans  les  pora, 

entrailles  d'une  Vierge,  que  Perfusa  Cœli  grati 
la  grâce  a  rendue  féconde.     Gestant  puellee  vîj 
0    bienheureuse    Mère  I       Beata    Mater , 
dans  le  sein  de  laquelle  le  nere 

souverain  Créateur,  qui  tient  Cujus  supernus  A 
rUnivers  en  sa  main,  s'est  Mundum  pugillo  ( 
renfermé.  nens, 

Ventrissubarcacl 
est. 
BienheureuseVierge,qu'un  Beata  Cœli  nuni 
envoyé  du  Ciel  a  visitée,  que  Fecunda  SanctoSp 
le  Saint-Esprit  a  rendue  fé-  Desideratus  gentil 
conde,  et  qui  a  donné  la  Cujus  per.alvum 
naissance  à  celui  que  toutes  est. 

les  nations  désiraient. 

Gloire  à  vous.  Seigneur,  Gloria  tibi.  Do 
qui  êtes  né  d'une  Vierge  ;  Qui  natusesdeVii 
gloire  au  Père,  et  au  Saint-  Cum  Paire,  et  S 
Esprit,  dtins  les  siècles  éter-  Spirilu, 

nels. 

in  sem piler na  se 
Amen. 
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I.  Nocturne. 

Les  trois  Psaumes  suivants  sont  récités  le  Dimanche, 
le  Lundi  et  le  Jeudi. 

Ant.  Beoedicta  lu.  Ant.  Vous  ôles  bénie. 

PSAUME  8. 

Le  Ciel,  la  Terre  et  l'homme  font  le  sujet  de  l'admiration 

du  Roi- Prophète. 

Domine,  Dominus  no-  Seigneur,  notre  Dieu,  que 
ster  :  quam  admirabiie  votre  Nom  est  digne  d*élre 
est  Nomen  luum  in  uni-  admiré  dans  toute  la  terre  ! 
veîrsa  terra. 

Quoniam  elevata  est       Votre  grandeur  est  élevée 
magnificentia  tua  :  su-  au-dessus  des  Cieux. 
per  Cœlos. 

Ex  pre  infanlium  et  Vous  avez  mis  le  comble  à 
lactendum  peiTecisti  votre  gloire,  en  la  mettant 
idudenipropterinimicos  dans  la  bouche  des  enfants  et 
Itjos  :  utdeslruas  inimi-  des  petits  à  la  mamelle,  pour 
cum  et  uliorem.  confondre  la  haine  et  la  ven- 

geance de  vos  ennemis. 

Quoniam  videbo  Co)-  Je  rej^arderai  vos  Cieux, 
lostuos,operadiglloruni  l'ouvrage  de  vos  mains,  la 
iuorum  :  lunam  et  stel-  lune  et  les  étoiles,  vos  créa* 
lasqua)  tufundasti.  tures. 

Quid  est  homo,  qnod  Qu'est- re  que  l'homme  , 
memoresejus?aut(ilius  pour  que  vous  vous  souve- 
hominis,  quoniam  visi-  niez  de  lui  ?  Qu'est-ce  que  le 
laseum?  fils  de  l'homme,  pour  que 

vous  le  visitiez  ? 

Mipuisti  eum  paulo  Vous  l'avez  pour  un  pou 
minus  ab  Angelis,  glo-  de  temps  place  au-dessous 
rîa  et  honore  coronasli  des  Anges;  vous  l'avez  cou- 
eum  :ctconstiluistieum  ronnédegloircet  d'honneur, 
super  opéra  manuum  et  vous  l'avez  établi  sur  les 
tuarum.  œuvres  de  vos  mains. 

Omnia  subjecisti  sub       Vous  avez  tout  mis  à  ses 
pedibusejusiovesetbo-  pieds:    les   Iroupcauii  ^  W?* 
vos  universas,  insu/;er  bêles  de  somme  eV  \^?i  'avvx 
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maux  qui  paissent  dans  les  et  pecora  campi. 
ciiamps. 

Les  oiseaux  du  ciel,  et  les  Volucres  cœli,  et  pis- 
poissons  de  la  mer,  et  tout  ces  maris,  qui  peraui- 
ce  qui  Se  meut  sous  les  eaux,  bulant  semitas  maris. 

0  Dieu,  Notre-Seigneur  !  Domine,  Dominas  oo- 

que  votre  Nom  est  digne  ster,  quam  admirabile 

d'ôtre  admiré  dans  toute  la  est  Nomen  tuum  in  uni- 

lerre  1  versa  terra. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

/ln£.  Vous  ùtes  bénie  entre  Ant.  Benedicta  tu  in 

toutes  les  femmes,  et  le  fruit  mulieribus,  el  benedi- 

de  vos  enlrailles  est  béni.  dus  fructus  ventris  loi. 

Ani.  Comme  la  myrrhe.  Ant.  Sicut  myrrha. 

PSAUMK  48. 

Magnifique  éloge  des  œuvres  visibles  du  Créateur  et  de  UtL» 

qu'il  a  donnée  aux  hommes. 

Les  Cieux  racontent    la  Cobli   enarrant  glo- 

gloire  de  TEternel,  et  le  fir-  riam  Dei  :  et  opéra  ma* 

'marnent  publie  les  œuvres  nuum    ejus    anountiat 

de  ses  mains.  (irmameutum. 

Le  jour  parle  de  Dieu  au  Dies  diei  éructât  ver- 
jour,  et  la  nuit  révèle  Dieu  bum  :  et  noxnocti  iodi* 
à  la  nuit.  catscientiam. 

Il  n'y  a  pointde  langueau  Non   sunt    loqaeioo , 

monde  ,    dans  laquelle  on  neque  sermones  :  qoo- 

n'entende   ce   langage   des  rum  non  audiantur  vo« 

Cieux.  ces  eorum. 

C'est  une   parole   qui  a  Inomnemterramexi- 

éclaté  dans  toute  la  terre,  vit  sonus  eorum  :  et  io 

une   voix   qui  atteint  aux  fines  orbis  terrae  verba 

exlrémilôsde  l'univers.  eorum. 

Dieu  a  placé  son  pavillon  In  sole  posuit  tabcr- 

dans  le  soleil  :  cet  astre  est  naculum  suum  :  et  ipso 

parti  des  bnuteurs  du  Ciel,  tanquamsponsusproce- 

comme  le  nouvel  époux  sort  dens  de  thalamo  sue. 
de  sa  couche. 

Kl  il  s'est  élancé  comme  Kiultavit  ut  gigas  ad 

un  géant  pour  p'dreourir  sa  currendamviam:asum- 

Ciirriài'c,  \"^^  ^!/x3\»  ^^^is&Na  ^\iis. 
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El  occursus  ojus  us-       Il  arrive  jusqu'à  l'autre 
qua  ad  summum  ejus  :  exlrémîtc  des  Cieux,  oirien 
hecesl  quise  abscondat  ne  se  dérobe  à  ses  rayons, 
a  calore  cjus. 

Lex  Domini  immacu-  Comme  lui,  la  Loi  de  Dieu 
lata,  converlens  ani-  est  sans  tache;  elle  convertit 
mas  :  testimoninm  Do-  les  âmes  :  la  parole  de  Dieu 
mini  fidèle,  sapientiam  est  fidèle;  elle  donne  la  sa- 
praestans  parvutis.  gesse  aux  petits. 

Jnslitiae  Domini  rec-  Les  justices  du  Seigneur 
tœ  lœtificanles  corda  ;  sont  pures,  elles  répandent 
prœcopliiin  Domini  lu-  la  joie  dans  le  cœur  :  sos  or- 
cidum,  illuminans  ocu-  donnances  sont  lumineuses; 
las.  elles  éclairent  les  esprits. 

Timor  Domini  sanc-  La  crainte  du  Seigneur 
tus,  permanens  in  sœ-  est  sainte  ;  elle  subsiste  dans 
culum  sœculi  :  judicia  tous  les  siècles:  les  juge- 
Domini  vera,  justificota  menls  du  Seigneur  sont 
in  semeptipsa.  vrais  ;  ils  se  justifient  par 

Desiderabilia    super  eux-mêmes 
aurum  et  lapidem  pre-       La  loi  du  Seigneur  est  plus 
tiosummultum  retdul-  désirable  queTor,  plus  pré- 
ciorà  super  mel  et  fa-  cieuse  que  les  pierreries  , 
vum.  plus  douce  que  le  miel  re- 

Etenim  servus  tuus  cueilli  sur  le  rayon, 
rustodit  ea  :  in  cuslo-       Voire  serviteur,   ô  mon 
diendis  illis  retributio  Dieu  I  garde  votre  loi,  et  la 
multa.  récompense  est  grande  pour 

Delictaquisintelligit?  ceux  qui  la  gardent, 
ab  ocuUis  meis  munda       Mais  qui  peut  comprendre 
me  :  etab  alienis  parce  touslescgarementsducœuri'^ 
serve  tuo.  Seigneur  ,  purifiez-moi  des 

fautes  que  j'ignore  ;  et  pré- 
servez votre  serviteur  du 
commerce  de  ceux  qui  vous 

Si  mei   non   fuerint  sont  étrangers, 
dominali,  tune  îmma-       Si  leur  corruption  ne  par- 
culatusero,  et  emunda-  vient  pas  jusqu'à  moi,  je  se- 
l»or  a  deliclo  maximo.      rai  sans  tache,  cX  u^wvwv'Cv 

(] 'un  grand  pécVû\ 
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Alors  tes  paroles  de  ma  Et  eruDt  at  compla- 
boucbe  vous  seront  agréa-  ceaot  eloquia  oris  mei  : 
bles;  et  les  mëditalions  de  et  ineditalio  cordis  mei 
mon  cœur  vous  seront  pré-  in  conspectu  tuo  sem- 
sentes.  per. 

O  Dieu  1  qui  êtes  mon  sou-  Domine,adjutormeQS, 
tien  et  mon  Sauveur.  et  Redemptor  meus. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patrî,  etc. 

Ant.  Comme  la   myrrhe      Ant,   Siout    myrrha 
la  plus  excellente,  vous  avez  electa,   odorem  dedisti 
répandu  une  odeur  inBni*  suavitatis ,  sancta  Dei 
ment  douce,  ô  sainte  Mère  Genitrix. 
de  Dieu  1 

Ant.  En  l'honneur.  Ant,  Antethorum. 

PSAUUE   ^^.' 

Le  Roi'Prophèle  célèbre  Ventrée  triompJiante  da  Jésus-Christ 

dans  le  Ciel. 

La  terre  et  tout  ce  qu'elle  Dohini  est  terra,  et 

contient  est  au  Seigneur  ;  plenitudo   ejus  :    orbis 

le  globe  terrestre,  et  tout  ce  terrarum,  et  universi 

qui  l'habite  est  à  lui.  qui  habitant  in  eo. 

Car  c'est  lui  qui  a  affermi  Quia  ipse  super  ma- 

la  terre  au-dessus  des  mers,  ria   fundavit  eum  :  et 

et  qui  l'a  élevée  au-dessus  super  flumina  praepara* 

du  niveau  des  fleuves^  vit  eum. 

Qui  montera  sur  la  mon-  Quis  ascendet  in  mon- 

tagne  du  Seigneur  ?  qui  de-  tem  Domini?  aut  qois 

meurera   dans    son   sanc-  stabit  in    loco    sancio 

tuaire  ?  ejus? 

Celui  qui  a  les  mains  in-  Innocens  manibuset 

nocentes  et  le  cœur  pur,  qui  mundo  corde,  qui  noa 

n'a  pas  reçu  son  amc  en  accepitin  vanoanimam 

vain,  qui  n'a  pasététrom-  suam,    nec  juravit   iu 

peur  et  parjure  envers  son  dolo  proximo  suo. 
prochain. 

Celui-là  recevra  la  béné-  Hic  accipiet  benedic- 

diction  de  Dieu,  et  la  misé-  tionemaDomino:etmi- 

ricorde  du  Dieu  son  Sau-  sericordiam  a  Deo  salu* 

veur.  vm^uo. 
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U'êdc  est  gênera  lio  Telle  est  la  race  de  ceux 
quœreDtiiim  eum.-quse-  qui  chercheol  le  Seigneur, 
rentiam  faciem  Dei  Ja-  qui  cherchent  la  présence 
cob.  du  Dieu  de  Jacob. 

AKoUile  portas  prin-  Princes,  ouvrez  vos  por- 
cîpes  vestras,  ei  eieva-  tes;  exhaussez-vous,  portes 
mini  portée  œternales  :  éternelles,  et  le  Roi  de  gloire 
et  întroibit  Rex  gloriœ.  entrera. 

Quisest  iste  Rex  glo-  Quel  est-il  ce  Roi  de  gloire? 
ri;e  ?  Dominus  fortis  et  C'est  le  Dieu  fort  et  puissant, 
potens,  Dominus  potens  le  Dieu  qui  triomphe  dans 
in  prœlio .  les  combats. 

Attollite  portas  prin-  Princes,  ouvrez  vos  por- 
cipes  vestras,  et  éleva-  tes  ;  exhaussez-vous,  portes 
mini  portas  œternales  :  éternelles,  et  le  Roi  de  gloire 
et  întroibit  Rex  gloriiB,  entrera. 

Quis  est  iste  Rex  glo-  Quel  est-il  ce  Roi  de  gloire? 
riae?  Dominus  virtutum  C'est  le  Dieu  des  armées  ; 
îpse  Rex  gloriœ.  c'est  lui  qui  est  le  Roi  de 

gloire. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc.' 

Ant.    Ante    thorum.      i4n(.  En  l'honneur  de  cette 
bajus  virginis  frequen-  Vierge  sans  tache,  chantez 
taie  nobis  dulcia  Can-  les  plus  saints  Cantiques, 
iica  dramalis. 

f.  Diffusa  est  gratia  j^-  r.a  grâce  est  répandue 
in  labiis  tuis  ;  sur  vos  lèvres  ; 

^  Propterea  benedi-  ^,  Gesi  pourquoi  le  Sei- 
xitteDeusinœternum.  gneur  vous  a   bénie  pour 

l'éternité. 

Pater  nosier^  tout  bas.  L'absolution  Precibus  et 
meritis.  Les  trois  leçons  et  les  trois  répons  propres 
an  temps,  sont  à  la  tin  du  troisième  Nocturne. 

IL  Nocturne. 

jLe«  trois  Psaumes  suivants  sont  récités  le  Mardi  et 
le  Vendredi. 

Ant.  Specie  tua.  Ani,  Avec  la  beauté. 
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PSAUME  44. 

Figure  propMiiqne  de  Jésus-Christ  et  de  l'Eglise,  son  éftowte. 

Mon  cœur  a  proféré  avec       Erlxtavit  cop  meum 
Iransporl  la    parole    heu-   verbum    bonum  :  dico 
reusû  :    mes    chants    sonl  ego  opéra  mea  Régi  ; 
adressés  à  un  Roi  ; 

Et  ma  langue  obéit  à  Tins-  Liugua  mea  calaraos 
piration  ,  comme  la  plume  scribse  :  velociler  scri- 
rapide  de  l'écrivain  docile,     bentis. 

0  le  plus  beau  des  fils  des  Speciosus  forma  pra 
hommes  1  la  grâce  est  rèpan-  filiis  homînum,  dilTiua 
due  sur  vos  lèvres,  parce  est  gratia  in  labîis  tu»: 
que  le  Seigneur  vous  a  béni  propterea  benedixit  te 
pour  l'éternité.  Dcus  in  œternuni. 

Geignez -vous  de  votre  Accingere  gladio  too 
glaive,  roi  très- puissant  !       super  fémur  tuum.po- 

lenlissime. 

Paré  de  gloireet  de  beauté,       Spccîe  tua  et  pulchri- 
montez  sur  votre  coursier,   tudine  tua   :    întende, 
et  poursuivez  votre  route,      prospère  procède,  et  ré- 
gna. 

Régnez  par  votre  vérité,  Propter  veriiâlem,et 
votre  douceur  et  votre  jus-  mansuetudinem  et  jus» 
lice ,  et  votre  droite  vous  litiam  :  et  deduoet  te 
conduira  au  milieu  des  mer-  mirabiliter  dextera  ina. 
veilles. 

Vos  sujets  seront  dans  vos  Sagittœ  tuse  aeals, 
mnins  comme  une  arme  per-  popuTi  sub  te  cadent:  îb 
çante  qui  entrera  dans  le  corda  inimicorumre^. 
cœur  de  vos  ennemis. 

Votre  trône,  6  Dieu  !  est  Sedes  tua,  Deus,  in 
un  trône  éternel  :  le  sceptre  sœculum  sa^culi  :  virga 
de  Téquité  est  celui  de  vo-  directionis,  virga  regni 
tre  règne.  tui. 

Vous  aimez  la  justice  et  Dileiisti  justiliam,ei 
vous  haïssez  l'iniquité  :  c'est  odisliiniquitatem:prop- 
pour  cela  1  ô  Dieu  I  que  vo-  lerea  unxit  te,  Deos, 
tre  Dieu  a  répandu  sur  vous  Deus  tuus,  oleo  Lelilia) 
l'unolion  t^e  sa  \w.,  eV  ç\\\\l  \ncw  consorlibus  tuis^ 
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vous  a  mis  au-dessus  de  (ous 
ceux  qui  doivent  y  parlici- 
per  avec  vous. 

Myrrha,  el  gulta,  et  Les  parfums  de  l'ambre, 
casiaa  veslîmeDlistuis,  de  la  myrrhe  et  du  sandal, 
a  domibus  eburneis  :  ex  s'exhalent  de  vos  vêtements, 
quibusdelectaverunt  te  et  des  palais  de  délices  qu'ont 
iilÛB  regum  in  honore  préparés  pour  vous  les  filles 
luo.      ^  des  Vois,  vos  suivantes. 

Astitit  Regina  a  dex-  La  reine  s'est  tenue  debout 
tris  tuis  in  vestilu  deau-  à  votre  droite,  vôtue  de  l'or 
rato  :  circumdata  varie-  d'Ophir  et  couverte  d'orne- 
iate.  ments  précieux. 

.  Audi,  fîlia,  et  vide,       Kcoutez,  ma  fille,  el  voyez, 
et  inclina  aurem  tuam  :  et  prêtez  l'oreille;  oubliez 
el  obliviscere  populum  votre  pays  et  la  maison  do 
tuum,  et  domum  patris  votre  père, 
iui. 

EtconcupiscetRexde-  Et  le  roi  sera  épris  de  votre 
corem  tuum  :  quoniam  beauté;  car  il  est  leSeigneur 
ipse  est  Dominus  Deus  votre  Dieu,  et  les  peuples 
tuus,  et  adorabunteum.  l'adoreront. 

Et  filîse  Tyri  in  mu-  Les  (illes  deTyr  vous  ap- 
neribus  :  vultum  tuum  porteront  des  présents ,  et 
cLeprecabuntur  omnes  tous  les  puiss^mls  de  la  terre 
di viles  plebis.  brigueront  la  faveur  de  vos 

regards. 

Omnis  gloria  ejus  fi-      Toute  la  gloire  de  la  (iilo 
ike  Begis  ab  iotus  :  in  du  roi  est  intérieure,  quoi- 
fimbriis  aureis  circum-  qu'audehorsellesoitchargéc 
amicta  varietatibus.        de  franges  d'or  et  de  bro- 
derie. 

Adducentur RegfVir-  A  sa  suite,  des  vierges 
faînes,  post  eam  :  proxi-  seront  présentées  au  roi  ;  les 
inœ  ejus  afferentur  tibi  ;  compagnes  seront  présentés 

à  l'époux; 

ASerentur  ni  Isetitia  Elles  seront  amenées  au 
et  exultatione  :  addu-  milieu  de  la  joie  et  de  l*allè- 
ocatur in Templum Re-  grosse, et intioduUcs ddWàVv^ 
gis.  paJais  du  roi. 

Z1 
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Pour  remplacer  vos  pères       Pro  pa tribus  luis 
que  vous  avez  quilles,  il  vous  sunl  libi  filii  :  consli 
naîtra  des  fils  que  vous  éla-  eos  principes  super 
blirez  princes  sur  toute  la  nem  terrain, 
terre. 

Us  se  souviendront  de  vo-  MemoreserunlN» 
tre  Nom  dans  la  suite  des  nis  lui:inomnîgeD 
générations  ;  tione  et  generationc 

Et  c'est  pour  cela  que  les  Propterea  a  p( 
peuples  vous  rendront  hom-  confitebuntur  tibi  îi 
mage  dans  les  siècles  des  ternum  :  et  in  sseci 
siècles.  sœculi. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Aiit.  ?aré  de  votre  gloire      Ant.   Speeie  lua 
et  de  votre  beauté^  montez  pulchriludine  tua,' 
sur  votre  coursier,  et  pour-  tende,    prospéré 
suivez  votre  roule.  cède,  et  régnai 

Ant.  Dieu  Taidera.  Ant.  Àdjuvabit  ( 

PSAUME   45. 

Figure  de  V Eglise  et  de  famé  fidèle,  inébranlables  au  n 

des  lempétes. 

Dieu  est  noire  refuge  et  Deus  noster  refuj 

notre  force  ;  il  est  pour  nous  et  virtus,  adjutor  ic 

un  puissant  protecteur  dans  bulationibus  quse  ii 

nos  tribulations.  nerunt  nos  nimis. 

Aussi  ne  craindrons- nous  Propterea  non  t 

rien ,  quand  toute  la  terre  bimus,  dum  turbal 

serait  troublée;  quand  les  terra  :  et  transfère 

montagnes  seraient  empôr-  montes  in  cor  mari 
tées  dans  le  sein  de  la  mer. 

Les   eaux  soulevées  ont  Sonuerunt ,  et 

retenti;  les  monts  ont  été  baleesunlaquseeor 

ébranlés.  conturbati  suut  mo 

'  in  fortiludine  ejus. 

Mais  un  llcuvo  de  joie  a  Fluminis  impetu; 

inondé  la  Cité  de  Dieu  :  le  tificat  Civitateni    ] 

Seigneur  a  sanctifié  son  Ta-  sanclificavitTabern 

/>tTnacle.  lum  suum  Altissim 

Le  Seigneur  esl  ïlu  nûVv^w  \i^\xs»  v\  xxv^dio  < 
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lion  commo^ehttur  :  nd-  de  la  Cilé  saiote  :  elle  uesera 
jtivabil  cam  Deus  mane  pas  ébraolée  :  la  protection 
diluculo.  de  son  Dieu  sa  lève  sur  elle 

avecTaurore. 

Gonturbatœsuntgen-  Les  nations  ont  été  dans 
tes  ,  et  inclinata  sunt  l'épouvante,  et  (es  empires 
régna  :  dédit  vocem  ont  chancelé  :1a  terre  a  trcin- 
suam,  uiota  est  terra.       blé  à  la  voix  du  Seigneur. 

Dominas virtulum  no-  Mais  le  Dieu  des  armées 
biscum  :  susceptor  no-  est  avec  nous  :  le  Dieii  de 
ster  Deus  Jacob.  Jacob  est  notre  appui. 

•  Venite,et  videteope-  Venez,  et  voyez  les  œu- 
ra  Dotnini,  qua3  posuit  vres  du  Seigneur,  les  prodi^ 
prodigia  super  terram  :  ges  qu  il  a  faits  aux  yeux  de 
auferens  bella  usque  ad  la  terre.  Il  a  fait  partout 
finem  terrœ;  cesser  la  guerre. 

.  Arcum  conteret ,  et  II  a  brisé  les  arcs  et  les 
confringetarma  :etscu-  armures,  et  jeté  au  feu  les 
la  comburet  igni.  boucliers. 

Vacate,  et  videte  quo-  Il  a  dit  :  soyez  en  paix,  et 
niam  ego  sum  Deus  :  reconnaissez  que  je  suis  le 
exaltabor  in  gentibus,  Seigneur,  qui  règne  sur  les 
ël  exaltabor  in  terra.        nations,  et  qui  signale  sa 

puissance  dans  toute  la  terre. 

Domiuus  virtutum  Le  Dieu  des  arméçs  est 
iiobiscum  :  susceptpr  avec  nous;  le  Dieu  do  Jacob 
ûosler  Deus  Jacob.  est  notre  appui. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

AnL  Adjuvabit  eam  ilnt.  Dieu  Taidera  par  ses 
Deus  vultu  suo.,  Deus  regards  favorables;  meU est 
in  medioejus,non  com-  au  milieu  d'elle,. elle  ne  sera 
inovebitur.  point  ébranlée. 

iln£.  Sicut  lœlantium.     Ani.  0  sainte  Mère  de  Dieu! 

PSAUME  86. 

Prédiction  de  la  gloire  de  l'Eglise, 

FuNOAUENTA    ejus    iu       Les  fondements  de  rolio 

montibus  sanclis  :  dili-  Cité   sont   sur    les    sainics 

git  Dominus  portasSion  montagnes  :    l)\viv\  yvçS:vikv\ 

^^MpevomDiiiùiberaacùla  les  portes  de  Svou  *0i  Vv^ws» Vl^ 

Jacob.  pa  V  liions  de  J  vxcoîb . 


380  L* Office  de  la  sainte  Vierge, 

0  Cité  de  Dieu  I  que  de       Gloriosa    dicta 
merveilles  ont  été  publiées  à  de  te  :  (^i  vilas  Dei. 
votre  gloire  ! 

Je  me  souviendrai  de  l'E-  Memor  ero  RalK 
gyple  et  de  Babylooe  qui  Babylonis  :  scieu 
me  connaîtront.  me. 

On  dira  :  Ici  sont  les  Phi-  Ecce  Alienigens 
lislins;  là  sont  les  peuples  de  Tyrus,etpopulusE 
ïyr  et  ceux  d'Ethiopie;  voilà  pum  :  hi  fuerint.l 
où  ils  sont  nés. 

Mais  que  dira-t-on  de  Nuraquid  Sion  c 
Sion?  Un  homme  y  est  né,  Homo,  et  bomo  i 
et  celui-là  est  le  Très-Haut  est  in  ea  :  et  ipse  fi 
lui-même  qui  Ta  fondée.        vit  eam  Altissimu! 

CW  ce  que  le  Seigneur       Dominus  narrai 
racontera  dans  le  dénombre-  scripturis  populor 
ment   des  peuples  et   des  principum  :  horui 
princesqui  auront  été  réunis  t'uerunt  in  ea. 
dans  Sion. 

Mi  alors,  ô  Sion  !  tous  ceux  Sicut  lœtanliua 
qui  auront  habité  dans  ton  nium  :  habitalio  c 
sein,  seront  dans  la  joie.        te. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  eU 

Anu   0  sainte  Mère   de       .4n^  Sicutlœlai 
Dieu!  tous  ceux  qui  demeu-  omnium  nostrum 
rentavec  vous,  sont  comblés  lulio  est  in  te,   s 
de  joie  et  de  délices.  Dei  Genilrix. 

j^.  La  grâce  est  répandue  j^.  Diffusa  est  { 
sur  vos  lèvres.  in  labiis  tuis. 

^  C'est  pourquoi  le  Sei-  %  Propterea  be 
gneur  vous  a  bénie  pour  xit  te  Deus  in  œter 
l'éternilé. 

Paiev  nosier,  tout  bas.  L'absolution  Precii 
iner'uis  ;  les  trois  leçons  et  les  trois  répons  propr 
temps,  sont  à  la  fin  du  troisième  Nocturne. 

IIL  Nocturne. 

On  réelle  les  irois  Psaumes  siiivanis,  le  Merer 
le  Samedi. 

ii Ml.  Réjouissez  vous  ,  6  Ani.  Gaude  ,  i 
Vierge  Marie  l  N'w^q, 


à  Matines,  381 

PSAUMIC    95. 

Invitation  à  toutes  les  créatures  d'adorer  Celui  qui  doit 

juger  les  peuples. 

Gantatk  Domino  can-  Chantez  au  Seigneur  un 
licum  Dovum  :  cantate  nouveau  cantique:  que  loutc 
Dooiino  omnis  terra.       la  terre  chante  le  Seigneur. 

Cantate  Domino,  et  Chantez  le  Seigneur,  et 
benedicite  nomiui  ejus  :  bénissez  son  nom:  annoncez 
annuntiate  de  die  iu  chaque  jour  la  bonne  nou- 
diem  salutare  ejus.  velle  du  salut. 

Annuntiate  intergen-       Annoncez  sa  gloire  parmi 
tes  gloriam  ejus,  in  om-  les  nations,  et  ses  merveil- 
nibus  populis  mirabilia   les  au  milieu  des  peuples, 
ejus. 

Quoniam  magnus  Do-  Car  le  Seigneur  est  grand, 
minus  et  laudabilis  ni-  et  ne  peut  être  assez  loué,  il 
rais:  terribilis  est  super  est  redoutable  et  au-dessus 
omnes  deos.  de  tous  les  dieux  de  la  terre. 

Quoniam   omnes  dii       Les  dieux  delà  terre  sont 
gentium  dccmonia  :  Do-  des  démons  ;  mais  le  Sci- 
minus  autem  Cœlos  fe-  gneura  fait  les  Cieux. 
cit. 

Confessio  et  pulchri-       La  gloire  et  la  beauté  sont 
tudo  in  conspectu  ejus;  avec  lui  ;  la  sainteté  et  la 
sanctimonia  et  magnifia  grandeur  sont  danssonsanc- 
centia  in  sancliiicatione  luaire. 
ejus. 

ASerte  Domino  Pa-  Famille  des  nations,  ap- 
irise  gentium,  aflerte  portez  au  Seigneur  les  hom- 
Domino  gloriam  et  ho-  magesqulluiappartiennent; 
norem  :  afferte  Domino  rendez  à  son  Nom  la  gloire 
gloriam  Nomini  ejus.       qui  lui  est  due. 

Tollile  hostias  ,  et  Préparez  les  oiïrandcs, 
inlroite  in  atria  ejus:  entrez  dans  ses  parvis;  ado- 
adorate  Dominum  in  rcz-le  dans  sa  demeure 
alrio  sancto  ejus.  sainte. 

Gommovoatur  a  facie       Que   toute  la  terre   soit 
ojus  universa  terra  :  di-  cniue  en  sa  présence  ;  dites 
t-  lUte  :io  genlibus,  quia  aux  nations  ;  vo\\^  «.^^^  \^ 
r  Uèsaioûs regaaviL      '    Seigneur  règuQ. 
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H  d  rétabli  l'ordre  sur  la  Eleaim  oorrexi 
terre,  et  cet  ordre  ne  sera  bem  torrds,  qui 
point  troublé  :  le  Seigneur  commovebitur  :  ju 
jugera  les  peuples  dans  sa  bit  populos  in  asqu 
justice. 

Que  les  Cieux.  se  réjouis-  Lsetentur  Cœli 
sent  ;  que  la  terre  et  la  mer  exultent  terra,  ooi 
et  tout  ce  qu  elles  renfer-  veatur  mare,  et  \ 
ment,  soient  dans  des  trans-  tudo  ejus,  :  gaud 
ports  de  joie  ;  que  les  caui-  campi,  et  omnia  q 
pagnes  et  tout  ce  qui  les  eis  sunt. 
habite  soient  dans  l'allé- 
gresse. 

En  ce  temps,  les  arbres      Tuncexultabun 
des  forêts  vont  tressaillir  de  nia  ligna  sylvarum 
joie   devant    le    Seigneur,  cie  Domini ,  quia 
parce  qu'il  est  venu  :  il  est  quoniam  venit  ju< 
venu  pour  juger  la  terre.       terram. 

Il  jugera  l'univers  dans  sa  Judicabitorbem 
justice,  et  les  peuples  dans  in  asquitate  ,  et  p< 
sa  vérité.  in  veritato  sua. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  et 

Ant.    Réjouissez-vous,   ô       Ant,    Gaude, 
Marie!  Vierge  sainle„seule,  Virgo,  cunctas  hi 
vous  avçz    fait   triompher  sola  interemisti  ii 
l'Eglise  de  toutes  les  hérésies  verso  mundo. 
qu'elle  a  détruites  dans  le 
monde. 

AnL  Agréez.  Ant.  Dignarc. 

PSAOMB  96. 

Caradères  de  l'avéncmetU  de  Jésus-Christ,  lorsquil 

le  monde.  , 

Le  Seigneur  règne,  que  la  Dominus  régna  v 

terre  tressaille  de  joie,  que  ultet    terra  :    lee 

l'allégresse  passe  jusqu'aux  insulse  mulUo. 
îles  éloignées. 

Un  nuage  de  ténèbres  est  Nubeset  caligo 

autour  de  lui;  l'autorité  et  cuitu  ejus  :  just 

réquité  sont  les  apçuis  de  iudicium  correcli 

son  trône.  «S^i. 
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l;^nisauleipsu(npra;-  Mais  du  sein  des  nuages 
i:edet:eliDtlamiuabitin  sorl  la  tlamme  qui  marche 
circuitu  inimicosejus.     devanl   lui,  et  qui  consu- 

inera  tousses  enuemis. 

llluxerunt  fulgura  Ses  éclairs  ont  brillé  d'un 
ejus  orbi  terrœ  :  vidit  bout  de  la  terre  à  l'autre  ;  la 
et  cominota  est  terra.       terre  les  a  vus,  et  en  a  été 

ébranlée. 

Montes  sicut  cera,  Les  montagnes  se  sont 
Quxerunt  a  facie  Domi-  fondues (M)mme  la  cire  au  l'eu, 
IH  :  a  facie  Domini  om-  en  présence  du  Dieu  de  Tu- 
uis  terra.  nivers. 

AnnuntiaveruntCœli       Les  Cieux  ont  annoncé  sa 
juslitiam  ejus  :  et  vide*  justice  ;  et  tous  les  peuples 
runt  omnes  populi  glô-  ont  vu  sa  gloire, 
riam  ejus. 

Confundantur  omnes  Qu'ils  soient  confondus 
qui  adorant  sculptiUa,  tous  ceux  qui  adorent  les 
et  qui  gloriantur  in  si-  faux  dieux^  et  qui  se  glori- 
nuiàcris  suis.  lient  dans  leurs  idoles. 

Adarale  etun,  omnes  Mais  vous,  adorez-  le,  vous 
Aiigeii eps :  audivit, et  quiètes  ses  Anges.  Sion  a 
Lelata  est  Sion.  entendu  la  voix  de  son  Dieu; 

Sion  est  dans  Tallégresse. 

i£t  exultaverunt  filia)  Seigneur,  lesfiUes  de  Sion 
Juda3 ,  propler  judicia  seroutdans  lajoieaujourde 
•iua.  Domine.  vos  jugements. 

Quoniam  tu  Dominus  Parce  que  vous  êtes  lo 
<iUissimus  super  om-  Très-Haut  élevé  au-dessus 
inem  terram:  nimis  ex-  de  la  terre,  et  au-dessus  do 
<iUatuses  super  omnes  tous  ses  dieux. 


•deos. 


Qui    diligilis   Demi-  Détestez  le  mal,  vous  qui 

t)um,oditemdlum:cus-  aimez  le  Seigneur  :  le  Sei- 

4odtt  Dominus  animas  gneur  garde  les  âmes  de  ses 

«auctoruni  suorum,  de  saints,  et  les  délivrera  de 

inanu  peccatoris  libc-  la  puissance  des  pçcheurs. 
rabit  eos. 

Lux  orta  est  Justo  :  La   Lumière  s'visV.  é\vi'^*i^ 

«l  rectis  corde  lœtilii),  enfin  pour  \cs  ^w^V^'à,  ^^^^^^ 
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jour  île  l'allégresse  a  lui  pour 
les  cut-urs  droits. 

Juaie.réjouissez-vousdaas  Liclamini ,   jitgl 

luSeignour,  et  rendez  gloire  Domiao,  et  conGti 

à  l'aulear  de  toute  sainteté,  memorio;  saoctifli 
nisejus. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Pairi,  q| 

vint.  Agréez  que  je  vous  Ant.  Diguaromi 

loue,  à  Vierge  saiate  I  obte-  dare  le,  Virgo  sac 

net-uoi  de  Dieu  la  force  de  dumibi  virlutcmci 

combattre  vus  euuemis.  bostes  tuos. 

A«i.  Après  votre  enfan-  Ant.     Post     pa 

tciueui.  Virgo. 
PenttantCAvent. 

Ani.  L'Ange  du  Seigneur.  Ant.  AngelusDo 

fsàuke  97, 
Le  Prophéti  annonce  clairemenl  le  salul  prêché  aiioi  Ni 

Chantez  au  Seigneur  un  G\nTATB  Doniiat 

nouveuu   canti<]ue;    parce  tjcum  novuin  :  qui 

qu'il  a  opéré  des  merveil-  rabilia  fecil. 
les. 

G'cst  sa  droite,  c'est  son  Salvaviisibi  de 

bras  saint  rjui  a  opÀrô  le  ejus:et bracbium: 

ïulut.  tumejus. 

Le  Seigneur  a  fait  cou-  Noiain  fccitDou 

Mïiltre  le  salut  qu'il  avait  salutaresuum  :  in 

promis;  ilarèvélèsa justice  pectu gentium rev< 

devant  les  nations.  justiliam  suam. 

II  s'est  resouvenu  de  sa  Rccordatus  est  . 

miséricorde, et  des  promes-  ricordiaîsuîo:  et  v( 

ses  inviolables  qu'ila  faites  à  tis  suœ  domui  Isra 
Israël. 

Toutes  les  contrées  de  la  Vidcrunt  oninei 

terre  ont  vu  le  salut  qu'a  mini   lerrœ  ;    sal 

duanè  notre  Dii3ii.  Dei  noslri. 

Que  toute  la  tiuTo  le  colè-  Jubilale   Deo   o 

bre  avec  allégresse:  ohffi-  terra;  canlatu  et  | 

toz,rcJouisso£-vous,clinU|'  '—                        ' 

Célébrez  lo  Seisncin^ 
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thara.JQcitharaetvttce  la  goitare  el  sur  la  harpe; 
psalmi  :  in  tuliis  ducli-  que  vos  voix  se  joignent  au 
iibus,  et  voce  ti]b<-G  cor-  Eon  des  Irompelles  el  des 
neie  clairons. 

Jubilate  in  conspectu  Héjouissez-voiisenl.i  pro- 
Rej^is  Dominf  :  movea-  sence  de  Dieu  oolre  Roi  : 
tur  maro  et  plenilodo  quela  terre  et  la  mer  et  tout 
ejus;  orbis  terrarum,  el  ce  qui  habite  la  terre  et  la 
qui  habitant  in  eo.  mer,  senlenl  la  présence  du 

Seigneur. 
Flumina       plaudent       Les  fleuves  applaudiront, 
tnaou  ,    simul    montes  les  montagnes  tressailliront 
exullabunt  a  conspectu  devant  lui,  parce  qu'il  vient 
Domini  ;  quoniain  vcnit  pour  juger  la  terre, 
judicare  terram. 

Judicabît  orbeni  1er-  Il  jui^era  l'univers  dans  su 
rarnm  in  justiliniet  po-  justice,  et  tous  les  peuples 
polos  in  u'quitate.  selon  l'équité  de  sa  loi. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  l'ère,  etc. 

Ani.    Posl   partum  ,       Ant.  Après  votre  eofan- 
Virgo,    inviolata    per-  lement,  vous  êtes  demeurée 
niansisti  :  Dei  Genitrix,  Vierge,  et  toujours  pure  :  A 
intercède  pro  nobis.        Mère  de   Dieu  !   intercédez 
pour  nous. 
Pendant  l'Avent. 
Ant.  Angélus  Domini       ^nt.  L'Ange  du  Seigneur 
anntiavitHariœ,  etcon-  a  annoncé  à  Harie  qu'elle 
cepîl  de  Spirîlu  Sancto.  serait  la  Hère  de  Dieu:  et 
elle  a  conçu  par  l'opération 
du  Saint-Ëspril. 
Od  dît  le  verset  suivant  à  la  fin  du  Nocturne  de 
chaque  jour.  Les  Mutines  récitées  le  soir  doivent  élre 
de  POffio*  du  lendemain. 

f.  Diffusa  est  gratia  f.  La  grâce  est  répandue 
in  labiis  tors.  sur  vos  lèvres. 

I  ^.  Propterea  benedi-  ^.  C'est  pourquoi  Dieu 
LmUIc  Deus  in  œtemum.  voas  a  béai  pour  l'éleraitt? 
^K^ler  Qoster,  elc.  Noire  Pfirc,  louitin». 
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f.  Et  ne  nous  laissez  point       j^.  Et  ne  nos  ii 

succomber  à  la  tentation.  in  lentalionem. 

î^.  Mais  délivrez-nous  du       i^.  Sed  libéra 

mal.  malo. 

ABSOLUTION. 

Que  par  les  prières  et  les       Precibus   et 
mérites  de  la  bienheureuse  beala3    Mariœ 
Marie  toujours  Vierge,  et  de  Virgiois  ,    et    o 
tous  les  Saints,  le  Seigneur  Sanciorum  ,    p^ 
nous  conduise  au  royaume  nos  Dominus  ac 
des  Cieux.  i^.  Ainsi  soit-il.      cœlorum.  i^.  Au 

j^.  Donnez-moi  votre  bé-  j^.  Jubé,  Dom 
nédiclion.  nedicere. 

BÉNÉDICTION . 

Que  la  Vierge  Marie  nous  Nos  cum  pn 
obtienne  la  bénédiction  de  benedicat  Virgc 
sondivinFils.^.Ainsisoit-il.       i^.  Amen. 

On  dit  les  trois  leçons  suivantes  avec  leurs  1 
depuis  Noël  jusqu^àTAvenl;  et  pendant  TAv 
dit  les  trois  leçons  qui  sont  après  le  Te  Denn 
servant  toujours  des  mômes  bénédiciions. 

1.  Leçon.  EccL  24. 

C'est  la  Sagesse  éternelle  et  incrèée  qui  parle  dans  ce. 

J'ai  cherché  partout  un  In  omnibus  r 
lieu  de  repos,  et  une  de-  qua?sivi,  et  in  I 
meurodansrhéritageduSei-  tate  Domini  m 
gneur.  Alors  le  Créateur  de  Tune  praecepit, 
Tunivers  m'a  parlé,  et  m'a  mihi  Creator  on 
fait  connaître  sa  volonté,  et  qui  creavit  i 
Celui  qui  m'a  créé,  a  reposé  quievit  in  TdL»e 
dans  mon  Tabernacle,  et  il  meo.  et  di^it  mi 
m'a  dit  :  Habitez  dans  Ja-  Jacob  inhabita 
cob,  qu'Israël  soit  voire  hé-  Israël  baereditai 
ritage,  et  jetez  de  profondes  eleclîs  meis  mit 
racines  dans  mçs  Çlu^P  cfs.  Tu  autem,  I 
Vous,  Seigneur»  aiS|Hili£{iJ|9Q9r^  oobis. 
de  nous. 

j^.  Rendons  gri 
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v^,  Sancta  et  imma-  %  Vierge  sainle  et  gans 
culata  Virginitas,  qui-  tacbo,  je  De  sais  par  quelles 
bus  le  laudibusefferam,  louanges  je  pourrais  honorer 
nescio  :  QuiaquemCœli  votre  grandeur;  car  vous 
caperenonpoierant,luo  avez  porlc  dans  votre  sein 
gremio  contulisli.  Celui  que  les  Cieux  mômes 

ne  peuvent  contenir. 

j^.  Benedicia  lu  in  f.  Vous  êtes  bénie  entre 
mulieribus,  et  benedic-  toutes  les  femmes,  et  le 
tus  Fructus  venlris  tui.  Fruit  de  vos  entrailles  est 
Quia  quem  Gœli  capere  béni.  Car  vous  avez  porté 
non  polerant,  tuo  gre-  dans  votre  sein  Celui  que  les 
mio  contulisli.  Cieux   mêmes  ne  peuvent 

contenir. 

y.  Jubé,  Domne,  be-  jr.  Donnez-moi  voire  bé- 
nedicere.  ncdiction. 

BÉNÉDICTION. 

Ipsa  Virgo  Virginum  Que  la  Vierge  des  Vierges 
intercédât  pro  nobis  ad  intercède  pour  nous  auprès 
Dominum.  ^.  Amen.        dii  Seigneur.  î^.  Ainsi  soit-il. 

11.  Leçon. 

Et  sic  inSion  (irmata  J'ai  été  ainsi  aiïermiedans 
suni,et  in  Civitatesanc-  Sion  ;  j'ai  fixé  le  lieu  de  mon 
tificata  simililer  requie-  repos  dans  la  Cité  sainte  ; 
vi,  et  in  Jérusalem  po-  et  ma  puissance  s'est  établie 
testas  mea.  Et  radicavi  dans  Jérusalem.  J'ai  prisra- 
m  populo  honorilicalo,  cine  dans  le  peuple  que  le 
et  în  parle  Dei  mei  bae-  Seigneur  a  honoré  de  sa  pro- 
reditas  illius;  et  in  pie-  tection,  et  dont  l'héritage 
DÎtudine Sanctorum de-  est  celui  de  mon  Dieu;  et 
tentio  mea.  Tu  auteni»  j'ai  établi  ma  demeure  dans 
Domioa,  miserere  no-  l'assembléedelousIesSaints. 
bick  ,  0    vous ,    Seigneur  1    ayez 

pilié  de  nous. 
.JpjjQQgralias.  ^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

, j^j^ef ,  Yirgo Ma-  ^,  Vous  êtes  bienheu- 
jopiiQumpor-  reusc,  ô  Vierge  Marie,  qui 
'•Tem  mua-  avezporlédatvsvoVY^^^vcvV; 

MtfikQli^  Seigneur  el  \e  C»t^îiiV^>3^Y  ^'^ 
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Tunivers.  Vous  avez  engoo-  ctinœteroum  pcrmaaes 

lire  Celui  qui  vous  a  formée,  Virgo. 
et  vous  ôtesdeineurôo  Vierge 
pour  Pélernité. 

j^.  Je  vous  salue,  Marie,  j^.  Ave,  Maria,  gra- 

pleÎDc  de  grâce,  le  Seigneur  lia  plena  :  Doininus  le- 

est  avec  vous.   Vous  avez  cum.    Genuistî   qui  te 

engendre  Celui  qui  vous  a  fecit ,    et  in    a^lernam 

formée,  et  vous  êtes  demeu-  permanes  Virgo. 
rce  Vierge  pour  l'cternitc. 

On  récite  le  Te  Deum  ^  à  la  fîn  de  ces  Répons» 
quand  il  doit  le  suivre. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc 

Vous  avez  engendréCelui       Genuisli  qui  te  fecit, 
qui  vous  a  formée,  et  vous  et  in  aelernum  permanes 
ôles  demeurée  Vierge  pour  Virgo. 
J'étcrnilé. 

j^.  Donnez-moi  votre  bé-  j^,  Jubo,  Domne,  bé- 
nédiction, nedicere. 

BÉNÉDICTION. 

Que  le  Seigneur  nous*  Per  Virginem  Ma- 
accorde  le  salut  et  la  paix,  trem,  concédât  nobis 
par  la  Vierge  Mère.  Ainsi  Dominus  salutem  et 
soit' il.  pacem.  Amen. 

III.  Leçon. 

Jb  me  suis  élevée  comme  Quasi  codrus  cxaltala 
le  cèdre  du  Liban,  et  comme  sum  in  Libano,  et  quasi 
le  cyprès  de  la  montagne  de  cypressusinmonteSion: 
Sion.  Je  suis  crue  comme  les  quasi  palma  exaltata 
palmiers  de  Cadès,  et  comme  sum  in  Cades,  et  quasi 
les  rosiers  de  Jéricho.  Je  me  plantatio  rosa^  in  Jeri- 
suis  élevée  comme  un  bel  cho.  Quasi oli va  speciosa 
olivier  dans  la  campagne,  et  in  campis,  et  quasi  pla- 
comme  un  plane  qui  est  tanus  exaltata  suai  jux- 
planté  et  exposé  sur  le  bord  ta  aquam  in  plateis.  Si- 
des  eaux.  J'ai  répandu  une  cutcinnamomumetb?!- 
odcur  do  parfum,  comme  la  samumaromatizansodd- 
cannelle  et  comme  le  baume  rem  dedi  :  quasi  myr^. 
h  plus  précieux,  une  oA^wt  tW  «V^v\  d^v^oiavita- 


à  Matines.  389 

Icrn  odoris.  Tu  auteoi,  douce  el  agréable,  comme 
Domine,  miserere nobis.  celle  de  la  myrrhe  la  plus 

excellenle.O  vous,  Seigneur, 
ayez  pitié  de  nous. 
^.  Deo  gratias.  ^,  Rendons  grâces  à  Dieu. 

On  ne  dit  point  le  répons  suivant,  quand  on  récite 
le  Te  Deum. 

^.  Félix  namquc  es  ^.    Vous   êtes    bienheu- 

sacra  Virgo  Maria,   et  reuse,    ô    Marie  !     Vierge 

omni  laude  dignissima.  sainte,  et  vous  étesdignede 

Quîa  ex  te  ortus  est  Sol  toute  louange,    parc«    que 

Juslitia3,  Gbristus  Deus  c'est  de  vous  qu'est  sorti  le 

noster.  Soleil  de  Justice,  J. -G.  notre 

j^.   Ora  pro  populo,  Dieu, 

inlerveni  pro  Clero,  in-  f.  Priez  pour  le  peuple, 

lercedc  pro  de  vol  o  fe-  protégez    les    Pasteurs    de 

mineosexu.sentiatom-  pEglise,  intercédez  pour  les 

nés     luum    juvamen,  personnes  du  sexe  vouées  a 

quicumque     célébrant  la  piété  ;  faites  que  tous  ceux 

tuam  sanctam  comme-  quicélèbrent  la  mémoire  do 

morationem.  Quia  ex  te  vos  vertus  sentent  Pcffet  de 

ortus  est  sol  Justiti^,  votre  protection  puissante. 

Gbristus  Deus  noster.  Parce  que  c'est  de  vous  qu'est 

sorti  le Soleiide Justice. J. -G. 
notre  Dieu. 

Gloriri  Patri,  et  Filio,  Gloire  au  Pore,  et  au  Fils, 

etSpiritui  Sancto.  et  au  Saint-Esprit. 

Ghrîstus  Qeus  noster.  Jésus-Gbrist  notre  Dieu. 

Le  Te  Dcum  n'a  point  lieu,  pendant  TAvcnt,  ni 
depuis  la  Septuagôsime  jusqu'à  Pâques,  excepté  aux 
Fêtes  de  la  sainte  Vierge. 

nviiNE. 

Të  Deum  laudamus  ;  Nous  vous  louons,  ô  Dieu  I 
te  Dominum  confite-  nous  vous  reconnaissons 
mur.  pour  le  Seigneur  de  l'uni- 

vers. 

Te  iEternum  Patrem  Toute  la  terre  vous  adore, 
omnis  terra  vcneralur.   ô  Père  éternel  ! 

Tibi  omnes  Angeli,       Tous  les  Mv^cs,\vi"àVj\vi\^^ 
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et  toutes  les  puissances.  tibi  Gœiî,  et  uni 

Polestales, . 

Les  Chérubins  et  les  Sera-  Tibi  Cherubim 
phins  s'écrient  sans  cesse  raphîmjncessab 
devant  vous  :  proclamant  : 

Saint,  Saiht,  Saint  est  le  Sanctus,  S 
Seigneur^  le  Dieu  des  Ar-  Sanctus  Domina 
mées.  Sabaoth. 

Les  Gieox  et  la  Terre  sont  Pleni  sunt  G 
pleins  de  la  majesté  de  votre  Terra  majestatis 
gloire.  tuas. 

L'illustre  chœur  des  Apô-  Te  gloriosus  I 
très,  lorum  chorus. 

La  respectacle  multitude  Te  prophetan 
des  Propnètes,  dabitis  numerus 

L'éclatante  armée  des  Te  Martyrura 
martyrs,  célèbrent  vos  lou-  daius  laudat  ex< 
anges. 

L'église  sainte  publie  vos  Te  per  orbera 
grandeurspar  toute  la  Terre,   rum  Sancta  coi 

Ëcclesia, 

0  Père  dont  la  majesté  est  Patrem  immei 
infinie.  j  esta  lis. 

Elleadoreègalement  votre  Venerandum 
Fils  unique  et  véritable  ;         verum   et  unie 

lium  ; 

Et  le  Saint  Esprit  conso-  Sanctum  (|uoc 
lateur.  racletum  Sniritu 

0  Christ  I  vous  ôles  le  Roi  Tu  rex  gloriœ 
de  gloire  ;  te  ; 

Vous  êtes  le  Fils  éternel  du  Tu  Palris  sei 
Père.  nus  es  Filius. 

Pour  sauver  les  hommes,       Tu    ad    liber 
vous  n'avez  pas  dédaigné  de  susceplurus  hoi 
voua  revôtirde  la  nature  hu-  non  horruisti  > 
maine  dans  ie  sein  d'une  utcrum. 
Vierge. 

Vmis  avez  brisé  l'aiguil-       Tu,    devicto 
Ion  de  la  mort,  et  avez  ou-  aculeo,    aperuis 
vert«ux  Fidcios\e^o^^wttv^  dawUbvis  rci^na 
rfesCicux.  ^^^^ 
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Tu  ad  dcitcrarii  Dei  Vous  èlos  assis  à  la  droite 
sedcSf  in  gloria  Palris.   de  Dieu,  dans  la  gloire  du 

Père. 

Judex  crederis  esse  Nous  croyons  que  vous 
venlurus.  viendrez  juger  le  inonde. 

Te  ergo.  quaesumus.  Nous  vous  supplions  donc 
famulis  luis,  subveni,  do  secourir  vos  serviteurs 
quos  prelioso  sanguine  que  vous  avez  rachetés  de 
redemisLi.  votre  Sang  précieux. 

iEterna  fac,  cum  Mettez-nous  au  nombrede 
Sanctis  luis,  in  gloria  vos  Saints,  pour  jouir  avec 
Dumerari.  eux  de  la  gloire  éternelle. 

Saivum  fac  populum  Sauvez  votre  peuple,  Sei- 
laom,  Domine,  et  be-  gneur,  et  versez  vos  béné- 
nedic  baereditati  tuec.      dictions  sur  votre  héritage. 

Et  rege  eos,  et  extolle  Conduisez-les,  et  élevez- 
illos  Qsquoînseternum.  les  jusques  dans  Péternité 

bienheureuse. 

Fer  singulos  dies  be-  Chaque  jour,  nous  vous 
œd  icînius  le  ;  bén  issons  ; 

Et  laudamus  Nouieu  Nous  louons  votre  Nom  à 
luuiD  in  sœculum,  et  in  jamais,  et  nous  le  louerons 
sœculum  sscculi.  dans  les  siècles  des  siècles. 

Dîgnare,  Domine,  die  Daignez,  Seigneur,  en  ce 
isio,  sine  peccalo  nos  jour,  nous  préserver  du  pè- 
custodire.  ché. 

Miserere  nostri,  Do-  Ayez  pitié  de  nous,  Sei- 
mine,  miserere  nostri.  gneur,  *ayez  pitié  de  nous. 

Fiat misericordia  tua.  Que  votre  miséricorde. 
Domine,  super  nos,  Seigneur,  se  manifeste  en- 
quemadmodum  spera-  vers  nous,  selon  Tespérance 
vimus  in  te.  que    nous    avons   mise   eu 

vous. 

In  le.  Domine,  spe-  C'est  en  vous.  Seigneur, 
ravi  ;  non  confundar  in  que  j'ai  espéré,  ne  permettez 
ieleroum.  pas  que  je  sois  à  jamais  con- 

fondu. 

On  dit  les  Leçons  suivantes  après  les  Psaumes  des 
Matines,  pendant  l'A  vent  et  le  jour  de  lA\\viQ\iv:.Vvv- 
lion,  dont  l'Office 6'crl  pour  tout  V\vci\U 
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ABSOLOTION. 

Que  par  les  prières  et  les  Precibus  éi  nici 
iiicrites  de  la  bienheureuse  beaUe  Marise  sen 
Marie  toujours  Vierge,  et  de  Virginis,  et  omn 
tous  tes  SaÎDlSy  le  Seigneur  Sanctorum,  perd 
nons  conduise  au  Royaume  nos  Dominus  ad  R 
des  Gieux.  Cœlorum. 

1^.  Ainsi  soil-il.  ^.  Amen. 

j^.  Donnez-moi  votre  bc-  j^.  Jubé,  Domne 
nédiction.  nedicere. 

BÊNÉ!  ICTION. 

Que  la  Vierge  Marie  nous      Nos  cum   Proie 
bénisse  avec  son  divin  Fils,  benedical  Virgo  M 
i^.  Ainsi  soit-il.  î^.  Amen. 

L  Leçon. 

L'ANGiiGabriël  fut  envoyé  Missus  est  An| 
de  Dieu  dans  une  ville  de  Gabriel  a  Deo  in  ci 
Galilée,  appelée  Nazareth,  à  tem  Galileœ  cui  n( 
une  Vierge,  qu^uri  homme  Nazareth,  ad  Vîrg 
de  la  maison  de  David,  nom-  dcsponsatam  viro 
mé  Joseph,  avait  épousée  :  nomen  erat  Josep 
et  celte  Vierge  s'appelait  domo  David;  et  n< 
Marie.  L'Ange  étant  entré  Virgînis  Maria.  E 
dans  le  lieu  où  elle  était,  lui  gressus  Angélus  ad 
dit  :  Je  vous  salue,  6  pleine  dixit  :  Ave,  gratia 
de  grâce,  le  Seigneur  est  na,  Dominus  tecun 
avec  vous,  vous  ôte^  bénie  ncdiclatuinmulier 
entre  toute  les  femmes.  0  Tu  autem,  Domine 
vous.  Soigneur  1  ayez  pilié  serere  nobis. 
de  nous. 

1^.  Rendons  grâcesà  Dieu.       i^.  Deo  gralias. 

]^.  L'Ange  Gabriel  fut  4-  Missus  est  Gf 
envoyé  à  la  Vierge  Marie,  Angélus  ad  Marian 
épouse  de  Joseph,  pour  lui  ginem  desponsalai 
annoncer  ce  que  Dieu  lui  seph,  nunlians  ei 
avait  ordonné  de  lui  dire,  hum  :  cl  expa 
La  lumière  dont  il  est  envi-  Virgo  de  lumine.  ! 
ronnè,  étonne  celle  auguste  mcas.  Maria,  inv 
Vierge  ;  mais  iV  \u\  dvV  \  H^  ^xàV.v\«v    ^x^nd    I 
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luin.  Ëcce  concipies  et  craignez  point,  MariCi  vous 
>aries  ;  et  vocabitur  avez  trouvé  grâce  devant  le 
VUissinii  Filius.  Seigneur.  Vous  concevrez  et 

vous  enfanterez  un  Fils  qui 
sera  appelé  le  fils  du  Très- 
Uaut. 
j^.  Dabit  ei  Dominus      j^.  Le  Seigneur  Dieu  lui- 
)eus  sedem  David  pa-  donnera  le  trône  de  David 
l'isejus,  et  regnabit  in  son  père,  et  il  régnera  éter- 
lomo  Jacob  in  seternum.  nellement  dans  la  maison  de 
îcce  concipies  et  paries,  Jacob.  Vous  concevrez  et 
»t   vocabitur  AUissiuii   vous  enfanterez  un  Fils  qui 
ilius.  sera  appelé  le  Fils  du  Très- 

Haut. 
f.  Jubé,  Domne,  be-       f-  Donnez-moi  votre  bô- 
i^icere.  nédiction . 

BÉNÉDICTION. 

Ipsa  Virgo  virginum  Que  la  pluspurc  des  Vier- 

oCjèrcedat  pro  nobis  ad  ges  intercède  pour  nous  au- 

)ominuin.  près  du  Seigneur. 

j^.  Amen.  ^.  Ainsi  soit-il. 

II.  Leçon. 

QuA  cum  audisset,  Maric  ayant  eutendu  le 
urb^ta  est  in  sermone  discours  de  TAnge,  en  fut 
nus  ;  et  cogitabat  qua-  troublée,  et  elle  pensait  en 
is  esset  ista  salutatio.  elle-même  quelle  pouvait 
li  ait  Angélus  ei  :  Ne  être  cette  salutation.  L'Ange 
imeas.  Maria,  invenisli  lui  dit  :  Ne  craignez  point» 
^ratiam  apud  Deum  :  Marie  ;  car  vous  avez  trouvé 
îcce  concipies  in  utero,  grâce  devant  Dieu.  Vous 
3t  paries  Filium,  et  vo-  concevrez  dans  votre  sein, 
»bisNomenejusJesum.  et  vous  enfanterez  un  Kls  à 
lie  erit  magnus,  et  Fi-  qui  vous  donnerez  le  nom 
itis  Altissimi  vocabitur;  de  Jésus.  Il  sera  grand,  et 
)t  dabit  illi  Dominus  sera  appelé  le  Fils  du  Très- 
>eas  sedem  David  pa-  Haut.  Le  Seigneur  Dieu  lui 
ris  ejus,  et  regnabit  in  donnera  le  trône  de  David 
lomo  Jacob  in  acternum,  son  père,  clU  r(is;i\evd  iiV^- 
^iregmejusnoDeniû-  iieilcmenl  sur  \;\  oiivsovsk^^' 
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J.cob,  et  son  règne  n'auru  nis.  Tu  autem,  Domine, 
p)int  do  On.  0  vous,  Sei-  miserere  nobis. 
gneur  !  ayez  pîliode  nous. 

^.  Rendons  grâces  à  Dieu.       ^.  Deo  gralias. 

lij.  Je  vous  salue,  Marie,  i^  Ave,  Maria,  gratia 
pleine  de  c;râce  ;  le  Seigneur  plena  Dominus  tccutn  : 
est  avec  vous.  Le  Saint- Es-  SpirilusSaoclus  super- 
prit descendra  en  vous,  et  ver.iet  in  te,  et  virius 
la  vertu  du  Très-Uaut  vous  Altissimi  obunibrabit 
environnera  de  son  ombre  ;  tibi  :  quod  eniui  ex  le 
c'est  pourquoi  le  Fruit  sacré  nascetur  Siinctum,  vo- 
qui  naîtra  devons,  sera  ap-  cabitur  Fitius  Dcî. 
pelé  lo-FilsdeDieu. 

jir.  Comment  cela  se  fera-  y  Quomodo  fiet  is- 
t-il,  car  je  ne  connais  point  tud,quoniani  virumnoD 
d'homme?  L'Anpe  lui  ré-  cognosco?  Et  respoa- 
pondit:  Le  Saint-Esprit  des-  dens  Angélus,  dixii  ei  : 
cendraen  vous,  et  la  vertu  Spiritus  Sanctus  super- 
du  Très-Haut  vous  environ-  veniet  iu  te,  et  virtos 
nera  de  son  ombre  :  c'est  Altissimi  obumbrabil 
pourquoi  le  Fruit  sacré  qui  tibi  :  quod  enini  ex  le 
naîtra  de  vous,  sera  appelé  nascetur  S^inctum,  vo- 
ie Fils  de  Dieu.  cabitur  Fiirus  Dei. 

y.  Donnez-moi  votre  bé-  j^.  Jubé,  Domne,  bé- 
nédiction, nedicere. 

BÉRftDICTION. 

Que  le  Seigneur  nous  ac-  Per   Virginem    Wa- 

corde  le  salut  et  la  paix  par  trem  ,  concédât   nobis 

la  Vierge  Mère.  Dominus  salutem  et  pa- 

i^.  Ainsi soit-il.  ccm.  ^.  Amen. 

IH.  Leçon. 

Alors  Marie  dit  à  l'Ange  :  Dixit  auleni  Maria  nd 
(Comment  cela  se  fera-t-ii,  Angelum  :  Quomodo 
car  je  ne  connais  point  tict  istud  :  quoniani  vi* 
d'homme?  L'Ange  lui  répon-  rum  non  cognosco?  El 
dit:  Le  Saint-Esprit  descen-  respondens  Angélus 
dra  en  vous,  et  la  vertu  du  dixit  ei  :  Spîritus  Sanc- 
Trc^-llaut  vous  environ-  tussuperveniet  in  le,  et 
ncnx  de  son  oratot^',  cî^^X  Nx^Vas»  kVv.\&%vsv\  obuni- 
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brabil  tibi  :  ideoque  et  pourquoi  le  Fruit  sacré  qui 
quod    nascelur    ex    te  naîtra  de  vous,  sera  appelé 
Sanclura,  vocabitur  Fi-  le   Fils  de   Dieu.  Et  voilà 
lius  Dei.  Et  ecce  Elisa-  qu'Elisabeth  votre  cousine, 
betli  cognala    tua ,  et  a  conçu  elle-même   un  fil.^ 
ipsa  concepit  filium  in  danssa  vieillesse,  et  c^est  ici 
senectute  sua  :   et  hic  le  sixième  mois  de  celle  qui 
mensis  sextus  est   illi  était  appelée  {Stérile  ;  parce 
quse    vocalur  sterilis  ;   que  rien  n*est  impossible  à 
quia  non  erit  impossi-  Dieu.  Marie  dit  alors  :  Voici 
bile  apud  Dcum  omne  la  ser vante duSeignenr;  qu'il 
verbum.   Dixit    aulem  me  soit  fait  selon  votre  pa- 
Maria  :  Ecce  ancilla  Do-  rôle.  0  vous,  Seigneur  !  ayez 
mini  ;  ûat  mihl  secun-  pitié  de  nous, 
dum  verbum  tuum.  Tu 
autem,   Domine,  mise- 
rere nobis. 

1^.  Deo  gralias.  ^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

4-  Suspice  verbum  ,  4-  Recevez,  6  Vierp:e 
Virgo  Maria,  quod  tibi  Marie  lia  parole  que  le  Sti - 
a  Domino  per  Angelum  gneurvousfait annoncer  par 
transmissumesl:conci'  un  Ange  :  Vous  enfanterez 
pies  et  paries  Deum  pa-  un  Fils  qui  sera  Dieu  et 
riter  et  hominem.  Ut  homme  tout  ensemble  ;  de 
benedicta  dicaris  inter  sorte  que  vous  serez  juste- 
omues  mulierés.  ment  appelée  et  bénie  entre 

toutes  les  femmes. 
f.  Paries  quidem  fi-  ^.  Vous  enfanterez  un 
iiam,  etVirginilalis  non  fils,  et  vous  ne  perdrez  rien 
patieris  detrimentum  :  de  votre  Virginité  :  vous  de  • 
efticierisgravida,eteris  viendrez  mère,  sans  cesser 
mater  semper  intacta.  jamais  d'être  vierge,  de 
Ut  benedicta  dicaris  in-  sorte  que  vous  serez  juste- 
ter  omnes  mulierés.        ment  appelée  bénie  entre 

toutes  les  femmes. 
Gloria  Patri,  et  Filio,       Glore  au  Père,  et  au  Fils, 
et  Spiritui  Sancto  et  au  Saint-Esprit. 

Ut  benedicta  dicaris       De  sorte  que  vous  serez 
inter  omnes  mulierés.     justement  appelée  b>v\\>.  v^'cv 

ire  ioates  les  femmes. 
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A  LAUDES. 

Je  tous  salue,  Marie,  etc.  Avb,  Maria,  e 

^.  0  Dieu  !  venez,  à  mon  j^.  Dbus,  ia 

aide  ;  rium  meum  inle 

^,  Seigneur,  hàtez-vous  ^.  DomÎDe,  a 

de  me  secourir.  vandum  me  fest 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Fairi,  e 

Louez  Dieu,  {ou)  Louange  Alléluia,    (ou 

à  vous.  Seigneur,  Roi  d'éter-  tibi  Domine,  Re 

nelle  gloire.  nœ  glorise. 

Depuis  la  Purification  jusqii^ à  rAvent.  1.  ( 

Ant.  Marie  a  été  élevée.  Ant,    Assum 

Maria. 

Pendant  fAvent.  2.  Office. 

i4«f.  L'Ange  Gabriel  a  été  Ant.  Missus  ( 
envoyé.  briel  Aiigeus 

Depuis  Noêljusquàla  Purification.  3.  Oj 

Ant.  0  commerce  admi-  Ant.  O  adi 
rable  I  commercium. 

psAume  d2. 

Louanges  en  Vhonneur  du  Dieu  Créateur. 

Le  Seigneur  a  régné  :  il  Dominus  regnî 
s'est  revêtu  de  gloire  ;  le  corem  indutus  < 
Seigneur  s'est  revêtu  de  dutus  est  Domin 
force,  il  s'est  environné  de  titudinem  et  pr 
puissance.  se. 

Et  il  a  placé  la  terre  sur  Elenim  iirma 
des  fondements  qui  ne  se-  bem  lerrae,  qi 
ronl  pas  ébrajilès.  commovebitur. 

Maisvotretrône,Seigneur,       Paruta  sedos 
était  avant  la  terre  :  vous  tune  :  à  sacculo  1 
êtes  de  toute  éternité. 

Les  fleuves  ont  élevé  leur  Elevaverunt  fl 
voix  :  leur  voin  est  le  mou*  Domine ,  elevc 
vement  de  leurs  Qots.  flumina  vocem  s 

Les  fleuves  ouVèteNêYewt^      ^\^n^\«^m\\\.  * 
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ûuclus  suos,  a  vocibi^s  vagues:  leur  voix  est  le  bruit 
aquarum  muUarum.       des  eaux  retentissantes. 

Mirabiles  elationes  Que  la  mer  est  admirable 
maris  :  mirabilis  in  al-  dans  ses  soulèvements  !  Hais 
tis  Dominus.  combien  le  Seigneur  est  plus 

admirable  encore  dans  les 
hauteurs  des  Gieux  ! 

Testimonia  tua  credi-  Seigneur,  l'univers  vous 
bilia  facta  sunt  nimis  :  rend  un  témoignage  qu'on 
Domum  tuam  decet  ne  peut  démentir,  et  votre 
sanctiludo,  Domine,  in  demeuredoitétresaintedans 
longitudinem  dierum.     toute  la  durée  des  jours. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu'à  l'Avent.  1 .  Office. 

Ant.  Assumpta  est  Ant.  Marie  a  été  élevée 
Maria  in  Gœlum,  gau-  dans  le  Ciel  ;  les  Anges  se 
dent  Angeli ,  laudantes  réjouissent  de  sa  gloire,  et 
benedicunt  Dominum.     ils  bénissent  le  Seigneur  par 

leurs  louanges. 

Ant.  Maria  Virgo  as-  Ant.  La  Vierge  Marie  a 
sumpta  est.  été  élevée. 

Pendant  l'Avent,  2.  Office. 

Ant.  Missus  est  Ga-  Ant.    L'Ange  Gabriel   a 

briel  Angélus,  ad  Ma-  été  envoyé  à  la  Vierge  Ma- 

riam  Virginem  despon-  rie,  épouse  de  Joseph, 
satam  Joseph. 

Ant.  Ave,  Maria.  Ant,  Je  vous  salue,  Marie. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification.  3.  Office, 

Ant.  0  admirabile  Ant.  0  commerce  admi- 
commercium  1  Creator  rable  I  le  Créateur  du  genre 
generishumani,  anima-  humain,  prenant  un  Corps 
lum  corpus  sumens,  de  animé,  a  daigné  naître  d'une 
Yirgine  nasci  dignatus  Vierge  ;  et  se  faisant  homme 
est:  et  procedens  homo  dans  Topération  de  l'homme, 
sine  semine,  largitusest  il  nous  a  rendus  participants 
nàbis  suam  Deitatem.      de  sa  Divinité. 

Ant.  Quando    natus      Ant.  Lorsque  vovy&  ^Vofs» 

né. 
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PSAUME  99. 

Invitations  à  reconnaître  les  bienfaits  de  Dieu, 

Pe€plfs  de  la  Terre,  ce-  Jubilatb  Deo,  omnis 

lébrez  le  Seigneur;  servez  le  Terra  :  servile  Domino 

Seigneur,  et  soyez  dans  la  in  Isetitia. 
joie. 

Paraissez  en  sa  présence  Introite  in  conspectu 

avec  les  transports  de  l'allé-  ejus. 
grosse. 

Sachez  que  le  Seigneur  Scitote  quoniam  Do- 
est  le  seul  Dieu:  c'est  lui  qui  minus  ipse  est  Deus  r 
a  fait  l'homme,  et  l'homme  ipse  fecit  nos,  et  non 
ne  s'est  pas  fait  lui-même,  ipsi  nos. 

0  vous,  son  peuple  1  vous,  Populus  ejus^  et  oves 

les  brebis  de  son  bercail  !  pascuse  ejus  :   introite 

entrezdans  les  parvis  de  son  portas  ejus  in   confes- 

temple  en  chantant  ses  lou-  sione:  atriaejusin  hym- 

anges  dans  vos  hymnes,  et  nis,  confitemini  illi. 
reconnaissez  ses  bienfaits. 

Louez  son  Nom,  parce  Laudale  Nomen  ejus, 
que  le  Seigneur  est  doux  :  sa  quoniam  suavis  est  Do- 
miséricorde  est  élernelie,  et  minus;  inaeternum  mi- 
sa vérité  dure  dans  tous  les  sericordiaejus,et  usque 
siècles.  in  generationem,  et  gê- 
nera tionem  veritas  ejus. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu'à  rAvent.  4.  Office, 

4nt.  La  Vierge  Marie  a  ^w«.  Maria  Virgo  as- 
été  élevée  dans  la  céleste  sumptaestadsethereum 
demeure  où  le  Roi  des  Rois  Thalamum,  in  quo  Rex 
est  assis  sur  un  trône  semé  Regum  slellato  sedet 
d'étoiles.  solio. 

Ant.  Attirés  par  l'odeur.  Ant.  Inodorem. 

Pendant  C Avant.  2.  Office. 

Ant,  Je  vous  salue.  Ma-  Ant.    Ave  ,    Maria  , 

rie,  pleine  de  grâce  ;  le  Sei-  gratia  plena,  Dominus 

gneur  est  avec  vous  ;  vous  tecum  :  benedicta  tu  in 

êtes  bénie  entre  toutes  les  mulieribus.  Alléluia. 
femmes.  Louez  D\eu. 
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Ani.  Ne  timeas,  Ma-       Ant.  Ne  craignez  point, 
ria.  Marie. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification.  3.  Office. 

Ant,  Quando  natus  es  Ant.  Lorsque  vous  êtes  né 
ineSabiliter  ex  Virgine,  d'une  Vierge,  par  un  mys- 
tuncimpletaesuntscrip-  1ère  ineffable,  les  écritures 
turse  :  sicut  pluvi;i  in  ont  été  accomplies:  vous  êtes 
*  vellus  descendisli ,  ut  descendu  comme  la  pluie 
salvum  faceres  genus  sur  une  toison,  et  vous  êtes 
humanum  :  te  lauda-  venu  pour  sauver  le  genre 
mus,  Deus  nosler.  humain  :  nous  vous  louons, 

ô  notre  Dieu. 
Ant.  Rubum    quem       Ant.   Le  buisson    ardent 
viderai  Moyses.  que  vit  Moïse. 

PSAUME  6â. 

Lame  juste ,  exilée  sur  la  terre,  soupire  après  la  céleste  Patrie. 

Deus,  Deus  meus  :  ad  0  Dieu  !  ô  mon  Dieu,  je 

te  de  lace  vigilo.  m'éveille  en  votre  présence 

dès  le  point  du  jour. 

Sitivit  in    te   anima  Mon  ame  et  ma  chair  ont 

mea  :  quam  multiplici-  une  égale  soif  de  mon  Dieu, 
ter  tibi  caro  mea. 

In  terra  déserta,  et  Dans  cette  terre    aride, 

invia,  et  inaquosa  :  sic  inculte  et  déserte,  j'y  serai 

in  Sancto  apparui  tibi,  devant  vous  comme  si  j'étais 

ut    viderem    virtutem  dans  votre  Sanctuaire,  afin 

tuam  et  gloriam  tuam.  d'y  contempler  votre  puis- 
sance et  votre  gloire. 

Quoniam  roelior  est  Car     votre     miséricorde 

misericordia  tua  super  vaut  mieuxquecetlevieter- 

vitas  :  labia  mea  lauda-  restre,  et  mes  lèvres  ne  ces- 

bunt  te.  seront  de  vous  louer. 

Sic  benedicam  te  in  Je  vous  bénirai  pendant 

vita  mea  :  et  in  Nomine  la  durée  de  mes  jours,  et  je 

iuolevabomanusmeas.  lèverai  mes  mains  en  votre 

Nom. 

Sicut  adipe  et  pingue-  Que  mon  ame  soU  <^^\svai^ 

dine    replealur  anima  engraissée  àe  vos  béiW^^v!,- 

mea:  et  labiis  exulta-  lions,  et  VaWégve^e,  «X  ^»^ 
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louange  seront  sur  mes  lè-  tionislaudabitosmeum. 
vres. 

Je  me  suis  souvenu  de  Si  memor  fui  lui  super 
vous  sur  la  couche  de  la  stratum  meum,  in  ma- 
nuil,  et  je  méditerai  en  vous  tutinis  meditabor  in  te: 
dès  le  matin;  parce  que  vous  quia  fuistiadjutor  meus, 
avez  été  mon  appui. 

Et  que  je  me  réjouirai  à  Et  in  velamento  ala- 
l'ombre  de  vos  ailes.  Mon  rum  tuarum  exultabo. 
ame  s'est  attachée  à  vous,  et  Âdhœsitanimameapost 
votre  main  m'a  soutenu.        te:  me  suscepit  dextera 

tua. 

C'est  en  vain  que  mes  en-  Ipse  vero  in  vanum 
nemis  en  veulent  à  ma  vie  :  quaesierunt  animam 
ils  descendront  dans  les  meam,  introibunt  in  in- 
profondeurs  de  la  terre,  ils  feriora  terrœ  :  tradun- 
serout  livrés  au  glaive  ;  ils  tur  in  manus  gladii  : 
seront  la  proie  des  bêles  dé-  partes  vulpium  erant. 
vorantes. 

Mais  le  Roi  se  réjouira  en  Rex  vero  laetabitur 
Dieu  :  tous  ceux  qui  jurent  in  Deo,  laudabuntur 
par  ce  Dieu,  seront  glorifiés  omnes  qui  jurant  in  eo: 
en  lui  ;  parce  qu'il  a  fermé  quia  obstructum  est  os 
la  bouche  de  Tiniquité.  loquentium  iniqua. 

On  ne  dit  point  Gloria  Patri. 
Psaume  66. 

Prière  pour  demander  que  toutes  les  Nations  reçoivent  le  sa- 
lut qua  apporté  le  Messie, 

QoB  Dieu  prenne  pilié  de  Dbus  misereatur  nos- 
nous,  et  qu'il  nous  bénisse;  tri,  et  benedicat  nobis: 
qu'il  nous  éclaire  de  la  lu-  illuminet  vultum  suum 
mière  de  son  visage,  et  qu'il  super  nos,  et  miserea- 
nous  regarde  dans  sa  com-  tur  nostri. 
passion. 

Faites,  Seigneur,  que  nous  Ut  cognoscamus  in 
connaissions  vos  voies  sur  la  terra  viam  tuam:  in  cm- 
terre,  et  que  toutes  les  na-  nibus  gentibus  salutare 
lionsconnaissenlvotresalut.  tuum. 

Que  tous  les  pevxp\âs  NQ\3i&     ^xk^\ft»:cLV3x  tibi  po* 
/ouent,  ômouDie\i\qj»UWia  iexsSi\^x>&\<5«^\««!^^ 
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tibi  populi  omnes.  vous  reDdent  des  actions  de 

grâces. 

Lsetentur  et  exultent  Que  toutes  les  nations 
gentes  :  quooiam  judi-  soient  dans  l'allégresse, 
cas  populos  in  aequitate,  parce  que  vous  lés  jugerez 
et  gentes  in  terra  diri-  avecéquité,  et  que  vousdi- 
gis.  rigerez  tous  les  habitants  de 

la  terre. 

ConQteantur  tibi  po-  Que  tous  les  peuples  vous 
puli  Deus,  confiteantur  louent  .*  que  tous  vous  ren- 
tibi  populi  omnes:  terra  dent  des  actions  de  grâces  : 
dédit  fructum  suum.       la  terre  a  donné  son  fruit. 

Benedicat  nos  Deus«  Que  le  Seigneur  notre  Dieu 
Deus  noster,  benedicat  nousbénisse:  qu'il  nous  bé- 
nos  Deus  :  et  metuaut  nisse,  et  que  toutes  les  con- 
eum  omnes  fines  terrse.   trées  de  la  terre  craignent  le 

Seigneur. 

Gloria  Patri.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu  à  l'Avent,  4.  Office. 

Ant.  In  odorem  un-  Ant,  Attirées  par  l'odeur 
guentorum  tuorumcur-  de  vos  parfums,  nous  cou- 
rimus  :  adolescentulae  rons  vers  vous  :  les  vierges 
dilexerunt  te  nimis.         vous  aiment  avec  ardeur. 

i4nt.  Benedicta  filia.         Ant.    Fille  sainte,   vous 

êtes  bénie. 

Pendant  tAvent.  2.  Office, 

Ant.  Ne  timeas,  Ma-  Ant,  Ne  craignez  point, 
ria,  invenisti  gratiam  Marie  ;  vous  avez  trouvé 
apud  Dominum  :  ecce  grâce  devant  le  Seigneur  : 
concipies  et  paries  Fi-  vous  concevrez  et  enfante- 
lium.  Alléluia.  rez  un  Fils.  Louez  Dieu. 

Ant,  Dabit  ei  Domi-  Ant.  LeSeigneur  lui  don- 
nus,  nera. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification,  3.  Office, 

Ant.    Rubum   quem       Ant.  Lebuisson  ardent  et 
viderat  Moyses  incom-  incombustible  que  vit  Mois^^ 
bustum,    conservatam   nous  reprësexvVô  \^  Ciwv^e^- 
agDovimas  tuamlavtda"  vation   de  voUe  nvc^^^^'^ 
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admirable.  0  Mère  de  Dieu  1  bilem  virgiDitateni;  Dei 
inlercedez  pour  dous.  Geoitrix,  intercède  pro 

uobis. 
Ant.  Il  est  sorti  ua  reje-       Ant,  Germinavit  ra- 
ton de  la  tige  de  Jessé.  dix  Jesse . 

Gantiqob 

Des  trois  Enfants  hébreux  dans  la  fournaise  de  Babylone. 

Daniel,  chap.  t. 

OBuYRBS  de  Dieu,  bénis-  Bbnedigite  omnia 
sez  le  (créateur  ;  louez-le,  opéra  Domini  Domino  : 
exaltez- le  dans  tous  les  siè-  laudate  et  superexaltate 
clés.  eum  in  sa^cula. 

Anges  du  Seigneur,  bénis-  Benedicite  Ângeli  Do- 
sez-le tous  :  Cieux,  bénis-  mini  Domino  :  benedi- 
sez  le  Seigneur.  cite  Cœli  Domino. 

Bénissez  le  Seign*»ur, eaux  Benedicite  aquae  om- 
suspendues  dans  les  Cieux  :  nés  quse  super  Cœlos 
puissances  du  Seigneur,  bé-  sunt,  Domino  :  benedi- 
nissez  son  Nom.  cite  omnes  virtutes  Do- 

mini Domino. 

Soleil  et  Iudc,  bénissez  le  Benedicite  sol  et  luna 
Seigneur  :  étoiles  du  Giel,  Domino;  benedicite  stel- 
bénissez  le  Seigneur.  lœ  Gœii  Domino. 

Pluie  et  rosée,  bénissez  le  Benedicite  omnis  im- 
Seigneur  :  vents  et  tempe-  ber  et  ros  Domino  :  bê- 
les^ bénissez  le  Seigneur.       nedicite  omnes  spiritus 

Dei  Domino. 

Feux  des  étés,  bénissez  le  Benedicite ignis  et  aes- 
Seigneur  :  froid  des  hivers,  tus  Domino  :  benedicite 
bénissez  le  Seigneur.  frigus  et  sestus  Domino. 

Brumes  et  frimas,  bénis-  Benedicite  rores  et 
sez  le  Seigneur  :  gelées,  bé-  pruina  Domino  :  bene- 
nissez  le  Seigneur.  dicite  gelu  et  frigus  Do- 

mino. 

Neiges  et  glaces,  bénissez  Benedicite  glacies  et 
le  Seigneur  :  jours  et  nuits,  nives  Domino  :  benedi- 
bénissez  le  Seigneur.  cite  noctes  et  dies  Do- 

mino. 

Lumières  el  léûèbres,  V>ë-      ^w:L^^v»\fc  \>w^  ^^  t^- 
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Debrae  Domino  :  benedi-  nissez  le  Seigneur  :  éclairs 
cite,  fulgura  et  nubes,  et  nuages,  bénissez  leSei- 
Domino.  gneur. 

Benedical  terra  Do-  Que  toute  la  terre  le  bé- 
rninum  :  laudet  et  su-  nisse,  le  loue  et  l'exalte  au- 
perexallet  eum  in  sœ-  dessus  de  tout  dans  tous  les 
cula.  siècles. 

Benedicite  montes  et       Montagnes  et  collines,  bé- 
colles  Domino  :  benedi-  nissez  le  Seigneur  :  herbes 
cite  universa  germinan-  et  plantes,  qui  germez  dans 
tia  in  terra  Domino.         la   terre,    bénissez  le  Sei- 
gneur. 

Benedicite  fontes  Do-  Sources  et  fontaines,  bé- 
mino  :  benedicite  maria  nissez  le  Seigneur  :  mers  et 
et  ilumina  Domino.  fleuves,    bénissez    le   Sei- 

gneur. 

Benedicite  cete,  et  Baleines,  et  vous  tous  ani- 
omniaquaemoventur  in  maux,  qui  respirez  sous  les 
aquis  Domino:  bene-  eaux,  bénissez  le  Seigneur: 
dicite  omnes  volucres  oiseaux  du  Ciel,  bénissez  le 
Gœli  Domino.  Seigneur. 

Benedicite  omnes  bes-  Animaux  domestiques  et 
tise  et  pecora  Domino*:  sauvages,  bénissez  le  Sei- 
benedicite  Qlii  hominum  gneur:  enfants  des  hommes, 
Domino.  bénissez  le  Seigneur. 

Benedicat  Israël  Do-  Qu'Israël  bénisse  le  Sei- 
minum:  laudet  etsuper-  gneur:  qu'il  le  loue  et  Tex- 
exaltet  eum  in  sœcula.     alte  au-dessus  de  tous  dans 

tous  les  siècles. 

Benedicite,  Sacerdo-  Prêtres  de  Dieu,  bénissez 
tes Domini, Domino: be-  le  Seigneur:  serviteurs  de 
nedicite,  servi  Domini,  Dieu,  bénissez  le  Seigneur. 
Domino. 

Benedicite,  spiritus  et  Esprits etamesdes Justes, 
animsejustorum,Domi-  bénissez  le  Seigneur:  hom- 
no:  benedicite  San cti  et  mes  saints  et  humbles  de 
humiles  corde  Domino,   cœur,  bénissez  le  Seigneur. 

Benedicite     Ânania,       0  Ânanie  I  ô  Azarias  I  ô 
Azaria,  Misael,  Domino  :   Misaell  béu\ssw.Vçi^^\^^>w- 
laadateel  superexaliaie  louez-\e,  exaW^xA^  ^vx-^«»^ 
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sus  de  tout  dans  toas  les  eaminsœcula. 
siècles. 

Bénissons  le  Père,  le  Fils,  Benedicamus  Palrem 
et  le  SainUËspril:  louons-  et  Filium,  cum  Sancto 
le,  exaltons-lo  au-dessus  de  Spiritu  :  laudemus  et 
tout  dans  tous  les  siècles.       superexaltemus  eum  in 

sœcula. 

Vous  êtes  béni,  ô  Dieu  1  Benedictus  es  ,  Do- 
dans  le  firmament  :  à  vous  mine,  in  firmamento 
la  louange,  l'honneur  et  la  Cœli  :  et  laudabilis,  et 
gloire  dans  l'éternité.  gloriosus,  et  superexal- 

tatusin  saecula. 

On  ne  dit  point  Gloria  Palri. 
Depuis  la  Purification  jusqu^ à  CAvenf.  1.  Office, 

Ant.  Fille  sainte,    vous      Ant.  Benedicta  Filid 

êtes  bénie    du    Seigneur ,  tu  a  Domino,  quia   per 

parce  que  nous  avons  reçu  te  fruclum  vitae  com- 

par  vous  le  fruit  de  vie.  municavimus. 

Ant,  Vous  êtes  belle.  Ant.  Pulchra  es. 

Pendant  C Avent,  2.  Office. 

Ant,  Le  Seigneur  lui  don-  Ant.  Dabit  ei  Domi- 
nera le  trône  de  David,  son  nus  sedem  David  Patris 
Père  ;  et  il  régnera  éternel-  ejus,  et  regnabil  in  ae- 
lement.  ternum. 

iln(.  Voici  la  servante  du  Ant.     Ecce     ancilla 

Seigneur.  Domini. 

Depuis  Noëljusqu*à  la  Purification.  3.  Office, 

Ant.  11  est  sorti  un  rejeton  Ant,  Germinavit  ra- 
de la  tige  de  Jessé  ;  il  a  paru  dix  Jesse,  orta  est  Stella 
une  étoile  de  la  maison  de  ex  Jacob  ;  Virgo  pepe- 
Jacob  ;  une  Vierge  a  enfanté  rit  Salvatorem,  telau- 
le  Sauveur  ,  nous  vous  damus,  Deus  noster. 
louons,  ô  notre  Dieu  I 

Ant.  Voici  que  Marie.  Ant.  Ecce  Maria. 

PSAUME  148. 

Toutes  les  créatures  sont  invitées  à  louer  Dieu. 

LocBZ  le  Seigneur,  Yi^VA-      VKx^^wv^^^^xsècsssaû.^^ 


à  Laudes.  405 

Cœlis  :  laudate  eum  in  tants  des  Cieux  ;  louez-le  du 
excelsis.  plus  haut  du  6rinament. 

Laudate  eum  omnes       Anges  de  Dieu,  louez  le 
Angeli   ejus  :    laudate  Seigneur  :  puissances  céles- 
eum    omnes    virtuies  tes,  louez  le  Seigneur, 
ejus. 

Laudate  eum,  sol  et  Soleil  et  lune,  louez  le 
luna  :  laudate  eum,  om-  Seigneur  :  étoiles  de  la  nuit, 
nés  stellae  et  lumen.        lumière  du  jour,   louez  le 

Seigneur. 

Laudate  eum,  Cœli  Cieux  des  Cieux,  louez 
Gœlorum  :  et  aquse  om-  le  Seigneur,  et  que  les  eaux 
nés,  quse  super  Cœlos  qui  sont  au-dessus  des  airs« 
sunt ,  laudent  Nomen  louent  le  Nom  du  Seigneur. 
Domini. 

Quia  ipse  dixit  ,  et  Car  il  a  dit,  et  tout  a  été 
facta  sunt  :  ipse  man-  fait  ;  il  a  voulu,  et  tout  a  été 
davit,  et  creata  sunt.       créé. 

Statuit  ea  in  seler-  11  a  affermi  son  ouvrage 
num,etin  sœculum  sae-  pour  la  suite  des  temps;  il 
culi  ;  praeceptum  posuit  lui  a  imposé  des  lois  qui  ne 
et  non  praeteribit.  passeront  pas. 

Laudate  Dominum  de  Louez  le  Seigneur,  habi- 
t^rra  :  dracones  et  om-  tants  de  la  terre;  dragons  et 
nesabyssi.  abîmes  des  eaux,  louez  le 

Seigneur. 

Ignis ,  grande ,   nix.       Feu  et  grêles,  neiges,  gla  - 
glacies,  spiritus  procel-  ces,  tourbillons  et  tempêtes, 
larum  :  quse  faciunt  ver-  qui  obéissez  à  sa  parole  ; 
bum  ejus  ; 

Montes  et  omnes  col-       Montagnes    et    collines  ; 
les,  ligna  fructifera,  et  arbres  fruitiers  et  cèdres  ; 
omnes  cedri  ; 

Bestiae ,  et .  universa     Bétessauvages,  troupeaux, 
pecora  :   serpentes   et  reptiles,  oiseaux  du  Ciel  ; 
volucrespennalse; 

Reges  terrse,  et  om-  Rois  et  juges  des  Nations, 
nés  populi  :  principes,  princes  et  peuples  de  la 
et  omnes  judices  terrse;  terre; 

Juvenes,  et  virgines,       Vieillards,  '^evxwes  Xv^vki- 
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mes,  filles  et  enfants,  louez  senes  cum  janioribtis 
le  Nom  du  Seigneur  ;  parce  laudent  NomenDomini: 
qu'il  n'y  a  de  grand  que  son  quia  exaltatum  est  No- 
Nom,  men  ejus  solius. 

Sa  grandeur  est  au-dessus  Gonfessio  ejus  super 
du  Ciel  et  de  la  terre,  et  il  cœlum  et  terrara  :  et 
d  daigné  élever  la  puissance  exaltavit  cornu  populi 
de  son  peuple.  sui. 

QuePhymnede  la  louange       Hymnus       omnibus 
soit  donc  dans  la  bouche  de  Sanctis  ejus:  filiis  Israël 
tous    ses  Saints  ;  dans  la  populo  appropinquaDti 
bouche  des  enfants  d'Israël,  sibi. 
du  peuple  qu'il  a  daigné  ap- 
procher de  lui. 

On  ne  dit  point  Gloria  Patri. 

PSAUME    149. 

Louange  de  Dieu.  Triomphe  îles  Saints 

Chantez  au  Seigneur  un  Cantate  Domino  can- 
nouveau  cantique  :  que  ses  ticum  novum:  lausejos 
louanges  retentissent  dans  in  Ecclesia  Sancioram. 
l'assemblée  des  Saints. 

Qu'Israël  se  réjouisse  dans  Laetetur  Israël  in  eo 
le  Dieu  qui  l'a  fait  ;  que  les  qui  fecit  eum  :  et  filii 
fils  de  Sion  se  réjouissent  Sion  exultent  in  Rege 
dans  leur  Roi.  suo. 

Qu'ils  célèbrent  son  Nom  Laudent  Nomen  ejas 
dans  leurs  concerts  ;  qu'ils  in  choro  :  in  tympaoo 
rhonorent  au  son  du  tam-  et  psalterio  psallani  ei. 
bour  et  de  la  guitare. 

Car  le  Seigneur  se  com-  Quia  beneplacitum 
plaît  dans  son  peuple,  et  il  est  Domino  in  populo 
élèvera  les  humbles  en  leur  suo  :  et  exaltabit  raan- 
donnant  le  Salut .  suetos  in  salulem. 

Les  Saints  triompheront       Exultabunt  Sancli  io 
dans  la  gloire  ;  ils  se  réjoui-  gloria  :   lastabuntur   in 
ront  dans  le  lieu  de  leur  re-  cubilîbus  suis, 
pos. 

Les  louanges  de  Dieu  se-  Ëxaltationes  Dei  in 
ront  dans  leur  boucW  ;  ^\.  aj\i\.vv«^  wst\wsv%  ^\.  ^i^- 
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dii  aDcipitesio  manibus  une  épée  à  deux  tranchants 

eorum.  géra  dans  leurs  mains. 

Ad  fâciendam  vindic-  Elle  y  sera  pour  Urer  ven- 

tam  in  nationibus  :  in-  geance  des  Nations,  et  pour 

crepationes  in  populis.  châtier  leurs  peuples. 

Àd  alligandos  reges  Pour  mettre  leurs  Rois 

eorum  in  compedibus  :  dans  les  chaînes,  et  charger 

et  nobiles  eorum  in  ma-  de  fers  leurs  princes, 
nicis  ferreis. 

Ut  faciant  in  eis  judi-  Ils  exerceront  ainsi  le  ju- 

cium  conscriptum  :  glo-  gement  prescrit:   c'est    la 

ria   hœc    est    omnibus  gloire  que  Dieu  réserve  à 

Sanctis  ejus.  ses  Saints. 

On  ne  dit  point  Gloria  Palri. 

PSAUME  150. 

Invitation  à  consacrer  aux  louanges  du  Seigneur 
les  instruments  de  musique. 

Lacdatk  Dominum  in  Louez  le  Seigneur  dans 
Sanctis  ejus:  laudate  son  sanctuaire;  louez-le  dans 
eum  in  fiirmamento  vir-  le  firmament  qui  est  le  siège 
tutis  ejus.  de  sa  puissance. 

Laudate  eum  in  vir-       Louez-le  dans  toute  Pé- 
tutibus   ejus  :    laudate  tendue   de    son    pouvoir  , 
eum  secundum   multi-  louez-le  selon  la  multitude 
iodinem    magnitudinis  de  ses  grandeurs, 
ejus. 

Laudate  eum  in  sono  Louez-le  au  son  de  la 
tubae  :  laudate  eum  in  trompette  ;  loiiez-le  sur  la 
psalterio  et  cithara.         lyre  et  sur  la  harpe. 

Laudate  eum  in  tym-  Louez-le  aubruit  des  tam- 
pano  et  choro  :  laudate  bours  et  des  chœurs;  louez- 
eam  in  chordis  et  or-  le  sur  les  instruments  à 
gano.  cordes  et  sur  Torgue. 

Laudate  eum  in  cym-  Louez -le  sur  les  cymbales 
balis  bene  sonantibus  ;  retentissantes  ;  louez-le  sur 
laudate  eum  in  cymba-  tous  les  instruments  de 
lis  jubilationis  :  omnis  triomphes  et  de  joie  ;  que 
spiritus  laudet  Demi*  tout  ce  qui  respire^  l^w.^  V^ 
num.  Seigneur. 

Glorîa  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  çXc» . 
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Depuis  la  Purification  jusqu'à  tAvent,  4.  Offiee. 

Ant.  Vous  êtes  belle  et  ^4nt.  Paicha  es  et  de- 
tout  éclatante  de  gloire,  ô  cora,    filia  Jérusalem  : 
fille  de  Jérusalem!  vous  êtes  terribiiis  ut  castrorum 
terrible  comme  une  armée  aciesordiDala. 
rangée  en  bataille. 

Pendant  PAvent,  2.  Office. 

/^Inr.  Voici  la  servante  du  Ant.  Ecce  ancilla 
Seigneur  ;  qu'il  me  soit  fait  Domini  ;  6at  mihi  se- 
selon  votre  parole.  cundum  verbum  tuom. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification.  3.  Office, 

i4n(.  Marie  nous  a  enfanté  Ant,  Ecce  Maria  ge- 
lé Sauveur,  et  saint  Jean  le  nuit  nobis  Salvatorem, 
voyant  s'est  écrié  :  Voilà  quem  J cannes  videos, 
l'Agneau  de  Dieu,  voilà  exclamavit  ,  dicens: 
celui  qui  efface  les  péchés  Ecce  Agnus  Dei,  ecce 
du  monde.  Louez  Dieu.  quitollitpeccata  mundi. 

Alléluia. 

Durant  le  cours  de  l'année,  1  et  3.  Office. 
Petit  Gbapitrb.  Cant. 

Les  filles  de  Sion,  en  la  Viderunt  eam  filis 
voyant  y  l'ont  proclamée  Sion ,  et  bealissimam 
Bienheureuse:  et  les  reines  prsedicaverunt/et  regi- 
l'ont  comblée  de  louanges,     use  laudaverunteam. 

^,  Rendons  grâces  à  Dieu.       i^.  Deo  gratias. 

Pendant  VAvent,  2.  Office, 
Petit  Chapitre,  haie. 

Il  sortira  un  rejeton  de  la  Ëgredietur  virga  de 

tige  de  Jessé,  et  il  naîtra  de  radice  Jesse,  et  flos  de 

sa  racine  une  fleur,  sur  la-  radice  ejus  ascendet,  et 

quelle  l'Esprit  du  Seigneur  requiescet   super  eum 

se    reposera  Spiritus  Domini. 

^.Rendons  grâces  à  Dieu.  i^  Deo  gratias 

HYMNE. 

RuNE   des    Anges  ,    qui       0  Gloriosa  Domina  I 
jouissez  dans  \q  G\c\  âixitk^  ^i£^%&.^^i\>^\  ^vdera  ; 
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Qui  te  creavit  provide     gloire  sans  égale,  vous  avez 
Lactasli  sacro  ubere.       eu  le  bonheur  de  nourrir 

Celui-là  même  qui  vous  a 

créée. 

Quod  Eva  tristis  abs<      E?e  nous  avait  fermé  le 

tulit,  Ciel  par  sa  désobéissance  ; 

Tureddisalmogermine,  mais  vous  mettez  au  monde 

Intrent  ut  astra  flebiles,  un  Fils  qui  nous  fait  rentrer 

Gœli  fenestra  facta  es.      dans  notre  patrie. 

Tu,  Régis  aiti  janua,         Le  Roi  suprême  veut  bien 
Et  porta  lucis  fulgida  :     prendre  naissance  dans  vo- 
Vitam  datâm  per  Vir-  tre  sein  :  peuples  rachetés, 
ginem,  publiez  la  gloire  de  celle  qui 

Gentes  redemptse,  plan-  met  au  monde  votre  Ré- 
dite, dempteur. 
Gloria  tibi ,  Domine,       Gloire  à  vous,  Seigneur, 
QuinatusesdeYirgine,  qui  êtes  né  d'une  Vierge; 
Cuûi  Pâtre,  et  Sancto  gloire  au  Père  et  au  Saint- 
Spiritu,  Esprit,  dans lessiècles  éter- 
Id  sempiternasœcula.     nels. 

Amen.  Ainsi  soil-il. 

j^.   Benedicta    tu  in      jt^.  Vous  êtes  bénie  entre 
mulieribus  ;  toutes  les  femmes  ; 

^.  Et  bcnedictus  fruc-      ^  Et  le  Fruit  de  vos  en- 
tus  ventris  tui.  trailles  est  béni. 

Depuis  la  Purificalion  jusqu*a  l'Avent.  i.  Office. 

Ant,  Beata  Dei  Geni-      Ant.  Bienheureuse  Marie, 
trix  Maria.  Mère  de  Dieu. 

Depuis  Pâques  jusqu  au  Samedi  quiprécèdela  Trinité. 

Ant.  Regina    Gœli ,       Ant.  Reine  du  Ciel,  ré- 
lœtare.  jouissez- vous. 

Pendant  VAveni,  2.  Ofj^ce. 

Ant.  Spiritus  Sanc-       Ant.  Le  Saint-Esprit, 
tus. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification,  3.  Offlce. 

^n(.  Mirabile  myste-       Ant.  Un  mystère  admi- 
rinm.  rable. 
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Gantiqub 

De  Zacharie,  après  la  naissance  de  saint  Jean- Baptiste  y 

son  fils.  Luc.  4 . 

Béni  soit  le  Seigneur,  le  Bf.nboictus  DomiDos 
Dieu  d'Israël,  qui  a  visité  Deus  Israël  quia  visita - 
son  peuple,  et  accompli  sa  vit,  et  fecit  redemptio- 
rédemption  ;  nem  plebis  suae  ; 

Qui  a  suscité  un  Sauveur  Et  erexit  cornu  salu- 
tout-puissantdansia  maison  tis  nobis  :  in  domo  Da- 
de  David  son  serviteur  ;  vid  pueri 

Selon  la  promesse  an-  Sicut  locutus  est  per 
noncée  dans  tous  les  temps  os  Sanctorum  :  qui  a 
par  la  bouche  de  ses  saints  sseculo  sunt,  Propheta- 
Prophètes  ;  rum  ejus; 

De  nous  sauver  de  la  main  Salutem  ex  inimicis 
de  nos  ennemis  ;  et  de  nous  Hostris  :  et  de  manu  om- 
affranchir  de  ceux  qui  nous  nium  qui  oderunt  nos; 
haïssent  ; 

D'étendre  sur  nous  la  bè-  Ad  faciendam  mise- 
nédiclion  accordée  à  nos  pè-  ricordiam  cum  Patribus 
res,  et  de  se  souvenir  de  la  nostris  :  et  memorari 
saintealliancefaiteaveceux.   testamenti  suisancti. 

Et  du  serment  fait  à  no-  Jusjurandum  quod 
tre  père  Abraham,  qu'il  juravit  ad  Abraham  pa- 
nons ferait  cette  grâce  ;  trem  nostrum  :    datu- 

rum  se  nobis  ; 

Qu'un  jour  délivrés  de  Ut  sine  timoré  de 
toute  crainte  et  du  joug  de  manu  inimicorum  nos- 
nos  ennemis,  nous  le  ser-  trorum  liberati  :  ser- 
virions, viamusilli, 

Dans  la  sainteté  et  dans       In  sanctitate  et  justi- 
ia  justice,  marchant  en  sa  tia  coram  ipso  :  omni- 
présence tous  les  jours  de  bus  diebus  nostris. 
notre  vie. 

Et  toi,  heureux  enfant!  Et  tu,  puer,  Prophète 
tu  seras  appelé  le  Prophète  Altissimi  vocaberis  : 
duTrè3-Haut;  car  tu  ma r-  prœibis  enim  ante  fâ- 
cheras devant  la  face  du  ciem  Domini,  parare 
Seigneur  pour  pvêpa^tet  ^^  NÂas^Vi^, 

voies  ; 
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AddaodaïuscieQliaiu      Pour  donner  à  son  peu- 
salutis  plebi  ejus  :   in  pie  la  science  du  salut  et  la 
remissionem    peccato-  rémission  de  ses  péchés  ; 
rum  eorum  ; 

Per  viscera  miseri-  Par  les  entrailles  de  la 
cordiae  Dei  nostri  :  in  miséricorde  de  notre  Dieu, 
quibus  visita  vit  nos  qui  a  voulu  que  ce  soleil 
Oriens  ex  alto  ;  levant  vint  dVn  haut  nous 

visiter  ; 

Illuminare  hisquiin  Vînt  éclairer  ceux  qui  sont 
tenebris  et  in  umbra  assis  dans  les  ténèbres  et 
mortis  sedenl.  ad  diri-  dans  l'ombre  de  la  mort,  et 
gendos  pedes  nostros  in  diriger  nos  pas  dans  le  che- 
viam  pacis.  min  de  la  paix. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu'à  PAvent.  \ .  Office. 

Anl.  Beata  Dei  Geni-  Ant.  Bienheureuse  Mère 
trix  Maria  ;  Virgo  per-  de  Dieu  ,  Marie  toujours 
petua,  Templum  Dorai-  Yierge^Temple  du  Seigneur, 
ni,  sacrarium  Spiritus  Sanctuaire  du  Saint-Esprit; 
Sancti,  sola  sine  exem-  vous  seule  avez  plu  à  Jésus- 
plo  placuisli  Domino  Christ  Notre  -  Seigneur  , 
nostro  Jesu  Ghristo  :  ora  d'une  manière  qui  n'a  point 
pro  populo ,  intérveni  d'exemple  :  priez  pour  le 
proClero, intercède pro  peuple,  pour  1«  Clergé,  et 
devoto  femineo  sexu.       pour  les  personnes  du  sexe 

vouées  à  la  piété. 

Depuis  Pâques  jusqu^ au  Samedi  qui  précèdela  Trinité. 

i4nr  ReginaCœli,  lae-       Ant.  Reine  du  Ciel,  ré- 
tare,   alléluia    :    quia  jouissez-vous,  louez  Dieu  : 
quem  meruisti  portare,   parce  que  Celui  que  vous 
alléluia;  resurrexitsicut  avez  eu  le  bonheur  de  porter 
dixit,  alléluia  :  ora  pro  dans  votre  sein,  louez  Dieu, 
nobis  Deum,  alléluia.       est  ressuscité  comme  il  l'a- 
vait prédit,     louez    Dieu  : 
priez  Dieu  pour  nous,  louez 
le  Seigneur. 

Pendant  l'Aven L  2.  Office. 

Anl.  SpîrUasSaocias      Ant.  Le  Sa\ul-l&^\ye\\iàL^'^- 
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cendra  sur  vous,  ô  Marie  I  in  te  descendeif  Maria  : 

ne  craignez  point,  vous  por-  ne  timeas,   habebis  in 

terez  le  Fils  de  Dieu  dans  utero  Filium  Dei. 
votre  sein,  louez  Dieu.  Alleiuia. 

Depuis  Noëljusqu^à  la  Purification.  3.  Office. 

Ant.  Un  Mystère  admi-  Ant.  Mirabile  Myste- 
rable  se  manifeste  aujour-  rium  declaratur  hodie* 
d'hui;  une  merveille  s'opère  innovantur  naturœ  ; 
dans  la  nature;  Dieu  se  fait  Deus  Homo  factus  est; 
Homme,  il  demeure  ce  qu'il  idquodfuit,  permansit  ; 
était,  et  devient  ce  qu'il  et  quod  non  erat,  as- 
n'étaitpas,  sans  mélange  ni  sumpsit  ;  non  commix- 
division.  tibnem   passus,  neque 

divisionem. 

Seigneur,  ayez  pitié  de      Kyrie,  eleison, 
nous.  Jésus-Christ,  ayez  pi-       Christe,  eleison, 
tié  de  nous.  Seigneur,  ayez      Kyrie,  eleison, 
pitié  de  nous. 

j^.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.  Domine,  exandi 
prière,  orationem  meatn, 

^.  Et  que  mes  cris  s'élè-  S^.  Et  clamor  meus  ad 
vent  jusqu'à  vous.  te  veniat. 

Pendant  l'année,  \.et^.  Office. 

PRIONS.  OREMUS. 

0  Dieu  !  qui  avez  voulu  Deos,  qui  de  beatae 
que  votre  Verbe  prît  chair  Mariœ  Virginis  utero, 
dans  le  sein  de  la  bienheu-  Verbum  tuum,  Angelo 
reuse  Vierge  Marie,  à  la-  nuntiante,  carnem  sus- 
quelle  vous  avez  fait  annon-  cipere  voluisti  ;  pr^esta 
cer  ce  mystère  par  un  Ange;  supplicibus  tuis,  ut  qui 
accordez  è  nos  prières,  que  vere  eam  Genitricem 
comme  nous  la  croyons  vé-  Deicredimus,  ejusapud 
ritablement  Mère  de  Dieu,  te  intercessionibus  ad- 
nous  soyons  aidés  auprès  de  juvemur.  Per  eumdem 
vous  par  son  intercession.  Ghristum  Dominum 
Par  le  même  Jésus-Christ  nostrum. 
Notre- Seigneur. 

Ainsi  soit-i\.  k\£kfôcv« 
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Depuis  Noèl  jusqu'à  la  Purification  S.  Office, 

OREMUS,  PRIONS. 

Deus,  qui  saluiis  0  Dieo,  qui  en  rendaDt 
œterDse,  beatse  Marise  féconde  la  virginité  de  la 
virginitate  fecunda,  hu-  bienheureuse  Vierge  Marie, 
mano  generi  prsemia  avez  assuréau genre  humain 
prsestilisti;  Iribue,  quse-  les  récompenses  du  salut 
sumus,  ut  ipsam  pro  éternel:  faites-nous^  s'il  vous 
Dobis  intercedere  sen-  plaît  éprouver  dans  nos  be- 
tiamus,  per  quam  me-  soins,  combien  est  puissante 
ruimus  Auctorem  vitœ  auprès  de  vous,  l'interces- 
suscipere ,  Dominum  sion  de  celle  par  laquelle 
Dostrum  Jesum  Chris-  nous  avons  eu  le  bonheur  de 
ium  Pilium  luum.  recevoir  l'Auteur  de  la  vie 

Notre-Seigneur  J.-C.  votre 

Amen.  Fils.  Ainsi  soit-il. 

Pendant  Vannée  jusqu* à  l'Avent.  2.  et  3.  Office, 

Pour  les  Saints, 

Ant.  Sancti  Dei  om-  Ant.  Saints  de  Dieu,  dai- 
nes^ intercedere  digne-  gnez  tous  intercéder  pour 
mini  pro  nostra  om-  notre  salut  et  pour  celui  de 
niumque  sainte.  tous  les  hommes. 

f.  Lsetamini  in  Do-  j^.  Justes,  réjouissez-vous 
mino,  etexultate^Justi;  dans  le  Seigneur,  et  tres- 
saillez d'allégresse  ; 

^.  Et  gloriamini  om-  ^.  Et  glorifiez-vous  en  lui 
nés  recti  corde.  vous  tous  qui  avez  le  cœur 

droit 

OREHUS.  PRIONS. 

Protège  ,  Domine  ,  Seigneur,  protégez  votre 
populumtuum,etApos-  peuple,  et  accordez-lui  le 
tolorum  tuorum  Pétri  et  secours  continuel  qu'il  im- 
Pauli,  et  aliorum  Apos-  plore  avec  confiance,  par 
tolorum  patrocinio  con-  Tintercession  de  S.  Pierre, 
iidentem,  perpétua  de-  de  S.  Paul  et  des  autres  Apô- 
fensione  conserva.  très. 

Omnils    Sancli     tui  ,       Que  tous  vos  Saints,  nou:& 
quœsumus  ,    Domine,   vousensupp\\otvs^^çÀ%vi^vw^> 
j}os  ubique adjaveni;  ei  viennent  satvs  cfeçs»ô  t6xx  ^^- 
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coursdenotre  faiblesse,  afin  dam  eorum  mérita  re- 
qu'en  honorant  leurs  méri-  colimus,  patrocinia  sen- 
tes, nous  ressentions  les  ef-  tiamus  ;  et  pacem  tuam 
fets  de  leur  intercession  ;  nostris  concède  tempo- 
faites-nous  jouir  de  votre  ribus  ;  et  ab  Ecclesia  tua 
paix  pendant  lesjours  de  no-  cunctam  repelie  nequi- 
tre  vie  ;  éloignez  du  sein  de  tiam  ;  iter,  actus  et  vo- 
votre  Eglise  tout  ce  qui  vous  luntates  nostras,  et  om- 
offense  :  dirigez  nos  pas,  nos  nium  famulorum  tuo- 
actions,  nos  volontés  et  celles  rum  ,  in  salutis  tuae 
de  tous  vos  serviteurs,  dans  prosperitate  dispone  ; 
lesroutes  salutaires  qui  con-  benefactoribus  nostris 
duisent  à  vous,  accordez  les  sempiterna  bona  retri- 
biens  du  Ciel  à  nos  bienfài-  bue,  et  omnibus  fideli- 
teurs  sur  la  terre,  et  le  repos  bus  defunctis  requiem 
éternel  à  nos  frères  qui  sont  aelernam  concède.  Per 
morts  dans  la  foi.  Par  Notre-  Dominum  nostrum  Je- 
Seigneur  J.-G.  ^  votre  Fils,  sum  Ghristum  Filîum 
qui  étant  Dieu,  vit  et  règne  tuum,  qui  tecum  vivit 
avec  vous  en  l'unité  du  St.  et  régnât  in  uni tateSpi- 
Esprit,  dans  tous  les  siècles  ritus  Sancti  Deus  ;  per 
des  siècles.  Ainsi  soit-il.         omnia  saecula   saeculo- 

rum.  Amen. 

f.  Seigneur,  écoutez  ma  j^  Domine ,  exaudi 
prière  ;  orationem  meam  ; 

j^.  Et  que  mes  cris  s'élè-  ^  Et  clamor  meus  ad 
vent  jusqu'à  vous.  le  veniat. 

j^.  Bénissons  le  Seigneur.       f.  Benedicamus  Do- 

niino. 

1^.  Rendons  grâces  à  Dieu.       ^   Deo  gratias. 

j^.  Et  que  les  âmes  des  f.  Et  fidelium  animae 
fidèles  reposent  en  paix  par  per  misericordiam  Dei, 
la  miséricorde  de  Dieu.  requiescant  in  pace. 

]^.  Ainsi  soit-il.  Amen. 

Notre  Père,  etc.  ^  Pater  noster,  etc. 

j^  Que  l>ieu  nous  donne  j^.  Dominus  det  nobis 
sn  paix.  sua  m  pacem, 

^.  Et  la  vie  éternelle.  ^.  Et  vitam^eternam. 

Ainsi  soit-il  Amen. 

Suit  une  des  Antiennes  de  la  Vxer^e^  ^«\.wv  \a  v«m.5^c^ 
comme  a  la  fin  de»  C»omvV\e%» 


.ait 
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Pendant  CAvent.  2.  Office,  Pour  les  Saints. 

Ani,   Ëcce    Dominus  i4n^  Le  Seigneur  viendra 

véniel,  et  omnes  Sancti  accompagné    de    tous    ses 

ejus  cum  eo,  et  erit  in  Saints,  et  l'on  verra  éclater 

die  illa  lux  magna.  en  re  jour-là  une  grande 

Àlleluia.  lumière.  Louez  Dieu. 

j>^.  EcceapparebilDo-  j^.  Le  Seigneur  paraîtra 

minus    super    nubem  sur  une  nuée  rayonnante  ; 
candidam  ; 

1^.  Et  cum  eo  Sancto-  Sj.  EtdesmilliersdeSaints 

rum  millia.  paraîtront  avec  lui. 

OREMUS.  PRIONS. 

CoNsciBNTiAS  uostras.  Daignez,  Seigneur,  puri- 
quaesumus  ,  Domine ,  fier  nos  consciences,  en  les 
visitando  purifica,  ut  visitant  par  votre  grâce; 
veniens  Jésus  Christus  afin  que  Notre -Seigneur  Jé- 
Filius  tuus  Dominus  sus-Christ  votre  Fils,  dans 
noster  cum  omnibus  son avénementglorieux  avec 
Sanctis  ,  paratam  sibi  tous  ses  Sainis,  trouve  en 
in  nobis  inveniat  man-  nous  une  demeure  préparée 
sionem.  Quitecum  vivil  pour  le  recevoir.  Lui  qui, 
et  régnât  in  unitate  étant  Dieu,  vit  et  règne  avec 
Spirilus  Sancli  Deus,  vousen  Funité  duSaint-Es- 
per  omnia  saecuia  sse-  prit,  dans  tous  les  siècles 
culorum.  Amen.  des  siècles.  ^.  Ainsi  soit-il. 

Lorsqu'on  ne  termine  pas  TOffice  aux  Laudes,  on 
ne  dit  une  des  Antiennes,  etc.,  qu'après  la  dernière 
heure  qu'on  a  récitée  de  suite. 


A  PRIME. 

Ave,  Maria,  etc.  Je  vous  salua,  Marie,  etc 

j^.  Deus,  in   adjuto-       i^.  0  Dieu!  venez  à  mon 
rium  meum  intende  ;       aide  ; 

^.  Domine,  ad  adju-       ^    Seigneur,  hâtez- vous 
vandum  me  festina.         de  me  secourir. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Alleloia     [ou)     Laus       Louez  Diew,  ^^o\i\Va>\*ÀVi^'^ 
tibi.  Domine,  Re.x  aster-  à  vous.Se\guvi\iY,\5^Qjv^^'^^'^ 
nse  glorisa.  nelle  gloire . 


ILB' 
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HYMNE. 

SocvENBz-vous,  Auteur  de      Hbmbiito    ,     Salutis 
noire  salut ,  que  vous  avez  Auctor, 

bien  voulu  prendre  UD  corps  Quod  nostri  quondam 
semblable  au  nôtre  dans  le  corporis, 

sein  d'une  Vierge  sainte  et  Ex  illibata  Virgîne 
sans  tache.  Nascendo  ,        formam 

sumpseris. 

Marie,  Mère  de  grâce  et      Maria,  Mater  gratiœ, 
de  miséricorde,   soutenez-  Mater  misericordise, 
nous  par  vos  prières  contre  Tu  nos  abhoste  protège, 
les  attaques  de  l'ennemi,  et  Et  hora  mortis  suscipe. 
prenez    notre    défense    à 
l'heure  de  notre  mort. 

Gloire  à  vous  Seigneur,       Gloria  tibi,  Domine, 
qui  ôtes  né  d'une  Vierge  :  Qui  natusesdeVirgine, 
gloire  au  Père  et  au  Saint-  Gum  Pâtre  et    Sancto 
Esprit,  dans  les  siècles  éter-  Spiritu, 

neis.  In  sempilerna  sœcula. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

Depuis  la  Purification  jusqu^ à  l'Avent.  i.  Office, 

Ant.  Marie  a  été  élevée.  Anu    Assumpta   est 

Maria. 

Pendant  CAvent,  2.  Office. 

Ant.  L'Ange  Gabriel  a  été      Ani.  Missus  est  Ga- 
envoyé.  briel  Angélus. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification,  3.  Office. 

Ant,  0  commerce  admi>       Ant.    0    admirabile 
rable  I  commercium. 

PSAUME  53. 

Lame  ifwotjue  Dieu  contre  ses  ennemis,  et  lui  offre 
un  sacrifice  (T actions  de  grâces. 

Seigneur,  que  votre  Nom       Dbus,  in  Nomine  tuo 
soit  mon  salut  ;  que  votre  salvum  me  fac  :  et  in 
bras  soutienne  la  justice  de  virtute  lua  judica  me. 
ma  cause. 

Seigneur,    exauçai    tcv^     \^^>3&^«iA\MiiLoralio- 
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nem    meam  :    auribus  prière  ;  prêtez  l'oreille  à  mes 
percipe  verba  oris  mei.   paroles* 

QuoniamalieniiDSur-  Car  des  étrangers  se  sont 
rexerant  adversum  me:  élevés  contre  moi  :  les  forts 
et  fortes  qusesierunt  m'ont  cherché  pour  m'ôter 
animam  meam,  et  non  la  vie,  et  ils  n'ont  point  eu 
proposuerunt  Deum  Dieu  devant  les  yeux, 
ante  conspectum  suum. 

Ëcce  enim  Deus  àdju-  Mais  voilà  que  Dieu  est 
vatme:etDominussus-  venu  à  mon  aide  :  c'est  lui 
ceptor  est  animae  mese.  qui  a  défendu  mes  jours. 

Âverle  mala  inimicis  Détournez,  Seigneur,  sur 
meis:  et  in  veritate  tua  mes  ennemis  le  mal  qu'ils 
disperde  illos.  veulent  me  faire,  et  perdez- 

les  selon  la  vérité  de  vos 
paroles . 

Voluntarie  sacrifica-  Je  vous  offrirai  un  sacri- 
bo  tibi  :  et  confitebor  fice  de  bonne  volonté,  et  je 
Nomini  tuo ,  Domine,  louerai  votr-e  Nom,  parce 
quoniam  bonum  est.        qu^il  est  bon. 

Quoniam  ex  omni  tri-  Car  vous  m'avez  délivre 
bulatione  eripuisti  me  :  de  toute  tribulation,  et  j'ai 
et  super  inimicos  meos  vu  mes  ennemis  sans  les 
despexit  oculus  meus,     craindre. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  84. 
Lame  se  rappelle  les  miséricordes  du  Seigneur,  et  en  implore 

de  nouvelles. 

Bbnedixisti,  Domine,  Seigneur,  vous  avez  béni 
terram  tuam  :  avertisti  votre  terre  ;  vous  avez  fait 
captivitatem  Jacob.         cesser  l'esclavage  de  Jacob. 

Remisisti  iniquitatem  Vous  avez  remis  à  votre 
plebis  tu8e  :  operuisti  peuple  ses  iniquités  :  vous 
omniâ  peccata  eorum.     avez  couvert  tous  ses  péchés 

de  vos  miséricordes. 

Mitigastiomnemiram  Vous  avez  apaisé  toute 
luara  :  avertisti  ab  ira  votre  colère  :  vous  avez  dé- 
indignalionis  tuae.  tourné  de  nous  votre  indi- 

gnation. 

Couverte  nos,  Deus,      Dieu  de  uoV.t<i  ^àvxV.^  ^^- 
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menez -noas  tout  entiers  à  salatarisDoster:etaver- 

vous;  et  que  votre  courroux  te  iram  tuam  a  nobis. 
s'éloigne  à  jamais  de  votre 
peuple. 

Est-ce    vous  qui   seriez  Numquidinaeternum 

toujours  irrité  contre  nous,  irasceris  nobis  ?  aul  ex- 

et  qui  étendriez  vos  ven-  tendes  iram  tuam  a  ge- 

geances  de   génération   en  neratione  in  gênera  tic- 

génération?  uem? 

Mon  Seigneur,  vous  vous  Deus ,    tu  conversus 

tournerez  vers  nous,  et  vous  vivificabis  nos  :  et  plebs 

nous  donnerez  la  vie,  et  vo-  tua  laetabitur  in  te 
Ire  peuple  se   réjouira   en 
vous. 

Seigneur,  manifestez  sur  Ostende  nobis  ,  Do- 

nous  votre    misériorde,    et  mine  ,     misericordiam 

donnez-nous  le  salut  qui  est  tuam    et  salutare  tuum 

à  vous.  da  nobis. 

J'écouterai  ce  queleSei-  Audiam  quid  loqua- 

gneur   mon    Dieu  dira  en  tur    in     me     Dominas 

moi  :  parce  qu'il  me  fera  Deus  :  quoniam  loque- 

entendre    des    paroles    de  tur  pacem  in    plebem 

paix  pour  son  peuple.  suam. 

Il  l'annoncera  à  sesSaints,  Et  super  Sanctos  sucs: 

et  à  ceux  dont  le  cœur  se  etin  eosquiconvertun- 

convertil  à  lui.  tur  ad  cor. 

Certes,  le  salut  de  Dieu  Verumtamen    prope 

est  près  de  ceux  qui  le  crai-  timentes  eum  salutare 

gnenl,  et  sa  gloire  habitera  ipsius  :  utinhabitet  glo- 

parmi  nous.  ria  in  terra  nostra. 

La  miséricorde  et  la  vé-  Miser icordia  et  veri- 

rilé  se  sont  rencontrées  ;  la  tas   obviaverunt    sibi  : 

justice  et  la  paix  se  sont  em-  justitia  et  pax  osculatse 

brassées.  sunt. 

La  vérité  est    sortie  du  Veritas  de  terra  orta 

sein  de  la  terre,  et  la  justice  est  :  et  justitia  de  Cœlo 

nous  a  regardés  du  haut  des  prospexit. 
(Jeux. 

Le    Seigneur     répandra  Elenim  Dominus  da- 
sur  nous  l'abotvà'AUVie,  eV.\^  \â\.  Nà^^\^vV»^tem  :    et 
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terra  nostra  dabii  fruc*  la  terre  nous  donnera  son 
tum  suum.  fruit 

Justitia  ante  eum am-  La  justice  marchera  de- 
bulabit  :  et  ponet  in  via  vaut  lui  ;  elle  ouvrira  la  voie 
gressus  sues.  où  il  portera  ses  pas. 

Gloria  Patri,  elc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  416. 

Actions  de  grâces  au  Seigneur  pour  ses  bienfaits. 

Laudate  Dominum  ,  Nations,  louez  toutes  le 
omnes  gentes  :  laudate  Seigneur  :  peuples,  célébrez 
eura  omnes  populi.  tous  sa  gloire. 

Quoniam  confirmata  Parce  que  sa  miséricorde 
est  super  nos  misericor-  est  affermie  sur  nous,  et  que 
dia  ejus  *.  et  veritas  Do-  la  vérité  de  ses  promesses 
mini  manetinseternum    subsiste  éternellement. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu'à  VAvent.  1.  Office, 

Ant.  Âssumpta  est  Anl.  Marie  a  été  élevée 
Maria  in  Cœlum,  gau-  dans  le  Ciel  ;  les  Anges  se 
dent  Angeli,  laudantes  réjouissent  de  sa  gloire,  et 
benedicunt  Dominum.     ils  en  bénissent  le  Seigneur 

par  leurs  louanges. 

Pendant  VAvent,  2.  Office, 

i^ML  Missus  est  Ga-  /Int.  L'Ange  Gabriel  a  été 

brielAngelusadMariam  envoyé  à  la  Vierge  Marie 

Yirginem  desponsatam  épouse  de  Joseph. 
Joseph. 

Depuis  Noël  jusqu^à  la  Purification.  3.  Office, 

Ant.    0    admirabile  Ant,  0  commerce  admi- 

commercium  I   Creator  rable  !  le  Créateur  du  genre 

generishumani,  anima-  humain,  prenant  un  Corps 

tum  Corpus  sumens,  de  animé,    a     daigné    naître 

Virgine  nasci  dignatus  d'une  Vierge,  et  se  faisant 

est .  et  procedens  hômo  homme,  sans  Topéralion  de 

sinesemine.largiiusest  l'homme,  il  nous  a   rendus 

nobissuam  Deitalem.  participants  de  sa  Ç^\\\w\Vxi. 
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Depuis  Noël  jusqu* à  l'Aveni,  2  el  3.  Office, 

Ghapitriî:.  Cant. 

Quelle  est  celle-ci  qui,  Quœ  est istaquae pro- 
semblable à  l'aurore,  s'a-  greditur  quasi  aurora 
yance  belle  comme  la  lune,  coasurgens,  pulchra  ut 
éclatante  comme  le  soleil,  et  luDa,  elecla  ut  sol,  ter- 
terrible  comme  une  armée  ribilis  ut  castrorum 
rangée  en  bataille  ?  acies  ordinata  ? 

^.  Rendons  grâces  à  Dieu.  ^.  Deo  grattas. 

Pendant  l'Aven  t.  Chapitre,  haie.  7. 

Une  Vierge  concevra  et  Ëcce  Virgo  concipiet, 

elle  enfantera  un  Fils,  qui  et  pariet  Filium,  et  vo- 

sera    nommé    Emmanuel,  cabitur  nomen  ejus  Ëm- 

c'est-à-dire,  Dieu  avec  nous  :  manuel  :    butyrum    et 

il  mangera  le  beurre  et  le  mel  comedet ,  ut  sciât 

miel,  en  sorte  qu'il  sache  reprobare   malum ,   et 

rejeter  le  mal,  et  choisir  le  eligerebonum. 
bien. 

S^.  Rendons  grâces  à  Dieu.  ^.  Deo  gratias. 

j^.   Agréez  que  je   vous  j^.  Dij^nare   me  lau- 

loue,  ô  Vierge  sainte.  dare  te,  Virgo  sacrata. 

i^.  Obtenez-moi  de  Dieu  ^.  Da  mihi  virtutem 

la  force  de  combattre  vos  contra  hostes  tuos. 
ennemis. 

Seigneur,  ayez   pitié  de  Kyrie,  eleison, 

nous.  Seigneur,  ayez  pitié  Christe,  eleison, 

de  nous.  Kyrie,  eleison. 

j^.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.    Domine  ,    exaudi 

prière  ;  orationem  meam  ; 

i^.  Et  que  mes  cris  s'élè-  ^.   Et  clamor    meus 

vent  jusqu'à  vous.  ad  te  veniat. 

Depuis  la  Purification  jusqu'à  VAvent,  4 .  Office, 

PRIONS.  OREHUS. 

0  Dieu  !  qui  avez  daigné  Deus,  qui  virginaleni 
choisir  le  sein  virginal  de  la  aulam  Beatœ  Marias,  in 
bienheureuse  Marie,  pour  qua  habitares,  eligere 
y  faire  votre  demeure  :  ac-  dignatus  es  ;  da,  quae- 
cordez-nous,  uovxs  nows  ^tv  swooxi&.xiN.  ^>\^  tios  de- 
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fensione  manitos ,  ja-  prioiis»  d*éproaver  les  se- 

cuDdos  facias  suae  inte-  cours  de  sa  protectioD  pais- 

resse  commemoratioDi  :  santé,  et  de  célébrer  sa  mé- 

qui  vivis  et  régnas  cum  moire  avec  une  joie  toute 

Deo  Pâtre  ,  in  unitate  pure.  Vous  qui,  étant  Dieu, 

Spirilus   Sancti    Deus,  vivez  et  régnez  avec  Dieu  le 

per  omniâ  sœcula  sœcu-  Père,  en  Tunité  du  Saint- 

loruni.  Amen.  Esprit,  dans  tons  les  siècles 

des  siècles.  Ainsi  soit-il. 

j)".  Domine  ,    exaudi  j^.  Seigneur,  exaucez  ma 

orationem  meam  ;  prière  ; 

i^.  El  clamer  meus  ad  i^.  Et  que  mes  cris  s'élè- 

te  veniat.  vent  juqu'à  vous  : 

f.  Benedicamus  Do-  j^.  Bénissons  le  Seigneur, 
mino. 

i^.  Deo  grafcias  j^-  Rendons  grâces  à  Dieu. 

j^.  Et  fidelium  ani-  j^.  Et  que  Tes  âmes  des 

mse,  per  misericordiam  Fidèles  reposent  en  paix  par 

Dei,  requiescantin  pace.  la  miséricorde  de  Dieu. 

^.  Amen.  ^.  Ainsi  soit-il. 

Pendant  ÏAvent.  2.  Office. 

OREMDS.  PKIONS' 

Deus,   qui  de  Bealœ  0  Dibu  I  qui  avez  voulu 

Marisa  Virginis  utero,  que  votre  Verbe,  etc. , /lo^e 

etc.,  page  412.  41  S. 

j)". Domine,  exaudi, etc.  f.  Seigneur, exaucer, etc« 

Depuis  Noèljusqu^à  la  Purification.  3.  (Pffi/4!, 

OREMOS.  fiio^». 

Deus,  qui  salutîs  œ>  0  Dftr!  qui  en  rmànni 

ternse,  etc.,  page  44  3.  féconde,  etc.,  page  4 1 3, 

j.  Domine,  exaadi,etc.  ^,  Seignear ^  exao0iK(^  Me. 


A  iiERr;E, 

Ant.  AvK,  Haria,  etc.      Ant,  h  tfrm  mpIimf,  M^f'm. 
j^.  Deus,  in  adjola-      f,  0  Utix,  Vé^mr/  ^  fhf^t 
rium  meom  inienit .      aide. 
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^.  Seigneur ,  hâtez-vous  i^.  Domine,  ad  adju- 

de  me  secourir.  vandum  me  festîna. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,etc. 

Louez  Dieu  (ou)  Louange  Allelaia     [ou)     Laus 

à  vous,  Seigneur,  Roi  d'é-  tibi,  Domine,  Rex  œter- 

ternelle  gloire.  nae  gloriœ. 

HTHME. 

Mémento  Salutis  Auctor,  etc   comme  à  Prime. 

Depuis  la  Purification  jusqu^ à  l^Avent,i.  Office. 

Ant.  La  Vierge  Marie  a  i4n(.  Maria  Virgo  as- 
été  élevée.  sumpta  est. 

Pendant  PAvent,  2.  Office. 

Ant.  Je  vous  salue,  Marie.       Ant.  Ave,  Maria. 

Depuis  Noëljusquà  la  Purification.  3.  Office. 

Ant.  Lorsque  vous  êtes  Ant.  Quando  natus 
né.  es. 

PSAUME    119. 

Lame  affligée  en  ce  monde,  demande  la  fin  de  son  exil. 

LoRSQUEJ^étaisdansla  tri-  Ad  Dominum  cum 
bulation,  j'ai  crié  vers  le  tribularer  clamavi  :  et 
Seigneur,  et  il  m*a  exaucé,  exaudivit  me. 

Seigneur,  délivrez  mon  Domine,  libéra  ani- 
ame  des  lèvres  d'iniquité,  mam  meam  a  labiis  ini- 
et  de  la  langue  des  hommes  quis:  et  a  lingua  do- 
fourbes,  losa. 

Homme  menteur,  que  te  Quid  detur  tibi,  aut 
reviendra-t-il  de  tes  artifi-  quid  apponatur tibi  :  ad 
ces  ?  linguam  dolosam? 

Sinon  d'aiguiser  les  flèches       Sagittee  poten  tis  acu- 
d'un  bras  puissant,  et  d*atti-  tse  :    cum    carbonibus 
rer  sur  toi  les  traits  de  la  desolatoriis. 
désolation. 

Hélas  I  pourquoi  faut-il  Heu  mihi  I  quia  inco- 
que mon  exil  soit  prolongé!  latus  meus  prolongatus 
je  vis  avec  les  habitants  de  est;  habitavi  cum  habi- 
Cédar .  il  y  a  longtemps  que  lantibus  Gedar:  multum 
mou  ame  y  est  èlra\x%^t^.     \\xka\^\\â.\  ^s^râsisi  oiea. 
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Cum  bis  qui  oderunt  J'ai  été  pacifique  avec  les 
pacem  eram  paciticus  :  ennemis  de  la  paix;  et  quand 
cum  loquebar  illis,  im-  je  leur  parlais  de  paix,  ils 
pugnabant  me  gratis,  tn'ont  fait  une  guerre  in- 
juste. 

Gloria  Patri,  etc  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUHB  420. 

Le  Juste  se  met  sous  la  protection  divine,  et  en  réclame 

la  puissance  et  les  effets. 

Lrvavi  ooulos  meos  J'ai  levé  les  yeux  vers  les 
in  montes  :  unde  veniet  montagnes,  d'où  il  me  vien- 
auxilium  mihi  dra  du  secours. 

Âuxilium  meum  a  Tout  mon  secours  est  dans 
Domino:  qui  fecitCœ-  le  Seigneur,  qui  a  fait  le 
lum  et  Terra  m  Ciel  et  la  Terre. 

Non  det  in  comme-  Que  celui  qui  vous  garde 
tionem  pedem  tuum  :  ne  laisse  pas  beurter  votre 
nequedormitetqui  eus-  pied  dans  le  chemin  ;  et  que 
todit  te.  celui  qui   vous  conduit  ne 

s'endorme  pas. 

Ecce  non  dormitabil       Non  ,  celui  qui  garde  Ls- 
neque    dormiel  :     qui   raël  ne  s'endormira  pas. 
custodit  Israël. 

Dominus  custodit  te.  Le  Seigneur  est  votre  gar- 
Domiuus  protectio  tua  :  dien  :  Il  est  votre  défense  ;  il 
super  manum  dexle-  couvre  votre  droite  de  son 
ram  tuam.  ombre. 

Perdiem  sol  non  urel  Le  soleil  ne  vous  blessera 
te:  neque  luna  per  noc-  point  pendant  le  jour,  et  la 
tem.  lune  ne  vous  trompera  point 

pendant  la  nuit. 

Dominus  custodit  te  C'est  Dieu  qui  vous  pré- 
ab  omni  malo  :  custo-  serve  de  tout  mal  ;  qu'il  soit 
diat  animam  tuam  Do  toujours  gardien  de  votre 
minus.  ame. 

Dominuscustodiatin-       Qu'il  protège  volreentrée 
troitum  tuum  et  exitum  et  votre  sortie,  aujourd'hui 
tuum:  ex  hoc  nune,  et  et  pour  toujours, 
usquein  saecuJum. 

Gloria  Patri,  etc.  G\o\re  aw  Y^te»  ^Vc. 
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PSAUHE  421. 

Désirs  du  Ciel.  Vœux  pour  la  paix  de  V Eglise. 

J'ai  entendu  avec  joie  ces  Latatus  sum  in  bis 

paroles  que  l'on  m'a  dites  :  quse  dicta  suntmibi:  In 

Nous  irons  dans  la  maison  domum  Domiui  ibimus. 
du  Seigneur 

Nos  pieds  foulaient  autre-  Stantes  erant   pedes 

fois,  dans  le  calme,  rentrée  nostri  :  in   atriis  tuis, 

de  tes  murs,  ô  Jérusalem  I  Jérusalem. 

Jérusalem  que  l'on  bâtit  Jérusalem,  quae  sedi- 

maintenant,     comme     une  ficatur  ut  civitas  :  cujus 

ville  dont  les  babitants  ras-  participutioejusin  idip- 

semblées    participent    aux  sum. 
mêmes  avantages. 

Là,  en  effet,  sont  montées  lUuc  enim  ascende- 

toutes   les   tribus  du  Sei-  runt  tribus,  tribus  Do- 

gneur,  pour  rendre  bom-  inini  :  testimouium  Is- 

mage  à  son  Nom,  selon  la  rael     ad    confitendum 

loi  d'Israël.  Nomiui  Domini. 

Là  sont  fixés  les  sièges  de  Quia    illic   sederuDl 

justice,  appuyés  sur  le  trône  sedes  in  judicio  :  sedes 

de  la  maison  de  David.  super  Domum  David. 

Souhaitez  tout  ce  qui  pro-  Rogate  quœ  ad  pacem 

cure  la  paix  à  Jérusalem  :  sunl    Jérusalem    :    et 

qu'une  multitude  de  biens  abundantia  diligentibus 

soit  Iq,  partage  de  ceux  qui  te. 
t'aiment,  ô  Cité  sainte  ! 

Que  la  paix  règne  sur  tes  Fiat  pax  in  virtute 

remparts,    et    l'abondance  tua:  et  abundantia  io 

dans  tes  tours  1  turribus  tuis. 

Patrie  de  mes  frères  et  de  Propter  fratres  meos 

mes  proches     mes  paroles  et  proximos  meos  :   lo- 

sur  toi  sont  des  paroles  de  quebar  pacem  de  te. 
paix. 

La  maison  du  Seigneur  Propter  Domum  Do- 

'   notre  Dieu  est  dans  ton  en-  mini  Dei  nostri:  qu^e- 

ceinte;  et  c'est  pour  cela  que  sivi  bona  tibi. 
mes  vœux  appellent  sur  loi 
tous  les  biens. 

Gloire  au  Pète,  eVc.  <a\Qt\^^^\.x\, ^^. 
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Depuis  la  Purification  jusquà  CAvenl.  1.  Office. 

Ant.  Maria  Virgo  as-  Ant.  La  Vierge  Marie  a 

sumptaestadaethereum  été  élevée  dans  la  céleste 

thalamum,  in  quo  Rex  demeure,  où  le  Roi  des  Rois 

Regum    stellalo    sedet  est  assis  sur  un  trône  semé 

solio.  d'étoiles. 

Pendant  l^Avent.  2.  Office. 

Ant.  Ave,  Maria,  gra-  Ant.  Se  vous  salue,  Marie» 
tia  plena,  Dominus  te-  pleine  de  grâce;  le  Seigneur 
cum  :  benedicta  tu  in  est  avec  vous.  Vous  êtes  bé- 
mulieribus.  Alléluia.       nieentre  toutes  les  femmes. 

Louez  Dieu. 

Depuis  Noël  jusqu  à  la  Purification,  3,  Office, 

Ant,  Quando  natus  es  Ant  Lorsque  vous  êtes  né 
ineffabililer  exVirgine,  d'une  Vierge,  par  un  mys- 
iuucimplelaîsuntscrip-  tère  ineffable,  les  écritures 
turœ  :  sicut  pluvia  in  ontétéaccomplies:  vousétes 
vellus  descendisti  ,  ut  descendu  comme  la  pluie 
salvum  faceres  genus  sur  une  toison,  et  vous  êtes 
humanum ,  te  lauda-  venu  pour  sauver  le  genre 
mas,  Deus  noster.  humain  :  nous  vous  louons, 

ô  notre  Dieu  ! 

Depuis  Noèl  jusqu  à  CAvent.  <  «(3.  Office. 
Ghap.  Eecles.  24. 

Et  sic  in  Sion  firmala  J'ai  été  ainsi  affermie  dans 

sum  ;    et    in    civilate  Sion  ;  j'ai  fixé  le  Heu  de  mon 

sanctificata  similiter  re-  repos  dans  la  cité  sainte,  et 

quievi ,  et  in  Jérusalem  ma  puissance  a  été  établie 

potestas  mea.  dans  Jérusalem. 

^.  Deo  gratias.  ^.  Rendons  grâces  a  Dieu. 

Pendant  VAvent,  2.  Office. 
Ghap.  ysaïe.  41. 

Egrbdibtur  virga  de       11  sortira  un  rejeton  de  la 

radice  Jesse,  et  flos  de  tige  de  Jessé,  et  de  sa  racine 

r.jdice  ejus  ascendet  :  il  naîtra  une  fleur  sur  la- 

et  requiescet  supereum  quelle  l'EsçcW  d>\  %^v^«n\k 

Spiritas  Domini.  se  reposeta . 
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^.  Rendons  grâces  à  Dieu.  ^.  Deo  gratias. 

f,  La  grâce  est  répandue  j^.  Diffusa  est  gratia 

sur  vos  lèvres.  in  labiis  tuis. 

^.  C'est   pourquoi   Dieu  ^.  Proplerea  benedi- 

vous  a  bénie  pour  l'éler-  xit  te  Deus  in  aeternum. 
nité. 

Seigneur,  ayez  pitié    de  Kyrie,  eleison, 

nous.  Christ,  ayez  pitié  de  Christe,  eleison, 

nous.  Seigneur,  ayez  pitié  Kyrie,  eleison, 
de  nous. 

j^.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.    Domine  ,  exaudi 

prière  ;  orationem  meam  ; 

^.  Et  que  mes  cris  s'élè-  i^.  Et  clamor  meus  ad 

vent  jusqu'à  vous.     .  teveniat. 

Depuis  Noëljusqu^à  la  Purification.  3.  Office, 

PRIONS.  OREMDS. 

0  Dieu  1  qui,  en  rendant  Deus,  qui  saiutis  ad- 
fèconde  la  virginité,  etc  ternae  ,  beatœ  ■  Mariœ . 
page  44  3.  etc.  page  44  3. 

f.  Seigneur,  exaucez  ma  f.  Domine  ,  exaudi 
prière  ;  orationem  meam  ; 

^.  Et  que  mes  cris  s*élè-  i^.  Et  clamor  meus 
vent  jusqu'à  vous.  ad  te  veniat. 

f.  Bénissons  le  Seigneur.  j^.  Benedicamus  Do- 
mino. 

^.  Rendons  grâces  à  Dieu.       i^.  Deo  gratias. 

j^.  Et  que  les  âmes  des  j^.  Et  fidelium  animse 
fidèles  reposent  en  paix,  par  per  misericordiam  Dei, 
la  miséricorde  de  Dieu.  requiescant  in  pace. 

1^,  Ainsi  soit-il.  i^  Amen. 

Pendant  Vannée.  2.  O^ce. 

PRIONS.  ORBMUS. 

0  Dieu  I  qui  avez  voulu  Deus,  qui  de  BeatsB 
que  votre  Verbe,  etc  ,  page  xMariœ  Virginis,  etc., 
442.  paqck\^, 

f.  Seigneur, exaucez, elc        ^.Domine exaiidi. etc. 

j^.  Bénissons,  etc.  j^.  Benedicamus,    elc. 

f.  Que  les  âmes,  etc.  t.  Fidelium,  etc. 
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A  SEXTE. 

Âve»  Maria,  etc.  Je  vous  salue,  Marie,  elc. 

j^.  Dbus,  in  adjutO'  f.  0  Diëo  I  venez  à  mon 

rium  meum  intende  ;  aide  ; 

1^.  Domine,  ad  adju-  i^.   Seigneur,  hâtez-vous 

vandum  me  festina.  de  me  secourir. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Alléluia    (ou)     Laus  Louez  Dieu  (ou)  Louange 

tibi,  Domine,  Re&sBter-  à  vous,  Seigneur,  Roi  d'è- 

nœ  glorise.  ternelle  gloire. 

HTHNB. 

Mémento,  Salutis,  Auctor,  etc.  comme  a  Prime. 

Depuis  la  Purification  jusqu^à  PAvent.  \ .  Office. 

Anl.  In  odorem.  AtiIm  Attirés  par  l'odeur. 

Pendant  CAvent,  2.  Office. 

Ant.  Ne  limeas,  Ma-  Ant.  Ne  craignez  point , 
ria.  Marie. 

Depuis  Noël  jusqu^à  la  Purification.  3.  Office. 

Ant.  Rubum  quem  ,  Ant.  Le  buisson  ardent 
viderat  Moyses.  que  vit  Moïse. 

PSAUME   122. 

Prière  du  Fidèle,  dans  les  temps  de  calamité  et  d'oppression. 

Ad  te  levavi  oculos  Jb  lève  les  yeux  vers  vous, 
meos  :  qui  habitas  in  ô  Dieu  1  qui  habitez  dans  les 
Cœlis.  Cieui. 

Ecce  sicut  oculi  ser-  Comme  le  serviteur  tient 
vorum  :  io  manibus  do-  ses  regards  attachés  sur  son 
minorum  suorum,  maître, 

Sicut  oculi  ancillae  in  Et  humble  servante  sur 
nnanibus  dominée  suée  :  sa  maîtresse  ;  ainsi  nos  re- 
ita  oculi  nostri  ad  Do-  gards  sont  attachés  sur  le 
minum  Deum  nostrum,  Seigneur  notre  Dieu,  jusqu'à 
donec  misereatur  nos-  ce  qu'il  ait  pitié  de  nous. 
tri. 

Miserere  Dosiri,  Do-       Âyex  p\X\é  ôlô  Tvwy&^^>^- 


428  L'Office  de  la  sainte  Vierge, 

gneur,  ayez  pitié  de  nous  :  mine,  miserere  nostri  ; 
parce  que  nous  sommes  ac-  quia  multumrepleti  sa- 
cablés  d'humiliations.  mus  despectione. 

Notre  ame  en  est  rassa-  Quia  mullum  repleta 
siée  ;  nous  sommes  le  jouet  est  anima  nostra  :  op- 
des  puissants  et  des  super-  probrium  abundanti- 
bes .  bus,  et  despectio  super- 

bis. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

PSAUMR  423. 

Action  de  grâces  pour  la  cessation  des  dangers 
et  des  persécutions.  . 

Ah  1  si  le  Seigneur  n'eût      Nisi    quia    Dominus 
pas  été   avec   nous,    (doit  eratin  nobis,  dlcatnunc 
maintenant  dire  Israël)  ah  I   Israël  :  nisi  quia  Domi- 
si  le  Seigneur  n'eût  pas  été  nus  erat  in  nobis. 
avec  nous!... 

Quand  les  hommes  s'élè-       Cum  exurgerent  ho- 
vaient  contre   nous,  peut-  mines  in  nos  :  forte  vi- 
être  nous  auraient-ils  dé-  vos  déglutissent  nos. 
vorés  tout  vivants. 

Quand  leur  fureur  s'irri-  Cum  irasceretur  fu- 
tait  contre  nous  ;  peut-être  ror  eorum  în  nos  :  for- 
que  les  eaux  nous  auraient  sitan  aqua  absorbuisset 
engloutis.  nos. 

Notre  ame  a  passé  à  tra-  Torrentem  pertransi- 
vers  le  torrent  :  sans  le  se-  vit  anima  nostra  :  Cor- 
cours  du  Seigneur,  elle  n'au-  sitan  pertransisset  aoi- 
rait  pu  le  franchir.  ma  nostra  aquam  into- 

lerabilem. 

Qu'il  soit  béni  le  Sel-  Benedictus  Dominas 
gneur  qui  ne  nous  a  pas  li-  qui  non  dédit  nos  :  ia 
vrés  à  la  dent  de  nos  enne-  caplionem  dentibus  eo- 
mis.  rum. 

Nous  leur  a  vohs  échappé,  Anima  nostra  ,  sicut 
comme  l'oiseau  s'échappe  passer,  erepta  est  :  de 
des  filets  de  l'oiseleur.  laqueo  venantium. 

Le  filet  a  èlè  tomi^w,  et  Laqueuscontritusest. 
BOUS  avons  été  dëWNvés.        ^VTi^i^\^ûfcX'î!^i\^8iiss!Ni&. 
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Adjutorium  nostrum  Que  notre   secours  soit 

in  Nomine  Domini  :  qui  donc  toujours  dans  le  Nom 

fecit  Cœlum  et  Terram.  du  Seigneur,  qui  a  fait  le 

'     -  Ciel  et  la  Terre. 

Gloria  Palri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  424. 

Effets  admirables  de  la  confiance  des  Justes  ;  destinée  funeste 

des  méchants. 

Qui  confidunt  in  Do-  Ceux  qui  se  confient  dans 

mino,  sicut  mons  Sion:  le  Seigneur,  seront  fermes 

non  commovebitur   in  comme  la  montagne  de  Sion; 

seternum  ,  qui  habitat  celui  qui  habitedansJérusa- 

in  Jérusalem.  lem  ne  sera  jamais  ébranlé. 

Montes    in    circuitu  Gomme  les  montagnes  en- 

ejus  :    et    Domiuus    in  tourent  et  défendent  Jéru- 

circuitu  populi  sui  :  ex  salem,  ainsi  le  Seigneur  en- 

hoc  nuuc,  et  usque  in  vironne  les   siens  aujour- 

sœculum.  d^hui  et  pour  toujours. 

Quia  non  relinquet  Car  il  ne  laissera  pas  la 
Dominus  virgam  pecca-  verge  du  pécheur  sur  Fhéri- 
torum  super  sortem  ragedes  Justes,  de  peur  que 
Justorum  :  ut  non  ex-  les  Justes  eux-mêmes  n'é- 
tendant Justi  ad  iuiqui-  tendent  leurs  mains  vers 
tatem  manus  suas.  Tiniquité. 

Benefac  ,     Domine .  Seigneur  ,  comblez    de 

bonis  :  et  rectis  corde,  biens  ceux  dont  le  coeur  est 

bon  et  droit. 

Déclinantes  autem  in  Mais  ceux  qui  se  détour- 

obligationes ,     adducet  nent  dans  leur  voie,  Dieu 

Dominus  cum  operanli-  les  confondra  avec  les  ou- 

bus  iniquitatem  :    pax  vriers  d'iniquité,  et  la  paix 

super  Israël.  sera  sur  Israël. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu* à  PAvent.  4.  Office. 

Ant.  In  odorem  un-  Ant,  Attirés  par  l'odeur 
guentorumtuorumcur-  de  vos  parfums,  nous  cou- 
rimus  :  adolescentulœ  rons  vers  vous;  les  Vierges 
dilexerunt  te  nimis.        vous  aimeuV  ^n^  ^t^<^»x  . 
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Pendant  l'Avent.  %,  O/fice. 

Ant.  Ne  craignez  point,  Ant.  Ne  tinieas,  Ma- 

Marie  ;    vous   avez    trouvé  ria ,  jnvenisti  gratiam 

grâce  devant  le  Seigneur  :  apud  Dominum  :  ecce 

vous  concevrez  et  enfante-  concipies  et  paries  Fi- 

rez  un  Fils.  Louez  Dieu.  Hum.  Alléluia. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purificalion,  3.  Office. 

Ant,  Le  buisson  ardent  et  Ant,    Rubum    quem 

incombuslibleque  vit  Moïse,  viderai  Moyses  incom- 

nous  représente  la  conser-  bustum  ,   conservatam 

vation   de    votre    virginité  agnovimus  tuani  lauda- 

adorabie.  0  Mère  de  Dieu,  bilem  virginitatem:  Dei 

intercédez  pour  nous.  Genitrix,  intercède  pro 

nobis. 

Depuis  Noël  jusqu'à  PAvent.  h  et  3.  Office, 
Ghapitrb.  Eccles.  ^4. 

'J'ai  pris  racine  dans  le  et  radicavi  in  populo 

peuple  que  mon  Dieu  a  élevé  honori6cato  ;  et  in  parte 

en  honneur,  et  quMl  a  choisi  Deimei  hœreditas  illius, 

pour  sa  portion  et  son  héri-  et  in  plenitudine  Sanc- 

tage,  et  j'ai  arrêté  ma  de-  torum  detentio  mea. 
meure  dans  rassemblée  des 
Saints. 

j^.  Rendons  grâcesà  Dieu.  ^.  Deo  gratias. 

Pendant  l'Avent.  2.  Office. 
Chapitre.  Luc,  \ . 

Le  Seigneur  Dieu  lui  don  -  Dabit  illi  Dominos 
nera  le  trône  de  David  son  Deus  sedem  David  Pa- 
Père  ;  et  il  régnera  éternel-  tris  ejus  ;  et  regnabitia 
lement  dans  la  maison  de  domo  Jacob  in  œter- 
Jacob  ;  et  son  règne  n'aura  num  :  et  regni  ejus  non 
point  de  fin.  erit  finis. 

S^.  Rendons  grâces  à  Dieu.       ^.  Deo  gratias. 

j^.  Vous  êtes  bénie  entre  f.  Benedicta  tu  in 
toutes  les  femmes.  mulieribus. 

1^.  Et  le  fruit  de  vos  en-  ^.  Et  benedictas 
trailles  est  béni.  fructus  ventris  lui. 

Seigneur,  a^ei  çvvîv^  ^«^     ^^\\^^^^vsRkXi.. 
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Cbriste,  eleisoQ.  nous.  Christ,  ayez  pitié  de 

Kyrie,  eleison.  nous.  Seigneur,  ayez  pitié 

de  nous. 

j^.  Domine  ,  eiaudi  j^.  Seigneur,  exaucez  ma 
oralionem  meam  ;  prière. 

1^.  Et  clamor  meus  ad  ^.  Et  que  mes  cris  s'élè- 
te  veniat.  vent  jusqu'à  vous. 

Depuis  la  Purificalion  jmquàl^Avent.  <.  Office, 

OKEMUS.  PRIONS. 

Concède  ,  misericors  0  Dibd  !  plein  de  miséri- 
Deus,  fragilitati  nostrse  corde,  accordez  à  notre  fai- 
prssidium  ;  ut  qui  blesse  les  secours  de  votre 
sanctiB  Dei  genitricis  grâce  ;  et,  comme  nous  ho- 
memoriam  agimus,  in-  norons  la  mémoire  de  la 
tercessioDÎs  ejus  auxi-  sainte  Mère  de  Dieu,  faites 
lio,  a  nostris  iniquitati-  que,  par  le  secours  de  son 
bus  resurgamus.  Per  intercession,  nous  nous  re- 
eumdemDominumnos-  levions  de  nos  iniquités, 
trum  Jesum  Christum  Per  le  même  Jésus-Christ, 
Filium  luum,  qui  tecum  Notre-Seigneur  qui,  étant 
vivit  et  regoat  in  uni-  Dieu,  vil  et  règne  avec  vous 
taie  Spiritus  Sancti  en  Punité  du  Saint-Esprit, 
Deus,  peromnia  saecula  dans  tous  les  siècles  des  siè- 
sseculorum  des. 

^.  Amen.  ^.  Ainsi  soi t-il. 

j^.Domine,exaudi,etc.       j^.  Seigneur,  exaucez,  etc. 

j^.  Benedicamus  Do-  j^.  Bénissons  le  Seigneur, 
mino. 

^.  Deo  gratias.  i^.  Rendonsgrâces  à  Dieu. 

j^.  Et  Fidelium  ani-  j^.  Et  que  les  âmes  des 
mse^per  misericordiam  Fidèles  reposent  en  paix  par 
Dei,  requiescantin  pace.   la  miséricorde  de  Dieu. 

^.  Amen.  i^.  Ainsi  soit*il. 

Pendani  V Averti.  2.  Of^ce, 

OREHUS.  PRIONS. 

Deus,  qui  de  Bealse  0  Dieu  1  qui  avez  voulu 

Mariie    Virginis,    etc.,  que  votre  Verbe,  etc.,  pa je 

pagekh^.  412. 

^Domine,  exaudi,  etc.  j^.  SeiguQ\it .  ôiamwl,  ^Xa. 
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Depuis  Noël  jusqu^à  la  Purification,  3.  Office. 

PMONS.  ORBMUS. 

0  Dieu  1  qui  en  rendant  Deos     qui     salutîs, 

féconde  la   virginité,  etc.,  aBternae,  beatse  Maria;, 

page  413.  etc. ,  page  44  3. 

f.  Seigneur,  exaucez,  etc.  j^.  Domine,  exaudi,  etc. 

A  NONE. 

Je  vous  salue,  etc.  Ave  Maria,  etc. 

f.  0  DiBO  I  venez  à  mon      j^.  Deus,  in  adjulo- 

aide  :  rium  meum  intende  : 

^.  Seigneur,  bâtez-vous      i^.  Domine,  ad  adju- 

de  me  secourir.  vandum  me  festina. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Louez  Dieu,  (ou)  louange      Alléluia,  (cm)  la  us  tibi, 

à  vous,  Seigneur,  Roi  d'é-  Domine,   Rex    seterDae 

ternelie  gloire.  gloriœ. 

HYMNE. 

Mémento,  Salutis,  Auctor,  elc  comme  à  Prime. 

Depuis  la  Purification  jusqu^à  l'Avent.  4 .  Office, 

Ant  Vous  êtes  belle.  Ant.  Pulcbra  es. 

Pendant  r  Aven  t.  2.  Office, 

Ant.  Voici  la  servante  du  Ant.  Ecce  ancilla 
Seigneur.  Domini. 

Depuis  Noël  jusqu^à  CAvent.  3.  Office. 
Ant.  Voici  que  Marié.  Ant.  Ecce  Maria. 

PSAUME  125. 

Sentiments  d'une  ame  que  Dieu  a  délivrée  de  la  tribulation. 

Lorsque  le  Seigneur  a  In  convertendo  Do- 
liré  Sion  de  la  captivité,  minus  captivitatem  Bi- 
nons avons  goûté  enfin  la  on  :  facli  sumus  sicut 
consolation.  consola  li. 

Alors  notre  bouche  a  été  Tune    repletum    est 

remplie  des  chants  de   la  gaudio  os  nostrum  :  et 

joie,  et  l'allégresse  a  été  sur  lingua    nostra    exulta- 

nos  lèvres.  \Vsi!kft. 
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TuncdicentintergeD-  C'est  à  présent  que  l'on 
tes  :  magnificavit  Domi-  dira  parmi  les  nations  :  le 
nus  facere  cum  eis.         Seigneur  a  fait  pour  eux  de 

grandes  choses. 
MagnificavitDominus      Oui,  le  Seigneur  a  fait  de 
facere  nobiscum  :  facti  grandes  choses  pour  nous  : 
sumus  laatantes.  c^est   à  présent  que  nous 

sommes  comblés  de  joie. 
Couverte,     Domine,       Achevez,  Seigneur,  de  dé* 
captivitatem  nostram  :   truire  toute  captivité,  com- 
sicut  torrens  in  austro.   me  les  eaux  du  midi  préci- 
pitent les  eaux  fondues  d*un 
torrent  glacé. 
Qui  seminant  in  la-       Ceux  qui  sèment  dans  les^ 
crymîs  :  in  exultationo  larmes,  moissonneront  dans 
metent.  l'allégresse. 

Ëuntes  ibant  et  fle-  Ils  allaient  et  pleuraient 
bant  :  mittentes  semina  en  répandant  des  semences, 
sua. 

Venientes  autem  ve-      Us  reviendront   joyeux, 
nient  cum  exultatione  :  portant   des  gerbes    dans 
portantes      manipules  leurs  mains, 
suos. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  426. 

Succès  de  nos  entreprises  attribué  au  Seigneur. 

Nisi  Dominus  sedifi-  Si  le  Seigneur  ne  bâtit  lui- 
caverit  domum  :  in  va-  même  la  maison,  c'est  en 
nnm  laboraverunt  qui  vain  que  travaillent  ceux  qui 
aedificant  eam.  la  construisent. 

Nisi  Dominus  custo-  Si  le  Seigneur  ne  garde 
dierit ci vitatem:  frustra  lui-même  la  cité,  c'est  en 
vigilatquicustoditeam.   vain  que  veille  celui  qui  la 

garde. 

Vanumestvobisante  Inutilement  vous  levez- 
lucem  surgere  :  surgile  vous  avant  le  jour  ;  ne  vous 
postquam  sederitis,  qui  levez  qu'après  vous  être  re- 
manducatis  panem  do-  posés,  vous  qui  mangez  le 
loris .  pain  de  douVevxv . 

n 
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Quand  Dieu  aura  donné  Gum  dederit  dUeciis 
le  sommeil  à  ses  bien-aiinés,  suis  somnum  :  Ecce 
vous  verrez  une  multitude  bœreditas  Domini,  filii, 
d'enfants  composer  Théri-  merces  fructus  ventris. 
tage  du  Seigneur  :  heureuse 
fécondité  qui  sera  une  ré- 
compense. 

Les  enfantsdes  persécutés  Sicut  sagittse  in  manu 
seront  comme  les  Qèches  potentis  :  ita  filii  excus- 
dans  la  main  du  fort.  sorum. 

Heureux  celui  dont  ils  Beatus  vir,  qui  im- 
rempliront  les  désirs  I  il  ne  plevitdesiderium  suum 
sera  pas  confondu,  lorsqu'il  ex  ipsis  :  non  confunde- 

[)arlera  à  ses  ennemis  dans  tur,  cum  loquetur  ini- 
e  lieu  de  la  Justice.  micis  suis  in  porta. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc» 

PSAUME  427. 

Récompenses  promises,  dès  ce  monde  même,  à  la  vertu. 

Heureux    tous  ceux  qui  Beati  omnes  qui  ti- 

craignent  le  Seigneur,    et  ment   Dominum  :   qoi 

qui  marchent  dans  ses  voies,  ambulant  in  viis  ejus.  • 

En  vous  nourrissant  du  Laboresmanuum  tua- 
travail  de  vos  mains,  vous  rum ,  quia  manduc^- 
étes  heureux  et  vous  serez  bis  :  bealus  es,  et  bene 
toujours  bien.  tibi  erit. 

Votre  femme  sera  comme  Uxor  tua  sicut  vitis 

une  vigne  abondante  dans  abundans  :  in  lateribus 

l'intérieur  de  votre  maison,  domustuœ. 

Vos  enfants,  comme  de  Filii  tui  sicut  novellae 

jeunes  plants  d'oliviers,  en-  olivarum  :  in  circuita 

toureroni  votre  table.  mensse  tuae. 

Ainsi  sera  béni  l'homme  Ecce  sic  benedicetur 

qui  craint  le  Seigneur.  homo  :  qui  timent  Do- 

minum. 

Que  le  Seigneur  répande  Benedicat  tibi  Dorai- 

de  Sion  ses  bénédictions  sur  nusexSion:  et  videas 

vous,  et  que  vous  voyiez  bona  Jérusalem  omni- 

la  prospérité  de  Jérusalem  bus  diebus  vitœ  luœ. 
<uus  les  jours  de  NoUe  N\e. 
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Et  videas  filios  filio-  Et  puissiez-vous  voir  les 
rum  tuorum  :  pacem  enfants  de  vos  enfants,  et  la 
super  Israël.  paix  dans  Israël  I 

Gloria  Patrl,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuùla  Purification  jusqu'à  PAvent.  4.  Office. 

Ant,  Palchra  es  et  Ant.  Voas  êtes  belle  et 
décora,  Filia  Jérusalem:  tout  éclatante  de  gloire,  6 
(erribilis  ut  castrorutn  Fille  de  Jérusalem  I  vous 
acies  ordînata.  êtes  terrible  comme  une  ar- 

mée rangée  en  bataille. 

Pendant  CAvenL  2.  Office, 

Ant.  Ecce  Âncilla  Ant,  Voici  la  servante  du 
Domini;  fiât  mihi  se-  Seigneur  ;  qu'il  me  soii  fait 
ouadam  verj;)um  tuum.  selon  votre  parole. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification,  3.  Office. 

Ant.  Ecce  Maria  j<e-  Ant,  Marienous  a  enfanté 

Duit  nobis  Salvatorem,  le  Sauveur,  et  saint  Jean  le 

quem  Joannes  vidons  ;  voyant,   s'est  écrié  :   Voilà 

exclamàvitdiceos.'Ecce  TAgneau  de  Dieu  ,    voilà 

Agnus   Dei,   ecce    qui  Celui  qui  efface  les  péchés 

tollit  peccaUi  mundi.  du  monde. 

Alléluia.  Louez  Dieu. 

Depuis  Noël  jusqu'à  PAvent,  1  et  2.  Office, 
Ghap.  Eccles.^k. 

In  plateis,  sicut  cin-  J'ai  répandu  partout  une 
namonum  et  balsamum  odeur  de  parfum  semblable 
aromatizans  ,  odorem  à  celle  de  la  cannelle  et  du 
dddi  :  quasi  myrrha  baume  ,  une  odeur  aussi 
etiecta  dedi  suavitatem  douce  et  aussi  agréable  que 
odoris.  la  myrrhe  \jà  plus    excel- 

lente. 

^,  Deo  gratias.  ^.Rendons  grâces  à  Dieu. 

f,  Post  partum  Virgo  j^.  Vous  êtes  demeurée 
inviolata  permansisti.  Vierge  après  votre  enfante- 
ment 

^.  Dei  Genitrix,  in-  ^.  Mère  de  Dieu,  intec- 
teroede  pro  nobis.  cédez  pour  uovjâ . 
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Pendant  P Avenu  S.  Office. 
Chàp.  haie,  7. 

Une  Vierge  concevra  et  Eccb  Yirgo  concipiet 
elle  enfantera  un  Fils,  qui  et  pariet  Filium,  et  vo- 
sera  nommé  Emmanuel,  cabiturNomenejosEm- 
cesi'CL'^ïre  Dieu  avec  nom  ;  manuel  :  butyrum  et 
il  mangera  le  beurre  et  le  melcomedet,  utsciatre- 
miel,  en  sorte  qu'il  sache  probare  malum,*et  eli- 
rejeter  le  mal  et  choisir  le  gère  bonum. 
bien. 

^.  Rendons  grâces  à  Dieu.       ^.  Deo  gratias. 

f,  L'Ange  du  Seigneur  a      f.    Angélus   Domini 
annoncé  à  Marie  qu'elle  se-  nuntiavit  Marise; 
raii  Mère  du  Sauveur  ; 

^.  Et  elle  a  conçu  par  l'o-  i^.  Et  coacepit  de 
pération  du  Saint-£sprit.     Spiritu  Sancto. 

Seigneur,   ayez  pitié  de       Kyrie,  eleison, 
nous.  Jésus-Christ,  ayez  pi-      Christe,  eleison, 
tié  de  nous.  Seigneur,  ayez      Kyrie,  eleison, 
pitié  de  nous. 

j^.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.  Domine,  exaudi 
prière,  orationem  meam, 

^.  Et  que  mes  cris  s'élè-  ^.  Et  clamor  meus  ad 
ventjusqu'à  vous.  te  veniat. 

Depuis  la  Purificalion  ju8qu*à  t Avenu  4 .  Office, 

ORBHOS.  OREMUS. 

PARDOimBz,  nous  vous  en  Fahulorum  tuorom, 
conjurons,  Seigneur,  les  pé-  quœsumus.  Domine,  de- 
chés  de  vos  serviteurs  ;  et  lictis  ignosce  ;  ut  qoi 
dans  l'impuissance  où  nous  tibi  placere  de  actibos 
sommes  de  vous  plaire,  par  noslris  non  valemus, 
nos  propres  mérites,  accor-  Genitricis  Filii  tui  Do- 
dez-nous  le  salut  par  l'inter-  mitii  nostri  iutercessio- 
cession  de  la  sainte  Mère  de  ne  salvemur.  Per  eum- 
votre  Fils  Jésus-Christ,  No-  dem  Dominum  nostrum 
tre-Seigneur,quiétantDieU;  Jesum  Ghristum  Fiijum 
vit  et  règne  avec  vous,  en  luum,  qui  tecum  vivit 
l'unité  du  Saint-Esprit,  dans  etregnatin  unitateSpi- 
tous  les  sièc\es  des  s\fôc\âs«     t\\.\^  ^\tf>:\  \^r9^^  i^ 


»■" 
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omnia  ssecula   sseculo-  Ainsi  soit-il. 
ram.  ÀmeD. 

j^. Domine, exaudi,  etc.  f.  Seigneur,  exaucez,  etc. 

f.  Benedicamus   Do-  j^.  Bénissons  le  Seigneur, 
mino. 

^.  Deo  gratias.  j^'  Rendons  grâces  à  Dieu. 

j^.  Et  fidelium   ani-  j^.  Et  que  les  âmes  des 

mae,  per  misericordiam  Fidèles  reposent  en  paix  par 

Dei,requiescantinpace.  la  miséricorde  de  Dieu. 

£^.  Amen.  ^.  Ainsi  soit-il. 

Pendant  l'Avent.  2.  Office. 

OREHUS.  PRIONS. 

Dbus,  qui  de  Beatœ  0  Dieu  1  qui^  avez  voulu 

Mariœ  Yirginis  utero,  que  votre  Ver]>e,  etc.,  po^^tf 

eic.fpage  412.  412. 

f. Domine,  exaudi,etc.  f.  Seigneur,  exaucez,  etc. 

Depuis  Noël  jj/isqu^à  la  Purification.  3.  Office, 

OREHOS.  PRIONS. 

Deus,  qui  salutis  se-      0  Dieu  !  qui  en  rendant 
ternse,  etc.,  page  41 3.      féconde,  etc.,  page  413. 
f.  Domine,  exaudi,etc.       f.  Seigneur,  exaucez,  etc. 


A  VÊPRES. 

Ant.  Ave,  Maria,  etc.      Ant.  Jb  vous  salue,  Marie. 

f.  Dbus,  in  adjuto-  f.  0  Dieu,  venez  à  mon 
rium  meum  intende  ;       aide. 

]^.  Domine,  ad  adju-  ^.  Seigneur,  hâtez-vous 
vandum  me  festina.        de  me  secourir. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Alléluia,  (ou)  laustibi.  Louez  Dieu,  [ou]  louange 
Domine,  Rex  seternae  à  vous,  Seigneur,  Roi  d'é- 
gloriœ.  ternelle  gloire. 

Depuis  la  Purification  jusqu*à  CAvent,  1.  Office, 

Ant,  Dum  esset  Rex.       ilnt.  Pendant  que  le  Roi 

se  reposait. 

Pendant  CAvent.  2.  Office. 

Ant.  Missas  est  Ga-       ^wt.UXTi?pG^V\<î\^^Vfc 
briel  Angelas,  envoyé. 
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Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification.  3.  Office, 

Ant,  0  commerce  admi-  Ant.  0  admirabile 
rable  t  commercium. 

PSAUME  409. 

Prophétie  de  la  Gloire  et  du  Sacerdoce  éternel  de  Jésue^hrist. 

Lb  Seigneur  a  dit  à  mon  Dixit  Dominas  Do- 
Seigneur  :  asseyez- vous  à  ma  mino  meo  :  Sede  a  dex- 
droite  ;  tris  meis. 

Jusqu'à  ce  que  je  réduise  Donec  ponam  inimi- 
vos  ennemis  à  vous  servir  de  cos  tuos  :  scabeilum  pe- 
marche-pied.  dum  tuorum. 

Le  Seigneur  fera  sortir  de  Virgam  virtutis  tuœ 
Sion  le  sceptre  de  votre  puis-  emittet  Dominus  ex 
sance  :  régnez  au  milieu  de  Sion  :  dominare  in  me- 
vos  ennemis.  dio  inimicorum  tuorum. 

La  souveraineté  sera  avec  Tecum  principium  in 
vous  au  jour  de  votre  force,  die  virtutis  tuse,  in 
au  milieu  des  splendeurs  de  splendoribus  Sancto- 
ia  sainteté  :  je  vous  ai  en-  rum  :  ex  utero  ante  io- 
gendré  de  mon  sein  avant  ciferum  genui  te. 
Taurore. 

Le  Seigneur  l'a  juré,  et  Juravit  Dominus,  et 
son  serment  sera  irrévooa-  non  pœnitebit  eum  ;  Tu 
ble  :  Vous  êtes  le  Prêtre  es  Sacerdos  in  seternum 
éternel,  selon  l'ordre  de  secundumordinemMel- 
Melchisédech .  chisedech . 

Le  Seigneur  est  à  votre  Dominus  a  dextris 
droite;  il  frappera  les  rois  au  tuis  :  confregit  ia  die 
jour  de  sa  fureur.  irae  suœ  reges. 

Il  jugera  les  Nations,  il      Judicabit  in  nationi- 
consommera  la  ruine  de  ses  bus,  implebit  ruinas  : 
ennemis  ;  il  brisera  leurs  té-  conquassabit  capila  in 
tes  parmi  les  habitants  de  la  terra  multorum. 
terre. 

Il  boira,  dans  sa  course,  De  torrente  in  via  bi- 
des eaux  du  torrent  ;  et  c'est  bet  :  propterea  exaltabit 
pour  cela,  qu'il  lèvera  la  tête,  caput. 

Gloire  au  Père^  eV(^.  Gloria  Patri,  etc. 
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Depuis  la  Pu f^i/ication  jusqu'à  l\ivent,  4.  Office, 

Ant.  Dum  esset  Rex  Ant.  Pendant  que  le  Roi 
in  accubîtu  suo,  nardas  se  reposait,  le  Nard  dont 
mea  dédit  odorem  sua-  j'étais  parfumée,  a  répandu 
yitatis.  une  odeur  douce  et  agréable. 

Ant,  Lœva  ejus.  Ant.  Sa  main  gauche. 

Pendant  VAvènt.  2.  Office. 

Ant.  Missus  est  Ga-  Ant.    L'Ange  Grabriël   a 

briel  Angélus,  ad  Ma-  été  envoyé  à  la  Vierge  Ma- 

riam  Yirginem  despon-  rie,  épouse  de  Joseph, 
satam  Joseph. 

Ant.  Ave,  Maria.  Ant.  Je  vous  salue,  Marie. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification.  3.  Office. 

Ant.  0  admîrabiie  Ant.  0  commerce  admi- 
commercium  I  Creator  fable  I  le  Créateur  du  genre 
generishumani,  anima-  humain,  prenant  un  Corps 
tam  corpus  sumens.  de  animé,  a  daigné  naître  d'une 
Yirgine  nasci  dignatus  Vierge  ;  et  se  faisant  homme 
est  :  et  procedens  homo  sans  l'opération  de  Thomme, 
sine  semine,  largitusest  il  nous  a  rendus  participants 
nobis  suam  Deilatem.      de  sa  Divinité. 

i47it.Quandonatuses.       Ant.  Lorsque  vous  êtes  né. 

PSAUME  M  2.  • 

Invitation  à  célébrer  les  grandeurs  de  Dieu,  sa  Providence 

et  ses  bienfaits. 

Laudatb,  pueri.  Do-      Louez,  serviteurs  de  Dieu, 
minum  :  laudate  Nomen  louez  le  Nom  du  Seigneur. 
Domini. 

Sit  Nomen  Domini  Que  le  Nom  du  Seigneur 
bénedictum  :  ex  hoc  soit  béni ,  dès  ce  moment, 
Dunc  et  usque  in  saecu-  aujourd'hui,  et  jusque  dans 
lum.  tous  les  siècles. 

A  solis  ortu  usque  ad  Depuis  l'orientjusqu'àroc- 
occasum  :  laudabileNo-  cident,  le  Nom  du  Seigneur 
men  Domini.  est  un  sujet  de  louanges. 

Excelsus  super omnes  Le  Seigneur  est  élevé  au- 
gentes  Dominus  :  et  su-  dessus  de  toutes  les  Nations, 
per  Cœlos  gloria  ejus.      et  sa  gloire  qs\.^\i-^^^vi%^^& 

Cieax. 
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Qui  est  semblable  au  Sei-  Quis  sicut  Dominus 
gneur  notre  Dieu  ?  il  s'élève  Deus  Doster,  qui  iu  altis 
au  plus  haut,  pour  asseoir  habitat  :  et  humilia  res- 
son  trône,  et  il  abaisse  ses  picitiaGœioetÎDTerra. 
regards  sur  ce  qui  est  au- 
dessous  de  lui  dans  le  Ciel  et 
sur  la  Terre. 

Il  relève  le  faible  abattu  :  Suscitans  a  terra  ino- 
il  fait  lever  le  pauvre  de  son  pem  :  et  destercoreeri- 
fumier.  gens  pauperem. 

Pour  le  placer  avec  les  Ut  collocet  eum  cum 
princes,  avec  les  princes  de  principibus  :  cumprin* 
son  peuple.  cipibus  populi  sui. 

Il  rend  féconde  l'épouse      Quihabitarefacîtsle- 
slèrile,  et  l'environne 'd'en-  rilemindomo  :  matrem 
fants  qui  font  le  soutien  de  filiorum  lœtanlem. 
la  maison  et  la  joie  de  leur 
mère. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Palri,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu^à  t* Avent,  1.  Office, 

ylnL  Sa  main  gauche  sera  Ant,  Laeva  ejus  sub 

sous  ma  tète,  et  sa  droite  caplte  meo,  et  dextera 

m'embrassera.  illius  amplexabitur  me. 

•  i4nt.  Je  suis  noire.  i4n^  Nigra  sum. 

Pendant  CAvenl.  2.  Office.' 

Ant.  Je  vous  salue,  Marie,  Ant.  Ave,  Maria,  gra- 

pleine  de  grâce;  le  Seigneur  tia  plena,  Dominus  te- 

est  avec  vous.  Vous  êtes  bé-  cum  :   benedicta  tu  in 

nieentre  toutes  les  femmes,  mulieribus.  Alléluia. 
Louez  Dieu. 

Ant.  Ne   craignez  point,  Ant,  Ne  timeas,  Ma- 

Marie.  ria. 

Depuis  Noël  jusqu*à  la  Purification.  3.  Office. 

Ant  Lorsque  vous  êtes  né  i4n^Quandonatuses 
d'une  Vierge,  par  un  mys-  inefTabiliter  ex  Virgine, 
tère  ineffable,  les  écritures  tuncimpletsesuntscrip- 
ont  été  accomplies:  vous  êtes  turae  :  sicut  pluvia  in 
descendu  comme  Xa  ^\>\\e  \^>\\i^  ^^^jc^xidvsjti  ^  nt 
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^alvum  faceres  geniis'  sur  une  toison,  et  vous  êtes 
lumaDUDi,  te  lauda-  venu  pour  sauver  le  genre 
nus,  Deus  Doster.  humain  :  nous  vous  louons, 

ô  notre  Dieu  ! 
Ani.    Rubum    quem       Ant.  Le  buisson   ardent 
^iderat  Moyses.  que  vit  Moïse. 

PSAUME  121. 

Désirs  du  Ciel.  Vœux  pour  la  paix  de  l'Eglise. 

LiETATUS  sum  in  bis  J'ai  entendu  avec  joie  ces 
CJU8B  dicta  sunt  mihi:  In  paroles  que  Fou  m'a  dites  : 
domum  Domini  ibimus.  Nous  irons  dans  la  maison 

du  Seigneur. 
Stantes  erant  pedes      Nos  pieds  foulaient  autre- 
nostri  :  in   atriis  tuis,  fois,  dans  le  calme,  l'entrée 
Jérusalem.  de  tes  murs,  6  Jérusalem  I 

Jérusalem,  quœ  8edi-  Jérusalem  que  l'on  bâtit 
ficatur  ut  civitas  :  cujus  maintenant,  comme  une 
participatioejusinidip-  ville  dont  les  habitants  ras- 
sum.  semblées    participent    aux 

mômes  avantages. 
Illuc  enim  ascende-  Là,  en  effet,  sont  montées 
runt  tribus,  tribus  Do-  toutes  les  tribus  du  Sei- 
mini  :  testimonium  Is-  gneur,  pour  rendre  hom- 
rael  ad  confitendum  mage  à  son  Nom,  selon  la 
Nomini  Domini.  loi  d'Israël. 

Quia  illic  sederunt  Là  sont  fixés  les  sièges  de 
sedes  in  judicio  :  sedes  justice,  appuyés  sur  le  trône 
super  Domum  David,      de  la  maison  de  David. 

Rogate  quae  ad  pacem  Souhaitez  tout  ce  qui  pro- 
sunt  Jérusalem  :  et  cure  la  paix  à  Jérusalem  : 
abundantia  diligentibus  qu'une  multitude  de  biens 
te.  soit  le  partage  de  ceux  qui 

t'aiment,  ô  Cité  sainte  ! 
Fiat  pax  in  virtute       Que  la  paix  règne  sur  tes 
tua:  et  abundantia  in  remparts,    et    l'abondance 
turribus  tuis.  dans  tes  tours  ! 

Propter  fralres  meos  Patrie  de  mes  frères  et  de 
et  proximos  meos  :  lo-  mes  proches  :  mes  paroles 
quebar  pacem  de  te.        sur  loi  aouV  âi^^  ^^t^^'s»  \^ 

paix. 
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La  maisoQ    du  Seigneur  Propter  Domum  Do- 

notre  Dieu  est  dans  ton  en-  mini  Dei  nostri-.qaœ- 

ceinte;  et  c'est  pour  cela  que  sivi  bona  tibi. 
mes  vœux  appellent  sur  toi 
tous  les  biens. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu^à  1^ Avenu  4.  Office, 

Ant.  Je  suis  noire,  mais  Ant.  Nigra  sum,  sed 
je  suis  belle,  6  filles  de  Je-  formosa,  filiœ  Jerusa- 
rusalem  !  c'est  pourquoi  le  lem  :  ideo  dîlexit  me 
souverain  Roi  m'a  aimée^  et  Rex,  et  întroduxit  me 
m'a  fait  entrer  dans  le  lieu  in  cubiculum  suum. 
de  son  repos. 

Ant.  L'hiver  est  passé.  Ani,  Jam  hiems  tran- 

siit. 

Pendant  PAvent.  2.  Office. 

Ant.  Ne  craignez  point,  Ant.  Ne  limeas,  Ma- 
Marie  ;  vous  avez  trouvé  ria^  invenîsti  gratiam 
grâce  devant  le  Seigneur  :  apud  Dominum  :  ecce 
vous  concevrez  et  vousenfan-  concipies  et  paries  Fi- 
terez  un  Fils.  Louez  Dieu.     lium.  Alléluia. 

Ant.  Le  Seigneur  lui  don-  Ant.  Dabit  ei  Domi- 
nera, nus; 

Depuis  Noël  jusquà  la  Purification,  3.  Office. 

i4nt.  Le  buisson  ardent  et  Ant.  Rubum    quem 

incombustible  que  vit  Moïse,  viderat  Moyses,  incom- 

nous  représente  la  conser-  bustum,     conservatam 

vation    dé    votre  virginité  agnovimus  tuam  lauda- 

admirable  :  ô  Mère  de  Dieu  I  bilem  virginitatem  ;  Dei 

intercédez  pour  nous.  Genitrix,  intercède  pro 

nobis. 

Ant.  Il  est  sorti  un  rejeton  Ant.  Germinavit  ra- 
de la  tige  de  Jessé.  dix  Jesse. 

PSAUME  426. 

Rien  n'est  solide,  rien  n'est  stable,  sans  Vassistance 

du  Seigneur, 

Si  le  Seigneur  Yi^b&\.vVVw\-  Nisi  Dominus  œdifi- 
méme  la  m'a\sot\,  d^^X  «li  çaNwv\.\^\3ùxwsN.\\Ki^v  \ 
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oam  Idboraverunt  qui  vajnqaetravaillentceuxque 
sediQcant  eam.  la  construiseDt. 

Nisi  Dominus  cuslo-  Si  le  Seigaear  ne  garde 
dierit  ci vitateni:  frustra  lui-même  la  cité,  c'est  en 
vigilatquicustoditeam.  vain  que  veille  celui  qui  la 

garde. 

Yanumest  vobisante  Inutilement  vous  levez- 
locem  surgere  :  surgite  vous  avant  le  jour  ;  ne  vous 
postquam  sederitis,  qui  levez  qu'après  vous  être  re- 
manducatis  panem  do-  posés,  vous  qui  mangez  le 
loris.  pain  de  douleur. 

Gum  dederit  dilectis      Quand  Dieu  aura  donné 
suis  somnum  :  Ecce  hae-  le  sommeil  à  ses  bien-aimés, 
reditas    Domini,    filii,  vous  verrez  une  multitude 
merces  fructus  ventris.  d'enfants  composer  l'héri- 
tage du  Seigneur  :  heureuse 
fécondité  qui  sera  une  ré- 
compense. 

Sicutsagittseinmanu  Les  enfants  des  persécu- 
potentis:  ita  filii  excus-  tés  seront  comme  les  flèches 
sorum.  dans  la  main  du  fort. 

Beatusvir,  qui  impie-  Heureux  celui  dont  ils 
vit  desiderium  suum  ex  rempliront  les  désirs  1  il  ne 
ipsis  :  non  confundetur,  sera  pas  confondu,  lorsqu'il 
cum  ioquetur  inimicis  parlera  à  ses  ennemis,  dans 
sois  in  porta.  le  lieu  de  la  Justice. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu'à  CAvent,  1 .  Office, 

Ant,  Jam  hiems  tran-  Ant  L'hiver  est  passé,  les 
siit  ;  imber  abiit  et  re-  pluies  se  sont  écoulées  ;  le- 
cessit:  surge,  Amica  vez-vous,  mabien-aimée/et 
mea,  et  veni.  venez. 

i4iit.Speciosafactaes.      Ant,  Yous  êtes  pleine  de 

douceur. 

Pendant  CAvent.  2.  Office. 

AnL  Dabit  ei  Domi-  Ant.  Le  Seigneur  lui  don- 
nus  Sedem  David  Pa-  nera  le  Trône  de  David  son 
tris  ejus,  et  regnabit  in  Père  ;  et  il  règneca  èV»^\îkfc\- 
80terDuio*  lement. 
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iln(.  Voici  la  servante  du       Ant.     Ecce     ancilla 
•Seigneur.  Domini. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purilication.  3.  Office. 

Ani.  Il  est  sorti  un  rejeton  Aht,  Germinavit  ra- 
de la  tige  de  Jessé  ;  il  a  paru  dix  Jesse,  orta  est  Stella 
une  étoile  de  la  maison  de  ex  Jacob  ;  Yirgo  pepe- 
Jacob;  une  Vierge  a  enfanté  rit  Salvatorem,  te  tau- 
le Sjiuveur  ,  nous  vous  damus,  Deus  noster. 
louons,  ô  notre  Dieu  1 

i4nr  Marie  nous  a  enfanté.      Ant,  Ecce  Maria. 

PSAUME  447. 

ILouanges  de  Dieu  à  la  vue  de  ses  merveilles, 

Jérusalem,  louez  le  Sei-  Lauda  ,    Jérusalem, 

gneur  ;  Sion  ,  louez   votre  Dominum,  lauda  Deum 

Dieu.  tuum,  Sion. 

Il  a  fortifié  les  barrières  Quoniam  confortavit 

de  vos  portes  :  il  a  béni  vos  seras  portarumluarum: 

enfants  au  milieu  de  vous,  benedixitfiliistuisinte. 

Il  a  établi  la  paix  jusqu'à  Qui  posuit  fines  tuos 

vos  confins,  et  il  vous  ras-  pacem  :   et  adipe  fra- 

sasie  du  plus  pur  froment,  menti  satiat  te. 

Il  envoie  sa  parole  à  la  Quiemittit  eloquium 

terre,  et  sa   parole   court  suum  terrae:   velociter 

avec  vitesse.  currit  sermo  ejus. 

Il  fait  tomber  la   neige  Qui  dat  nivem  sicat 

comme  des  flocons  de  laine;  lanam  :  uebulam  sicot 

il  èpand  les  frimas  comme  cinerem  spargit. 
de  la  cendre. 

Il  dispose  la  glace  comme  Mittit        crystallum 

le  pain  en  pièces  ;  et  alors,  suam   sicut  buccellas  : 

qui  pourra  résister  devant  ante  faciemfrigorisejas 

le  froid  qu'il  excite  ?  quis  sustinebit  ? 

Il  enverra  sa  parole,  et  Emittetverbumsuum, 

tout  se  fondra  ;  son  souffle  et  liquefaciet  ea  :  flabit 

se  fera  sentir,  et  les  eaux  spiritus  ejus,  et  flueot 

couleront.  aquse. 

C'est  lui-même  (\ui  an-  Qui    annuntiat  ver- 
nonce  sa  parole  a  iacob,  ^%  Wm^\i\«£v\^^î^\i\yisti- 
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lias  et  judicla  sua  Is-  justices  et  ses  jugements  à 
rael.  Israël. 

Non  fecit  taiîter  omoi  11  D'en  a  point  usé  ainsi 
Nationi  :  et  judicla  sua  avec  toutes  les  nations,  et  il 
non  manifestavit  eis.       ne  leur  a  point  manifesté  ses 

jugements. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

DepuUla  Purification  jusqu'à  l'Avenl.  1.  Office. 

Ant.  Speciosa   facta  Ani.  Vous  êtes  pleine  de 

es,  et  sua  vis  in  deliciis  douceur  et  de  charmes  ce- 

luis,  Sancta  Dei  Geni-  lestes^  ô    sainte    Mère   de 

trix.  Dieu. 

Pendant  l'Avent.  2.  Office. 

Ant.  Ecce  ancilla  ^n<.  Voici  la  servante  du 
Domini  ;  fiât  mihi  se-  Seigneur  ;  qu'il  me  soit  fait 
cundum  verbum  tuum.  selon  votre  parole. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification.  3.  Office. 

Jnt.  Ecce  Maria  ge-  i4nt.  Marie  nous  a  enfanté 
nuit  nobis  Salvatorem,  le  Sauveur,  et  saint  Jean,  le 
quem  Joannes  vidons,  voyant,  s'est  écrié  :  Voilà 
exclama  vit ,  dicens  :  l'Agneau  de  Dieu,  voilà 
Ecce  Agnus  Dei,  ecce  celui  qui  efface  les  péchés 
'quilollitpeccatamundi.  du  monde.  Louez  Dieu. 
Alléluia. 

Depuis  Noël  jusqu^àCAvent.  1  et  3.  Office. 
Chap.  Eccles.  24. 

Ab  initie  et  ante  sse-  J'ai  été  créée  dès  le  com- 
cula  creata  sum,  et  us-  mencement ,  et  avant  les 
que  ad  futurum  sœcu-  siècles  ;  je  ne  cesserai  d'être 
lum  ûon  desinam,  etin  dans  la  suite  de  tous  les 
habitatione  sancta  co-  âges,  et  j*ai  exercé  devant 
ram  ipso  ministravi.       Dieu  mon  ministère  dans  sa 

maison  sainte. 
^.  Deo  gratias.  ^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

Pendant  l'Avent.  2.  Office. 
Petit  Chap.  Isaîe.  1  \ . 
Egredietur  virga  de      II  sortira  un  ce\^i.^tk  ^^ W 
radîce  J&sse,  et  Û03  de  tige  de  Uaaé,  eX>\  \i^v^^  ^^ 
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sa  racÎDe  une  fleur,  sur  la-  radice  ejus  aaoendei,  et 

quelle  l'Esprit  du  Seigneur  requiescet    super  eom 

se   reposera.  Spiritus  Domini. 
%  Rendons  grâces  à  Dieu.       ^.  Deo  gratias. 

HTMNB. 

Je  vous  salue,  brillante       Ave,  Maris  Stella» 
étoile  de  la  mer  ;  qui  en  met-  Dei  Mater  aima, 
tant  au  monde  le  Sauveur^  Atquesemper  Yirgo 
nous    avez    heureusement  Félix  Gœli  porta, 
procuré  l'entrée  du  Ciel. 

En  recevant  cette    glo-      Sumens  illud  ave 
rieuse  salutation  de  l'Ange  Gabrielis  ore, 
Gabriel,  vous  concevez  Celui  Funda  nos  in  pace. 
qui  fait  notre  paix  avec  vous;  Mutans  Evae  Nomen. 
et,  par  ce  moyen,  vous  de- 
venez, à  meilleur  titre  qu'E- 
ve, la  Mère  des  vivants. 

Obtenez  la   liberté   aux      Solve  vincla  reis, 
captifs,  et  la   lumière  aux  Profer  lumen  cjecis  ; 
aveugles  ;  obtenez-nous  la  Mala  nostra  pelle, 
grâce  d'éviter  le  mal,  et  de-  Bona  cuncta  posée, 
mandez  pour  nous  les  biens 
dont  nous  avons  besoin. 

Montrez'Vous   véritable-      Monstra  te  esse  Ha- 
ment  notre  Mère,  et  faites  trem, 

parvenir  nos  prières  jusqu'à  Sumat  per  tepreces 
Celui  qui,  pour  nous  sau-  Qui  pro  nobis  natus, 
ver,  a  bien  voulu  naître  de  Tulit  esse  tuus. 
nous. 

Vierge  incomparable,  au-      Virgo  singularis, 
dessus  de  toutes  les  Vierges,   Inter  omnes  mitis  ; 
faites,  par  votre  puissante  Nos  culpis  solutos, 
intercession  ,  que  ,  délivrés  Mites  fac  et  castes, 
des  liens  funestes  qui  nous 
retiennent  ,     nous     prati- 
quions, à  votre  exemple,  les 
vertus   de    douceur  et   de 
chasleté. 

Obtenez-nous  celte  inno-      Vitam  prsestapuraiDf 
cence  de  mœvirsqjà  cotkdiVMX  V\««  \>'^t^\5^Ns;sssi^ 
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Ut  video  tes  Jesum,         sûrement  à  J.-G.;  afin  que, 
Semper  colidetemur.        le  voyant  un  jour  dans  sa 

gloire,  nous  goûtions  à  ja- 
mais avec  vous  la  joie  et  la 
félicité  des  Saints. 
Sit  laus  Deo  Patri,  Louange  à  Dieu  le  Père  ; 

Summo  Christo  decus,   louange  à  Jésus-Christ  No- 
Spiritui  Sancto,  tre-Seigneur  ;    louange  au 

Tribus  honor  unus.         Saint-Esprit  :  qu'un  même 

et  souverain  hommage  soit 
rendu  à  la  sainte  Trinité. 
Amen.  Ainsi  soit-il. 

j^.  Diffusa  est  gralia  ^.  La  grâce  est  répandue 
in  labiis  tuis.  sur  vos  lèvres. 

^.  Propterea  bene-  f.  C'est  pourquoi  Dieu 
dixit  te  Deus  in  seter-  vous  a  bénie  pour  réternité. 
Dum. 

Depuis  la  Purification  jusqu*  à  l'Ave  ut.  1.  Office. 

Ant.  Beata  Mater.  Ant.  Mère  bienheureuse. 

Depuis  Pâques  jusqu  au  Samedi  qui  précède  la  Trinité, 

Ant.  Regina  Cœli ,  Ant.  Reine  du  Ciel,  ré- 
laetare.  jouissez-vous. 

Pendant  VAvent,  2.  Office. 

Ant.  Spiritus  Sanc-       Ant.  Le  Saint-Esprit, 
tus. 

Depuis  Noël  jusqu  à  la  Purification.  3.  Office. 

Ant.  Magnum  hsere-       Ant.  0  grand  mystère  ! 
ditatismysterium. 

Cantique  de  la  sainte  Vierge.  Luc.  \ . 

Monument  éternel  de  sa  foi,  de  son  humilité  et  de  sa 

reconnaissance. 

Magnificat    :    anima  Mon  ame  glorifie  le  Sei- 

mea  Dominum.  gneur  ; 

Et  exultavît  spiritus  E^  mon  esprit  tressaille 

meus  :  in  Deo  salutari  de  joie   dans  le  Dieu  mon 

meo.  Sauveur. 

Quia  respexit  hurai-  Parce  qu'il  a  regardé  la 

litatem   ancilla^  suae  :  bassesse  àe  s*à  ^fttN'A\i\fô\  ^v 
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voilà  que  désormais  je  serai  ecceeniai  ex  hoc  bealam 
appelée  bienheureuse  par  me  ()icent  omnes  gene- 
toutes  les  générations.  nationes« 

Car  il  a  fait  en  moi  de      Quia  fecitmihi  magna 
grandes  choses,  Lui  qui  est  qui  potens  est  :  et  sanc- 
le  tout-puissant  ;  et  son  Nom  tum  Nomen  ejus. 
est  saint  : 

^Et  sa  miséricorde  s'étend      Et  misericordia  ejus 
de  générations  en  généra-  a  progenieinprogenies: 
tions  sur  ceux  qui  le  crai-  timentibus  eum. 
gnent. 

Il  a  déployé  la  force  de  Fecit  potentiam  in 
son  bras  ;  il  a  déconcerté  les  brachio  suo  :  dispersil 
superbes  en  ruinant  les  des-  superbos  mente  cordis 
seins  de  leur  cœur.  sui. 

Il  a    fait  descendre    les      Deposuit  poteutes  de 
puissants  du  siège  de  leur  sede  :  et  exaltavit  ha- 
grandeur,  et  il  a  élevé  les  miles, 
petits. 

Il  a  comblé  de  biens  ceux      Esurientes    implevit 
qui  souffraient  la  faim,  et  a  bonis  :  et  divites  dimi- 
renvoyé    les    mains    vides  silinanes. 
ceux  qui  étaient  riches. 

11  s'est  ressouvenu  de  sa       Suscepit  Israël  pue- 
miséricorde,  et  a  pris  sous  rum  suum  :  recordatos 
sa  protection  Israël  son  ser-  misericordise  suae. 
vileur. 

Selon  la  parole  qu'il  avait  Sicut  locutus  est  ad 
donnée  à  nos  Pères,  à  Abra-  Patres  nostros  :  Abra- 
ham et  à  sa  postérité,  dans  ham  et  semini  ejus  in 
tous  les  siècles.  saecula. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu^à  l'Aveni.  3.  Office. 

Ant.  Mère  bienheureuse,  Ani,  Beata  Mater,  el 
Vierge  toujours  pure,  glo-  inlacta  Virgo;  gloriosa 
rieuse  Reine  du  monde,  in-  Regina  mundi,  inter- 
tercédez  pour  nous  auprès  cède  pro  uobis  ad  Do- 
du Seigneur.  minum. 
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Depuit  Pâques  jusqu'au  Samedi  qui  précède  la  Trinité. 

Ant.  Regina  Cœli,  Ant.  Reine  du  Ciel,  rè- 
lâetare,  alléluia  :  quia  jouissez-vous,  louez  Dieu  ; 
quem  meruisti  portare,  parce  que  Celui  que  vous 
alléluia,  resurrexitsicut  avez  eu  le  bonheur  de  por^ 
dixit,  alléluia  :  ora  pro  ter  dans  votre  sein,  louez 
nobisDeum,  alléluia.       Dieu,  est  ressuscité  comme 

il  l'avait  prédit,  louez  Dieu  : 
priez  Dieu  pour  nous,  louez 
le  Seigneur. 

Pendant  CAvent,  2.  Office. 

Ant.  SpiritusSanclus  Ant.  Le  Saint-Esprit  des- 

in  ie  desciendet,  Maria  :  cendra  sur  vous,  6  Marie  I 

ne  timeas,   habebis  in  ne  craignez  point,  vous  por- 

utero  Filium  Dei.  terez  le  Fils  de  Dieu  dans 

Alléluia.  votre  sein,  louez  Dieu. 

Depuis  Noeljusqu^à  la  Purification.  3.  Office. 

Ant.  Magnum  haere-  Ant.  0  grand  mystère  qui 
ditatismysterium,Tem-  nous  rappelle  au  céleste  hé- 
plum  Dei  factus  est  ute-  ritage  1  le  sein  d'une  Yierse 
rusnesciensvirum:non  est  devenu  le  Temple  de 
est  pollutus  ex  ea  car-  Dieu  même,  et  le  Dieu  in- 
nem  assumens  :  omnes  carné  dans  ses  chastes  en- 
gentes  venient,  dicen-  trailles,  n'a  rien  perdu  de  sa 
tes:  Gloria  tibi.  Domine,  sainteté  par  essence:  toutes 

les  nations  viendront  et  di- 
ront :  Gloire  vous  soit  ren- 
due. Seigneur. 
Kyrie,  eleison,  etc.         Seigneur ,  ayez  pitié  de 

nous,  etc. 
Depuis  la  Purification  jusqu'à  PAvent.  1.  Office. 

OREHDS.  PRIONS. 

Concède  nos  famulos  Nous  vous  supplions,  Sei- 
tuos,  qusesumus,  Do~  gneur  notre  Dieu,  de  nous 
mine  Deus,  perpétua  accorder  à  nous  qui  sommes 
mentis  et  cor  poris  sani-  vos  serviteurs,  une  santé 
tate  gaudere  ;  et  glori-  perpéluelie  de  Pâme  et  du 
osabeatdeMariœsemper  corps;  a6xic\\3ka,^^\ ^VoN^x- 
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cession  gloriease  de  la  bien-  Virginis  intercessione* 
heureuse  Marie  ,  toujours  a  praesenti  liberari  tris- 
Vierge,  nous  soyons  délivrés  titia  et  seterna  perfrui 
des  afflictioQs  présentes,  et  IseUtia.  Per  Chrislattl 
jouissions  dans  le  Ciel  de  la  Dominam  nostrum. 
béatitude  éternelle.  Par 
J.-G.  N.-S. 

Ainsi  8oit-il.  Âmen. 

Rendant  VAvenl.  2.  Office. 

PRIONS.  ORBMUS. 

0  Dieu  1  qui  avez  voulu  Deos,  qui  de  beats 
que  votre  Verbe  prit  chair  Mariœ  Virginis  utero, 
dans  le  sein  de  la  bienheu-  Verbum  taum,  Angelo 
reuse  Vierge  Marie,  à  la-  nuntiante,  carnetïi  sus- 
quelle  vous  avez  fait  annon*  cipere  voluisti  ;  pfssslâ 
cercemystèreparun  Ange;  supplicibus  tuis,  nt  qui 
accordez  à  nos  prières,  que  vere  eam  Genilrioem 
comme  nous  la  croyons  vè-  Deicredimus,  ejusapud 
ritablement  Mère  de  Dieu,  tesintercessionibus  ad- 
nous  soyons  aidés  auprès  de  juvemur.  Per  eumdem 
vous  par  son  intercession.  GhristumDominumDOS- 
Par  le  même  Jésus-Christ  trum. 
Notre -Seigneur. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 
Depuis  Noël  jusqu^à  la  Purification.  3.  Office, 

PRIONS.  ORBMUS. 

0  Dieu,  qui  en  rendant  Dbus,  qui  salutis 
féconde  la  virginité  de  la  œternse,  beatae  Mari® 
bienheureuse  Vierge  Marie,  virgiuitate fecunda,  hu- 
avezassuréau  genre  humain  mano  generi  prœmia 
les  récompenses  du  salut  prsestitisti;  tribue,  quœ- 
éternei  :  faites-nous,  sMI  vous  sumus,  ut  ipsam  pro 
plait,  éprouver  dans  nos  be-  nobis  intercedere  sen- 
soins,  combien  est  puissante  tiamus,  per  quam  me- 
auprès  de  vous,  Tinlerces-  ruimus  Auctorem  vi- 
sion de  celle  par  laquelle  tac  suscipere,  Dominum 
nous  avons  eu  le  bonheur  de  nostrum  Jesum  Cbris- 
recevoir  l'Auteur  delà  vie  tum  Filium  luum, 
Notre-Seigneur  i.-C».  ncAx^ 
Fils.  Ainsi  6o\U\.  ^^wx. 
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Pendanl  l^année^  jusqu'à  l' Avent.  2.  el  3.  Office* 

Pour  les  Sainu. 

Ant,  Sanctî  Dei  om-  Ani.  Saints  de  Dieu,  dai- 
nes, intercedere  digne-  gnez  tons  intercéder  pour 
mini  pro  nostra  om-  notre  salât  et  pour  celai  de 
niumque  sainte.  tons  les  hommes. 

j^.  Laelamini  in  Do-  j^.  Justes,  réjonissez-vous 
mino,  etexultate^Justi;  dans  le  Seigneur,  et  tres- 
saillez d^allégresse  ; 

^.  Et  gloriamini  om-  ^.  Et glori6ez-vousen  lui. 
nés  recti  corde.  vous  tous  qui  avez  le  cœur 

droit. 

OREHCS.  PBIONS. 

Protège  ,  Domine  ,  Sugheor,  protégez  votre 
populumtuam,etApos-  peuple,  et  accorctez-lui  le 
tolorumtuorum  Pétri  et  secours  continuel  qu'il  im- 
Pauli,  el  aliorum  Apos-  plore  avec  confiance,  par 
tolorum  patrocinio  con-  rintercession  de  S.  Pierre, 
fidenlem,  perpétua  de-  de  S.  Paul  et  des  antres  ApA- 
fensione  conserva.  très. 

OuNts  Sancti  tui ,  Que  tous  vos  Saints,  nouê 
quaesumus  ,  Domine*  vousen  supplions,  Seigneur, 
nos  ubique  adjuvent;  et  viennent  sans  cesse  au  se- 
dum  eorum  mérita  re-  cours  de  notre  faiblesse,  afin 
colimus,  patrocinia  seo-  qu'en  honorant  leurs  méri- 
tiamus  ;  et  pacem  tuam  tes,  nous  ressentions  les  ef- 
nostris  concède  tempo-  fets  de  leur  intercession  ; 
ribus  ;  et  ab  Ecclesia  tua  faites-nous  jouir  de  votre 
cunctam  repelle  nequi-  paix  pendant  les  jours  de  no- 
tiam  ;  iter,  actus  et  vo-  tre  vie  ;  éloignez  du  sein  de 
luntates  nostras,  et  om-  votre  Eglise  tout  ce  qui  vous 
ninm  famulorum  tuo-  offense  :  dirigez  nos  pas,  nos 
rum  ,  in  salutis  tuae  actions,  nos  volontésetcelles 
prosperitate  dispone  ;  de  tous  vos  serviteurs,  dans 
benefactoribus  nostris  les  routes  salutaires  qui  con- 
sempiterna  bona  retri-  duisent  à  vous,  accordez  les 
bue,  et  omnibus  fideli-  biens  du  Ciel  à  nos  bienfai- 
It'is  defuDctis  requiem  teurs  sur  la  terre,  et  le  repos 
iJBlernam  concède.  Per  élernel  à  nos  frères  a^v«;v^V. 
Dominum  no5trum  Je-  morVsàawsX^Wx.'^^t^^v^^r- 
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Seigneur  J. -G. ,  votre  Fils,  sum  Ghristum  Filium 
qui  étant  Dieu,  vit  et  règne  luum,  qui  tecum  vivit 
avec  vous  en  l'unité  du  St.-  et  régnât  in  unitate  Spi- 
Esprit,  dans  tous  les  siècles  ritus  Sancti  Deus  ;  per 
des  siècles.  Ainsi  soit-il.         omnia  ssecula   saeculo- 

rum.  Amen. 

j^.  Seigneur,  exaucez,  etc.       j^.Domine,exaudi,etc. 

j^.  Bénissons,  etc.  j^.  Benedicamas,  etc. 

j^.  Et  que  les  âmes  des  j^.  Et  fidelium  animas, 
fidèles,  etc.  etc. 

Pendant  l'Avenl.  2.  Office,  Pour  les  Saints. 

i4n(.  Le  Seigneur  viendra       Ant,   Ecce    Dominus 
accompagné    de    tous    ses  veniet,  et  omnes  Sancti 
Saints,  et  l'on  verra  éclater  ejus  cum  eo,  et  erit  in 
en  ce  jour-là   une  grande  die  illa  lux  magna, 
lumière.  Louez  Dieu.  Alléluia. 

f.  Le  Seigneur  parattra  j^.  Ecce  apparebit  Do- 
sur  une  nuée  rayonnante  ;     minus    super     nubem 

candidam  ; 

^.  Et  des  milliers  de  Saints  ^.  Et  cum  eo  Sancto- 
paraîtront  avec  lui.  rum  millia. 

PRIONS.  OREMUS. 

Daignez,  Seigneur,  puri-  Conscientias  nostras, 
fier  nos  consciences,  en  les  quaesumus,  Domine,  vi- 
visitant  par  votre  grâce  ;  sitando  purifica,  ut  ve- 
afin  que  Noire-Seigneur  Je-  niens  Jésus  Christus  Fi- 
sus-Ghrist  votre  Fils,  dans  lius  tuus  Dominus  Deos 
sonavcnementglorieuxâvec  noster  cum  omnibas 
tous  ses  Saints,  trouve  en  Sanctis  ,  paratam  sibi 
nous  une  demeure  préparée  in  nobis  inveniat  mao- 
pour  le  recevoir.  Lui  qui,  sionem.  Qui  tecum  vi vil 
étant  Dieu,  vit  et  règne  avec  et  régnât  in  unitate 
vous  en  l'unité  du  Sainl-Es-  Spirilus  Sancti  Deus, 
prit,  dans  tous  les  siècles  per  omnia  saîcula  sfB- 
des  siècles.  ^.  Ainsi  soit-il.  culorum.  Amen. 

^.  Seigneur  ,  exauce/,  j^.  Domine ,  exaudi, 
etc.  etc. 
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A  COMPLIES. 
i4n/.  Âve,  Maria,  etc.       Ant.  Je  vous  salae,  Marie. 

j^.        GONVBRTB       nos,  j^.     CoNVERTISSEZ-NOUS  ,     Ô 

Deus,  salutaVis  nosler  ;  Dieu  1  qui  êtes  notre  salut  ; 

^.  Et  averte  iram  ^.  Et  détournez  votre  co- 
tuam  a  nobis.  1ère  de  dessus  nous. 

f.  Deus^  in  adjuto-  :^.  0  Dieu!  venez  à  mon 
rium  meum  intende  ;       aide  ; 

^.  Domine,  ad  adju-  :^.  Seigneur,  bâtez-vous 
vandum  me  festina.        de  me  secourir. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Alléluia  [ou)  La  us  Louez  Dieu,  (ou)  Louange 
tibi,  Domine,  Rex  œter-  à  vous.  Seigneur,  Roi  d'éter- 
nae  glorise.  nelle  gloire. 

PSAUME  428. 

L Eglise  se  réjouit  de  sa  liberté. 

Sape  expugnaverunt  C'est  maintenant  quMs- 
mea  juventutemea:di-  raël  peut  dire:  mes  enne- 
cat  nunc  Israël.  mis  m'ont  souvent  attaqué 

depuis  mes  premières  an- 
nées. 

Saepeexpugnaverunt       lisent  souvent  renouvelé 
me  a  juventute  mea  :   leurs  attaques  :  et  ils  n'ont 
etenim  non   potuerunt  pu  rien  contre  moi. 
mihi.  Les  pécheurs  ont  frappé 

Supra  dorsum  meum  sur  moi  comme  le  forgeron 
fabricaverunt  peccato-  sur  l'enclume  ;  ils  ont  pro- 
res  :  prolongaverunt  longé  contre  moi  leurs  ini- 
ioiquitatemsuam.  quités. 

Dominas  justus  con-  Mais  le  Seigneur  a  brisé 
cidit  cervices  peccato-  la  tète  des  pécheurs:  que 
rum  :  confundantur  et  tous  ct«,ux  qui  haïssent  Sion, 
convertanlurrelrorsum  soient  aussi  confondus;  que 
omnesquioderuntSion.   tous  ses  ennemis  soient  mis 

en  déroule. 

Fiant  sicut  fœnum  Qu'ils  soient  comme  l'Vv^tfefc 
tectorum:  guod  prius-  qui  croit  sur  \gsVq\V&>çXq^ 
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sèche  avant  qu'on  la  coupe.  qaamevellatur,exarait. 

Elle  ne  remplira  point  la  De  quo  non  implevit 
main  du  moissonneur,  ni  le  manumsuam  qui  metit, 
sein  de  celui  qui  amasse  des  et  sinum  suum  qui  ma- 
gerbes.  nipulos  colligit. 

Les  passants  ne  diront  £t  non  dixerunt  qui 
point  en  la  voyant  :  la  béné-  pra^teribant:  Benedictio 
diction  du  Seigneur  soit  sur  Domini  super  vos  ;  be- 
vous;  nous  vous  bénissons  nediximus  vobisia  No- 
au  Nom  du  Seigneur.  mine  Domini. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

PSAUME   429. 

Le  cœur  contrit,  gémit  et  espère. 

Du  fond  de  Tabime  j'ai  De  profundis  clamavi 
crié  vers  vous,  Seigneur  :  ad  te,  Domine:  Domine, 
Seigneur,  écoutez  ma  voix,  exaudi  vocem  meam. 

Que  vosoreilles  se  rendent  Fiant  aures  tuae  in- 
attentives au  cri  de  ma  tendentes:  in  vocem  de- 
prière,  precationis  meae. 

Si  vous  tenez  un  compte  Si  iniquitates  obser- 
exact  des  iniquités,  Sei-  vaveris ,  Domine  :  Do- 
gneur;  Seigneur,  qui  sou-  mine,  quis  sustinebit? 
tiendra  ce  compte  rigoureux? 

Mais  dans  vous  est  le  par-  Quia  apud  te  propi- 
don,  et  à  cause  de  votre  tialio  est  :  et  propter  le- 
loi,  je  vous  ai  attendu,  Sei-  gem  tuam  sustinuite, 
gneur.  Domine. 

Mon  ame  a  attendu  le  Sei-  Susiinuit  anima  mea 
gneur,  à  cause  de  sa  parole  ;  in  verbo  ejus  :  speravit 
mon  ame  a  espéré  dans  le  anima  mea  in  Domino. 
Seigneur. 

Que,  dès  le  point  du  jour,  Â  custodia  matutina 
jusqu'à  la  nuit  écoulée,  Is  usque  ad  noctem  :  spe- 
raël  espère  dans  le  Seigneur,   ret  Israël  in  Domino. 

Parce  que  dans   le   Sei-       Quia  apud  Dominum 
gneur  est  la  miséricorde,  et  misericordia  :  etcopiosa 
qu'en  lui  se  trouve  une  abon-  apudeum  redemptio. 
dante  rédem^Hion. 

Et  lui-même  *vV  Y«idùft\.w^    '^\.\^%<5iV^diaiet  Israël: 
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ex  omnibas  iniqaitati-  Israël  de  toutes  ses  iDÎquités. 
bus  ejus. 

Gloria  Patri,  etc.  •  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  130. 

Humilité  et  confiance  en  Dieu. 

DoMiifB,  DOD  est  exal-  Seigneur,  mon  cœur  ne 
talamcorineum:  neque  s'est  pointenorgueilli,  et  mes 
elati  sunt  oculi  mei.  regards  ne  se  sont  point  éle- 
vés avec  fierté. 

Neqœ  ambulavi  in  Je  n'ai  point  marché  dans 
magnis:  nequeîn  mira-  les  grandeurs,  ni  affecté  ce 
bilibus  super  me.  qui  était  au-dessus  de  moi. 

Si  non  nunflliter  sen-  Si  je  n'ai  pas  été  humble 
tiebam  :  sed  exaltavi  dans  mes  sentiments,  et  si 
animam  meam.  j'ai  eu  de  la  hauteur  dans 

mes  pensées. 

Sicut  ablactatus  est  Traitez-moi  comme  l'en- 
super  matre  sua  :  ita  fant  à  qui  sa  mère  ôte  la 
retributio  in  anima  mea.  mamelle  avant  le  temps. 

Speret  Israël  in  Do-  Qu'Israël  espère  dans  le 
mino  :  ex  hoc  nunc  et  Seigneur,  aujourd'hui  el  à 
usque  in  sœculum.  jamais 

Gloria  Palri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

HYMNE. 

Mémento,  Saiutis,    Auctor,  etc.    comme  a  Prime. 
Depuis  Noëljusqu'à  VAvent.  \  et  3.  Office. 

Ego  Mater  pulchrae  Je  suis  la  mère  du  pur 
dilectionis,  et  timoris,  amour,  de  la  crainte  et  de 
et  agnitionis,  et  sanctse  la  connaissance  de  Dieu,  et 
spei.  d'uoesainleespéranceenlui. 

^.  Deo  gratins.  i^.  Rendons  grâces  à  Dieu. 

j^.  Orapronobissanc-  j^  Priez  pour  nous,  sainte 
ta  Dei  Genitrix.  Mère  de  Dieu  ; 

v^.  Utdigniefïïciamur  i^.  Afin  que  nous  méritions 
promissionibus  Ghrisli.  les  promesses  de  J.-C. 

Pendant  V Avent.  Chapitre,  haie.  7. 

EccE  Virgo  concipiet,       Une  Vierge  coac^vt^  <^\. 
et  parietFiîium,  el  vo-  elle  ei\fetiVftYîv  wxv  Y^^>a5F^ 
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sera  nommé  Emmanuel,  cabilurNomdnejusEm- 
c'esi'k-dïve,  Dieu  avec  nous:  manuel  :  butyrum  et 
il  mangera  le  beurre  et  le  mel  comedet,  ut  sciât 
miel  ,  en  sorte  qu'il  sache  reprobare  malum,  et 
rejeter  le  mal,  et  choisir  le  eligere  bonum. 
bien. 

^.  Rendons  grâces  à  Dieu.      ^.  Dec  gratias. 

f.  L'Ange  du  Seigneur  a      j^.    Angélus   Domini 
annoncé  à  Marie  qu  elle  se-  nunliavit  Mapîœ. 
rait  Mère  du  Sauveur  ; 

^.  £t  elle  a  conçu  par  IV      ^.    Et    conoepit   de 
pération  du  Saint-Esprit.       Spiritu  Sancto. 

Depuis  la  Purification  jusquaVAvent,  4.  Office. 

Anu  C'est  sous  votre  pro-       Ant.  Sub  tuam  prœ- 
lection.  sidium. 

Depuis  Pâques  jusqu'à  la  Trinité. 

Ant.  Reine  du  Ciel,  ré-       Ant.    Régine    Cœli , 
jouissez-vous.  lœtare. 

Pendant  VAvent,  2.  Of^ce. 

Ant,  Le  Saint-Esprit.  ^Tit.SpiritusSanctos. 

Depuis  Noëljusquà  la  Purification.  3.  Office. 

Ant.  0  grand  mystère  !         Ant.  Magnum  hsere- 

ditatis  mysterium. 

Cantique  db  saint  Sibiéon.  Luc.  2. 

Transports  de  son  amour,  à  la  vue  du  Sauveur. 

C'est   maintenant ,  Sei-  Nunc  dimittis  servum 

gneur,  que  vous  laisserez  tuum,  Domine  :  secun- 

votre  serviteur  s'en  aller  en  dum  verbum  tuum  in 

paix,  selon  votre  parole  :  pace. 

Puisque  mes  yeux  ont  vu  Quia  viderunt   oculi 

le  Sauveur  que  vous  nous  mei  :  salutare  tuum, 
donnez , 

Et  que  vous  avez  préparé  Quod  parasti  :  anle 

pour  être  manifesté  à  tous  faciem  omnium   popu- 

les  peuples.  lorum. 

Comme   la   lumière   qui  Lumen  ad  revelatio- 
doit  éclairer  les  ualvotis  «x  we«i  ^\!iîC\\«si\  ^t  ^lo* 
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riam  plebis  tuœ  Israël,  comme   la  gloire  dlsraël, 

voire  héritage, 
Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

Depuis  la  Purification  jusqu* à  PAvent,i.  Office. 

Ant.  Sub  tuam  pr^e*  Ant.  Nous  avons  recours 
sîdium  confugimus  ,  à  votre  protection,  Sainte 
Sancta  Dei  Genitrix  :  Mère  de  Dieu  :  ne  rejetez 
Dostras  deprecationes  pas  les  prières  que  nous  vous 
ne  despicias  in  necessi-  adressons  dans  nos  besoins  ; 
iatibus  nostris  ;  sed  a  mais  obtenez-nous  la  déli- 
periculis  cunctis  libéra  vrance  de  tous  les  dangers 
nos  semper,  Yirgo  glo-  auxquels  nous  sommes  sans 
r  iosa  et  benedicta .  cesse  exposés,  ô  Vierge  com- 

blée de  gloire  et  de  bénédic- 
tions. 

Depuis  Pâques  jusqu'à  la  Trinité,  ' 
Ant,  Regina  Cœli ,  Anl.  Reine  du  Ciel,  ré- 
IsBtare ,  alléluia  ;  quia  jouissez- vous,  louez  Dieu  ; 
quem  meruisti  portare,  parce  que  Celui  que  vous 
alléluia,  resurrexit  si-  avez  eu  le  bonheur  de  per- 
çut dixit,  alléluia  :  ora  ter  dans  votre  sein,  louez 
f>ro  nobis  Deum,  aile-  Dieu,  est  ressuscité  comme 
uia.  ,  il  Tavait  prédit  ;  louez  Dieu, 

priez  Dieu  pour  nous»  louez 
le  Seigneur. 

Pendant  C Avant.  2.  Office, 

Ant.  Spiritus  Sanctus       Ant.  Le  Saint-Esprit  des- 

in  te  descendet^  Maria  :  cendra  sur  vous,  ô  Marie  I 

ne  timeas,  habebis  in  ne  craignez  point,  vous  por- 

uiero  Filium  Dei.  Allé-  terez  le  Fils  de  Dieu  dans 

luia.  votre  sein,  louez  Dieu. 

Depuis  Noël  jusqu'à  la  Purification,  3.  Office. 

Ant.  Magnum  htere-  ^dnt.O  grand  mystère  qui 

ditatismysterium,Tem-  nous  rappelle  au  céleste  hé- 

plum  Dei  factus  estute-  ritage  I  le  sein  d'une  Vierge 

rus    nesciens    v  ir um  :  est  devenu  le  Temple  de  Dieu 

non  est  pollutus  ex  ea  même,  et  le  Verbe  incacaè 

carnem  assumons  :  om-  dans  ses  c\i^sV.^s  ^^kiU^^^^ 
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n'a  rien  perdu  de  $a  saiotelé  nés  génies  vepiepi,  di- 
par  essence  :  toutes  les  na-  centes  :  Gloria  tibi,  Do- 
lions  viendront,  et  diront  :  mine. 
Gloire  vous  soit  rendue,  Sei- 
gneur. 

Seigneur,  ayez   pitié   de      Kyrie,  eleison, 
nous.  Christ,  ayez  pitié  de      Ghriste,  eleison, 
nous.  Seigneur,,  ayez  pitié      Kyrie,  eleison, 
de  nous. 

f.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.  Domine,  exaudi 
prière,  etc.  orationem  meam,  ete. 

Depuis  la  Purification  jusqu'à  CAvent.  4.  Office. 

PRIONS.  OROWS. 

Faites,  nous  vous  ep  Beata  et  gloriosœ 
supplions,  Seigneur,  que  la  semper  Yirginis  Mariœ, 
glorieuse  intercession  de  la  qusesumus.  Domine,  in- 
bienheureuse  et  vénérable  (ercessio  glorjosa  nos 
Marie  toujours  Vierge,  nous  protegat ,  et  ad  vitam 
protège  ici-bas,  et  nous  con-  perducat  œternam.  Per 
duise  à  la  gloire  éternelle.  Dominum  nostrum  Je- 
Par  Notre-Seigneur  Jésus-  sum  Ghristum  Filiom 
Christ,  votre  Fils,  qui  étant  tuum.  qui  tecum  vivit 
Dieu,  vit  et  règne  avec  vous  et  régnât  in  unitate  Spi- 
en  l'unité  du  Saint-Esprit,  ritus  Sancti  Deus,  per 
dans  tous  les  siècles  des  siè-  omnia  sœcula  sœculo- 
cles.  Ainsi  soit-il.  ru  m.  Âmen. 

j^.  Seigneur,  exaucez,  etc.     j^.Domine,  exaudi,etc. 

BÉNÉDICTION. 

Que  le  Seigneur  tout-  Benedicat  et  custodiat 
puissant  et  miséricordieux,  nosomnipoteoselmise- 
le  Père,  le  Fils,  et  le  Saint-  ricors  Dominus,  Pater, 
Esprit,  nous  bénisse  et  nous  et  Filius,  et  Spiritus 
conserve.  Ainsi  soit-il.  Sanctus.  Amen. 

Pendant  PAvent.  2.  Office. 

PRIONS.  OREHDS. 

G  DiEuI  qui  avez  voulu  Dbds,  qui  de  Beata* 
que  votre  Verbe,  etc., /^o^e  Mariae  Virginis  ,  etc., 
4*2.  paçic412[. 
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Député  Noël  JHsqu^à  la  Purification.  3.  Office, 

OREMUS.  PRIONS. 

Deus,  qui  salatis  ae-  0  Died  I  qui  eo  rendaDt 
ternsB,  etc.,  page  413.     féconde,  etc.,  page  443. 

On  récite  ensuite  une  des  antiennes  de  la  sainte 
Vierge, 

La  suivante  a  lieu  depuis  les  Vêpres  du  Samedi 
avant  le  premier  Dimanche  de  CAvent,  jusquaux  se- 
condes Vêpres  de  la  Purification  inclusivement, 

Alma  Redemptoris  Heureuse  Mère  du  Ré- 
Mater,  qnaeperviaCœli,  dompteur,  Vous  dont  l'in- 

tercession    puissante    nous 

Porta  mânes,  et  Stella  ourre  le  Ciel,  et  nous  fait 

maris,  succurrecadenti^  éviter  les  écueils  de  cette 

mer  orageuse  du  monde  : 

S'urgere  qui  curât  po-  aidez  de  vos  prières  ce  peu- 

pulo.  Tu  qu8B  gennisti,     pie  qui  veut  se  relever  de  ses 

chutes.  Vous  qui,  par  un 

Natura  mirante,  tuum  miracle  dont  la  nature  a  été 

Sanctum  Genitorem,       étonnée»  avez  enfanté  votre 

Créateur,     en    demeurant 

Vîrgo  prius  ac  poste-  Vierge  avant  et  après  l'en- 

rios  Gabrielis  ab  ore  ;     fantement  :  vous  qui  par  le 

ministère  de  l'Ange  Gabriel, 
Sumens   illud   ave  ,  avez  reçu  cette  salutation  si 
peecatorum  miserere,     glorieuse  pour  vous  et  si  sa- 
lutaire pour  le  genre  hu- 
main ;  ayez  pitié  des  pé- 
cheurs. 
j^.   Angélus    Domini      j^.  L'Ange  du  Seigneur  a 
nuntlavit  Mariœ  ;  annoncé  à  Marie,  qu'elle  se- 

rait Mère  du  Sauveur  ; 
1^.  Et  ooncepit  de  Spi-      ^«  Et  el(e  a  conçu  par  i'o- 
ritu  Sancto«  pération  du  Saint-Esprit. 

OREHDS.  PRIONS. 

Gratiam  tua  m,  quae-  Nous  vous  supplions,  Sei- 

sumus.  Domine,  menti-  gneur,  de  répandre  votre 

bus  nostris  infunde  ;  ut  grâce  dans  nos  âmes  ;  afin 

qui,  Angelo  nuntiante,  qu'ayant  coawvx,  ^^\  V^^^vi. 

Cbristi  Fllii  tai  /ncar-  de  VAnge,  V\uç5avx3ka>À^w  ^^ 
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Jésus-Christ  votre  Fils,  nous  nationem  cogQOvimus, 
arrivions,  par  les  mérites  de  per  Passionem  ejus  et 
sa  passion  et  de  sa  croix,  à  Grurem,  ad  Resurrec- 
la  gloire  de  la  résurrection,  tiouîs  gloriam  perduca- 
Parle  même J.-G.Notre-Sei-  mur.PereumdemChris- 
gneur.  tum  Domlnum  nostrum. 

Ainsi  soit-il.  Âmen. 

j^.  Que  le  secours  divin  j^.  Divinum  auxilium 
demeure  toujoursavec  nous,  maneat  semper  nobis- 

Ainsi  soit-il.  cum.  ^.  Amen. 

Depuis  les  premières  Vêpres  de  Noël  jusqu'aux 
secondes  Vêpres  de  la  Purification,  ' 

j^.  Après  votre  enfante-  j^.  Post  partum  Vir- 
ment,  vous  êtes  demeurée  go  inviolata  perman- 
Yierge  et  toujours  pure  ;       sisti  ; 

^.  Mère  de  Dieu,  intercé-  ^  Dei  Genitrix,  iu- 
dez  pour  nous.  tercede  pro  nobis. 

PRIONS.  ORBHUS. 

0  Dieu  I  qui  en  rendant  Deus,  qui  salutis  m- 
féconde  la  virginité  de  la  ternae  ,  beatœ  Mariae 
bienheureuse  Vierge  Marie,  virginitate  fecunda,  hu- 
avezassuréaugenrehumain  mano  generi  prsemia 
les  récompenses  du  salut  prdestitisti;tribue,quœ- 
éternel:  faites-nous,  s'il  vous  sumus,  ut  ipsam  pro 

Elait,  éprouver^  dans  nos  nobis  intercedere  sen- 
esoins,  combien  est  puis-  tiamus,  per  quam  me- 
sante,  auprès  de  vous,  l'in-  ruimus  Auctorem  vi- 
tercession  de  celle  par  la-  tae  suscipere  Dominum 
quelle  nous  avons  reçu  l'au-  nostrum  Jesum  Ghris- 
teur  de  la  vie.  Notre-Sei-  tum  Filium  tuum. 
gneur  J.-G.  votre  Fils, 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

f.  Que  le  secours  divin       j^.  Divinum  auxilium 
demeure  toujours  avec  nous,  maneat  semper  nobis- 
^.  Ainsi  soit-il.  cum.  ^.  Amen. 

Depuis  Compiles  du  jour  de  la  Purification  jusqu'au 
Jeudi-Saint  inclusivement. 

Nous  vous  saluons,  Reine  Ave  ,  Régine  Gœlo- 
desCieux,nous\o\xssB\vîkû\i^,         ^m«v  \ 
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Ave,  Domina  Ângelo-  Reine  des  Anges,  tige  sa- 

rum  ;  crée,  d'où  est  sorti  le  divin 

Salve  ,    radix ,   salve ,  Rejeton  qui  est  la  porte  du 

porta,  Ciel  et  la  lumière  du  monde. 

Ex  qua  mundo  lux  est  Vierge  sainte,  vous  êtes  éle- 

orta.  vée  au-dessus  de  tontes  les 

Gaude ,  Virgo    glo-  créatures  par  la  gloire  de 

riosa,  vos  prérogatives  et  l'excel- 

Super  omnes  speciosa,  lence  de  vos  vertus.  Goûtez 

Yale,  6  valde  décora  !      votre  bonheur,  recevez  nos 

Et  pro  nobis  Christum  hommages,  et  obtenez-nous 

exora.  grâce  et  miséricorde  auprès  ' 

de  Jésus,  votre  Fils  adorable. 

j^.  Dignare   me  lau-      j^.  Vierge  sainte,  obtenez- 

dare  te,  Virgo  sacrata  ;  moi  la  grâce  de  vous  louer 

dignement  ; 
^.  Da  mihi  virtutem      ^.  Demandez  pour  moi  la 
contra  hostes  tuos.  force  de  résister  à  vos  en- 

nemis. 

OREKDS,  PRIONS. 

GoNCBDB  ,  misericors  Died  de  bonté,  accordez 
Deus,  fragilitati  nostrae  à  notre  faiblesse  le  secours 
praesidium  ;  ut  qui  sanc-  de  votre  grâce  ;  et,  comme 
ISB  Dei  Genitricis  me-  nous  honorons  la  mémoire 
moriam  agimus,  inter-  de  la  sainte  Mère  de  Dieu, 
cessionis  ejus  auxilio  ,  faites  que,  par  le  secours  de 
a  nostris  iniquitatibus  son  intercession,  nouspuis- 
resurgamus.  Per  eum-  sions  nous  relever  de  nos 
dem  Christum  Demi-  iniquités.  Nous  vous  en  sup- 
num  nostruro.  plions  par  le  même  Jésus- 

Christ  Notre-Seigneur. 

^.  Amen.  ^.  Ainsi  soit-il. 

f.  Divinum  auxilium  j^.  Que  le  secours  divin 
maneat  semper  nobis-  demeure  toujours  avec  nous, 
cum.  ^.  Amen.  ^.  Ainsi  soit-il. 

Depuis  Compiles  du  Samedi-Saint  jusqu'à  None 
du  Samedi  après  la  Pentecôte  inclusivement. 

R'GiNA  Gœli,  laetare  ;       Reine  du  Ciel,  eiiUçi'Lda:çs& 
alleiuia  /  de  saints  \.r'À\iSçwV&  ô«i  ysvî. 
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puisque  Celui  que  vous  avez  Quia    quem     meruisti 

eu  le  bonheur  de  porter  daus  portare,  alléluia, 

votre  sein,   est   ressuscité  Resurrexit  sicut  dixii, 

comme  il  l'avait  dit.  Deman-  alléluia, 

dezpour  nous  au  Dieu  vain-  Ora  pro  nobis  Deum  , 

aueur  de  la  mort,  la  grâce  alléluia, 
e  recueillir  les  fruits  de  sa 
Résurrection- 

j^.    Réjouissez-vous,     et  j^.  Gaude,  et  laetare, 

tressaillez  de  joie,  6  Vierge  Virgo  Maria,  alléluia. 
Marie  ! 

^.  Parce  que  le  Seigneur  ^.  Quia  surrexit  Do- 
est   véritablement  ressus-  minus  vere,  alléluia. 

cité.  ORBHDS. 

PBiOfiS.  Dbiis,  qui  per  Resur- 

0  Dieu  I  qui  avez  bien  rectionem  Filii  lui  Do- 
voulu  donner  aux  hommes  mini  nostri  Jesu  Ghristi 
une  sainte  joie,  par  la  Ré-  mundum  lœlificare  dig- 
surrection  de  votre  Fils  natus  es  :  prsesta  , 
Notre-Seigneur  J.-G.  faites,  quœsumus,  ut  perejus 
s'il  vous  plaît,  qu'étant  ai-  Genitricem  Virginem 
dés  des  prières  de  sa  sainte  Mariam,  perpétuas  ca- 
Mère  la  Vierge  Marie^  nous  piamus  gaudia  vit», 
participions  à  la  joie  d'une  Per  eumdem  Chrislum 
vie  éternelle  et  bienheu-  Dominum  nostrum. 
reuse.  Par  le  même,  etc. 

Ainsi  soit-il.  Amen. 

f.  Que  le  secours  divin  j^.  Divinum  auxilium 

demeure  toujours  avec  nous,  maneat  semper  nobis- 

]^.  Ainsi  soit-il.  cum.  ^.  Amen. 

Depuis  les  premières  Vêpres  de  la  Trinité,  jusqu!à 
Nonedu  Samedi  avant  le  premier  Dimanche  de  l'Avent. 

Nous  vous  saluons.  Reine  Salvb,  Regina,  Mater 
du  Ciel,  Mère  du  Dieu  de  misericordiae  ;  vita  , 
miséricorde.  Nous  vous  sa-  dulcedo,  et  spes  nostra, 
luons,  ô  vousqui  êtes,  après  salve.  Ad  te,clamamus, 
lui,  notre  vie,  notre  conso-  exules  filii  Evae.  Ad  te 
lation,  notre  espérance.  Ëxi-  suspiramus  ,  gemcntes 
lès  ici-bas,  comme  maWievx-  ^v.^«vi\.^%\\i  Vîaq,  lacry- 
reux  enfants   tfENe^  n^ws  m^twm  n^^,^\\  ^v^. 
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advocatd  nostra  ,  illos  élevons  vers  vous  nos  voix, 
luos  miséricordes  oculos  nous  vous  présentons  nos 
ad  nos  couverte.  El  Je-  soupirs  et  nos  gémissements 
sum,  benediçtum  fruc-  dans  cette  vallée  de  larmes, 
tum  ventris  tui,  nobis,  Soyez  donc  notre  Avocate  ; 
post  hoc  eiilium  ,  os-  jetez  sur  nous  des  regards 
tende  :  0  démens  1  6  de  commisération,  et  après 
pia  I  6  dulcis  Virgo  Ma-  l'exil  de  cette  vie,  obtenez- 
ria  I  nous  le  bonheur  de  contem- 

pler Jésus,  le  fruit  sacré 
de  vos  entrailles,  6  Vierge 
Marie,  pleine  de  clémence, 
de  douceur  et  de  tendresse 
pour  les  hommes  I 
j^.  Ora  pro  nobis  ,  f.  Priez  pour  nous,  sainte 
sancta  Dei  Genitrix  ;       Mère  de  Dieu  ; 

^  Ut  digni  efficiamur      ^  Afin  que  nous  méritions 
promissionibus  Christi.  les    promesses    de    Jésus- 

Christ. 

ORKMUS.  PBIONS. 

Ohnipotens  sempiter-  Dieu,  tout-puissant  et  éter- 

ne  Deus,  qui  gloriosse  nel,   qui,  par  la  coopéra- 

Virginis  Matris   Mariae  tion  du  Saint-Esprit,  avez 

corpus  et  animam,  ut  préparé  le  corps  et  lame  de 

dignum  Filii  tui  habita-  la  glorieuse  Vierge  Marie  et 

cutum  effîci  mereretur.  Mère  tout  ensemble  ,  afin 

Spiritu    Sancto  coope-  qu'elle  fût  une  demeure  di- 

rante  preeparasti  :  da  ,  gnede  votre  Fils;  failesqu'en 

ut  cujus  commémora-  célébrant  s(a  mémoire  avec 

tione  IdBtamur,  ejus  pia  joie,  nous  soyons  délivrés, 

intercessione,  ab   lus-  par  sa  pieuse  intercession, 

tanlibus    malis  ,    et   a  des  maux  présents,  et  de  la 

morte  perpétua  libère-  morteternelle.  Nous  vous  en 

mur.PereumdemCbris-  supplions  par  le  même  Je- 

lumDominumnostrum.  sus-Christ  Notre-Seigneur. 

^.  Amen.  ^  Ainsi  soii-il. 

y   Divinum  auxilium  j.  Que   le  secours  divin 

maneat  semper  nobis-  demeure  toujours  avec  nous», 

cum.  ^.  Amen.  ^.  Ainsi  so\V.-\\. 

J  la  fin  des  Compiles,  on  récite  Paler ,  A.ve,C»tekdLO  >  ^v»^ 
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Prose  à  la  sainte  Vierge, 

Vous  arez  conservé  tout  Intiolata  ,  intégra  et 

l'éclat  de  votre  virginité,  6  casta  es,  Maria  , 
Marie  I 

Qui,  en  devenant  Mère,  Quaeeseffectafulgida 

nous  avez  ou  vert  l'entrée  du  Cœli  porta. 
Ciel. 

0  heureuse  Mère,  la  bien-  0  Mater  aima,  Ghristi 

aimée  de  Jésus-Christ.  carissima  ! 

Recevez  les  éloges  que  la  Suscipe  pia  laudum 

piété  donne  à  vos  vertus.  praeconia. 

Puissent  nos  cœurs  et  nos  Nostra  ut  pura  pec- 

corps  devenir  purs  par  vo-  tora  sint  et  corpora, 
tre  intercession. 

C'est  ce  que  nos  cœurs  et  Te  nunc  Qagitant  de- 
nos  bouches  vous.deman-  vota  corda  et  ora. 
dent. 

Que  vos  prières,  toujours  Tua  per  precata  dul- 

agréables  à  votre  Fils^  cisona  ; 

Nous    obtiennent    grâce  Ijobis  concédas  ve- 

pour  réternité.  niam  per  sœcula. 

Odouce,ô  tendre,  ô  aima*  0  benigna  I  o  béni- 

ble  Marie  I  gna,  o  benigna  ! 

La  seule  qui  soyez  deve-  Quœ    sola    inviolata 

nue  Mère,  sans  cesser  d'être  permansisti. 
Vierge. 

Prière  après  l'Office. 

Â  la  très-sainte  et  indi-  Sacrosarctj^  et  in- 
visible Trinité,  à  Tadorable  dividuse  Trinitati,  cru- 
humanitéde  Notre-Seigneur  cifîxi  Domini  nostri  Jesu 
Jésus-Christ  crucifié,  à  la  Christi  humanitati  bea- 
virginité  féconde  de  la  très-  lissimae  gloriosissimse 
heureuse  et  Irès-glorieuse  semperqueVirginisMa- 
Marie  toujours  Vierge,  à  la  riae  fecundie  iotegri- 
nombreuse  et  auguste  as-  tali,  et  omnium  Sanc- 
6emblèe  des  Saints,  soient  à  torum  universitati ,  sit 
jamais  donnes  par  toutes  les  sempilerna  laus  ,  ho- 
croatures.  la  VouïwA^e, V\io\i-  wov: ,  virius  et  gloria,  ab 
ueur,  la  verlu  et  Va  ^\o\yô  \  <5\xi\î\  ç.vçi,^\.\«^\  \w<^8^- 
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que   remissio   omniuin  et  à  nous  la  rémission  entière 

peccâtorum,  per   infi-  de  nos  péchés,  pour  la  durée 

nita  spécula  sieculorum.  des  siècles  éternels. 

1^.  Amen.  ^,  Ainsi  soit*iI.     ^ 

j^.  Beata  viscera  Ma-  j^.  Bienheureuses  sont  les 

riœ  Yirginis,  quœ  pot*-  entrailles  de  la  Vierge  Marié 

taverunt  seterni  Patris  qui  ont  porté  le  Fils  du  Père 

Filium.  éternel. 

1^.  Et  beata    ubera,  i^.  Et  bienheureuses  sont 

qusB  lactaverunt  Chris-  les  mamelles  qui  ont  allai- 

tum  Dominum.  té  Jésus-Christ  Notre-Sei- 

gneur. 

Pater,  Ave.  Notre  Père,  etc.  Je  vous 

salue,  Marie,  etc. 

Léon  X,  souverain  Pontire,  a  accordé  à  ceux  qui 
diraient  cette  prière  à  la  fin  des  Heures  canoniales, 
la  rémission  des  péchés  ou  des  fautes  que  la  fragilité 
humaine  leur  aurait  fait  commettre  en  les  récitant. 


RUBRIQUES 

Pour  la  récitation  du  petit  Office  de  la  Vierge. 

4 .  Quand  on  récite  Laudes  de  suite,  après  Matines, 
on  ne  dit  point  VAve,  Maria,  avant  le  j^.  Deus  in 
adjutorium,  etc. 

3.  Quand  on  récite  l'Office  en  particulier,  on  ne 
dit  TAntienne  de  la  Vierge  qui  le  termine,  qu*à  la  fin 
des  Laudes  et  des  Complies  :  aux  autres  Heures^  on 
finit  par  un  Pater  et  Ave. 

3.  Quand  on  récite  de  suite  l'Office,  après  Laudes  ; 
Prime,  Tierce,  Sexte  et  None,  on  ne  dit  pas  l'An- 
tienne de  la  Vierge,  mais  seulement  à  la  fin  de  l'Heure 
par  laquelle  on  termine. 

4.  Le  jour  de  l'immaculée  Conception,  on  dit 
l'Hymne  Te  Deum  :  on  omet  le  dernier  ^.  et  l'on  dit 
le  f.  Gloria  Patri  au  pénultième. 

5.  Le  joui*  de  l'Annonciation,  on  dit  le  même  offiA^ 
de  l'Avent  avec  le  Te  Deum  ;  obaorN^uX  c»  cçs\  «^\. 
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marqué  pour  le  jour  de  la  Cooceplion.  Od  sopprime 
les  Alléluia  en  carême. 

6.  Quand  la  Puridcation  vienl  après  la  Sepluagé- 
sitne,  ou  ne  laisse  pas  ce  jour-là  de  dire  le  Te  Deum. 
Si  celle  fête  est  transférée,  on  transfère  aussi  le  chan- 
gement de  l'Office. 

7.  Au  temps  de  Pâques,  on  n'ajoute  point  AUeluia 
à  la  fin  de  Tinvitatoire,  des  Versets  et  des  Répons. 

8.  Si  l'on  fait  la  mémoire  d'un  S.  Patron  à  cet 
Office,  ce  doit  être  à  Vêpres  et  à  Laudes,  entre  VOre- 
mua  qui  suit  l'Antienne  des  Cantiques  Magnificat  et 
Benediclus,  et  la  mémoire  des  Saints,  Sancti  Dei, 
omnes,  ou  Ecce  Dominus  veniet, 

9  Le  premier  Office  commence  aux  Matines  da 
soir  pour  le  lendemain  de  la  Purification. 

10.  Le  Second  Office,  aux  Vêpres  du  Samedi  avant 
le  premier  Dinianche  de  l'A  vent. 

4 1 .  Le  troisième  commencera  aux  premières  VèpreB 
de  Noël  jusqu'aux  secondes  Vêpres  ae  la  Purification 
inclusivement. 

12.  L'Antienne  Regina  Cts/i,  après  les  trois  Can- 
tiques, a  lieu  pour  la  première  f6is  à  iVunc  dimîUtsda 
Samedi  Saint,  et  pour  la  dernière  à  Laudes  du  Sa- 
medi avant  la  Trinité. 


PSAUMES  DE  LA  PÉNITENCE. 


PSAUME   6. 

Sentiments  et  prières  d'un  pécheur  qui  désire  se  réconcilier 

avec  Dieu. 

Ant.  Seigneur,  ne  vous      ilne.  Ne  reminiscaris, 
souvenez  point.  Domine. 

Seigneur,  ne  me  reprenez       Douinb,  ne  in  furore 
pas  dans  votre  fureur,  et  ne  tuo  arguas  me  :  neque  in 
me  châtiez  pas  dans  votre  ira  tua  corripias  me. 
colère. 

Ayez  pitié  de  tï\o\,  ^^\-      '^v^wt^x^  ^oafti^  Demi- 


de  ta  Pcnilence.  467 

R^.  quouiam  ioQrn^us  goeur,  parce  qae  je  sais  (ai- 
sum  :  3aDa  me,  Dooû-  ble,  guérittez-mol,  parce 
oe,  quoniam  conlurb^U  que  ma  force  est  vivement 
sunt  ossa  mea.  ébranlée. 

Et  anima  meaiurbata  Mon  ame  est  agitée  d'un 
est  valde,  sed  tu,  Do-  grand  trouble;  mais  vous, 
mine,  nsquequo?  Seigneur,  jusqu'à  quand?... 

Gonvertere,  Domine,  Tournez- vous  vers  i^ai, 
eteripeanimammeam  :  Seigneur,  et  délivrez  mou 
salvum  me  fac  propter  ame  :  sauvez-moi  à  cause  de 
misericordiam  tuam  :       votre  miséricorde. 

Quoniam  non  est  in  Car  nul  ne  se  souvient  de 
mpriequimemorsittui:  vous  dans  la  mort  ;  et,  qui 
in  inferno  autem  quis  publiera  vqs  IPiUaages  d^n« 
confitebitur  tibi ?  l'enfer  ? 

Lal)oravi  in  gemitu  Je  me  suis  fatigué  à  gé- 
meo,  lavabo  persingu-  mir;  cha(|[ue  nuit  jeiwgne 
las  noctes  lectum  meum:  ma  couche  de  mes  pleurs^  et 
laerymis  mois  stratum  j'arrose  mon  lit  de  mes  lar- 
meum  rigabo.  mes. 

Turbatus  est  a  furore  L'indignation  et  la  douleur 
ocnlus  meus  :  înveteravi  ont  obscurci  mes  yeux,  en 
inter  omnes  inimicos  pensant  que  j'ai  vieilli  au 
meos.  milieu  de  mes  ednemis. 

Discedite  a  me  omnes  Eloignez-vou^demoijrou^ 
qui  operamini  iniquité-  tous  qui  commettez  l'ioiqui- 
tem  :  quoniam  exaudivit  té  ;  car  le  Seigneur  a  entendu 
Dominus  vocem  fletus  ma  voix  :  il  a  fait  gr^ce  à 
mei.  mes  larmes. 

Exaudivit    Dominus      Le  Seigneur  a  exaucé  ma 
deprecationem  meam  :   prière;   il   a  accueilli    mes 
Dominus        orationem  vœux, 
meam  suscepit. 

Erubescant  et  conlur-  Que  tous  mes  ennemis 
bentur  vebementer  om-  rougissent  et  soient  saisis 
nesinimicimei:conver-  d'un  grand  trouble;  qu'ils 
lantur  et  erubescant  prennent  la  fuite  et  soient 
valde  velociter.  couvertsde  honte  à  Tinstant. 

Gloria  Patri,  et  Filio,       Gloire  au  Père,  et  awÇv\&, 
et  Spiritni  Sancto.  et  au  Sa\t\\i-?*sçv\\.. 
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ApréseDtettou]ours,coin-  Sicuterai  in  priiici- 
me  dès  le  commeDcement,  et  pio,  et  nunc  et  semper, 
dans  les  siècles  des  siècles,  et  in  ssecala  sœcalorum. 
Ainsi  soi t-il.  Amen  • 

Psaume  66. 
Bonheur  d'une  ame  qui  révient  au  Seigneur. 

Heureux  ceux  dont  les  6b4ti  quorum  remis- 
iniquités  ont  été  remises,  et  sae  sunt  iniquitates  :  et 
dont  les  péchés  sont  cou-  quorum  tecta  sunt  pec- 
verts  du  pardon.  cata. 

Heureux  l'homme  à  qui      Beatus  vir,  oui  non 
leSeigneur  n'a  point  imputé  imputavitDominus  pec- 
de  péché,  et  dont  l'esprit  catum.-necestinspirita 
ignore  ledéguisementetl'ar-  ejus  dolus. 
tifice. 

Parce  que  je  me  suis  tù      Quoniam  tacui,  inve- 
sur  mon  péché,  mes  forces  teraverunt  ossa  mea  : 
se  sont  consumées,  pendant  dum  clamarem  tota  die. 
que  je  poussais ,  tout  le  jour, 
des  cris  de  douleur. 

Parce  que  votre  main  s'est  Quoniam  die  ac  nocte 
appesantie  sur  moi  jour  et  gravata  est  super  me 
nuit,  je  me  suis  tourné  çà  manus  tua  :  conversas 
et  là  dans  mu  détresse,  tan-  sum  in  aerumna  mea, 
dis  que  l'épine  du  remords  dum  configitur  spina. 
s'enfonçait  dans  mon  cœur. 

Enfin,  je  vous  ai  fait  l'a-  Delictum  meum  co- 
veu  de  mon  péché,  et  je  n'ai  gnitum  tibi  feci  :  et  in- 
plus  caché  mon  injustice.      juslitiam  meam  non  abs- 

condi. 

J'ai  dit  :  Je  confesserai  Dixi  :  Gonfitebor  ad- 
contre  moi  mon  iniquité;  je  versum  me  injustitiam 
la  confesserai  au  Seigneur  :  meam  Domino  :  et  tu  re- 
ei,  vous  m'avez  remis  l'im-  misisti  impietatem  pec- 
piété  de  mon  péché.  cati  mei. 

C'est  pour  cela,  que  F hom-       Pro  hac  orabit  ad  te 

me  de  bien  vous  invoquera  omnis  Sanctus  :  in  tem- 

dans  le  temps  propice.  pore  opportune. 

•  Et  certes,  Vovsç\vxe  Nx^wdv^      Vecumtamen  in  dilu- 

le  déluge  des  grauàea  fe^\\^^  NVi^^^xxwsi.\sss^^x»û:. 
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adeuranonapproxima-  elles  n'approcheront  poinl 
bunt.  de  lui. 

Tu  es  refagium  meum  Vous  êtes  ma  forteresse 
a  tribulalione  qusB  cir-  contre  la  tribulation  qui  m'a 
cumdedit  me  :  exulta tio  investi  ;  vous  êtes  ma  joie  : 
mea,  erue  me  a  circum-  délivrez*moi  des  mauK  qui 
dantibus  me.  m'environnent. 

Intellectum  tibidaboy  Je  te  donnerai  l'intelli- 
etinstruam  te  in  via  bac  gence,  me  dites -vous,  et  je 
qua  gradieris  :  firmabo  t'instruirai  dans  cette  voie 
saper  te  oculos  meos.       où  tu  dois  marcher  ;  je  fixerai 

sur  toi  mes  regards. 
Nolitefierisicuteqaus      Vous  avez  dit  aux  hom- 
et  mulus  :  quibus  non  mes  :  ne  devenez  pas  sem- 
est  inteliectus.  blables  au  cheval  et  au  mulet 

qui   n'ont   point  d'intelli- 
gence. 
In   chamo  et  fraeno      0  Seigneur  !  maîtrisez , 
maxillas  eorum   cens-  avec  la  bride  et  le  Arein,  la 
tringe  ;  qui  non  appro-  bouche  de  ceux  qui  refusent 
ximant  ad  te.  de  s'approcher  de  vous. 

Multa  flagella  pecca-  De  nombreux  fléaux  sont 
toris  :  sperantem  autem  réservés  au  pécheur  ;  mais 
in  Domino  misericordia  la  miséricorde  environnera 
circumdabit.  celui   qui   espère    dans  le 

Seigneur. 

Laetamini  in  Domino,       Justes,  réjouissez-vous  en 

etexultatejusti  :  etglo-  lui,et  tressaillez  d'allégresse; 

riamini  omnes  recti  cor-  mettez  en  lui  votre  gloire. 

de.  vous  tous  qui  avez  le  cœur 

droit. 
Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  37. 

Hecours  à  ïa  bonté  divine,  nécessaire  aux  pénitents. 

Domine,  ne  in  furore  Seigneur,  ne  me  reprenez 
iuo  arguas  me  :  neque  pas  dans  votre  fureur,  et  ne 
in  ira  tua  corripias  me.  me  châtiez  pas  dans  votre 

colère. 

Quoniam  sagittse  tuae      Car  vos  &âc\i^^  \£^  ^viN.'^^^' 
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ce  de  toutes  parts,  et  vous  ÎDfixœ  sunt  mihi  :  et 
avez  appesanti  sur  moi  votre  confirmasti  super  me 
main.  manum  tuam. 

Il  n'y  a  rien  de  sain  dans  Non  est  sanitas  in 
mon  corpStàPaspect  de  votre  carne  mea  a  facie  irœ 
colère  :  il  n'y  a  plus  de  paix  tuae:  nonestpaxossibus 
pour  moif  et  la  vue  de  mes  meis  a  facie  peccalorum 
péchés  porte  le  trouble  jus-  meorum. 
qu'à  la  moelle  de  mes  os. 

Car  mes  iniquités  se  sont  Quoniam  iniquitates 
élevées  au-dessus  de  ma  tête;  mese  supergressœ  sunt 
elles  pèsent  sur  moi,  comme  caput  mèum  :  et  sicat 
un  intolérable  fardeau.  onusgravegravatadsuDt 

super  me. 

La  pourriture  et  la  cor-  Putrueruntetcorrup- 
ruption  se  sont  formées  dans  tœ  sunt  cicatrices  meœ  : 
mes  plaies,  a  cause  de  ma  a  facieinsipientisemeœ. 
folie  et  démon  aveuglement. 

Je  suis  devenu  misérable.       Miser  factus  sum,  et 
et  j'ai  été  courbé  entière-  curvatus  sum  usque  in 
ment  vers  la  terre:  toute  la  finem  :  tota  diecontris- 
journée^  je  marchais  acca-  talus  ingrediebar. 
blé  de  tristesse  : 

Parce  que  mon  intérieur  Quoniam  lumbi  mei 
est  rempli  de  passions  igno-  impleti  sunt  illusioni- 
minieuses,  et  qu'il  n'y  a  rien  bus  :  et  non  est  sanitas 
de  sain  dans  ma  chair.  in  carne  mea. 

Je  suis  tombé  dans  l'excès  Afflictus  sum,  et  hu- 
de  Taffliction  et  de  l'humilia-  miliatus  sum  nimis  ;  ru- 
tion  ;  et  le  cri  de  mon  cœur  giebam  a  gemitu  cordis 
est  comme  un  rugissement,  mei. 

Seigneur,  tous  mes  désirs  Domine,  unte  te omne 
sont  devant  vous  ;  et  mes  desiderium  meum  :  et 
gémissements  ue  vous  sont  gemitus  meus  à  te  non 
point  caches.  est  absconditus. 

Mon  cœur  est  agité  d'un  Cor  meum  conturba- 
grand  trouble;  ma  force  m'a  tum  est,  dereliquit  me 
abandonné,  ainsi  que  la  lu-  virtus  mea  :  et  lumen 
mière  de  mes  yeux,  et  celle-  oculorum  meorum,  et 
ci  n'est  plus  avec  moi.         V^^mxsw  w^^l  ^^t  mecum. 
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Amicimei,ef  proximi      Mes  amis  et  mes  proches 
mei  :  adversum  meap-  sont  fODus  m'attaqueret  se 
propinquaveruDt  ,    et  sont  élevés  contre  moi. 
steterunt. 

Etqui  juxtameerant      Ceux  qui  étaient  h  mes 
de  longe  steterunt  :  et  côtés  se  sont  tenus  à  Técart; 
vim  faciebantqui  quœ-  et  ceux  qui  en  voulaient  à 
rebant  animam  meam.   ma  vie,  ont  employé  la  vio- 
lence pour  me  Tôter. 

Et  qui  inquirebant  Ceux  qui  cherchaient  à 
mala  mihi,  locuti  sunt  me  faire  du  mal,  ont  répan- 
vanitales  :  et  dolos  tota  du  contre  moi  des  calom- 
die  meditabantur.         .  nies  :  ils  méditaient  tout  le 

jour    de   nouveaux    arlifi- 
ces. 

Ego  autem  tanquam  Pour  moi ,  j*étais  comme 
surdus  non  audiebam  ;  sourd  à  toutes  les  injures  ; 
et  sicut  mutus  non  ape- j'étais  comme  un  homme 
riens  os  suum.  muet  qui  ne  peut  ouvrir  la 

bouche. 

Et  factus  sunt  sicut  Je  suis  devenu  comme  ce- 
bomo  non  audiens  ;  et  lui  qui  n'entend  rien,  et  qui 
non  habens  in  ore  suo  n'a  point  de  réplique  sur  la 
redargutiones.  langue. 

Quoniamin  le,  Domi        Parce  que  j'ai  espéré  en 
ne,  speravi  ;   tu  exau-  vous,  vous  m'exaucerez ,  6 
dies  me,  Domine  Deus  Seigneur,  mon  Dieu  I 
meus. 

Quia  dixi  :  nequando  J'ai  dit:  Que  je  ne  sois 
super  gaudeant  mihi  point  un  sujet  de  joie  pour 
inimici  mei  :  et  dum  mes  ennemis:  car, dèsqu'ils 
commoventur  pedes  ont  vu  mes  pieds  chanceler, 
mei  super  me  magna  ils  ont  tenu  des  discours 
locuti  sunt.  audacieux  contre  moi. 

Quoniaîn  ego  in  fia-  Je  suis  d'ailleurs  préparé 
gella  paratus  sum  :  et  à  tous  les  fléaux,  et  ma  dou- 
ddlormeusin  conspectu  leur  est  toujours  présente  à 
meo  semper.  mes  yeux. 

Quoniam  iniquitâtem       Je  déclarerai  moUav^^ccw^ 
meam   annuntiabo,  et  mon  in\ç\yi\V.é,  ô\.\^  ^^TkSfô\«v 
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sans  cesse  à  expier  mon  pé-  cogitabo,  pro  peCcato 
ohé.  meo. 

Quant  à  mes  ennemis,  ils  Inimici  aotem  mei  vi- 
sent pleins  de  vie  et  de  force  vunt,  et  confirmati  sant 
contre  moi,  et  ceux  qui  me  super  me  :  et  multipli- 
haïssent  injustement,  sesont  cati  sunt  qui  oderunt 
multipliés.  me  inique. 

Ceux  qui  rendent  le  mal  Qui  retribaunt  mala 
pour  le  bien,  me  déchirent  pro  bonis,  detrahebant 
sans  cesse,  parce  que  je  veux  mihi:  quoniam  seque- 
m'attacher  au  bien.  bar  bonitatem. 

Ne  m'abandonnez  pas,  Ne  derelinquas  me, 
Seigneur  ,  mon  Dieu  ;  ne  Domine  Deus  meus,  :  ne 
vous  éloignez  point  de  moi.  discesseris  a  me. 

Soyez  attentifà  me  porter  In  tende  in  adjuto- 
secours,  Seigneur,  Dieu  de  rium  meam  :  Domine 
mon  salut.  Deus  salutis  mese. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri ,  etc. 

PSAUME  50. 

Réunion  excellente  de  tous  les  sentiments  de  pénitence, 
repentir,  humilité,  espérance  et  amour. 

ÂTEZ  pitié  de  moi,  ô  mon  Miserere  mei,  Deus: 
Dieu  I  selon  la  grandeur  de  secundum  magnam  mi- 
vos  miséricordes  ;  sericordiam  tuam. 

Et,  selon  la  multitude  de  Et  secundum  multi- 
vos  bontés,  effacez  mon  ini-  tudinem  raiserationum 
qui  té.  tuarum  :  dele  iniquita- 

tem  meam. 

Lavez-moi  de  plus  en  plus  ÂmpHus  lava  me  ab 
de  mon  iniquité,  et  puri-  iniquitate  mea  :  et  a 
fiez-moi  de  mon  péché.  peccato  meo  munda  me. 

Car  je  connais  mon  injus-  Quoniam  iniquitalem 
tice^  et  mon  crime  est  tou-  meam  ego  cognosco  :  et 
jours  vis-à-vis  de  moi.  peccatum  meum  contra 

me  est  semper. 

C'est  devant  vous,  devant  Tibi  soli  peccavi,  et 
vous  seul,  que  j'ai  péché;  malum  coram  te  feci: 
j'ai  fait  le  mal  sous  vos  yeux;  ut  justificeris  in  sermo- 
en  sorte  que  NQtu?»  ?»^t«L  \â!^\3&  iuis^  et  vincas 
trouve  fidèle  dans  voVtô  \â-  e,\x\£k\5iàû>Rw^. 
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moignage,  et  que  vous  l'em- 
porterez, quand  on  voudra 
vous  juger. 

Ecce  enim  in  iniqui-  Vous  savez  que  j'ai  été 
tatibus  coDceptus  sum  :  formé  dans  l'iniquité,  et  que 
et  in  peccatis  concepit  ma  mère  m'a  conçu  dans  le 
me  mater  mea.  péché. 

Ecce  Qnim  veritatem  0  Dieu  I  vous  aimez  la 
dilexisti  :  incerta  et  oc-  vérité  ;  vous  m'avez  mani- 
cultasapienliae  tuœma-  festé  les  secrets  obscurs  et 
nifestasti  mihi.  cachés  de  votre  sagesse. 

Asperges  me  byssopo  Vous  m'arroserez  avec 
et  mundabor  :  lavabis  l'hysope,  et  je  serai  purifié  : 
me,  et  super  nivem  de-  vous  me  laverez,  et  je  de- 
albabor.  viendrai  plus  blanc  que  la 

neige.^ 

Auditui  meo  dabis  Vous  me  ferez  entendre 
gaudium  et  Isetitiam  :  des  paroles  de  joie  et  de  con- 
et  exultabunt  ossa  bu-  solation  ;  et  mes  os  abattus 
liata.  tressailleront  d'allégresse. 

Âverte  faciem  tuam       Détournez  votre  vue  de 
a  peccatis  meis;  et  om-  mes  péchés,  et  effacez  toutes 
Des    iniquitates    meas  mes  iniquités, 
dele. 

Cor  mundum  créa  in  Gréez  en  moi  un  cœur 
me,  Deus,  et  spiritum  pur,  ô  mon  Dieu  !  et  renou- 
rectum  innova  in  vis-  vêlez  dans  mon  intérieur 
ceribus  meis.  l'esprit  de  droiture. 

Ne  projicias  me  a  fa-      Ne  me  rejetez  pas  de  votre 
cie    tua  r  et  spiritum  présence,  et  n'éloignez  pas 
sanctum  tuum  neaufe-  de  moi  votre  Esprit  saint, 
rasa  me. 

Redde  mihi  laetitiam  Rendez-moi  la  joie  de  votre 
salutaris  tui  :  et  spiritu  salut,  et  fortifiez-moi  de  vo- 
principali  confirma  me.   tre  Esprit  souverain. 

Docebo  iniques  vias  J'enseignerai  vos  voiesaux 
tuas  :  et  impii  ad  te  méchants,  et  les  impies  se 
convertentur.  convertiront  à  vous. 

iiibera  me  de  sangui-  0  Dieu  I  Dieu,  moa  Saa- 
oibas,  Deus,  Deus,  sa-  veur,  àë\\vrex-m^\  ^vi%"«^% 
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iniquement  versé  ;  el  ma  lutis  mese  :  et  exultabit 
langue  célébrera  votre  jus-  lingua  mea  justitiam 
tice.  tuam. 

Seigneur,  vous  ouvrirez  Domine,  labia  mea 
mes  lèvres,  et  ma  bouche  aperies:  etosmeuman- 
publiera  vos  louanges.  nuntiabit  laudemiuam. 

Car  si  vous  aviez  désiré       Quoniam  si  voluisses 
un  sacrifice,  je  vous  l'aurais  sacriôcium,     dedissem 
offert  ;  mais  vous  ne  pren-  utique  :  holocauslisnon 
drez  point  de  plaisir  aux  ho-  delectaberis. 
locausles. 

Le  sacrifice  qui  plaît  à  Sacrificium  Deo  spi- 
Dieu,  c*est  un  cœur  pénétré  ritus  contribulatus.  cor 
de  douleur  :  vous  ne  mépri-  contritum  et  humilia- 
serez  pa«,  ô  Dieu  !  un  cœur  tum  Deus,  non  despi- 
et  hntiiilié.  cies. 

Faites  encore  éprouver  à       Bénigne  fac,  Domine, 
Sion  les  doux  effets  de  votre  in  bona  voluntate  tua 
bonté  propice,  et  que  Ton  Sion  :    ut   œdificentur 
voie  s'élever  les  murs  de  Je-  mûri  Jérusalem, 
rusalem. 

Alors  vous  agréerez  le  sa-  Tune  acceptabis  sa- 
crifice de  justice,  les  offran-  crificium  justitise,  obia- 
des  et  les  holocautes  :  alors  tiones  et  holocausta  : 
on  immolera  sur  votre  autel  tune  imponent  super 
des  victimes  d'actions  de  altare  tuum  vitulos. 
grâces. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

PSAUME  401. 

L'Ame,  pénétrée  de  sa  misère  ou  affligée  des  maux  que  souffre 
l'Eglise,  répand  sa  prière  devant  le  Seigneur, 

Seigneur,  écoutez  ma  Domine,  exaudi  ora- 
prière  et  que  mes  cris  par-  tionemmeam,etclamor 
viennent  jusqu'à  vous.  meus  ad  te  veniat. 

Ne  détournez  pas  de  moi      Non  avertas    faciem 
vos  regards;  et,  en  quel-  tuam  a  me:  in  quacum- 
qu'instant  que  je  me  trouve  quedietribulor,  inclina 
affligé,  prêtez  l'oreille  à  ma  ad  me  aurem  tuam.  9 
voix. 

En  quelque  tûoiuç^viV.  q^nx^.     Xxx  ^^^>msî«^5^  ^^ 
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iQVocaverote  :  velociter  je  vous  iovoque,  hâtez- vous 
exaudi  me.  de  m^e^aucer. 

Quia  defecerant  sicut  Car  mes  jours  se  sout  éva- 
fumus  dies  mei  :  et  ossa  nouis  comme  la  fumée/et 
mea  sicut  cremium  mes  os  se  sont  desséchés 
aruerunt.  comme  le  sarment. 

Percussussumutfoe-  J'ai  été  frappé  comme 
num^etaruilcormeum:  Therbe  que  Ton  fauche,  et 
quia  oblitus  sum  come-  mon  cœur  s'est  flétri  parce 
dere  panem  meum.  que  j'ai  oublié  de  prendre 

ma  nourriture. 

Â  voce  gemitus  mei  :  A  force  de  pousser  des  gé- 
adhsesit  os  meum  carni  missements,  ma  peau  s'est 
mese.  attachée  à  mes  os. 

Similis  factus  sum  Je  suis  devenu  semblable 
pellicano  solitudinis  :  au  pélican  du  désert  ;  je  suis 
factus  sum  sicut  nycti-  devenu  comme  le  hibou  re- 
corax  in  domicilie.  tiré  dans  une  masure. 

Vigilavi  :  et  factus  Je  veillais  sans  cesse,  et 
sum  sicut  passer  solita-  je  suis  devenu  comme  le  pas- 
rius  in  tecto.  sereau  solitaire  sur  le  toit 

qu'il  habite. 

Tota  die  exprobra-  Tout  le  jour,  mes  ennemis 
bant  mihi  inimici  mei  :  me  faisaient  des  reproches, 
et  qui  laudabant  me,  et  ceux  qui  m'avaient  donné 
adversummejurabant.  des   louanges,    conjuraient 

contre  moi. 

Quia  cinerem  tan-  Parce  que  la  cendre  cou- 
quam  panem  manduca-  vràit  le  pain  que  je  man- 
bam  :  et  potum  meum  geais,  et  que  ma  boisson  était 
cum  ûetu  miscebam.       mêlée  de  mes  larmes. 

A  facie  irse  et  indi-  J'en  agissais  ainsi,  ô  mon 
gnationis  tuae:  quiaele-  Dieu,  à  la  vue  de  votre  co- 
vans  allisisti  me.  1ère  et  de  votre  indignation; 

car,aprèsm'avoirélevé,vous 
m'avez  brisé  contre  terre. 

Dies  mei  sicut  umbra  Mes  jours  ont  décliné 
declinaverunt  :  et  ego  comme  l'ombre,  et  je  me 
sicut  fœnum  arui.  suis  desséché  CQ\svm<& VVi^^V^ 

qui  se  tane. 
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Pour  vous,  Seigneur,  vous  Tu  autem,  Domine, 
demeurez  le  môme  éternel-  ineelernum  periiianes: 
lemenl,  et  le  témoignage  de  et  roemoriale  tuum  in 
vo9^  grandeurs  passera  de  generationem  et  geoe- 
génèration  en  génération.       rationem. 

Vous  vous  lèverez  enfin,       Tu  exurgens  misere- 
et  vous  aurez  pitié  de  Sion  ;  beris  Sion  :  quia  tempus 
voici  le  temps  d'avoir  pitié  miserendi    ejus,     quia 
d'elle  ;  oui,  le  temps  en  est  venit  tempus. 
venu. 

Car  les  pierres  de  Sion  Quoniam  placuerunt 
sont  chères  à  vos  serviteurs  ;  servis  tuis  lapides  ejus: 
etilss*aUendriront  sur  cette  et  terras  ejus  misere- 
terre  bien-aimée.  buntur. 

Alors,  les  Nations  crain-  Et  timebuut  Gentes 
dront  votre  Nom  Seigneur;  Nomen  tuum,  Domine: 
et  tous  les  Rois  de  la  terre  et  omnes  Reges  terrœ 
connaîtront  votre  gloire.        gioriam  tuam. 

Parce  que  c'est  leSeigneur  Quia  sedificavit  Do- 
qui  a  bâti  Sion,  et  il  sera  vu  midus  Sion  :  et  vide- 
dans  sa  gloire.  bitur  in  gloria  sua. 

lia  tour  né  ses  retzards  vers      Respexitinorationem 
la  demande  des  humbles,  et  humilium  :  et  non  spre- 
il   n'a   point   méprisé  leur  vit  precem  eorum. 
prière. 

Que  ceci  soit  écrit  pour  la  Scribantur  haec  in  ge- 
génération  future  ;  et  le  peu-  neratione  altéra  ;  et  po- 
pie  qui  doit  naître,  louera  le  pulusquicreabitur,  lau- 
Seigneur.  dabit  Dominum. 

Car  le  Seigneur  a  regardé  Quia  prospexit  de  ex- 
du  haut  de  son  Sanctuaire  ;  ceiso  sancto  suo  :  Domi- 
du  Ciel,  il  a  jeté  les  yeux  sur  nus  de  Gœlo  in  terram 
la  terre  aspexit. 

Pour  entendre  les  gémis-  Ut  audiret  gemitus 
sements  des  captifs;  et  af-  compeditorum  :  ut  sol- 
franchir  les  enfants  de  ceux  veret  filios  interempto- 
qui  ont  été  mis  à  mort.  rum. 

Afin  qu'ils  annoncent  dans  Ut  annuntient  in  Sion 
Sion  le  Nom  duSeigueviv,  et  Nomen  Domini  :  et  lau- 

3u'ils  publient  s«a  Vow^ii^^  ^«av^^^w^^^-çNiaïïNssai., 
ans  Jérusalem. 
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iDConveniendopopu-  Lorsque  les  peuples  et  les 

los  in  unum  :  et  Reges  Rois   se  réuniront  en  une 

ut  serviant  Domino.  même  sociéié,  pour  servir  le 

Seigneur. 

Respondit  ei  in  via  Yotreserviteurvousadit: 

virtutissu8e:Paucitatem  au  milieu  de  sa  force  :  Mon 

dierum  meorum  nuntia  Dieu,  faites-moi  connaître  le 

mihi.  petit  nombre  de  mes  jours. 

Ne  revoces  me  in  di-  Ne  me  rappelez  pas  au 

midio  dierum  meorum  :  milieu  de  ma  carrière,  6 

in  generationem  et  ge-  Vous  dont  les  années  s'éten- 

nerationem  anni  tui.  dent  de  génération  en  gêné  • 

ration. 

Initie  tu  ,   Domine  ,  Au  commencement,  Sei- 

lerramfundasti:etope-  gueur,   vous  avez  créé  la 

ramanuumtuarumsunt  terre,  et  les  Cieux  sont  l'ou- 

Gœli.  vrage  de  vos  mains. 

Ipsi  peribunt,  tu  au-  Ils  passeront,  mais  vous 

tempermanes;etomiies  demeurerez  :  ils  vieilliront 

sicut  vestimentum  ?ete-  comme  un  vêtement, 
rascent 

Et  sicut  opertorium  Vous  les  changerez  com- 

mutabis  eos,  et  mula>  me  un  manteau,  et  ils  chan- 

buntur  :  tuautem  idem  geront:  mais  vous,  vous  êtes 

ipse  es,  et  anni  tui  non  toujours  le  même,  et  vos  an- 

deficient.  nées  ne  finiront  point. 

Filiiservorum  tuorum  Les  enfants  de  vos  servi- 

habitabunt  :  et  somen  teurs   trouveront    près   de 

'  eorum  in  sœeulum  diri-  vous  une  habitation  stable, 

getur.  et  leur  postérité  sera  a  ja- 
mais sous  votre  conduite. 

Gloria  Patri,  etc.  Gloire  au  Père,  etc. 

PSAUME  129. 

Modèles  de  sentiments  pour   Vame  qui  implore  avec  espoir 

le  pardon  de  ses  péchés. 

De  profundis  clamavi       Du  fond  de  l'abîme  j'ai  crié 

ad  te,  Domine  :  Domine,  vers  vous,  Seigneur  :  Sei- 

exaudi  vocem  meam.  gneur,  écoaleL  lû'dkNOtv^. 

Fiaoiaaras  tuas  joten-      QaevosomW^^i^t^^^^v^^ 
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attentives    au   cri    de  ma  dentés  :  in  yocemdepre- 
prière.  cationis  mese. 

Si  vous  tenez  un  compte      Si  inîquitales  obser- 
exacides  iniquités, Seigneur;   vaveris,  Domine  :  Do- 
Seigneur,  qui  soutiendra  ce  mine,  quis  sustinebii  ? 
compte  rigoureux? 

Mais  dans  vous  est  le  par-  Quia  apad  te  propi- 
doD  ;  et,  à  cause  de  votre  tiatioest  :  et  propterie- 
loi,  je  vous  ai  attendu,  Sei-  gem  tuam  sustinui  te, 
gneur.  Domine. 

Mon  ame  a  attendu  le  Sei-  Sustinuit  anima  mea 
gneur,  à  cause  de  sa  parole  :  in  verbo  ejus  :  speravît 
mon  ame  a  espéré  dans  le  anima  mea  in  Domino. 
Seigneur. 

Que,  dès  le  point  du  jour,  A  custodia  matulina 
jusqu'à  la  nuit  écoulée^  Is-  usqueadnoctemrsperet 
raël  espère  dans  le  Seigneur.  Israël  in  Domino. 

Parce  que  dansleSeigneur      Quia  apud  Dominum 
est  la  miséricorde,  et  qu'en  misericordia  ;  et  copiosa 
lui  se  trouve  une  abondante  apud  eum  redemptio. 
Rédemption. 

Et  lui-même  il  rachètera  Et ipseredimet  Israël: 
Israël  de  toutes  ses  iniquités,  ex  omnibus  iniquitati- 

bus  ejus. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

PSAUME  142. 

Modèle  de  componction  et  de  confiance  parfaites. 

Seigneur  ,     écoutez     ma  Domine,  exaudi  ora- 

prière  ;  prêtez  à  mes  vives  tionem  meam  ;  auribus 

instances  une  oreille  allen-  percipe  obsecrationem 

tive,  selon  la  vérité  de  vos  meam  in  veritate  tua  : 

promesses  ;  exaucez-moi  se-  exaudi  me  m  tua  justi- 

ion  votre  justice.  tia. 

Mais  n'entrez  pas  en  juge-  Et  non  intres  lu  judi- 

ment  avec  votre  serviteur ,  cium  cum  servo  tuo  : 

car  nul  homme   vivant  ne  quia  non  justifîcabitur 

sera  justifié  en  votre  pré-  in  conspectu  tuo  omnis 

sence.  Nvi^tks» 

0  Seigneur  \  Yeati^uA  ^      Qvîv^  ^\^«Q^\«k  ^bSw 
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iniinicasaDiinammeam:  poursuivi  nioo  ame;  il  a  ré- 
humiliavitinterravilam  pandu  Pabjectioo  sur  ma 
meam.  vie  en  me  courbant  vers  la 

terre. 

Coliocavit  me  in  obs-  Il  m'a  plonge  dans  les  té- 
curis  sicut  mortuos  sae-  nèbres, comme  ceux  qui  sont 
culi  :  et  anxiatus  est  su-  morts  depuis  longtemps  ;  et, 
per  me  spiritus  meus,  in  en  pensant  à  ma  misère,  mon 
me  turbatum  est  cor  esprit  a  été  saisi  d'angoisse, 
meum.  et  le  trouble  a  pénétre  jus- 

qu'au fond  de  mon  cœur. 

Memor  fui  dierutn  Alors,  je  me  suis  souvenu 
antiquorum,  meditatus  des  joursanciens;  j'ai  médité 
sum  in  omnibus  operi-  sur  tous  vos  ouvrages,  et  je 
bus  tuis  :  in  factis  ma-  me  suis  occupé  des  chefs- 
nuum  tuarum  medi-  d'œuvre  de  vos  mains, 
ta  bar. 

Expandimanusmeas  J*ai  étendu  mes  mains  vers 
ad  te  :  anima  mea  sicut  vous;  mon  ame  est,  devant 
terra  sine  aqua  tibi.        vous,  comme  une  terre  sans 

eau. 

Yelociter  exaudi  me.  Exaucez  -  moi  prompte- 
Domine:  defecit spiritus  ment,  Seigneur,  mon  esprit 
meus.  est  en  défaillance. 

Non  avertas  faciem  Ne  détournez  pas  de  moi 
tuam  a  me  :  et  similis  votre  visage;  carjedevien- 
ero  descendenlibus  in  drais  semblable  à  ceux  qui 
lacum.  descendent  dansle  tombeau. 

Audilamfacmihima-  Faites-moi  entendre  au 
nemisericordiam  tuam  :  plus  tôt  la  voix  de  votre  mi- 
quia  in  te  sperayi.  séricorde,  parce  que  j*ai  es- 

péré en  vous. 

Notam  fac  mihi  viam  Faites-moi  connaître  ^la 
in  qua  ambulem  :  quia  voie  dans  laquelle  je  dois 
ad  te  levavi  animam  marcher,  car  je  tiens  mon 
meam.  ame  élevée  vers  vous. 

Eripe  me  de  inimicis       Délivrez-moi  de  mes  en- 
meis,  Domine,  ad  te  nemis,Seigneur;c'estàvous 
confugi  ;  doce  me  facere  que  J'ai  reeoviiYS\  «tk^^\^<KL- 
volantatem  tuam,  quia  moi  k  t^vte  nq>Vc^  n^^x^^'^> 
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puisque  c'est  vous  qui  êtes  Deus  meus  es  tu. 
mon  Dieu. 

Votre  Esprit,  qui  est  la  Spiritus  tuus  bonus 
bonté  même,  me  conduira  deducet  me  in  terram 
dans  une  terre  où  règne  la  rectam  :  propter  Nomen 
droiture  :  pour  ia  gloire  de  tuum,  Domine,  vivifi- 
votre  Nom,  Seigneur,  vous  cabis  me  in  sequitate 
me  ferez  vivre  dans  votre  tua. 
justice  ; 

Vous  retirerez  mon  ame  Educes  de  tribulatio- 
del'afQiction;  et,  selon  votre  ne  animam  meam  :  et 
miséricoi'deeuYers  moi, vous  in  misericordia  tua  dis- 
dissiperez mes  ennemis.        perdes  inimicos  meos  ; 

Et  vous  perdrez  tous  ceux  Et  perdes  omnes 
qui  affligent  mon  ame,  parce  qui  tribniant  animam 
que  je  suis  votre  serviteur,  meam  :    quoniam   ego 

servus  tuus  sum. 

Gloire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

Ant.  Seigneur,  ne  voussou-  Ant.  Ne  reminisca- 
venez  point  de  nos  fautes,  ris,  Domine,  delictanos- 
ni  de  celles  de  nos  proches  :  tra,  vel  parentum  nos- 
et  ne  tirez  point  vengeance  Irorum  :  neque  vindic- 
des  péchés  que  nous  avons  tam  sumas  de  peccatis 
commis.  nostris. 


LITANIES    DES   SAINTS. 

SeigKedr,  ayez  pitié  de  Ktrib,  eleison, 
nous 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  Cbriste,  eleison. 

nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous.  Kyrie,  eleison. 

Jésus-Christ,  écoutez-nous.  Christe,  audi  nos. 

Jésus-Christ,  exaucez-nous.  Christe,  exaudi  nos. 

Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  Pater  de  Cœlis ,  Deus, 

ayez  pitié  de  nous.  miserere  nobis. 

Fils,  Rédempteur  du  monde,  Fili,  Redemptor  mundi, 

qui  êtes  Dieu,  bl^q^  ^\\Âé,  ^vs^^caiserere  nobis. 

de  nous. 
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Spirilus  Sancte,  Deus,  Esprit  sdini,  qui  êtes  Dieu, 

miserere  uobis.  ayez  pitié  de  nous. 

Sancta  Trinitas ,  nnus  Trinité  sainte,  qui  êtes  un 

Deus,  miserere  nobis  seul  Dieu,  ayez  pitié  de 

nous. 

Sancta  Maria,  ora  pro  Sainte   Marie ,  priez   pour 

nobis.  nous. 

Sancta    Dei    Genitrix,  Sainte  Mère  de  Dieu,  priez 

ora  pro  nobis.  pour  nous 

Sancta  VirgoVirginum,  Sainte  Vierge  des  Vierges, 

ora  pro  nobis.  priez  pour  nous. 

Sancte  Michael,  ora  pro  Saint    Michel ,  priez   pour 

nobis.  nous. 

Sancte  Gabriel,  ora  pro  Saint  Gabriel ,  priez  pour 

nobis.  nous. 

Sancte  Raphaël,  ora  pro  Saint  Raphaël ,  priez  pour 

nobis.  nous. 

Omnes  sancti  Angeli  et  Saints  Anges  et  saints  Ar- 

Archangeli,  orale  pro  changes,  priez  tous  pour 

nobis.  nous. 

Omnes  sancti  beatorum  Saints  Ordres  des  Esprits 

Spirituum   Ordines,  bienheureux,  priez  tous 

orate  pro  nobis.  pour  nous. 

Sancte  Joannes-Bap-  Saint  Jean-Baptiste, 

tista, 

Sancte  Joseph,  Saint  Joseph, 

Omnes  Sancti  Patri-  Saints     Patriarches     et 

archae  et  Prophe-  saints  Prophètes,  priez  ^ 

t8b,oratepro  nobis.  Ç  tous  pour  nous.             2. 

Sancte  Petre,             ^  Saint  Pierre,                     S 

Sancte  Paule,             ^  Saint  Paul,                       *S 

Sancte  Andrœa,         a  ^^î°^  André,                     ^ 

Sancte  Jacobe,           g-  Saint  Jacques,                  g 

Sancte  Joau nés,         §»'  Saint  Jean,                       g 

Sancte  Thoma,  Saint  Thomas, 

Sancte  Jacobe,  Saint  Jacques, 

Sancte  Philippe,  Saint  Philippe, 

Sancte  Bartholomsee,  Saint  Barthélemi, 

Sancte  Matthaee.  Saint  Matthieu, 

Sancte  Simon ,  Sainl  Simoii , 
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Saint  Thaddée,  priez  pour  Sancte   Thaddaee,  ora 

nous.                             ^  pro  nobis. 

Saint  Mathîas,                   2.  Sancte  Malhia,           O 

Saint  Barnabe,                  ^  Sancte  Barnaba,         ^ 

Saint  Luc,                          •  Sancte  Luca, 

Saint  Marc,                       ?  Sancte  Marce,             ? 

Saints    Âpôlres    et    saints  Omnes  sancti  Àpostoli 

Evangéiisles,   priez  tous  et  Evangelistse,  orate 

pour  nous.  pro  nobis. 

Saints  Disciples  du  Seigneur,  Omnes  sancti  Discipuli 

priez  tous  pour  nous.  Domini,  orate  pro  n. 

Saints  Innocents,  priez  tous  Omnes  sancti  Innocen- 

pour  nous.  tes,  orate  pro  nobis. 

Saint  Etienne,   priez   pour  Sancte  Stéphane,  ora 

nous.  pro  nobis 

Saint  Laurent,  Sancte  Laurent], 

Saint  Vincent,                   ^  Sancte  Vincenti, 

Saint  Fabien  et  saint  Se-  2.  Sancti  Fabiane  et  Se- O 

bastien,                         m  bastiane,                ^ 

Saint  Jean  et  saint  Paul,  *o  Sancti     Joannes    et*^ 


o 

D 

Saint  Gôme  et  S.  Damien,  g   Sancti  Gosma  et  Da-g- 


=       Paule, 


o 

G       miane.  w 


SaintGer vais  et  S.  Protais,  '  Sancti  Gervasi  et  Pro- 

tasi, 

Saints  Martyrs,  priez  tous  Omnes  sancti  Martyres, 

pour  nous.  orate  pro  nobis. 

Saint  Sylvestre,                "J  Sancte  Sylvester,       O 

Saint  Grégoire,                 S*  Sancte  G regori,          * 

Saint  Ambroise,               -3  Sancte  Ambrosi,        "S 


o 


Saint  Augustin,  g    Sancte  Augustine,      p 

Saint  Jérôme,  "*    Sancte  Hieroni me,      g. 

Saint  Martin,  o    Sancte  Martine,  çS' 

Saint  Nicolas,  P    Sancte  Nicolae, 

Saints  Pontifes  et  saints  Con-  Omnes  sancti  Ponti6ces 
fesseurs  priez  tous  pour  et  Gonfessores  ,  orate 
nous.  pro  nobis. 

Saints  docteurs,  priez  tous  Omnes  sancti  Doctores, 

pour  nous.  orate  pro  nobis. 

Saint  Antoine,  çvm  ç.  m»    ^^\NsXa  ^^kn.^^^^^^^. n. 
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Sancte   Bénédicte,  ora  Saint   Benoît,    priez    pour 

pro  nobis.  q       nous. 

Sancte  Bernarde,       2    S^î^^  Bernard,  ^ 

Sancte  Dominice,       y    Saint  Dominique,  ? 

Sancte  Francisée,       P    Saint  François,  p 

Omnes  sancti  Sacerdo-  Saints  Prêtres  et  saints  Lé- 

tes  et  Levitœ,  orale       vites,   priez    tous    pour 

pro  nobis.  nous. 

Omnes  sancti  Monachi  Saints  Moines  et  saints  Soli- 

et  Ëremitdâ,  orate.  laires,  priez  tous  pour  n. 

Sancta  Maria-Magdale-  Sainte      Marie-Magdeleine, 

na,  ora  pro  nobis..  priez  pour  nous. 

Sancta  Àgatha,  ora.       Sainte  Agathe,  priez  p.  n. 
Sancta  Lucia,  ora  p.  n.  Sainte  Luce,  priez  p.  n. 
Sancta  Agnes,  ora.  Sainte  Agnès,  priez  p.  n.. 

Sancta  Csecilia,  ora  pro  Sainte   Cécile,  priez    pour 

nobis.  nous. 

Sancta  Catharina,  ora  Sainte  Catherine,  priez  pour 

pro  nobis.  nous. 

Sancta  Anastasia,  ora  Sainte  Anastasie,  priez  pour 

pro  nobis.  nous. 

Omnes  sanctseYirgines  Saintes  Vierges  et  saintes 

et  Viduae,  oRte  pro      Veuves,  priez  toutes  pour 

nobis.  nous. 

Omnes  Sancti  et  Sanctse  Vous  tous  Saints  et  Saintes 

Dei,  intercedite  p.  n.       de  Dieu,  intercédez  p.  n. 
Propilius   esto  ,   parce  0  Dieu  I  soyez-nous  propice, 

nobis.  Domine.  pardonnez-n.,  Seigneur. 

Propilius  esto,  exaudi  Soyez-nous  propice,  exau- 

nos.  Domine.  cez-nous,  Seigneur. 

Ab  omni  malo,  libéra  De  tout  mai,  délivrez-nous, 

nos,  Domine.  Seigneur. 

Ab  omni  peccato,        E!  De  tout  péché,  O 

Ab  ira  tua,  S^  De  votre  colère,  ="• 

A  subilanea   et  im-Q^   De  la  mort  subite  et  im-3 

provisa  morte,        o        prévue,  '? 

Ab  insidiis  diaboli,    ^^  Des  ei|^)ûches  du  démon,  ° 
Ab  ira ,  et  odio  »  et  0    De  la  colère,  de  la  haine,  ç/5 

omni  mala  volun-g.      et  de  toute  mauvaise^ 

taie,  p       voloûlè,  ^ 
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De  l'esprit  d^mpureté,  déli-  A  spiritn  foruicatîoDis, 

vrez-Dous,  Seigneur.  libéra  dos,  Domine. 

De  la  foudre  et  des  tem-  A  fulgure  et  tempes- 

pèles,  taie. 

De  la  mort  éternelle,  A  morte  perpétua. 

Par  le  mystère  de  votre  Per  mysterium  sanc- 

sainte  Incarnation,  tae     Incarnationis 

ç^       tuse,  p 

Par  votre  Avènement,       ^'  Per  Adventum  tuum,  Ç 

Par  votre  Naissance,         3  PerNativitatemtuam,  n 

Par  votre  Baptême,  et  par  ^  Per    Baptismum    et  p 

votre  saint  Jeûne,         g       sanctum  Jejuniumg 

f       tuum,  "^ 

Par  votre  Croix  et  par  vo-oû  Per  Crucem  et  Pas- g 

tre  Passion,  ^*      sionem  tuam,        |- 

Par  votre  Mort  et  par  vo-  g  Per  Mortem  et  SepuI-  • 

tre  Sépulture,  Ç        turam  tuam. 

Par  votre  sainte  Rèsur-*  Per  sanctam  Résur- 
rection, rectionem  tuam. 

Par  votre  admirable  As-  Per  Admirabilem  As- 
cension, censionem  tuam. 

Par  r  A  vènementdu  Saint-  Per  Ad^ntum  Spiri- 

Ësprit  Consolateur,  tus  S^cti  Paracleti, 

Au  jour  du  Jugement,  déli-  In  die  Judicii  ,  libéra 

vrez-nous^  Seigneur.  nos.  Domine. 

Misérables    pécheurs     que  Peccatores,  te  rogamos, 

nous  sommes,  nous  vous       audi  nos. 

en  supplions,  exaucez-n. 

Daignez  nous  pardonner,  ^  Ut  nobis  parcas, 

Daignez  user  d'indulgence  g  Ut  nobis  indulgeas,    ^ 

envers  nous,  ^  ® 

Conduisez-nous  à  une  vé- o  Ut  ad  veram  pœni-^ 

ritable  pénitence,  S       tentiam  dos  per- 1 

p        ducere  digneris,    c 

Gouvernez  et  conservez  g  Ut    Ëcclesiam    tuam*^ 

votre  Eglise  sainte,      ^        sanctam  regere  etp 

z        conservare  digne- S^ 

S       ris,  g 

Maintenez     dans     votre  *  Ut  Domnum  Aposto-  ^ 

sainte  Re\\gvoti,\t  ^vv-  *       Vv^^^sfiL^^KimDes  Ec- 
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conservare  digneris, 
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Ut  inimicos  sanctae 
Ecclesiae  hamiliare 
digoeris. 

Ut  Regibus  et  princi-   . 
pibus    chrislianis 
Pacem    et   veram 
concordiam  dona- 
re  digneris. 

Ut  cuDcto  Popalo 
cbristiaoo  pacem 
et  unitatem  îargiri 
digneris, 

Ut  nosmetipsos  io  too  ^ 
sanctoserviliocon-  ^ 
for  tare  et  conser-^ 
vare  digoeris,         5 

Ut  mentes  nostras  ad  S 
cœlestia  desideria  » 
erigas,  g^ 

Ut    omnibus    bene-  d 
factoribus    nostris  S 
sempiterna     bona 
rétribuas, 

Ut  animas  nostras, 
fratrum,  propin- 
quorum,  et  bene- 
factorum  noslro- 
rum  ab  seterna 
damnatione  eri- 
piâs. 

Ut  fruclus  terrae  dare 
et  conservare  di- 
gneris, 

Ut  omnibus  Fidelibus 
(JefuDCtis  requiem 


verain  Pontife  et  tous  les 
Ordres  de  la  hiérarchie 
ecclésiastique,  nous  vous 
en  supplions  ,  exaucez- 
noiis. 
Abaissez  les  ennemis  de 
l'Eglise  sainte. 


Etablissez  une  paix  et  une 
concorde  véritable  en- 
tre les  Rois  et  les  prin- 
ces chrétiens, 

Accordez  à  tous  les  Chré- 
tiens la  paix  et  Punilé  ^ 
de  la  foi,  S 

Forti6ez-nous  ,  •  et  con-  g 
servez-nous  dans  la  « 
sainteté  de  votre\5ulte,  ? 

en 

C 

Elevez  nos  esprits  vers'o. 
vous  par  des  désirs  spi-  g 
rituels  et  célestes.         « 

Récompensez  tous  nos  g 
bienfaiteurs,  en  leur  g 
donnant  les  biens  éter-  g 
nels,  ¥ 

Délivrez  de  la  damnation  § 
éternelle,    nos    âmes,  p 
celles  de  nos  frères,  de  ' 
nos  proches»  et  de  nos 
bienfaiteurs, 


Donnez  des  fruits  à  la 
terre  et  daignez  les  con- 
server, 

Accordez  le  repos  éternel 
à  tous  W^  "fe'vàL^X^^  Q^\ 
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sont  morts,  nous  vous  en      seternam  donare  di- 
sapplioDS,  exaucez-nous.       gneris,   te  rogamus, 

audi  nos. 

Daignez  écouter  nos  vœux,  Ut  nos  exaudire  digne- 
nous  vous  en  supplions,  ris,  te  rogamus,  audi 
exaucez-nous.  nos. 

Fils  unique  de  Dieu,   nous  Fili  Dei,  te    rogamus, 
vous  en  supplions,  exau-       audi  nos. 
cez-nous. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  Agnus  Dei,  qui  toUis 
les  péchés  du  monde,  par-  peccata  mundi,  parce 
donnez-nous,  Seigneur.  nobis.  Domine. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  Agnus  Dei,  qui  tollis 
les  péchés  du  monde,  ex-  peccata  mundi,  ex- 
aucez-nous, Seigneur.  audi  nos,  Domine. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  Agnus  Dei,  qui  tollis 
les  péchés  du  monde,  ayez  peccata  mundi,  mise- 
pitié  de  nous.  rere  nobis. 

Jésus-Christ,  écoutez-nous.  Gbriste,  audi  nos. 

Jésus-Christ,  exaucez-nous.  Christe,  exaudi  nos. 

Seigneur,  ayez  pitiédenous.  Kyrie,  eleison. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  Christe,  eleison, 
nous. 

Seigneur,  ayez  pitiédenous.  Kyrie,  eleison. 
Notre  Père,  etc.  Pater  noster,  etc. 

f.  Et  ne  nous  laissez  pas      t.  Et  ne  nos  inducas 

succomber  à  la  tentation  ;      in  tentationem  ; 
]^.  Mais  délivrez-nous  du      ^.  Sed  libéra  nos  a 

mal.  malo. 

PSAUME  69. 

Invocation  à  Dieu  dans  les  épreuves  et  les  tentations, 

0  Dieu  !  rendez-vous  at-  Deus,  in  adjutorium 
tenlif  à  me  défendre  ;  Sei-  meum  intende;  Domi- 
gneur,  bâtez-vous  de  me  se-  ne,  ad  adjuvandum  me 
courir.  festina. 

Que  ceux-là  soient  c6u-  Confundanlur  et  re- 
fondus et  saisis  de  crainte,  vereantur:quiqiiacrunl 
quicherchentàm'ôterla  vie.  animam  meam. 

Qu'ils  reloutnetvV.  ^tv  ^-      kN«tvwoXvww^Vîf<\rsum 
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et  erubescant  :  qui  vo- 
lunt  mihi  mala. 

Avertantur  statim 
erubesceotes  :  qui  di- 
cunt  mihi  :  Euge,  euge. 

Eiultent  et  laetentur 
in  te  omnes  quiquseruut 
te  :  et  dicant  semper  : 
Magnificetur  DomiDUS, 
qui  diliguDt  salutare 
tuum. 

Ego  vero  egenus  et 
pauper  sum  :  Deus,  ad- 
Juva  me. 

Adjutor  meus,  et  li- 
béra tor  meus  es  tu  :  Do- 
mine, ne  moreris. 

Gloria  Patri,  etc. 

j^.  Salvos  fac  serves 
tuos. 

^.  Deus  meus,  spe- 
rantes  in  te. 

j^.  Este  nobis,  Domi- 
ne, turris  fortitudinis. 

^.  A  facie  inimici. 

f.  Nihil  proficiat  ini- 
micus  in  nobis  ; 

]^.  Elfiliusiniquitatis 
non  apponal  nocere  no- 
bis. 

f.  Domine,  non  se- 
cundum  peccata  nostra 
facias  nobis  ; 

1^.  Neque  secuudum 
iniquitates  nosiras  ré- 
tribuas nobis. 


rière,  et  qu'ils  rougissent 
ceux  qui  me  veulent  du  mal. 

Qu'ils  se  détournent  aus- 
sitôt couverts  de  honte,  ceux 
qui  s*encouragent  à  me  per- 
sécuter. 

Que  tous  ceux  qui  vous 
cherchent,  tressaillent  d'al- 
légresse, et  se  réjouissent  en 
vous  seul.  Que  ceux  qui  ai- 
ment le  salut  qui  vient  de 
vous,  disent  sans  cesse  :  le 
Seigneur  3oit  glorifié. 

Pour  moi,  je  suis  pauvre 
et  sans  appui  :  ô  Dieu!  se- 
courez-moi. 

Vous  éles  mon  soutien  et 
mon  libérateur  :  Seigneur, 
ne  tardez  pas. 

Gloire  au  Père,  etc. 

j^.  Sauvez  vos  serviteurs. 

^.  Qui  espèrent  en  vous; 
ô  mon  Dieu  I 

f.  Soyez  pour  nous,  Sei- 
gneur, une  forte  tour. 

]^.  Contre  les  attaques  de 
l'ennemi. 

j^.  Que  l'ennemi  de  notre 
salut  ne  triomphe  pas  de 
nous. 

^.  Et  que  les  ruses  de  l'es- 
prit de  malice  ne  nous  de- 
viennent point  funestes. 

j^.  Seigneur,  ne  nous  trai- 
tez pas  comme  nos  péchés  le 
méritent  ; 

1^.  Et  ne  nous  punissez 
pas  à  pro[)ortion  de  nos  ini- 
quités. 
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f.  PrioDS  pour  notre  Pon~       f^  Oremus  pro  Ponti- 
tife  N.  fice  noslro  N. 

^.  Que  le  Seigneur  le  coD-  i^  DomÎDUs  conser- 
serve  ,  et  lui  donne  une  vie  vet  eum  ,  et  vivifioet 
sainte;  qu'il  assure  son  bon*  eum,  et  beatum  fadat 
heur,  et  ne  permette  pas  eum  in  terra,  etnuntra- 
qu'il  succombe  sous  les  ef-  dateuminanîmam  ini- 
forts  de  ses  ennemis.  micorum  ejus. 

f.  Prions  pour  nos  bieo-  f.  Oremus  pro  bene- 
faileurs.  factoribiis  nostris. 

^.  Que  la  récompense  de  ^.  Retnbuere  digna- 
tous  ceux  qui  nous  font  du  re.  Domine,  omnibus 
bien  pour  votre  Nom,  Sei-  nobis  bona  facientibus 
gneur,  soit  la  vie  éternelle,  propter  Nomen  iuum, 
Ainsi  soit-il.  vitam  aeternam.  AmeD. 

j^.  Prions  pour  les  Fidèles  f.  Oremus  pro  Fide- 
qui  sont  morts.  iibus  defunclis. 

]^.  DonneZ'Ieur,  Seigneur,  ^.  Requiem  aeternam 
le  repos  éternel ,  et  faites  dona  eis ,  Domine ,  et 
luire  sur  eux  la  lumière  qui  lux  perpétua  luceateis. 
ne  s'éteint  jamais. 

j^.  Qu'ils  reposent,  en  paix.      j^Requiescantinpace. 

^.  Ainsi  soit-il.  ^>  Amen. 

j^.  Prions  pour  nos  Frères  j^.  Pro  fratribus  nos- 
absents,  trfs  absentibus. 

1^.  SauveZ;  ô  mon  Dieu  I  i^.  Salvos  fac  servos 
vos  serviteurs  qui  mettenten  tuos,  Deus  meus,  spe- 
vous  leur  confiance.  rentes  in  te. 

f.  Du  sanctuaire  où  vous      j^  Mitte  eis,  Domine, 
habitez,  Seigneur,faites-leur  auxilium  de  sancto  : 
éprouver  voire  secours  ; 

^    Et  de  votre  demeure       i^.  Et  de  Sion  tuere 
sainte,  étendez  sur  eux  votre  eos. 
protection. 

j^.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.  Domine  ,  exaudi 
prière;  orationem  meam; 

^  Et  que  mes  cris  par-  ^  Et  ciamor  meus  ad 
viennent  jusqu'à  vous.  te  veniat. 

PRIONS.  OREMUS. 

0  Dieu  \  qui  \\ar  wcv  ^'(i^v.      \i^\i^>  ^i>a\  ^^o^rium 
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est  misereri  semper  et  de  celte  bonté  qui  vous  est 
parcere,  soscipe  depre-  propre,  êtes  toujours  prêt 
cationem  nostram ,  ut  à  faire  grâce  et  à  pardoo- 
nos  et  omoes  famulos  ner,  recevez  favorablement 
tuos ,  quos  delictorum  nos  prières  ;  et  que  les  chat- 
catena  constringit,  mi-  nés  du  péché  qui  lient  nos 
seratio  tuae  pietatîs  cle-  âmes  et  celles  de  vos  autres 
monter  absol  vat.  serviteurs,  soient  enGn  rom- 

pues parla  puissance  de  vo- 
tre miséricorde  infinie. 
ExAUDi ,  quaesumus.  Daignez,  Seigneur,  exau* 
Domine,  supplicumpre-  cer  les  prières  de  ceux  qui 
ces,  et  confitentium  tibi  s'adressent  à  vous,  et  ré- 
parée peccatis  ;  ut  pari-  mettre  les  péchés  à  ceux  qui 
ter  nobis  indulgentiam  vous  en  fontun  humble  aveu: 
tribuds  benignus  et  pa-  afin  que,  recevant  de  vous 
cem.  le    pardon  de  nos  fautes, 

nous  goûtions  les  douceurs 
de  la  véritable  paix. 
Inbpfabilbm  nobis  ,  Seignbur,  faites  paraître 
Domine,  misericordiam  sur  nous  les  effets  de  votre 
tuam  clementer  osten-  inefiable miséricorde;  et, en 
de,  ut  simul  nos  et  a  nous  délivrant  de  tous  nos 
peccatisomnibusexuas,  péchés,  délivrez- nous  aussi 
et  a  pœnis^  quas  pro  bis  des  peines  que  nous  avons 
meremur,  eripias.  méritées  en  les  commettant. 

Dfius,  qui  culpa  of-  0  Dieu  !  que  les  péchés 
fenderis,  pœnitentia  offensent,  et  que  la  péni- 
placaris  ;  preces populi  tence  apaise!  recevez  les 
lui  supplicantis  propi-  humbles  prières  de  votre 
tins  respice,  et  flagella  peuple  prosterné  devant 
tuse  iracundise,  quse  vous,  et  détournez  les  fléaux 
pro  peccatis  noslris  me-  de  votre  colère  que  nous 
remur,  averle.  nous  sommes  attirés  par  nos 

crimes» 
Omnipotkns  sempi-  Dieu  loul-puissan  tel  éteV- 
terne  Deus,  miserere  nei,  ayez  pillé  de  votre  ser- 
famulo  tuo  Pontifici  viteur  notre  Pontife  N.  et 
nostro  N.  et  dirige  eum,  conduisez-le,  par  votre  bo^- 
secundum  tuam eJemen-  té,  dansVa  vo\eàxx^vi\i  ^\ftx 
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nel;  afia  que,  par  votre  liam,  in  viam  saluiis 
grâce,  il  ne  désire  que  ce  seternae  ;  ut,  te  donau- 
qui  vous  est  agréable,  et  te,  tibi  placita  cupiat, 
qu'il  l'accomplisse  de  toutes  et  iota  virtule  perficiat. 
ses  forces. 

0  Dieu  I  qui  êtes  la  source  Deus,  a  quo  sancta 
des  saints  désirs,  des  bons  desideria,  recta  consiiia, 
desseinàetdesactionsjustes;  et  justa  sunt  opéra  ;  da 
donnez  à  vos serviteurscette  servis  tuis  illam,  quam 
paix  que  le  monde  ne  peut  mundus  dare  non  po- 
donner  ;  afin  que  nos  cœurs,  test,  pacem  ;  ut  et  cor- 
s'appliquant  à  votre  loi,  et  da  nostra  manda  Us  tuis 
que  n'ayant  point  d'ennemis  dedita,  et  hostium  su- 
à  craindre,  nous  jouissions,  biata  formidiue,  tem- 
sous  votre  protection,  d'une  pora  sint  tua  proleclio- 
heureuse  tranquillité,  tout  ne  tranquilla. 
le  temps  de  notre  vie. 

Seigneur,  brûlez  nos  reins  Urb  igné  Sancti  Spi- 
et  nos  cœurs,  par  le  feu  de  ritus,  renés  nostros  et 
votre  Esprit  saint  ;  afin  que  cor  nostrum,  Domine; 
nous  vous  servions  avec  un  ut  tibi  casto  corpore 
corps  chaste,  et  que  nous  serviamus,  et  mundo 
vous  soyons  agréables  par  la  corde  placeamus. 
pureté  de  nos  âmes. 

ODiEul  Créateur  et  Ré-  Fidblium,  Deus,  ora- 
dempteur  de  tous  les  Fidèles,  nium  Gonditor  et  Re- 
accordez aux  âmes  de  vos  demplor,  ^imabus  fa- 
serviteurs  et  de  vos  servan-  mulorum  famularum- 
tes  la  rémission  de  tous  leurs  que  tuarum,  remissio- 
péchés,  afin  qu'elles  obtien-  nem  cunclorum  tribue 
nent  par  les  humbles  prières  peccatorura,  ut  indul- 
de  votre  Eglise,  le  pardon  genliarn  quara  semper 
qu'elles  ont  toujours  désiré  optaverunl,  piissuppli- 
de  votre  miséricorde.  cationibus  consequan- 

tur. 

Nous  vous  supplions,  Sei-  Actiones  nostras  , 
gneur,  de  prévenir  nos  ac-  quaesumus  ,  Domine  , 
tions  par  votre  Esprit,  et  aspirando  prœveni,  el 
de  les  conduire  par  une  as-  adjuvando  prosequere  : 
sislanceconùowttWe^iôNoU^  \\\^\«i^Vî>.\3kS3RiV^i^.  ocatio 
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et  opéra tio  a  te  semper  grâce  ;  afin  que  toutes  dos 
iocipîaty  et  per  te  cœpta  prières  et  toutes  nos  œuvres 
finiatur.  ^  sortent  de  vous  comme  de 

leur  principe,  et  se  rappor- 
tent à  vous  comme  à  leur  fin . 

Omt«ipotens  sempiter-  Dieu  Tout-Puissant  et 
ne  Deus,  qui  vivorum  éternel,  souverain  Maître 
dominarissimuletmorr  des  vivants  et  des  morts, 
tuorumomniumque  mi-  qui  faites  miséricorde  à  tous 
sereris,  quos  tuos  fide  ceux  que  vous  savez  devoir 
et  opère  futures  esse  être  à  vous,  par  leur  foi  et 
prœnoscis,  te  supplices  leurs  bonnes  œuvres;,  ac- 
exoramus,  ut  pro  qui-  cordez  à  nos  humbles  prié- 
bus  effundere  preces  res,  que  ceux  pour  qui  nous 
decrevimus  ,  quosque  vous  les  offrons,  soit  que, 
vel  pr^esens  sseculum  revêtus  de  leur  chair,  ils 
adhuc  in  carne  retinet,  appartiennent  encore  au 
vel  futurum  jam  exutos  monde  présent,  ou  que,  dé- 
corpore  suscepit^  in  ter-  livrés  de  leur  corps  mortel, 
tercedentibus  omnibus  ils  soient  devenus  habitants 
Sanctis  tuis  ,  pietatis  du  siècle  futur,  obtiennent 
iuaeclementia,  omnium  de  votre  bonté,  par  l'inter- 
delictorum  suorum  ve-  cession  de  tous  vos  Saints, 
niam  consequantur.  Per  la  rémission  de  tous  leurs 
Dominum  nostrum  Je-  péchés.  Par  Notre-Seigneur 
sum  Christum,  Filium  Jésus-Christ,  votre  Fils,  qui 
iuum,  qui  tecum  vivit  vit  et  règne  avec  vous,  en 
et  régnât ,  in  unitaie  Tunité  du  St-Esprit ,  dans 
Spiritus  Sancti,  Deus,  tous  les  siècles  des  siècles. 
per  omnia  ssecula  sœcu- 
lorum. 

Amen.  Ainsi  soit-il. 

f.  Domine  ,  exaudi  j^.  Seigneur,  exaucez  ma 
orationem  meam  ;  prière  ; 

^.  Et  clamor  meus  ^.  Et  que  mes  cris  s'élè- 
im\  te  veniat.  vent  jusqu'à  vous. 

j^.  Exaudiat  nos  om-  j^.  Que  le  Seigneur  tout  - 
nipotens  et  misericors  puissant  et  miséricordieux 
Dominus.  exauce  nos  çvvèv^^. 

t^.  Amen,  ^.  A*\t\s\ ^o\V.A\. 


492  L'Offiee  des  Morts, 

}  Et  que  les  âmes  des  Fi-  j^.  Et  Fideliam  ani- 
dèles  reposent  en  paix,  par  mse,  per  misericordiam 
la  miséricorde  de  Dieu.  Dei,  requiescantio  pace. 

^  Ainsi  soit-ii.  i^.  Amen. 

L'OFFICE    DES    MORTS. 


A    VÊPRES. 

Ant.  Je  serai  agréable  à  ^4 ni.  Placebo  Domino, 
mon  Dieu. 

PSAUME  H  4. 

Dangers  de  la  vie  présente.  Secours  accordés  aux  humbles. 

J'aime  mon  Dieu,  parce  Dilbxi,  quoniam 
que  mon  Dieu  exaucera  la  exaudiet  Dominus  :  vo- 
voix  de  ma  prière.  cem  orationis  mese. 

Il  a  daigne  me  prêter  l'o-  Quia  inclina  vit  au- 
reille,  et  je  l'invoquerai  tous  rem  suam  mihi  :  et  ia 
les  jours  de  ma  vie.  diebus  meis  in  vocabo. 

Les  douleurs  de  la  mort  Gircumdederunt  me 
m'ont  environné,  et  j'ai  ren-  dolores  mortis  :  et  peri- 
contré  devant  moi  les  périls  cula  inferni  inveneruat 
de  l'enfer.  me. 

J'ai  trouvé  sur  ma  route       Trîbulationem  et  do- 
leschagrinset la  tribulation,  lorem  inveni  :  et  Nomen 
et  j'ai  invoqué  le  Nom  du  Domini  invocavi. 
Seigneur. 

OSeigneur  1  délivrez  mon  0  Dominel  libéra  ani- 
ame  :  le  Seigneur  est  misé-  mam  meam  :  misericors 
ricordieux  et  juste,  et  notre  Dominus  et  justus,  et 
Dieu  aime  à  faire  grâce.  Deus  noster  miseretur. 

Le  Seii^neur  garde  les  Gustodiens  parvulos 
humbles  .  je  me  suis  abaissé  Dominus  :  humiliatus 
devant  lui,  et  il  m'ri  délivré,   sum,  et  liberavit  me. 

0  mon  amel   tourne- toi       Gonvertere,      anima 
vers  le  lieu  de  ton  repos  :  mea,  in  requiem  tuam  : 
parce  que  \e  Seiga^ut  \?ïi  c^V^Oominus  benefçc^ 
com  blée  de  ses  VAetvs .  ^î^v .  - 
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Quia  eripuit  aoimam  II  a  sauvé  mon  a  me  de  la 
meam  de  morte  :  oculos  mort ,  il  a  épargné  les  larmes 
meos  a  lacrymis,  pedes  à  mes  yeux,  et  garanti  mes 
meos  a  lapsu.  pas  du  précipice. 

Placebo  Domino  :  in  Je  serai  agréable  à  mon 
regione  vivorum.  Dieu  dans  la  demeure  des 

vivants. 

Requiem  œternam  Donnez-lenr,  Seigneur, 
dona  eis.  Domine  :  et  le  repos  éternel,  et  faites 
lux  perpétua  luceat  eis.  luire  sur  eux  la  lumière  qui 

ne  s'éteint  jamais. 

Ani.  Placebo  Domino  Ànt.  Je  serai  agréable  à 
in  regione  vivorum.        mon  Dieu,  dans  la  demeure 

des  vivants, 

Ant.  Heu  mihi  !  Ant.  Hélas  1  Seigneur. 

P<.ÂdDominum,cumtribularer  clama vi,  etc.  p.  422. 

Ant.  Heu  mihi,  Do-  Ant.    Hélas  !    Seigneur, 

mine ,   quia    incolatus  pourquoi    mon   exil   est-il 

meus  prolongatus  est.  prolongé  ? 

Ant.  Dominus  custo-  Ant.  C'est  le  Seigneur  qui 

dit  te.  vous  garantit. 

Ps.  Levavi  oculos  meos  in  montes,  etc.,  page  423. 

Ant.  Dominus  custo-  Ant.  C'est  le  Seigneurqui 
dit  te  ab  omni  malo  ;  vous  garantit  de  tout  mal  : 
custodiat  animam  tuam  que  votre  ame  soit  toujours 
Dominus.  sous  la  protection  du  Sei- 

gneur. 
Ant.  Si  iniquitates.         Ant.  Seigneur,  si  vous  te- 
nez un  compte. 

Ps.  De  Profundis  clamavi  ad  te,  eic.^  page  454. 

Ant.  Si  iniquitates  Ant.  Si  vous  tenez  un 
observaveris,  Domine  :  compte  exact  des  iniquités, 
Domine,  qui  sustinebit?  Seigneur  ;    Seigneur,    qui 

soutiendra  ce  compte  rigou- 
reux? 
.1)1/.  Opéra.  Ant.  Seigneur,    n'aban- 

donnez pas. 


Vt 
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PSAUME    137. 

Reconnaissance  envers  Dieu,  et  désir  de  h  voir  glorifié 

par  tous  les  hommes. 

Je  célébrerai,    Seignear,       Confitebor  tibî,  Do- 
vos  louanges,  et  vous  rendrai  mine»  in  loto  corde  meo: 
grâces,  de  tout  mon  cœur  :  quoniam  audisli  verba 
parce  que  vous  avez  daigné  oris  mei. 
entendre  les  paroles  de  ma 
bouche. 

Je  vous  adresserai  mes  In  conspeclu  Angelo- 
cantiques  en  présence  des  rum  psallam  tibi  :  ado- 
Anges  :  je  vous  adorerai  rabo  ad  Templum  sanc- 
dans  votre  saint  Temple,  et  tum  tuum,  et  confitebor 
je  rendrai  témoignage  à  vo-  Nomini  tuo. 
tre  Nom. 

Je  le  louerai,  à  cause  de  Super  misericordia 
votre  miséricorde  et  de  la  tua  et  veritate  tua  : 
fidélité  de  vos  promesses  :  quoniam  magnificasti 
parce  que  vous  avez  glorifié,  super  omne,  Nomen 
au-dessus  de  tout  nom,  le  sanctum  tuum. 
Saints  des  saints ,  objet  de 
vos  complaisances. 

En  quelque  jour  que  je  In  quacumquedieiD- 
vous  invoque,  exaucez-moi  :  vocavero  le,  exaudi  me: 
vous  multiplierez  ainsi  les  multiplicabis  in  anima 
forces  de  mon  ame.  mea  virtutem. 

Que  tous  les  Rois  de  la       Confiteantur      tibi  , 
terre,  Seigneur,  vous  ren-  Domine ,  omnes  Reges 
dent  leurs  hommages  ;  car  Terrae  :  quia  audierunl 
ils  ont  entendu  les  paroles  omnia  verba  oris  tui. 
de  votre  bouche. 

Qu'introduits    dans     les       Et    cantent    in    vils 
voies  du  Seigneur,  ils  répè-  Domini,  quoniam  mag- 
tent  dans  leurs  chants,  que  nu  est  gloria  Domini. 
sa  gloire  est  grande. 

Que,  du  haut  de  cette  Quoniam  excelsus 
gloire,  il  jette  un  regard  Dominus  et  humilia 
propice  sur  les  humbles,  et  respicit  :  et  alta  a 
considère  de  \om\^^  ^w^«t-  Voti^^îk  ^i^^aoscit. 

bes. 
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Si  dmbulavero  in  me-  Si  je  marche  au  milieu 
dio  tribulalionis,  vivifî-  des  tribulations,  vous  me 
cabisme:  et  superiram  donnerez  la  vie  :  vous  avez 
inimicorum  meorum  opposé  voire  main  à  la  fu- 
extendistimanumtuani:  reur  de  mes  ennemis,  et 
etsalvum  me  fecit  dex-  votre  droite  m'a  sauvé, 
tera  tua. 

Dominus  retribuet  Le  Seigneur  sera  ma  ran- 
pro  me  :  Domine,  mise-  çon  et  ma  défense.  Seigneur, 
ricordia  tua  in  saecu-  votre  miséricorde  s'étend 
lum;  opéra  manuum  dans  tous  les  siècles  ;  ne  re- 
tuarum  ne  despicias.       jetez  pas  les  ouvrages  de  vos 

mains. 

Requiem   aeternam  ,       Donnez-leur,  etc. 
etc. 

Ani,  Opéra  manuum  Ant,  Seigneur,  ne  rejetez 
tuarum,  Domine ,  ne  pas  les  ouvrages  de  vos 
despicias  mains. 

j^.  Audivi  vocem  de  j^.  J'ai  entendu  une  voix 
Cœlo  dicenlem  mihi  :       du  Ciel,  qui  me  disait  : 

^.  Beati  mortui  qui  in  i^  Heureux  ceux  qui 
Domino  moriuntur.         meurent  dans  le  Seigneur. 

Ani.  Omne.  AnL  Tous  ceux  que  mon 

Père  me  donne. 

Cani,  Magnificat,  etc.,  paçie  345. 

Anl.  Omne  quod  dat  Ant.  Tous  ceux  que  mon 
mihi  Pater  ad  me  veniet,  Père  me  donne^  viendront  à 
et  eum  qui  venit  ad  me  moi  ;  et  je  ne  jetterai  point 
nou  ejiciam  foras.  dehors  celui  qui  vient  à  moi. 

Pater  noster,  tout  bas. 

j^.  Et  ne  nos  inducas  j^.  Et  ne  nous  laissez  pas 

in  tentationem.  succomber  à  la  tentation. 

^,  Sed  libéra   nos  a  ^.  Mais  délivrez-nous  du 

malo.  mal. 

Le  Psaume  suivant  se  dit  à  genoux  ;  mais  on  l'omet 
au  jour  de  la  mémoire  des  fidèles  défunlSy  le  jour  de 
(enterrement^  et  lorsqu'on  dit  C Office  a  trois  Noctur- 
nes, On  observe  la  même  chose  pour  le  Psaume.  ^^ 
profundis,  à  la  fin  des  Laude$ . 
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PSAUME    145. 

Solide  espératice  en  Dieu,  puissant  protecteur  des  Fidèles. 

Mon  aroe,  louez  le  Sei-  Lauda,  anima  mea, 
soeur  :  oui,  je  veux  le  louer  Dominum  ;  laudabo  Do- 
auranl  tout  te  cours  de  ma  minum  io  vila  mea  : 
vie  ;  je  veux  te  célébrer,  psallam  Deomeoquam- 
tant  que  j'existerai.  diu  fuero. 

Hommes,  ne  mettez  point      Nolile   confidere    in 
votreconfiancedanslesprin-  principibus,  in  filiis  ho- 
ceset  les  puissants:  necotnp-  minum  :  in  quibus  non 
tez  point  sur  les  enfants  des  est  salus. 
hommes,  qui  ne  sauraient 
donner  le  salut. 

Le  souffle  qui  les  anime  les  Ëxibit  spiritus  ejus, 
quittera  ;  ils  retourneront  et  revertetur  in  terram 
à  la  terre  d'où  ils  sont  sortis;  suam:  in  illa  die  peri- 
et  en  ce  jour-là  toutes  leurs  buntomnescogitationes 
vaines  pensées  s*évanoui-  eorum. 
ront  avec  eux. 

Heureux  l'homme  dont  le  Beatuscujus  Deus  Ja- 
Dieu  de  Jacob  est  le  soutien,  cob  adjutor  ejus  :  spes 
et  dont  l'espérance  est  dans  ejus  in  Domino  Deo  ip- 
le  Seigneur  son  Dieu,  qui  a  sius,  qui  fecit  Cœlum 
fait  le  Ciel  et  la  Terre,  la  et  Terram,  Mare  et  om- 
Mer,  et  tout  ce  qu'ils  con-  nia  quae  in  eis  sunt. 
tiennent. 

Qui  est  à  jamais  fidèle  à  Qui  custodit  verila- 
ses  promesses,  qui  rend  jus-  tem  in  sœculum  :  facit 
tice  à  ceux  qu'on  opprime  ;  judicium  et  injuriam 
et  qui  nourrit  ceux  qui  ont  patientibus,  dat  escam 
faim.  esurientibus. 

Le  Seigneur  délivre  ceux  Dominus  solvit  com- 
qui  sont  dans  les  enfers  :  il  peditos  :  Dominus  illu- 
ouvre  l'œil  des  aveugles.        minât  csecos. 

Il  redresse  ceux  qui  sont  Dominus erigitelisos: 
courbés  :  le  Seigneur  chérit  Dominus  diligit  Justos. 
les  Justes. 

Il  protège  l'étranger  ;  Jl  Dominus  custodit  ad- 
prenasoussag^Td^X^N^viN^  N^\i*^\  ^a^^Ulum  et  vi- 


à  Vêpres.  497 

duatn  suscipiet  :  et  vias  et  l'orphelin,  et  anéantit  la 

peccatorum  disperdet.  voie  des  méchants. 

Regnabit  Dominas  in       II  régnera  dans  l'éternité; 

saecula,Deustaus,Sion:  ô  sainte  Sion  I   il  sera  ton 

in  generationem  et  ge-  Dieu  dans  les  siècles  des  siè- 

nerationem.  oies. 

Requiem,  etc.  Donnez-leur,  etc. 

Lorsqu'on  récite  t Office,  un  répons,  ou  queiqu' au- 
tre suffrage  pour  un  seul  défunt^  les  versets,  qui  pré- 
cèdent /'dremus,  sont  au  singulier  ;  mais  après  CO- 
remas,  ils  sont  au  pluriel,  quand  on  ne  ferait  des 
Prières  que  pour  un  seul.  Le  verset  Requiem  œter- 
nam^  à  la  fin  de  chaque  psaume  ou  des  répons^. est 
toujours  au  pluriel ^  ne  fil^on  1^ Office  que  pour  un  seul. 

f.  A  porta  inferi,  t.    Seigneur,    préservez 

son  ame  ou  leurs  âmes, 

^.  Erue  ,    Domine ,  ^.  Des  portes  de  Fenfer. 
animam  ejus  ou  animas 
eorum. 

j^.Requiescatinpace,  j^.  Qu'il  ou  qu'elle  repose 

ouRequiescant  in  pace.  en  paix.  Qu'ils  ou  qu'elles 

reposent  en  paix. 

1^.  Amen.  ^.  Ainsi  soil-il. 

j^.  Domine  ,    exaudi  j^.  Seigneur,  exaucez  ma 

orationem  meam  ;  prière; 

^.  Etclamor  meus  ad  ^.  Et  que  mes  cris  par- 
te veniat.  viennent  jusqu'à  vous. 

ORBMUS.  PKIONS 

FiDELiuM,  Deus,  om-  0  Dieu  1  Créateur  et  Ré- 

nium  Gonditor  et  Re-  dompteur  de  tous  les  Fidèles, 

demptor,  animabus  fa-  accordez  aux  âmes  de  vos 

mulorum    famularum-  serviteurs  et  de  vos  servan- 

que  tuarum,  remissio-  tes  la  rémission  de  tous  leurs 

nem  cunctorum  tribue  péchés,  aSn  qu'elles  obtien- 

peccatorum;  ut  indul-  nent,  parles  humbles  prié- 

gentiam  quam  semper  res  de  votre  Eglise,  le  par - 

optaverunt,  piissuppli-  don  qu'elles   ont    toujours 

calionibus   consequan-  désiré  de  votre  miséricorde, 

lur.  Qui  vivis  et  régnas  Vous  qui,  ê'UxiV.Xyvevi^Nv^^T- 
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et  régnez  avec  Dieu  le  Père,  cum  Deo  Paire,  in  mû- 

en   l'unité  du   St.-Esprit,  tate    Spiritus   Sancti, 

dans  tous  les  siècles  des  siè-  Deus,  per  omnia  ssBCola 

des.  sœculorum. 
^.  Ainsi  soit-il.  ^.  Âmen. 

AU  JOUR  DE  L'ENTERREMENT. 

PRIONS.  OREHCJS. 

0  Dieu  I  dont  la  bonté  est      Dkus,  cui  proprinn 
toujours  prête  à  faire  grâce  est  misereri  semper  ei 
et  à  pardonner,  nous  vous  parcere,    te    sâppIioe^ 
adressons  nos  humbles  prié-  exoramus    pro    anirn. 
res  pour  l'ame  de  votre  ser-  famuli  tui  N....  o»  fn 
viteur  N....  onde  votre  ser-  inulae  tuae  N....  quai 
vante  N...,  que  vous  avez  hodie  de  hoc  saecalo  m 
aujourd'hui    retirée   de  ce  grare  jussisti  ;  ul  n 
monde.  Ne  l'abandonnez  pas  tradavS  eam  in   mai 
au  pouvoir  de  l'ennemi  du  inimici,  neque  obli\ 
salut,  et    ne  l'oubliez   pas  caris  in  Qnem  ;  sed 
pour  toujours  ;   mais  com-  béas  eam  a  cunctis 
mandez  à  vos  saints  Anges  gelis  suscipi,  et  ad 
de  la  recevoir  et  de  la  con-  tria  m  Paradisi  peru 
duire  dans  la  céleste  Patrie;  ut  quia  in  te  spc 
afin  qu'après  a  voir  espéré  et  et  credidit,  non  p< 
cru  en  vous,  elle  soit  pré-  inferni  sustineat  , 
servée des  tourments  de  Ten-  gaudia    aeterna    } 
fer,  et  mise  en  possession  deat.  PerDominun 
de  vos    délices  éternelles,   trum,  etc. 
Par  N.-S.  J.-C,  etc. 

ou     BIEN  : 
PRIONS.  ORBHUS. 

Nous  VOUS  supplions,  Sei-       Absolvk,  quto 
gneur,  de  faire  grâce  à  l'ame  Domine ,    anîmn 
de  votre  serviteur,  on  de  muli  lui  N...  o?/ 
votre  servante  N.;  afin  qu'en  tuaî  N  ..  ut  d» 
sortant  de  ce  monde,  il  ou  on  defuncta  sa. 
elle  vive  pour  vous,  et  nous  vivat,  et  quae  pt 
conjurons  votre  intinie  mi-   litatem  carnis, 
séricorde,  de.  \u\  çàtv\viw\çiv  Q,ctwversatioQec 
tous  les  pochés  ^vic  \^  \vîv^-  \.w^«d\^\ss«K<\ 
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serviteurN...,quevousavez  hocsaeculo  migrarojus- 
fait  sortir  de  ce  monde,  et  sisti,  in  pacis,  ac  lucis 
d'ordonner  qu'elle  soit  asso-  regione  constituas  ,  et 
ciée  à  la  gloire  de  vos  Saints  Sanctorum  tuorum  ju- 
Par  N.-S.  J.-C,  etc.  beasesseconsortem.Per 

Dominum  nostrum,  etc. 

POUR    UKE   DÉFUNTE. 
PRIONS.  OREHUS. 

Seigneur  ,  nous  supplions  Qujisuhus  ,  Domine , 

votre  clémence  d'avoir  pitié  pro  tua  pieta te, miserere 

de  l'ame  de  votre  servante  animas  famulaetuseN.  et 

N...,etdelui donner parlau  a  contagiis  mortalitatis 

salutéternel,  après  que  vous  exutam  ,     in     aeternae 

l'avez  délivrée  de  lu  corrup-  salvationis  partem  res- 

tion  de  cette  vie  mortelle,  titue.     Fer    Dominum 

Nous  vous  en  supplions  par  nostrum,  etc 
N.-S.  J.-C. 

j^.  Donnez-leur,  Seigneur,  j^.  Requiem  aeternam 

le  repos  éternel,  dona  eis.  Domine, 

^  Et  faites  luire  sur  eux  ^.  Et  lux  perpétua  lu- 
la  lumière  qui  ne  s'éteint  ja-  ceat  eis. 
mais. 

j^.  Qu'ils  reposent  en  paix.  j^.     Requiescant    io 

^.  Ainsi  soit-il.  pace.  %  Amen. 


A   MATINES. 

INVITATOIRB. 

Venez,  adorons  le  Roi  pour  Rbgem  cui  omnia  vi- 
qui  toutes  choses  vivent,  vunt*,  Venite  ,  adore- 
On  répèle  :  Venez,  adorons  mus.  On  répèle  :  Regem 
le  Roi  pour  qui  toutes  choses  cui  omnia  vivunt*,  Ve- 
vivent.  nite,  adoremus. 

Ps.  Venite,  exultemus,  etc.,  à  P Office  de  la  sainle 

Vierge,  page  368. 

Ijorsqiie  C Office  se  borne  à  un  Nocturne,  on  dit  ce 
premier,  la  Dimanche,  le  Lundi  et  le  Jeudi, 

Anl.  Seigneur,  u\o\\^\^\x.      Mu.VSwx^^. 
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PSAOHE   3 

Humble  recours  à  Dieu.  Punition  des  méchants.  Récompense 

des  Justes. 

Verbà   mea  auribus  Seigneur  ,  eDtendez  mes 

percipe,  Domine  :  intel-  paroles  :  écoutez  le  cri  de 

lige  clamorem  meum.  mon  ame. 

Iniende  voci  orationis  0  mon  Roi  et  mon  Dieu  I 

medB  :  Rex  meus  et  Deus  soyez  attentif  à  ma  prière, 
meus. 

QuoDÎam  ad  te  orabo:  Seigneur,  je  vous  prierai 

Domine,  mane  exaudies  dès  le  matin  ;  et  vous  exau- 

yocem  meam.  cerez  ma  voix 

Mane  astabo  tibi  et  Dès  le  matin,  je  me  prè- 

videbo  :  quoniam  non  senterai  devant  vous  dans  la 

Deus  volens  iniquitatem  méditation  ;  et  je  verrai  que 

tu  es.  vous  êtes  un  Dieu  ennemi  de 

l'iniquité. 

Neque  habitabitjuxta  Le    méchant    n'habitera 

te  malignus;  neque  per-  point  près  de  vous  :  Tinjuste 

manebunt  injusti  ante  ne  subsistera  pas  devant  vos 

oculos  tuos.  yeux. 

Odisti    omnes  ,    qui  Vous  haïssez  ceux  qui  font 

operanlur  iniquitatem  :  le  mal;  vous  perdrez  tous 

perdes  omnes,  qui  lo-  ceux  qui  profèrent  le  men- 

quunlurmendacium.  songe. 

Virum  sanguinum  et  Le  SeigDeur  a  en  abomina- 

dolosum   abominabitur  tion  le  fourbe  et  l'homme  de 

Dominus  :  ego  autem  in  sang  :  pour  moi,  grâces  à  vos 

multitudine  misericor-  miséricordes  infinies, 
dise  tuae. 

Introibo  in   Domum  J'entrerai  dans  votre  de- 

tuam  :  adorabo  ad  Tem-  meure;  et,  avec  une  crainte 

plum  sanctum  tuum  in  respectueuse,  je  vous  adore- 

timoré  tuo.  rai  dans  votre  saint  Temple. 

Domine,   deduc    me  Seigneur,  conduisez-moi 

in  justitia  tua  :  propter  dans  votre  justice  :  dirigez 

inimicos    meos    dirige  mes  voies  en  votre  présence, 

in  conspectu  tuo  viam  afin  que  mes  ennemis  soient 

meam.  confondus. 

Qaooiam  non  est  in  La  vérWë  u^^x.  ^yoX»^^^ 
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leurs  lèvres  :  les  vanités  ont  ore  eoram  veritas  :  cor 
rempli  leur  cœur.  eorum  vanum  est. 

Leupbouche  est  un  sépuU  Sepulcrum  patens  est 
cre  infect;  leurs  discours  res-  gultur  eorum,  linguis 
pirentlafourberie:Seigneur,  suis  dolose  agebant  : 
c'est  à  vous  de  les  juger.        judica  illos,  Deus. 

Qu'ils  soient  trompésdans  Décidant  a  cogita tio- 
toutes  leurs  pensées;  que  la  nibus  suis  ,  secundum 
multitude  de  leurs  impiétés  multitudioem  impieta- 
les  repousse  loin  de  vous  :  tum  eorum  expelle  eos  : 
car  c'est  vous  qu'ils  oni  ou-  quoniam  irrit^verunt 
tragé.  têf  Domine. 

Mais  que  tous  ceux  qui  es-       Et   lœtentur   omnes, 
pèrent  en  vous  soient  dans  qui  sperantin  te  :  in  ae- 
la  joie  :  car  ils  vous  chante-  ternum  exultabunt,  et 
ront  éternellement;  et  vous  habitabis  in  eis. 
habiterez  en  eux. 

Que  tous  ceux  qui  chéris-  Et  gloriabuntur  in  le 
sent  votre  Nom  soient  glori-  omnes  qui  diligunt  No- 
fiés  en  vous,  parce  que  vous  men  tuum  :  quoniam  lu 
bénirez  le  Juste.  benedices  Justo. 

Vous  nous  avez  couverts  Domine,  ut  scuto  bo- 
de  vos  bontés,  comme  d'un  nœ  voluntatis  tuœ  :  co- 
bouciier.  ronasti  nos. 

Donnoz-leur,  etc  Requiem   seternam  , 

etc. 

Ant.  Seigneur,  mon  Dieu,  Ant.  Dirige,  Domine, 
dirigez  mes  voies  en  votre  Deus  meus,  in  conspectu 
présence.  tuo  viam  meam. 

i4«^  Tournez- vous  vers  i4nt.Gonvertere,  Do- 
moi,  mine. 

Ps.  Domine,  ne  in  furore,  etc.,  page  466. 

Ant.  Tournez- vous  vers  Aril.  Couvertere,  Do- 
moi,  Seigneur,  et  délivrez  mine,  et  eripe  auimam 
mon  ame  :  car  il  n'y  a  per-  meam  :  quoniam  non 
sonne  qui  se  souvienne  de  est  in  morte  qui  memor 
vous  dans  la  mort.  sit  lui. 

Ant.  Ne  permettez^ pas.  Ant.  Nequando   re- 

plat. 


à  Matines,  ^  o03 

PSAUHE  7. 

Lame  fidèle  reclame  le  secours  de . Dieu,  et  prévoit  le  sort 
malheureux  des  pécheurs  obstinés. 

Domine^  Deus  meus.  Seigneur,  mon  Dieu/ j'ai 
ÎD  te  speravi  .  salvum  espéré  en  vous  :  sauvez- moi 
me  fac  ex' omnibus  per-  de  tous  mes  persécuteurs, 
sequentibus  me,  et  II-  et  délivrez-moi  de  leurs 
bera  me.  mains. 

Nequando  rapiat,  ut  Ne  permettez  pas  que  l'en- 
leo ,  animam  meam  :  nemi,  comme  un  lion^  fu- 
dum  non  est  qui  redi-  rieux,  m'arrache  la  vie  : 
mat,  neque  qui  salvum  pendantqueje  n'ai  personne 
faciat.  pour  me  défendre  et  me  sau- 

ver. 

Domine,  Deus  meus,  Seigneur,  mon  Dieu,  si 
si  feci  istud  :  si  est  ini-  j'ai  fait  ce  qu'on  m'impute, 
quitas  inmanibusmeis,  si  mes  mains  sont  souillées 

par  l'iniquité. 

Si  reddidi  retribuen-  Si  j'ai  rendu  le  mal  pour 
tibus  mihi  mala  :  deci-  le  mal,  que  je  tombe  sans 
dam  merito  ab  inimicis  défense  devant  mon  enne- 
meis  inanis.  mi  :  je  l'ai  mérité. 

Persequatur  inimicus      Qu'il  me  poursuive  et  me 
animam  meam,  et  com-  saisisse,  et  qu'il  foule  dans 
prehendat,  et  conculcet  la  poussière  ma  gloire  et  ma 
in  terra  vitam  meam  :   vie. 
et  gloriam  meam  in  pul- 
verem  deducat. 

Ëxurge ,  Domine ,  in  Mais  si  je  suis  innocent, 
ira  tua  :  et  exaltare  levez-vous,  Seigneur  :  pa- 
in finibus  inimicorum  raissez  dans  votre  grandeur 
meorum.  au  milieu  de  mes  ennemis. 

Et  exurge.  Domine,  Levez-vous,  Seigneur, 
Deus  meus,  in  prsecepto  pour  remplir  le  décret  de 
quod  mandasti  :  et  sy-  justice  que  vous  avez  porté: 
nagoga  populorum  cir-  et  les  peuples  se  réuniront 
cumdabit  te.  autour  de  vous. 

Et  propter  hanc  in       Montez   deyav\\.    ^xtil  ^>ûx 
altum  regredere  :   Do-  votre  lr6ïie  ;  c^t  d^%v»>à.N^^is» 
minus  judicat  populos,     de  juger  Ves  ^^wçNa^* 
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Jugez-moi,  Seigneur,  se-  Judica  me,  Domine, 
Ion  votre  équité  et  selon  secundum  justitiam 
mon  innocence.  meam  :    et   secundum 

innocentiam  meam  su- 
per me.     ^  • 

Et  la  méchanceté  des  pé-      Consumètur  nequitia 
cheurs  sera  réduite  à  Ptm-  peccatorum,  '  et  diriges 
puissance  ;  et  vous  ouvrirez  justum  :  scruta ns  corda 
le  chemin  au  Juste,  vous  qui  et  renés  Deus. 
êtes  le  Dieu  qui  sondez  les 
cœurs  et  les  reins. 

J*attends  un  juste  secours  Justum  adjutoriom 
du  Seigneur  :  c'est  lui  qui  meum  a  Domino  :  qui 
sauve  ceux  qui  ont  le  cœur  salvosfacit  reclos  corde, 
droit. 

Dieu  est  le  Juge  équitable,  Deus  Judex  justus. 
le  Juge  fort,  puissant  et  pa-  fortis,  et  patiens  :  num- 
tient,  et  ne  menace-t-il  pas  quid  iruscitur  per  sin- 
le  méchant  tous  les  jours  ?  gulosdies? 

Si  vous  ne  vous  couver-      Nisi  conversi  fuerilis, 
tissez  à  lui,  voilà  qu'il  a  fait  gladium  suumvibrabit; 
étinceler  son  glaive;  voilà  arcum   suum   tetendit, 
qu'il  a  tendu  son  arc,  et  pré-  et  paravit  illum. 
paré  ses  traits. 

Il  a  rempli  son  carquois      Et  in  eo  paravit  vasa 
des  instruments  de  la  mort  :  mortis  :   sagittas  suas 
il  a  dirigé  ses  flèches  contre  ardentibus  effecit. 
l'oppresseur  furieux. 

Le  méchant  a  été  en  tra-  Ecce  parturiit  injos- 
vail  pour  produire  l'injustice:  titiam  :  concepit  dolo- 
il  a  conçu  le  mai,  et  enfanté  rem,  et  peperit  iuiqui- 
ie  crime.  tatem. 

Il  a  ouvert  et  creusé  un      Lacum    aperuit ,   et 
gouffre,  et  il  est  tombé  dans  effodit  eum  :  et  incidil 
le  précipice  qu*il  avait  pré-  in  foveam  quam  fecit. 
paré. 

Sa  malice  retournera  sur  Converteturdolorejus 
lui-même,  et  son  iniquité  re-  in  caput  ejus  :  et  in  ver- 
tombera  sur  salèle.  ticem   ipsius   iniquités 
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Con  fi  lebor  Domino  se-  -  Pour  moi,  je  rendrai  grâ- 

cundnm  Juslitiam  ejus  :  ces  au  Seigneur  qui  fait  jus- 

el  psallam  Nomini  Do-  tice,  et  je  chanterai  le  Nom 

mini  AUissimi.  du  Très-Haut. 

Requiem  î]eternam,etc.  Donnezrleur,  etc. 

Ant.    Nequando   ra-  Ant.   Ne    permettez   pas 

piat ,  ut  leo ,  animain  que  l'ennemi ,  comme  un    " 

meam:dum  non  estqui  lion  furieux,  m'arrache  la 

redimat,  neque  qui  sal-  vie,  pendant  que  je  n'ai  pcr- 

vumfaciat.  sonne  pour  me  défendre  et 

me  sauver. 

j^.  A  porta  inferi-  j^.   Seigneur  ,    préservez 

leurs  âmes, 

^.  Eruc  ,    Domine  ,  i^.  De  la  porte  de  lenfer. 
animas  eorum. 

Pater  nosler,  tout  bas. 

On  dit  les  Leçons  sans  Absolutions,  sans  Bénédiction 

et  sans  Titre, 

I.  Leçon.  Job.  7. 

Parck  mihi  ,  Demi-  Epargnez-moi,  Seigneur  ; 
ne;  iTfhilenimsuntdics  car  mes  jours  ne  sont  qu'un 
mei.  Quid  est  homo  ,  néant.  Qu'est-ce  que  i'hora- 
quia  magnificas  eum  ?  me,  pour  mériter  que  vous 
aut  quid  apponis  erga  le  regardiez  comme  quelque 
eum  cor  tuuùi?  Visitas  chose  de  grand?  Et  pourquoi 
eum  diluculo,  et  subito  daignez-vousappliquervotre 
probas  iilum.Usquequo  cœur  sur  lui?  Vous  le  visitez 
non  parcis  mihi,  nec  le  matin,  et  vous  le  mettez 
dimittis  me,  ut  glutiam  à  Tépreuve  aussitôt.  Jusqu'à 
saIivammeam?Peccavi.  quand  différerez -vous  de 
Quid  taciam  tibi,  o  eus-  m'épargner,etdemedonner 
tos  hominum  ?  Quare  quelque  relâche,  afin  que  je 
posuisti  me  contrarium  puisse  un  peu  respirer?  J*ai 
tibi,  et  factuàsum  mihi-  péché:  que  ferai-je  pour  vous 
met  ipsi  gravis?  Gur  non  apaiser,  ô  Sauveur  des  hom- 
tollis  peccatum  meum,  mes  I  Pourquoi  m'avez- vous 
et  quare  non  aufers  ini-  mis  en  butte  à  tous  vos  traits 
quitatem  meam  ?  Ecce  et  dans  un  état  où  j^e  suis  ^ 
nunc  in  pulvere  dor-  charge  ^moiv-vûfôVR^.'^^Qv».- 
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quoi  n*ôtez-vous  pas  mon  miam  :  et  sî  mane  me 

péché,  et  ne  me  pardonnez-  quaDsieris,  non  subsîs- 

vous  point  mon  iniquité?  Je  tam. 

vais    m'endormir   dans    la 

poussière  du  tombeau  ;   et 

quand  vous  me  chercherez 

le  matin,  je  ne  serai  plus. 

On  termine  toutes  tes  Leçons  sans  le  Tu  autem,  etc.^ 

et  sans  autre  conclusion. 

^.  Je  crois  que  mon  Ré-  ^.  Credo  quod  Re- 
dempteurest  vivant, etqu'au  demptor  meus  vivit,  et 
dernier  jour  je  ressuscilerai  inoovissimodiedeterra 
de  la  terre.  *  Je  crois  que,  surrecturus  suni  :  Et  m 
revêtu  de  ma  chair,  je  verrai  carne  mea  videbo  Deum 
Dieu  mon  Sauveur.  Salvatorem  meum. 

j^.  Je  le  verrai  moi-même  j^.  Quem  visurussum 
dans  mon  propre  corps,  et  ego  ipse,  et  non  ulius, 
non  dans  celui  d'un  autre  ;  et  oculi  mei  conspecturi 
et  je  le  contemplerai  de  mes  suut.  Et  in  carne  mea 
propres  yeux.  Je  crois  que,  videbo  Deum  Salvato- 
revêtu  de  ma  chair,  je  verrai  rem  meum. 
Dieu  mon  Sauveur. 

IL  Lfçon.  Job,  40. 

Ma  vie  m'est  devenue  en-  Tadet  animara  meam 
nuyeuse:  je  m'abandonnerai  vitœ  meœ  :  dimittam 
aux  plaintes  contre  moi-  adversurn  mo  eloquium 
même;  je  parlerai  dans  l'a-  meum  :  loquar  in  ama- 
mertume  de  mon  ame.  Je  ritudine  animai  raeie. 
dirai  à  Dieu  :  Ne  me  con-  Dicam  Deo  :  Noli  me 
damnez  point;  faites-moi  condemnare  :  indica  mi- 
connaître  plutôt  pourquoi  hi,  cur  me  itajudices? 
vous  me  traitez  de  la  sorte?  Numquid  bonum  tibi 
Pouvez-vous  tirer  de  l'avan-  videtur^  si  calumnieris 
tage  à  m*opprimer  par  un  me,  et  opprimas  me, 
pouvoir  absolu,  à  détruire  opus  manuum  tuarum, 
l'ouvragcde  vosmains,  et  à  et  consilium  impiorum 
favoriser  contre  moi  les  con-  adju ves?  Numquid  ocu- 
seils  des  inîuslesç\v\\môç.âL-  V\ç.^vvveî  tibi  sunt;  aut 
iomnienl?Avez.Nousàçs'^çii>r(i  ^\^>3X V\^^n. \!ks«s\^^ ^ v\ 
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videbis?  Numquid  sicut  de  chair?  Regardez-vous  les 
dies  homiois  dies  tui,  et  choses  comme  un  homme  les 
anni  lui  sicut  humana  regarde?  vos  jours  sont-ils 
sunt  tempera,  utquœras  comme  les  jours  des  mortels? 
iniquitatem  meam ,  et  Ëtvosannéeséternellessont- 
peccatum  meum,  scru-  elles  comme  les  jours  passa- 
teris  ?  Et  scias  quia  nihil  gers  de  l'homme?  A  vez-vous 
impiumfecerim;cumsit  besoin  de  temps,  pour  vous 
nemo  qui  te  manu  tua  informer  de  mon  iniquité  et 
possit  eruere.  faire  une  exacte  recherche  de 

mesoffenses?  Vous  savez  que 
je  n'ai  point  commis  d'im- 
piété ;  et  personne  ne  peut 
me  tirer  d'entre  vos  mains. 
^.  Qui  Lazarum  res-       i^.  Seigneur,  qui  avez  res- 
suscitasti  a  monumento  suscité  Lazare  du  tombeau^ 
fœtidum  :  Tu  eis.  Do-  quand  son  corps  exhalait 
mine,  dona  requiem,  et  déjà   l'infection  ,   donnez  à 
locum  indulgenliiB.         ceux,  pour  qui  nous  vous 

prions ,  le  repos  éternel  : 

mettez-les  dans  un  lieu  de 

réconciliation  et  de  paix. 

j>^.  Quiventurusesju-       j^.  Vous  qui  viendrez  un 

dicare  vives  et  morluos,  jour  pour  juger  les  vivants  et 

et  sœculum  per  ignem.  lesmorts«  et  le  monde  par  le 

Tu  eis.  feu.  Donnez  à  ceux,  pour 

V  qui  nous  vous  prions ,  le 

repos  éternel  ;  mettez-les 
dans  un  lieu  de  réconcilia- 
tion et  de  paix. 

III.  Leçon.  Job,  40.2. 
Marcs  tuse  fecerunt  Ce  sont  vos  mains,  Sel- 
me  et  plasmaverunt  me  gneur,  qui  m'ont  formé;  ce 
iotum  in  circuitu;  et  sic  sont  elles  qui  ont  arrangé 
repente  précipitas  me?  toutes  les  parties  de  mon 
Mémento,  quœso,  quod  corps  :  voudriez-vous,  après 
sicut  lutum  feceris  me,  cela^  m'abîmer  en  un  mo- 
et  in  pulverem  reduces  ment?  Souvenez-vous  ^  ^e 
me.  Nonnesicut lac  mul-  vous  pr\e,  opkô  nw\&  \s^ w^t* 
sisU  me,  et  sicut  caseum  (ail  comme  wti's^'Sfc  â^^^^^s 
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me  rèdui riez-vous  doncsUôl  me  cougulasU  ?  Pelle  et 
en  poussière?  Ne  in*avez-you8  carnibus  vestisti  me  : 
pas  fuit  d'abord  comme  un  assibus  et  nervis  com- 
lait  qui  se  caille,  comme  un  pe^isti   me.   Vitam   et 
lait  qui  s'épaissit  et  qui  se  misericordiam  tribuisli 
durcit  ?  Vous  m*avez  ensuite  milii;etvisitatiotuacus* 
revêtu  de  peau  et  de  chairs  ;  todilspiritum  meum. 
vous  m'avez  aflermi  et  sou- 
tenu par  des  os  et  par  des 
nerfs.  Vous  m'avez  donné  la 
vie  et  comblé  de  bienfaits;  et 
le  secours  continuel  que  j'ai 
reçu  de  vous,  a  conservé 
mon  corps  et  mon  ame. 

^.  Seigneur,  où  me  ca-  ^.  Domine,  quando 
cberai-je  pour  me  mettre  à  veneris  judicare  terram 
couvert  des  regards  et  des  ubi  me  abscondam  a 
traits  de  votre  fureur,  lors-  vultu  irœ  luae  f  Quia 
que  vous  viendrez  juger  la  peccavi  nimis  in  vita 
terre  ?  Car  j'ai  commis  un  mea. 
très-grand  nombrede  péchés 
en  ma  vie. 

j^.  Je  crains  mes  offenses,       j^.  Commissa  mea  pa- 
et  je  rougis  devant  vous  :  ne  vesco,  et  ante  te  erubes- 
me  condamnez  pas,  s*il  vous  co  ;  dum  veneris  judi- 
platt,  lorsque  vous  viendrez  care,  uoli  me  condem- 
juger  le  monde.  Car  j'ai  com-  nare.  Quia.  j^.  Requiem 
mis  un  très-grand  nombre  œlernam  dona  eis,  Do- 
de  péchés  en  ma  vie.  j^.  Don-  mine;  et  lux  perpétua 
nez-leur,  Seigneur,  le  repos  luceateis.  Quia  peccavi* 
éternel;  et  faites  luire  sur 
eux  la  lumière  qui  ne  s'éteint 
jamais.  Car  j'ai  commis  un 
très-grand  nombre  de  péchés 
en  ma  vie. 

On  dit  ce  Nocturne  le  Mardi  et  le  Vendredi, 

AU  IL  Nocturne. 

Ani,  Il  m'a  eondvïÂ^.  Axa.  Inloco  pascua?. 
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PSAUME  22. 

Le  bon  Pasteur  fait  la  consolation  de  Vame  qui  Rattache 
à  lui  comme  une  brebis  docile, 

DoMiNus  régit  me.  et  Dieu  est  moD  pasteur,  et 
nihil  mihi  deerit  :  in  loco  rien  ne  me  manquera;  il  m'a 
pascuœ  ibi  me  colloca-  conduit  lui-même  dans  ses 
vit.  pâturages. 

Super  aquam  refec-  Il  m'a  mené  doucement 
tioniseducavitme  :  ani-  près  des  eaux  tranquilles  et 
mam  meam  convertit,     salutaires  :  il  a  recréé  mon 

ame. 

Deduxit  me  super  se-  Il  m'a  fait  entrer  dans  la 
mitas  jusiitise  :  propter  bonne  voie,  pour  la  gloire 
Nomen  suum.  de  son  Nom. 

Nam  et  si  ambula  vero  Mais  quand  je  me  verrais 
inmedio  umbrse  mortis,  au  milieu  des  ombres  de  lu 
non  limebo  mala  :  quo-  mort,  je  n'appréhenderais 
niam  tu  mecum  es.         aucun  mal ,  ô  mon  Dieu  ! 

parce  que  vous  ôtesavec  moi. 

Virga  tua  et  baculus  Votreboulette  m'a  nourri: 
tuus  :  ipsameconsolata  et  votre  verge  même  m^a 
Sun  t.  consolé. 

Parasti  in  conspectu  Vousavez  mis  devant  moi 
meo  mensam,  adversus  la  table  où  je  trouve  ma 
eos  qui  tribulant  me.       force  contre  ceux  qui  me 

persécutent. 

Impinguasti  in  oleo  Vous  avez  fortifié  ma  tôte 
caput  meum  :  et  calix  dé  votre  onction  sainte,  et 
meus  inebrians  quam  que  le  calice  dont  je  m'eni- 
prœclarus  est  !  vre  est  délicieux  ! 

Et  misericordia  tua  Et  votre  miséricorde  me 
subsequelur  me  :  omni-  suivra  tous  les  jours  de  ma 
bus  diebus  vitœ  meœ.       vie. 

Et  ut  iuhabitem  in  Afin  que  j'habite  dans  la 
domo  Domini  :  in  loDgi-  maison  du  Seigneur,  pen- 
tudinem  dierum.  dant  toute  la  durée  des  jours 

éternels. 
Requiem  aelernam,  etc.       Donnez-îour,  etc. 

Ant.  In  loco  pascuae       Ant,  Il  w\'îi  ^vAvvX  \>i\- 
ibi  me  collocavil.  même  àat\^  ^es»  ^^vixîw'Q^'Sk. 
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Ani.  Ne  vous  ressouvenez  Aîit.  Delicla. 
pas. 

PSAUME  24; 

Sentiments  4e  confiance,  d^humilité  et  de  patience  dans 

la  Iribulation,  < 

Seigneur,  j'ai  élevé  mon  Ad  te.  Domine,  le- 

ame  vers  vous  :  mon  Dieu,  vavi  animam  meam   : 

j'ai  confiance  en  vous;  faîtes  Deus  meus,  in  te  confi- 

que  je  n'aie  point  à  rougir  do  ;  non  erubescam. 
devant  mes  ennemis. 

Que  je  ne  sois  point  pour  Neque  irrideant  me 

eux  un  sujet  de  risée  ;  non,  inimici   met    :    etenim 
Seigneur,  tous  ceux  qui  vous  universi   qui  suslinent 
attendent   ne  seront  point  te  non  confundentur. 
trompésdans  leurespérance. 

Mais  qu'ils  soient  confon-  Confundantur  omnes 

dus,  tous  ceux  qui  commet-  iniqua  agentes  :  super- 

tent  riniquité,  hélas  I  bien  vacue. 
inutflement. 

Seigneur,  montrez- moi  vos  Vias  tuas.  Domine, 
voies  :  ouvrez-moi  vous-mô-  demonslra  mihi  :  et  se- 
mé vos  sentiers.  mitas  tuas  edoce  me. 

Dirigez -moi  dans  votre  Dirige  me  in  veritale 

vérité,  et  instruisez-moi  :  tua,  et  doce  me  :  quia 

parce  que  vous  êtes  le  Dieu  tu    es    Deus    Salvator 

mon  Sauveur,  et  que  je  vous  meus,  et  te  sustinui  tota 

ai  attendu  tout  le  jour.  die. 

Ressouvenez-vous  ,  Sei-  Reminiscere  misera- 

gneur,  des  grâces  que  vous  tionum  tuarum,  Domi- 

m'a  vez  faites,  etde  vos  misé-  ne  :  et  misericordiarum 

ricordes  qui  sont  éternelles,  tuarum  quae  a  saeculo 

sunt. 

Mais  ne  vous  ressouvenez  Delicta       juventulis 

plus  des  péchés  de  ma  jeu-  mese   :    et  ignoranlias 

nesse  et  de  toutes  mes  igno-  meas  ne  memineris. 
rances. 

Souvenez -vous    de    moi  Secundum  misericor- 

seulement  dans  votre  com-  diam    tuam    mcmeoto 

passion  ;  et  a  cause  àe  N^Vc^i  vsv^vivk  •.  i^ropler  bonita- 

bon  té,  Seigneur .  "VftvsY  \.\\^\Çi,\iws\\^vi.. 
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Dulcis  et  reclus  Do-  Le  Seigneur  est  bon  et 

minus  :  propter  lioc  le-  droit  :  c'est  pour  cela  qu'il 

i;em  dabit  delinquenti-  enseip;nera  sa  loi  à  ceux  qui 

bus  in  via.  sont  èf^aréâ  dans  leur  route. 

Diriget  mansuetos  in  II  conduira  dans  la  justice 

judicio  :  docebit  mites  de  sa  loi  ceux  qui  sont  doux: 

vias  suas.  il  enseignera  ses  jugements 

aux  hommes  pacifiques.    . 

UniverssB  viae  Domini  Toutes  les  voies  du  Sei- 

misericordiâ  et  veritas  :  gneur  ne  sont  que  miséri- 

requirentibustestamen-  corde  et  vérité,  pour  ceux 

tum  ejus  et  testimonia  qui  recherchent  sa  loi  et  ses 

ejus.  commandements. 

Propter  Nomen  tuum,  C'est  à  cause  de  votre  nom, 

Domine ,   propiliaberis  Seigneur ,   que  vous   ferez 

peccato  meo  :  mullum  grâce  à  mon  péché;  car  mon 

est  enim.  péché  est  grand. 

Quis  est  homo  qui  ti-  Quel    est    l'homme    qui 

met  Dominum  ?  Legem  craint  le  Seigneur?  Le  Sei- 

statuit  ei  in  via  quam  gneur  lui  donnera  sa  loi  pour 

elegit.  guide  dans  le  chemin  qu'il  a 

choisi. 

Anima  ejus  in  bonis  Son  ame  demeurera  dans 

demorabitur  :  et  semen  le  bien  ;  et  sa  race  héritera 

ejus   haereditabit    ter*-  de  la  terré, 

ram .  Le  Seigrteur  est  l'appui  de 

FirmamentumestDo-  ceux  qui  le  craignent  ;  et  il 

minus  timentibuseum:  leur    manifestera    son    al- 

ettestamentumipsiusut  liance. 

nianifestetur  illis.  Toujours  mes  regards  sont 

Oculi  mei  semper  ad  tournés  vers  le  Seigneur  : 

Dominum  rquoniamip-  parce  que  c'est  lui  qui  dé- 
se  evellet  de  laqueo  pe-  gagera  mes  pas  des  pièges 

des  meos.  qui  m'environnent. 

Respice  in  me,  et  mi-  Regardez-moi,  Seigneur, 

serere  mei  :  quia  unicus  et  ayez  pitié  de  moi  :  parce 

et  pauper  sum  ego.  que  je  suis  seul  ei  pauvre. 

Tribulationes   cordis  Les    ailliclions   de    mon 

mei  mulliplicala3  sunt  :  cœur  se  souV  tsv^v^x^^ 
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iîrez-moi  de  toutes  mes  dé-  de  necessilatibus  meis 
tresses.  erue  me. 

Voyez  mon  humiliation  et  Vide  humililatem  mé- 
mo peine;  et  remettez-moi  am,  et  laborem  meuœ  : 
tous  mes  péchés.  et  dimitte  universa  de- 

iieia  mea. 

Voyez  comme  mes  enne-     Respice  iaimîeos  meos, 
mis  deviennent  tous  lesjours  quoniam      multiplicali 
plus  nombreux  :  comme  ils  sunt  ;  et  odîo    inique 
me  haïssent  d'une  haine  in-  oderunt  me. 
juste. 

Soyez  le  gardien  de  mon  Custodi  anîmam  me- 
ame,  et  délivrez-moi  :  je  ne  am^eterueme-.noneru- 
rougirai  point,  puisque  j'ai  bescamquoniamsperavi 
espéré  en  vous.  in  te. 

Ceux  qui  ont  le  cœur  droit       Innocentes    et   recti 
et  innocent  se  sont  attachés  adhœserunt  niihi  :  quia 
à  moi  :  parce  que  je  vous  ai  sustinui  le. 
attendu. 

0  mon  Dieu  1  délivrez  Is-  Libéra,  Deus  Israël  : 
raël  de  toutes  ses  tribula-  ex  omnibus  tribulatio- 
tiens.  nibus  suis. 

Donnez-leur,  etc.  Requiem     ieternam, 

etc. 

i4n^  Ne  vous  ressouvenez  Ani.  Dclicta  juven- 
plus  des  péchés  de  ma  jeu-  tutis  meae,  et  îgnoran- 
nesse  et  de  toutes  mes  igno-  tias  meas  ne  memÎDe- 
rances.  ris,  Domine. 

Ant.  J'ai  une  ferme  espé-       Ant.  Credo  videre. 
rance. 

PSAUME  26. 

L'espérance  du  Juste  dans  le  secours  et  les  promesses 
du  Seigneur,  est  inébranlable. 

Le  Seigneur  est  ma  lu-  Dohinus     illuminatio 

mière  et  mon  salut:  qui  donc  mea,  et  sa  lus  mea:  quem 

pourrais-je  craindre?  limebo  ? 

Le  Seigneur  est  le  protec-  Dominus     protector 

leur  de  ma  vie  :  qui  donc  vitœ  meae  :  à  que  trepi- 

mo  fera  lremb\ev'>  ^^N^^^ 
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Dum  appropiant  su-  N'ai -je  pas  vu  les  méchants 
per  me  nocenles  :  ut  s'approcher  de  moi  pour  me 
edaut  carnes  mcas.  dévorer. 

Qui  Iribulant  me  ini-  lit  dans  ce  même  moment 
mici  mei,  ipsi  infirmati  les  persécuteurs  ont  perdu 
sunt  et  ceciderunt.  leur  force  ;  ils  sont  tombés. 

Si  consistant  adver-  Q'une  armée  d*eRnemis 
sum  me  castra  :  non  tl-  soil  campée  devant  moi  : 
mebit  cor  meum .  mon  cœur  ne  redoutera  rien . 

Si  exurgat  adversum  Que  le  signal  du  combat 
me  pr^lium  :  in  hoc  ego  soit  donné  :  ce  sera  le  mo- 
sperabo.  ment  de  mon  espérance. 

Unampetii  à  Domino,  Je  n'ai  demandé  qu'une 
hanc  requiram  :  ut  in-  chose  au  Seigneur,  et  je  la 
habitem  in  domo  Do-  lui  demanderai  toujours  . 
mini  omnibus  diebus  c'est  d'habiter  dans  sa  Mai- 
vitae  meœ.  son  tous  les  jours  de  ma  vie. 

Ut  videam  volupta-  De  voir  les  délices  du  Sei- 
teni  Domini  :  et  visitem  gneur,  et  de  visiter  son  tem- 
templumejus.  pie. 

Quoniam  abscondit  Car  il  m'a  caché  sous  ses 
me  in  tabernaculo  suo  :  tentes  ;  il  m'a  protégé  au 
in  diemalorumprotexit  jour  de  l'affliction,  il  m'a 
me  in  abscondito  taber-  gardé  dans  le  secret  de  son 
naculi  sui.  tabernacle. 

In  petra  exalta  vit  me:       Il  ma  établi  sur  un  roc  : 
et  nunc  exaltavit  caput  il  a  élevé  ma  tète  au-dessus 
meum  super   inimicos  de  mes  ennemis, 
meos. 

Gircuivi,  et  immolavi  J*ai  marché  autour  de  ses 
in  tabernaculo  ejushos-  autels,  et  j*ai  immolé  dans 
tiamvociferationis:can-  son  tabernacle  une  victime 
tabo  et  psalmum  di-  de  jubilation  ;  et  je  chante- 
cam  Domino.  rai  encore  le  Seigneur. 

£xaudi,  Domine,  vo-  £t  mes  chants  lui  diront 
cemmeam,  qua  clamavi  encore  :  Seigneur,  entendez 
ad  le  :  miserere  mei,  et  ma  voix  et  mes  cris  ;  ayez* 
exaudi  nre.  pitié  de  moi,  et  exaucez-moi. 

Tibi  dixit  cor  meum,  Mon  cœur  vous  a  çarlé  \ 
exquisi vit  te  faciès  mea:  mes  ^e\iTL  nov3l'&  w\\. ^^\^^* 


51 4  L  Office  des  Morts,  i 

toujours  je  chercherai  voire  faciem  iuam«  Domine, 
présence.  requiram. 

Mais  ne  délournez  pas  de       Ne    avertas    faciem 
moi  votre  visage;  que  votre  tuam  a  me  :  ne  déclines 
colère  ne  vous  éloigne  pas  in  ira  à  servo  tuo. 
de  votre  serviteur. 

Soyez  mon  aide,  et  ne  me  Adjutor  meus  esto  ; 
délaissez  pas  :  ne  me  rejetez  ne  derelinquas  me:  ne- 
pas,  6  Dieu  de  mon  salut  I      que  despicias  me,  Deos 

salufaris  meus. 

Mon  père  et  ma  mère  Quoniam  pater  meus 
m'ont  abandonné  :  mais  le  et  mater  mea  derelique- 
Seigneur  a  pris  soin  de  moi.   runt  me  :  Dominus  au- 

tem  assumpsit  me. 

Soigneur,  montrez- moi  Legem  pone  mihi, 
la  loi  qui  conduit  dans  vos  Domine,  in  via  tua  :  et 
sentiers:  faites-moi  marcher  dirige  me  in  semitam 
dans  la  voie  droite,  pour  rectamproplerinimico$ 
confondre  mes  ennemis.        meos. 

Ne  me  livrez  pas  à  la  mé-  Ne  tradideris  me  in 
chanté  de  ceux  qui  me  per-  animas  tribulantium 
sécutent  :  car  des  témoins  me  :  quoniam  iosur- 
iniques  se  sont  levés  contre  rexerunt  in  me  testes 
moi,  et  l'iniquité  a  menti  iniqui,  et  mentita  est 
contre  elle-même.  iniquitas  sibi. 

J'ai  une  ferme  espérance  Credo  videre  bona 
de  voir  la  félicitédu  Seigneur  Domini  :  in  terra  vi- 
dans  la  terre  des  vivants.       ventium. 

Et  je  me  dis  à  moi-même:  Expecfa  Dominum  , 
Attends  le  Seigneur:  prends  viriliter  âge  :  et  confor- 
courage,  et  que  ton  cœur  se  telur  cor  tuum,  et  sus- 
fortitie:  atlendste Seigneur,  tine  Dominum. 

Donnez- leur,  etc.  Requiem    seternam, 

etc. 

a4n/.  J'ai  une  ferme  espé-       Anf,    Credo    videre 
rance  de  voir  la  félicité  du  bona  Domini  :  in  terra 
JSeigneur  dans  la  terre  des  vi ventium. 
vivants. 

j^.  Que  le  Seigneur  les  j^.  Collocet  eos  Domi- 
place  avec  les  pv'm(i«is,  wwscvim  çdncipibus, 
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^.  Cum  principibus      i^.  Avec  les  princes  de  son 
populisui.  peuple. 

Pater  noster,  tout  bas. 
IV.  Leçon.  Job.  13. 
Rbspondb  mihi  :  Quan-  Répondez-moi,  Seigneur, 
tas  habeo  iniquitates  et  Faites-moi  voir  combien  j'ai 
peccata  ;  scelera  mea  et  commis  d'iniquités  et  de  pé- 
delicta  ostende  mihi.  chés  ;  montrez-moi  quels 
Cur  faciem  luam  abs-  sont  mes  crimes  et  me^ 
condis,  etarbitrarisme  offenses.  Pourquoi  me  ca- 
inimicum  tuum  ?  Gon-  chez-vous  votre  visage  et 
Ira  folium  quod  vente  me  traitez-vous  comme  vo- 
rapitur,ostendispoten-  tre  ennemi?  Vous  faites 
tiara  tuam  ,  et  slipu-  éclater  votre  puissance  con- 
lamsiccampersequeris:  tre  une  feuille  que  lèvent 
Scribis  enim  contra  me  emporte,  et  vous  poursuivez 
amaritudines,  et  consu-  une  paille  sèche  :  car  vous 
mère  me  vis  peccatis  donnez  contre  moi  des  ar- 
adolesceuliae  meœ.  Po-  rets  très-sévères,  et  vous 
suisli  in  nervo  pedem  voulez  me  consumer  pour 
meum  ,  et  observasti  les  péchés  de  ma  jeunesse, 
omnes  semitas  meas,  et  Vous  tenez  mes  pieds  dans 
vestigia  pedum  meorum  les  fers,  vous  observez  tous 
considerasti.  Qui  quasi  mes  pas  et  toutes  mes  dé- 
putredo  consumendus  marches.  Quoique  de  moî- 
sum,et  quasi  vestimen-  même  je  ne  sois  que  comme 
tum  quod  comeditur  a  un  bois  qui  tombe  en  pour- 
tinea.  riture,  et  comme  un  vête- 

ment qui  est  rongé  par  les 
vers. 
1^.    Mémento    mei  ,       i^.  Souvenez-vous  de  moi, 
Deus»  quia  ventus  est  mon  Dieu,  puisque  ma  vie 
vita  mea  ;  nec  aspiciat  n'est  qu'un  soufïle  qui  passe 
me  visus  hominis.  et  que  ceux  qui  me  voient 

aujourd'hui  ne  me  verront 
plus. 
j^.  De  profundis,  cla-       j^.    Seigneur,  je  m'écrie  ' 
mavi  ad  te,  Domine:   vers  vous  du  profond  abtme 
Domine,  exaudi  vocem  où  je  suis  :  Seigneur^  écaNV- 
mcam.  Nec  aspiciat,        lez  ma  no\x.  ^V.  ÇAiN«L  ^s^ 
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mo  voient  aujourd'hui  ne 
me  verront  plus. 

V.  Leçon.  Job,  14. 

L'homme,  né  de  la  femme,  Homo  natus  de  mu- 
vit  peu  de  temps,  et  il  est  lîere,  brevi  vivens  tem- 
Bccablé de  beaucoup  de  mi-  pore,  repletur  multis 
S(>res  :  semblable  à  une  fleur  miseriis.  Qui  quasi  flos 
qui  à  peine  èclose,  se  flé-  egreditur  et  conteritar. 
trit  et  tombe,  il  passe  comme  et  fugit  velut  umbra,  et 
l'ombre  et  n'a  point  d'état  nunquam  la  eodemsta- 
permanent.  Et  vousdaignez,  tu  permanet.  Et  dig- 
Seigneur,  ouvrir  les  yeux  num  ducis  super  ha- 
sur  lui  et  l'appeler  en  juge-  juscemodi  aperireoca- 
ment  avec  vous.  Qui  peut  los  tuos  ,  et  adduœre 
rendre  pur  celui  qui  a  été  eum  tecumia  judicium? 
conçu  dans  le  péché  ?  Vous  Quis  potest  facere  mon- 
seul  le  pouvez,  Seigneur,  dum  de  immundo  coa- 
Les  jours  de  l'homme  sont  ceptum  semine?  Noone 
de  courte  durée  :  vous  en  tu  qui  solus  es  ?  Brèves 
avez  fixé  le  nombre,  vous  dies  hominis  sunt  :  na- 
en  avez  marqué  les  bornes  merus  mensium  ejas 
quil  ne  peut  passer.  Mêliez  apud  te  est;  constituîsti 
fin  à  ses  douleurs,  et  accor-  terminos  ejus,  qui  prse- 
dez-lui  quelque  repos,  jus-  teriri  non  poterunt. 
qu'au  jour  désiré  où  il  es-  Recède  paululumabeo, 
père  de  vous  sa  récompense,  ut  quiescat,  donec  op- 

tata  veniaty  sicut  mer- 
cenarii  dies  ejus. 

^.  Hclas  I  Seigneur,  que  ^.  Heu  mihi,  Domi- 
je  suis  malheureux  de  vous  ne,  quia  peccavi  nimis 
avoir  tant  offensé  durant  ma  in  vita  meal  Quid  fa- 
vie!  Que  forai-je,  misera-  ciam,  miser?  Ubi  fu- 
ble?  où  fuirai -je,  sinon  vers  giam,  nisi  ad  te,  Deus 
vous,  ô  mon  Dieu  ?  Ayez  pi-  meus  ?  Miserere  mei , 
tié  de  moi,  lorsque  vous  dum  veneris  in  novissi- 
viendrez  au  dernier  jour.      mo  die. 

j^.  Mon  ame  est  vivement  f.  Anima  mea  tur- 
troublée  :  mais.  Seigneur,  bala  est  valde  ;  sed 
secourez-la.  A^ei.  pVvvè  dô  U\,  Oocuîne ,  succurre 
luoif  lorsque  vous  NvetidY^x*  ^\.  ^v^kc^'ç^  ^wnssv  ^  ^josa. 
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veneris    in  novissimo  au  dernier  jour, 
die. 

VI.  Leçon.  Job.  14. 

Qoismihihoclribuat,  Qui  me  procurera  celte 
ut  ÎQ  inferno  protegas  grâce,  que  vous  me  cachiez 
me,  et  abscoudas  me,  dans  ie  tombeau,  et  que  vous 
donec  pertranseat  furor  m'y  meniez  à  couvert,  jus- 
tuus,  et  constituas  mihi  qu'à  ce  que  votre  fureur  soit 
tempus,  in  quo  recorde-  passée,  et  que  vous  me  mar- 
ris mei  !  Putasne  mor-  quiez  un  temps  auquel  vous 
tuus  homo  rursum  vi-  vous  souviendrez  de  moi  I 
vat  ?  Cunctis  diebus ,  Mais  Thomme  étant  mort 
quibus  nunc  milito,  ex-  une  fois,  pourrait-il  bien 
peclo  donec  veniat  im-  vivre  de  nouveau?  Oui.  sans 
mutatio  mea.  Yocabis  doute,  et  c'est  pourquoi  dans 
me,  et  ego  respondebo  cette  guerre  que  j'éprouve, 
tibi.'operimanuumtua-  j'attends  tous  les  jours  avec 
ram  porrigesdexteram.  ardeur  que  mon  changement 
Tuquidemgressusmeos  arrive.  Alors,  vous  m'appel- 
dinumerasli,  sed  parce  lerez,  Seigneur ,  et  je  vous 
peccatis  mois.  répondrai  :  vous  tendrez  la 

main  à  l'ouvrage  de  vot  e 
puissance  et  de  votre  bonté, 
il  est  vrai   que  vous  avez 
compté  toutes  mes  démar- 
ches ;  mais  j'implore  vos  mi- 
séricordes :  ah  1  pardonnez- 
moi  mes  péchés. 
^.  Ne  recorderis  pec-       ^.  Seigneur,  ne  vous  sou- 
qata  mea.  Domine;  dum  venez  point  de  mes  péchés, 
veneris  judicare  sœcu-  lorsque  vous  viendrez  juger 
lum  per  ignem.  le  monde  par  le  feu. 

j>.  Dirige,  Domine,  f.  Seigneur  mon  Dieu, 
Deus  meus,  in  conspec-  dirigez  mes  voies  en  votre 
tu  tuo  viam  meam  ;  dum  présence,  lorsque  vous  vien- 
veneris  judicare  sœcu-  drez  juger  le  monde  par  le 
lum  per  ignem.  feu. 

f.  Requiem  œlernam       j^.  Donnez-leur,  Seigneur, 
ilona  eis.  Domine^  et  le  repos  éVetti^V  \  ^\.  \«î^«Sfc 
Itur  perpétua  luceai  eis  ;  luire  sut  e\\x.\^  VaHJ^fât^  ^"^ 
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ne  s'élcint  jaQiais  ;  lorsque  dum    veneris  Judicare 
vous  viendrezjuger  le  monde  saeoulum  perignem. 
par  le  feu. 

On  du  ce  Nocturne  le  Mercredi  et  le  Samedi, 

Au  III.  Nocturne. 

Ant.   Qtfil   vous  plaise,       ^4?!^  Gomplaceat. 
Seigneur. 

PSAUME  39. 

Parfait  modèle  de  soumission  à  la  volonté  de  Dieu, 
de  courage  et  de  confiance  dans  les  épreuves. 

J'ai  attendu  le  Seigneur,  Expectans    expectavi 

et  ne  me  suis  point  lassé  de  Dominum  :  et  intendil 

Paltendre  ;  et  il  a  tourné  ses  mihi. 
regards  sur  moi. 

11  a  entendu  mes  prières,  Et  exaudivit   preees 

et  m'a  retiré  de  l'abîme  de  meas  :  et  eduxit  me  de 

misèreetdu  sein  de  la  fange,  lacu  miserisp,  etdeluto 

fsecis. 

Il  a  affermi  mes  pieds  sur  Et  statuit  super  pe- 
lé rocher,  et  il  a  dirigé  mes  tram  pedes  raeos  :  et 
pas.  direxit  gressus  meos. 

Il  a  mis  dans  ma  bouche  Etimmîsitinosmeum 
un   cantique  nouveau,    un  canticum  novum  :  car- 
hymne  de  louanp;e  en  l'hon*  men  Deo  nostro. 
neur  de  notre  Dieu. 

Plusieurs  verront  ma  dé-  Videbunt  multi  et  ti- 

livrance:  ils  craindront  Dieu  mebunt:  et  sperabont 

et  espéreront  en  lui.  in  Domino. 

Heureux l'hommequi s'est  Beatus  vir  cujus  est 

confié  dans  le  Seigneur  ;  et  Nomen    Domini    spes 

qui  n'a  pas  regardé  les  vani-  ejus:  et  non    respexit 

lés  du  monde  et  ses  folies  in  vanitates  et  insanias 

mensongères.  falsas. 

Seigneur,  mon  Dieu,  vous  Multa  fecistî  la,  Do- 
avez  opéré  bien  des  mer-  mine,Deus  meus,  mira- 
veilles  ;  et  personne  n'est  bilia  tua  :  et  cogitatio- 
semblable  à  vous  dans  vos  uibus  luis  non  est  qfû 
pensées.  ^vcdS5»\^  ^\V.  ùbi» 

J'ai  parle  çowt  ^TiWQwç.Çit       Kt«i\w^\wv  ^V«\- 
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tus  sutn  :  multiplicati  ces  merveilles,  et  le  noriibro 
suDt  super  nuinerum.     de  ceux  qui  les  uni  enten- 
dues ne  saurait  se  compter. 

Sacrificium  et  obla-  Vous  n'avez  pas  voulu  de 
tiouem  noiuisli  :  aures  sacrifices  ni  d'offrandes; mais 
autem  perfecisti  mihi.     vous  m'avez  formé  un  corps. 

Holocaustum  et  pro  Vous  n'avez  pas  demandé 
peccalo  non  postulasti  :  d'holocauste  pour  le  péché  ; 
tune  dixi  :   Ecce  venio.  ei  j'ai  dit  alors:  voici  que  je 

viens. 

In  capite  libri  scrip-  Il  est  écrit  de  moi,  dans 
tum  est  de  me  ut  face-  tout  le  livre,  que  je  ferai  vo- 
rem  voluntalem  tuam  :  tre  volonté:  oui,  mon  Dieu, 
Deus,  meus,  volui,  et  je  l'ai  voulu,  et  j'ai  placé  vo- 
legem  tuam  in  medio  tre  loi  au  milieu  de  mon 
cordis  mei.  cœur. 

Annuntiavi  justitiam  J'ai  annoncé  votre  justice 
tuam  in  ecclesia  magna:  dans  une  grande  assemblée, 
ecce  labia  mea  non  pro-  et  je  ne  fermerai  point  mes 
hibebo  ;  Domine  ,  tu  lèvres  ;  Seigneur  ,  vous  le 
sci^ti.  savez. 

Justiliam  tuam  non  Je  n'ai  point  renfermé  dans 
abscondi  in  corde  meo  :  mon  cœur  votre  justice  ;'  j'ai 
veritatem  tuam  et  Sa-  publié  votre  vérité  et  votre 
iutare  tuum  dixi.  sulut. 

Non  abscondi  mise-  Je  n'ai  point  caché  votre 
ricordiam  tuam  :  et  ve-  miséricorde  et  vos  promes- 
ritatem  tuam  a  concilie  ses  :  j'ai  parlé  devant  une 
multo.  grande  assemblée. 

Tu  aufem,  Domine ,  Vous,  Seigneur,  n'éloi- 
ne  longe  facias  misera-  gnez  pas  de  moi  vos  teil- 
tiones  tuas  a  me  :  mise-  dresses  compatissantes  : 
ricordia  tua  et  verilas  toujours  votre  miséricorde 
tua  sempersusceperunt  et  votre  vérité  m'ont  sou- 
me.  tenu. 

Quoniam  circumde-  Car  des  maux  sans  nom- 
derunt  me  mala,  quo-  bre  m'ont  assailli  :  mes  ini- 
rum  non  est  numerus  :  quilés  m'ont  assiégé,  et  je 
comprehenderunt  me  n'ai  pu  eu  sovilevw  W  N>^^i.. 
\n\quitales  meee,  et  non 
polui  ai  vidcrcm. 
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Elles  so  sont  mulliplices  Multiplicala;  sutil su- 
plus  que  les  cheveux  de  ma  percapillos  capilis  inei: 
lôle:et  leur  poids  a  fait  lom-  et  cor  nieum  dereliquit 
ber  moD  cœur  en  défaillance,  me. 

Qu'il  vousplaise, Seigneur,  Gomplaceat  libi,  Do- 
de  me  délivrer:  regardez-  mine,  uteruasme:  Do- 
moi  pour  me  secourir,  mine,  ad  adjuvaadum 

me  respice. 

Que  ceux  qui  poursuivent  Coofundantur et  reve- 
ma  vie,  pour  me  Tarracher,  reantur  simul  qui  qua3- 
soient  confondus  tous  en-  runt  animammcam:  ul 
semble  et  couverts  de  honte,   auferant  eam. 

Que  ceux  qui  me  veulent  Convertantur  retror 
du  mal  ,  soient  repousses  sum  et  revereantur  : 
dans  l'ignominie.  qui  volunt  mihi  mala. 

Que  ceux  dont  les  paro-  FerantconfestimcoD- 
les  m'insultent,  remportent  fusionemsuam  :  quidi- 
bientôt  l'opprobre  qui  est  cunt  mihi  :  £uge,  euge. 
fait  pour  eux. 

Mais ,  6  mon  Dieu,  que  Exultent  et  la^lenlur 
tous  ceuxqui  vous  cherchent  super  te  omnes  quic- 
trouvent  en  vous  leur  joie  rentes  te  :  et  dicanl 
et  leur  allégresse  ;  que  tous  semper  :  Magnificelur 
ceux  qui  aiment  le  Salut,  Dominus,  qui  diliguut 
que  vous  donnez,  disentsans  Salutare  tuum. 
cesse  :  Gloire  au  Seigneur. 

Je  suis  pauvre  et  je  men-  Ego  autem  mendicus 
die  la  pitié  :  mais  le  Seigneur  sum  et  pauper  :  Doiui- 
prend  soin  de  moi.  nus  sollicitus  est  mei. 

Vous  êtes  le  soutien  que  Adjutor  meus  et  pro- 
j*alleuds  :  ô  mon  Dieu  !  ne  tector  meus  tu  es  :  Deus 
tardez  pas.  meus,  ne  tardaveris. 

Donnez-leur,  etc.  Requiem    œlernani , 

etc. 

Anl.  Qu^il  vous  plaise,  Jn£.  Gomplaceat  tibi, 
Seigneur,  de  me  délivrer  :  Domine,  ut  eripias  me; 
regardez-moi  pour  me  se-  Domine,  ad  adjuvao- 
courir.  dum  me  respice. 

Ant.  Guérissez  mon  ame.       Anl.  Sana^  Domine. 
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PSADMB  40. 

Bonlteur  de  celui  qui  a  soin  des  pauvres,  et  qui  supporte, 
en  vue  de  Dieu,  f  injustice  des  méchants. 

Bbatl's  qui  inlellîgit  Hehreux  celui  qui  est  at- 
saper  egenuro  el  paupe-  lentif  aux  besoins  du  pau- 
rem:  in  dio  mala  libe-  vreetde  l'indigent:  le  Sei- 
rabil  eum  Dominus.        gneur  le  délivrera  au  jour  de 

l'aiiliclioû. 

Dominus  conservet  II  le  conservera,  le  vivi- 
eum,  et  vivificet  eum,  6era  et  le  rendra  heureux 
et  beatum  faciat  eum  sur  la  terre,  et  ne  le  livrera 
in  terra  :  et  non  tradat  point  à  la  méchante  de  ses 
eum  in  animam  inimi-  ennemis, 
corum  ejus. 

Dominus  opem  ferat  II  l'assistera  sur  le  lit  do 
illi  super  lectum  doloris  sa  douleur  :  oui,  la  main  du 
ejus  :  universum  .«tra-  Seigneur  lui-même  retour- 
lum  ejus  versasli  in  in-  nera  son  lit,  pour  l'y  reposer 
firmitate  ejus.  dans  ses  infirmités. 

Ego  dixi  :  Domine  ,  J'ai  dit  au  Seigneur  :  Ayez 
miserere  mei:  sana  ani-  pitié  de  moi  :  guérissez  mon 
inam  meam.  quia  pec-  ame,  parce  que  j'ai  péché 
cavi  tibi.  contre  vous. 

Inimicirnihidixeiunt  Mes  ennemis  ont  fait  des 
mala  mihi  :  Quando  imprécations  contre  moi,  ils 
morietur,  et  peribil  no-  ont  dit  :  Quand  est-ce  qu'il 
menejusy  mourra,  quand  est-ce  que 

son  nom  périra? 

Et  si  ingrediebalur  Si  quelqu'un  d'eux  s'ap- 
'Ut  videret,  vana  loque-  prêchait  de  moi,  c'était  pour 
batur  :  cor  ejus  coniiçre-  me  tromper  :  et  il  recueillait 
gavil  iniquitatcm  sibi.     alors  toute  sa  malignité  dans 

son  cœur. 

Egredicbatur  foras  :  Il  s'éloignait,  et  allait  au- 
eX  loquebatur  in  idip-  dehors  tenir  contre  moi  les 
sum.  mômes  discours  d'iniquité. 

Adversunime  susur-       Tous  mes  ennemis  par- 
rabant    onines   inimici  laient  en  secret  contre  moi  : 
mei  :  adversum  me  co-  tous  ne  pensaient  o^u'à  vwi. 
citabant  mala  mihi.         [ixire  dv\  \t\^\. 
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Us  répétaient  contre  moi  Verbum  iniquum 
cette  parole  d'insulte  :  Il  constitueruntadversum 
est  tombé,  et  pourra-t-il  se  me  :  Nunquid  qui  dor- 
relever?  mît,  non  adjiciet  ut  re- 

suri^at? 

Lliomroe  de  ma  paix,  en  Etenim  horao  paci's 
qui  j'avais  espéré,  qui  man-  meae,  in  quo  speravi  : 
geait  mon  pain,  a  porté  l'in-  qui  edebat  panes  mecs, 
solence  jusqu'à  tramer  ma  magniûcavit  super  me 
perte.  supplantationem. 

Vous, Seigneur, ayez  pitié  Tu  autem.  Domine, 
de  moi,  et  ressuscitez-moi;  miserere  mei,  et  res- 
et  je  leur  rendrai  ce  qu'ils  suscita  me  :  et  relri- 
mérilent.  buara  eis. 

J'ai  connu  que  vous  met-       In  hoc  cognovi  quê- 
tiez en  moi  vos  complaisan-  niam  voluisti  me  :  qao- 
ces,  à  ce  que  vous  n'avez  pas  niam  non  gaudebit  ini- 
permis   que    mon    ennemi  micus  super  me. 
triomphât  de  moi. 

Vous  avez  pris  soin  de  moi  Me  autem  propter  in- 
à  cause  de  mon  innocence  :  nocentiam  suscepisli: 
et  vous  m'a v(*z  établi  en  vo-  et  conlirmasli  me  in 
tre  présence  pour  l'éternité,  conspeclu  tuo  in  aeter- 

nura. 

Que  le  Seigneur  Dieud'Is-  Benedictus  Dominas 
raël  soit  béni  dans  les  siècles  Deus  Israël  a  sseculo  et 
des  siècles  :  ainsi  soil-il,  usque  in  Sieculum  :  liaL^ 
ainsi  soit-il.  (la t. 

Donnez-leur,  etc.  Requiemaeternara.etc. 

Ant,  Guérissez  mon  ame,  Ani.  Sana,  Domine, 
Seigneur,  parce  que  j'ai  pé-  animam  meam,  quia 
ché  contre  vous.  peccavi  libi. 

Ani.  Mon  ame  a  soif.  Ani:  Silivil. 

psaumk  41. 

Défilr  extrême  de  voir  finir  l'exil  de  celte  vie,  et  d*être  réuni 

à  Dieu  dans  la  céleste  Patrie. 

CoMMR  le  cerf  altéré  cher-  Qurmadmodum  desîde- 

che  l'eau  des  fontaines:  ainsi  rat   cervus    ad    fontes 

mon  ame  \*ous  désire,  ô  mon  aquarum  :  ita  desiderat 

Dieu.  ^\\Yw\'\\ws^'\siLVei,  Oeus. 
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Silivit  anîma  mea  ad  Mon  ame  a  soif  du  Dieu 
Deum  forlem  vivum  :  vîvaot,du  Dieu  fort:  ohM 
quando  veoiam,  et  ap-  quand  est-ce  que  j' r  .i  et 
parebo  anlefaciem  Dei?  que  je  paraîtrai  eu  présence 

de  mon  Dieu? 

Fuerunt  mihi  lacry-  Je  me  nourris  le  jour  et  la 
rose  meoc  panes  die  ac  nuit  du  pain  des  larmes  : 
nocte:dumdiciturmihi  parce  que  j'entends  qu'on 
quotidie  :  ubi  est  Deus  me  dit  sans  cesse  :  Ëb  I  où 
tuus  ?  donc  est  ton  Dieu  ? 

Haec  recorda  tus  sum  Ces  blasphèmes  sont  dans 
et  effudi  in  me  animam  ma  mémoire,  et  je  rentre 
meam  :  quoniam  tran-  dans  mon  ame,  jusqu'à  ce 
sibo  in  loco  tabernaculi  que  je  passe  dans  les  laber- 
admirabilis»  usque  ad  nacles  de  l'admiration,  dans 
domum  Dei.  la  demeure  de  Dieu. 

In  voce  exultationis  Asi  milieu  des  cris  de 
et  confessionis  :  sonus  louange  et  de  joie,  qui  re- 
epulantis.  tentiront  dans  les  festins  des 

Justes. 

Quare  tristis  es,  ani-  Pourquoi  êtes- vous  triste» 
ma  mea  :  et  qùare  con-  ô  mon  amel  et  pourquoi  me 
turbasme?  troublez-vous? 

Spera  in  Deo  quo-  Espérez  en  Dieu,  parce 
niara  adhuc  confitebor  que  je  lui  rendrai  encore 
illi  :  salutare  vultus  mes  actions  de  grâces:  parce 
mei,  et  Deus  meus.  que  mes  yeux  sont  tournés 

vers  lui,  comme  vers  le  Dieu 
de  mon  salut. 

Ad  raeipsum  anima  Hélas  I  mon  esprit  est  agi- 
mea  conturbata  est  :  té,  quand  je  jette  les  yeux  : 
propterea  memor  ero  mais  je  ne  veux  me  souvenir 
lui  de  lerra  Jordanis  et  que  de  vous,  mon  Dieu,  tant 
Hermoniim  a  monte  que  je  serai  dans  cet  exil  au 
modico.  bord  du  Jourdain  et  dans  la 

terre  d'Hermon. 

Abyssusabyssum  in-  Ici  un  abîme  est  près  d'un 
vocal:  in  voce  cala  rac-  abîme  ;  les  cataractes  de  vo- 
tarum  tuarum.  tre  colère  tonnent  et  s'ou- 

vrent sur  moi. 
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Tous  Vos  orages  d'en  haut,  Omaia  excelsa  et  Que- 
toQS  vos  flots  passent  sur  ma  tus  tui  :  super  me  tran- 
tête.  sîerunt. 

Mais  ii  vient,  le  jour  des  In  die  mandavit  Do- 
miséricordes  :  elle  vient,  la  minus  misericordiam 
nuit  destinée  aux  cantiques,  suam  :  et  nocte  canti- 

cum  ejus. 

Jusques-là  je  serai  dans  la       Âpud  nie  oratio  Deo 
prière  auprès  du  Dieu  de  ma  vitœ  mese  ;  dicam  Deo  : 
vie  ;  je  lui  dirai  :  Vous  èles  Susceplor  meus  es  tu. 
mon  soutien. 

Faut-iL  que  vous  m'ayez  Quare  oblitus  es  mei: 
oublié  ici,  où  je  marche  dans  et  quare  contristatus 
la  tristesse, pendantque  l'en-  incedo,  dum  affligit  me 
nemi  m'afflige  ?  inimicus. 

La  douleur  me  pénètre  ;  Dum  confringuntar 
parceque  l'oppresseur  mou-  ossa  mea  :  exprobave- 
trage.  runt  mihi  qui  tribulaot 

me  inimici  mei. 

En  me  répétant  chaque  Dum  dicunt  mihi  par 
jour  :  Où  est  ton  Dieu  ?  mais  singulos  dies  :  Ubi  est 
cependant,  pourquoi  èles-  Deus  luus?  Quare  tris- 
vous  triste,  ô  mon  ame  ;  et  lis  es,  anima  mea,  et 
pourquoi  me  troublez-vous?  quare  conlurbas  me? 

Espérez  en  Dieu,  parce       Spera   in   Deo,  quo- 
que  je  lui  rendrai  encore  des  niam  adhuc  conlitebor 
actions  de  grâces;  parceque  illi  :    salulare     vultus 
mes  yeux  sont  tournés  vers  mei,  et  Deus  meus, 
lui,  comme  vers  le  Dieu  de 
mon  salut. 

Requiem  acternam  , 

Donnez-leur,  etc.  etc. 

Ani.  Mon  ame  a  soif  du  Ant.  Sitivit  animu 
Dieu  vivant,  du  Dieu  fort  :  mea  ad  Deum  vivum  ; 
oh  !  quand  est-ce  que  j'irai  quando  veniam,  et  ap- 
et  que  je  paraîtrai  en  pré-  parebo  ante  faciem  Do- 
§ence  de  mon  Dieu  ?  mini  ? 

j^.  N'exposez  pas  aux  botes  j^.  Ne  tradas  bestiis 
les  âmes  de  ceux  qui  confes-  animas  confitenles  tibi, 
sent  voire  Nom. 
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^  El  animas  paupe-  ^.  Et  n'oubliez  pas  pour 
rumluorum  neoblivis-  toujours  les  âmes  des  pau- 
caris  in  fînem.  vresqui  sont  à  vous. 

Pater  nosler,   tout  bas. 

VU.  Leçon.  Jo6.  17. 

Spiritus  meus  atte-  Toutes  mes  forces  sont 
nuabilur  ;  diesmei  bre-  épuisées,  mes  jours  ont  été 
viabuntur  ;  et  solum  abrégés,  et  le  tombeau  seul 
mihi  superest  sepul-  va  être  mon  partage.  Je  ne 
crum.  Non  peccavi,  et  suis  point  coupable,  et  mes 
in  amaritudinibus  mo-  yeux  ne  voient  que  des  sujets 
raiur  oculus  meus.  Li-  d'amertume.  Délivrez-moi, 
bera  me,  Domine,  et  Seigneur,  mettez-moi  au- 
pone  mejuxta  te,  et  eu-  prèsdevous,  etmecomballe 
jusvis  manus  pugnet  alors  qui  voudra.  Mes  jours 
contra  me.  Dies  mei  se  sont  écoulés,  mes  pensées 
transierunt;  cogitatio-  se  sont  évanouies,  et  n'ont 
nesrmeredissipatsesunt,  fait  que  tourmenter  mon 
torquentes  cor  meum  cœur;  elles  ont  changé  pour 
noctem  verterunt  in  moi  la  nuit  en  jour,  et  m*ont 
diem,  et  rursum  post  fait  désirer  que  la  lumière 
tenebras  spero  lucem.  remplaçât  les  ténèbres.  Mais 
Si  sustinuero  :  infernus  si  j'ai  quelque  chose  à  atien* 
domus  mea  est,  et  in  dre,  c'est  que  le  tombeau 
tenebris  stravi  lectulum  sera  dans  peu  ma  demeure, 
meum«  Putrediui  dixi  :  et  qu'un  lit  funèbre  m'est 
Pater  meus  es  ;  mater  préparé  dans  ce  séjour  té- 
mea  et  soror  mea,  ver-  nébreux.  J'ai  dit  à  la  pour- 
mibus.Ubiestergo nunc  riture  :  Vous  êtes  mon  père; 
pr;£stolatio  mea,  et  pa-  et  aux  vers  :  Vous  êtes  ma 
tientiam  meam  quis  mère  et  ^ma  sœur.  Od  est 
considérât  ?  Tu  es,  Do«  donc  maintenant  mon  at- 
mine,  Deus  meus.  tente?  et  qui  est  celui  qui 

considère  ma  patience?  C  est 

vous,    Seigneur,    qui   êtes 

mon  Dieu. 

^.  Peccantem  mequo-      ^.  Quand  je  considère  que 

tidie,  et  non  me  pœni-  je  pèche  tous  les  jours,  et 

tentem,    timor    morlis  que  ieueCa\s^Q>\\\V\feç^X^^- 
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ce,  je  suis  troublé  par  la  coDturbat  me.  Qaia  in 
crainte  de  4a  mort.  Car  lors-  inferno   nulla    est   re- 
qu'on  est  une  fois  précipité  demptio;  miserere mei, 
dans  Tenfer,  il  n'y  a  plus  de  Oeus,  et  salva  me. 
rédemption  à  espérer  :  ayez 
pitié  de  moi,  mon  Dieu,  et 
sauvez  mon  ame. 

j^.  0  mon   Dieu  I    faites      j^.  Deus ,    in  Nomioe 
éclater  la  gloire  de    votre  tuo  salvum  me  fac  :  et 
Nom  en  me  sauvant,  et  vo-  in  virtutetua  libéra  me. 
trepuissanceen  soutenant  la  Quia    in  inferno  nulla 
justice  de  ma   cause.   Car  est  redemptio  :   mise- 
lorsqu'on  est  une  fois  préci-  rere  mei,  Deus,  et  salva 
pitédansTenfer,  iln'ya  plus  me. 
de  Rédemption  à  espérer  : 
ayez  pitié  de  moi,  mon  Dieu, 
et  sauvez  mou  ame. 

VIII.  Leçon.  Joh.  19. 

Mes  chairs  ont  été  rédui-  Peixi  meae,  consUmp- 
tes  à  rien,  mes  os  se  sont  tiscirnibus,  adhaesilos 
collés  à  ma  peau,  et  il  ne  me  meum,  et  derelicta  sunt 
reste  que  mes  lèvres  autour  tantummodo  labia  circa 
des  dents.Ayez  pitié  de  moi,  dentés  meos.  Misère- 
vous  au  moins  qui  êtes  mes  mini  mei  ,  miseremini 
amis,  parce  que  la  main  du  mei,  saltem  vos  amici 
Seigneur  m'a  frappé.  Pour-  mei  ;  quia  manus  Do- 
quoi  me  persécutez-vous  mini  letigit  me.  Quare 
comme  Dieu  môme,  et  vous  persequimini  me,  sicut 
repaissez- vous  de  ce  que  je  Deus,  et  carnibus  meis 
souffre  dans  ma  chair  ?  Qui  saluramini  ?  Quis  mihi 
m'accordera  que  mes  paroles  tribuat  ut  scribantur 
soient  écrites;  qui  me  don-  sermones  mei;  quis  mihi 
nera  qu'elles  soient  gravées  det  ut  exarenlur  in  li- 
dans  un  livre,  sur  une  lame  bro,  stylo  ferreo  ,  et 
de  plomb,  avec  une  plumede  plumbi  lamina,  vel  celle 
fer,  ou  sur  la  pierre  avec  le  sculpantur  in  cilice  ? 
ciseau?Gar  je  saisque  mon  Scio  enim  quod  Re- 
Rédempteur  est  vivant,  et  demptor'raeus  vivit,  et 
qu'au  dermer  \ov\v  \ft  t^^^^vxsc  V'çv  tvc^Nksimo  die  de  ter- 
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ra  surreclarus  sum  :  et  citerai  de  la  terre,  et  serai 
rursum  circumdabor  revêtu  de  ma  peau  ;  et  dans 
pelle  mea,  et  ia  carne  ma  propre  chair,  je  verrai 
roea  videbo  Denm  Sal-  mon  Dieu  :  je  le  verrai  moi- 
vatorem  meum  ;  quem  môme,  et  non  pas  un  autre, 
visurus  sum  ego  ipse,  et  je  le  contemplerai  de  mes 
et  oculi  mei  conspecluri  propres  yeux.  Telle  est  mon 
sunl,  et  non  alius:  re-  espérance;  elle  repose  dans 
poâita  est  haec  spes  mea  mon  cœur. 
in  sinu  meo. 

^.  Domine, secundum  i^.  Seigneur,  ne  me  jugez 
actum  meum  noii  me  pas  selon  mes  actions  :  je 
judicare  ;  nihil  dignum  n'ai  rien  fait  devant  vos 
in  conspectu  tuo  egi  ,  yeux  qui  mérite  que  vous 
ideo  deprecor  majes-  l'approuviez;  c'est  pourquoi 
fatem  luam  ,  ul  tu,  j'en  conjure  votre  Majesté 
Deus,  deleas  iniquila-  sainte.  0  mon  Dieu,  effacez 
tem  meam.  mon  iniquité. 

f.  Amplius  lava  me,  j^.  Lavez-moi  de  plus  en 
Domine  ,  ab  injustitia  plus  de  toutes  les  taches  de 
mea,  et  a  deliclo  meo  mes  péchés,  et  purifiez-moi 
munda  me.  Ut  tu  ,  de  mes  offenses.  0  mon 
Deus,  deleas  iniquita-  Dieu  I  effacez  mon  iniquité, 
tem  meam. 

IX.  Leçon.  Job.  10. 

QuARE  de  vulva  edu-  Pourquoi,  Seigneur,  m'a- 

xisti  qfie?  Qui  utinam  vez-vous  tiré  du  sein  de  ma 

consumptus  essem,  ne  mère?  Je  souhaiterais  y  être 

oculusme  videret.Fuis-  mort  et  que  personne  ne 

sem  quasi  non  essem,  m'eût  jamais  vu:  j'aurais  été 

de  utero  translatus  ad  comme  n'ayant  point  été,  et 

tumulum.Numquidnon  l'on  m'eût  porté  en  naissant 

paucitas  dierum  meo-  dans  le  tombeau.  Le  peu  de 

rum  finietur  brevi  ?  Di-  jours  qui  me  restent,  ne  fi- 

mitte  ergo  me,  ut  plan-  niront-ils    point    bientôt  ? 

gam  paululum  dolorem  Donnez-moi  donc  quelque 

meum  :  anlequam  va-  relâche  afin  que  je  puisse  un 

dam,  et  non  revertar,  peu  respirer  dans  ma  dou- 

ad  terram  lenebrosam,  leur,  avant  que  j'aille  daa?. 

et  opertam  raorlîs  cali-  celle   Vevv^   Vévve\yc^\iSJi  ^ 
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couverte  de  l'ombre  de  la  gîne,  lerram  miseri»  ei 
mort  ;  dans  celte  terre  de  tenebraram,  ubi  ambra 
misères  et  de  ténèbres  où  rè-  mortis,  et  nullas  ordo, 
gne  l'obscurité  de  la  mort,oCi  sed  sempiternus  horror 
il  n'y  a  point  d'ordre,  mais  inhabitat, 
une  confusion  et  une  hor- 
reur éternelles. 

^.  Seigneur»  délivrez-moi  ^.  Libéra  me,  Domî- 
des  voies  qui  conduisent  à  ne,  de  viis  inferni,  qui 
Tenfer  ;  vous  qui  avez  brisé  portas  sereas  confre- 
les  portes  d'airain,  qui  avez  gisti,  et  visiiasti  iofer- 
visité  l'enfer,  et  y  avez  ré-  num,  et  dedisti  eis  la- 
pandu  votre  lumière  pour  men,  ut  vidèrent  te. 
vous  faire  voir  à  ceux  qui  Qui  erant  in  poenis  le- 
gomissaient  dans  les  peines  nebrarum. 
des  ténèbres. 

ji^.  llsonlélevélavoixpour  f.  Clamantes  et  dr- 
vous  dire  :  Vous  êtes  enfin  centes  :  Advenisli,  Re- 
venu, Sauveur,  pour  déli-  demptor  nosfcer.  Qu* 
vrer  ceux  qui  gémissaient  eraptinpoenistenebra- 
dans  les  peines  des  ténèbres,  rura. 

ft.  Seigneur,  donnez-leur  j^.  Requiem  œternam, 
le  repos  éternel,  et  faites  dona  eis ,  Domine,  et 
luire  sur  eux  la  lumière  qui  lux  perpétua  luceateis. 
ne  s'éteint  jamais.  Qui  gc-  Qui  erant  in  pœnis  te- 
rnissaient dans  les  peines  des  nebrarum. 
ténèbres. 

Le  Répons  suivant  n'a  lieu  quau  jour  de  la  Com^ 
mémoration  des  Morts,  et  quand  on  dit  les  trois  Noc- 
turnes à  Matines» 

^.Délivrez-moi,  Seigneur,  ^.Libéra  me.  Demi- 
de  la  mort  éternelle  en  ce  ne,  de  morte  aelerna  io 
jour  terrible.  Quand  les  dieillatremenda.Quan- 
cieux  et  la  terre  seront  do  cœli  movendi  sunt 
ébranlés.  Lorsque  vous  et  terra.  Dum  veneris^ 
viendrez  juger  le  monde  judicare  sœculura  per 
par  le  feu.  igneu), 

j^.  Je  suis  saisi  de  crainte  j^.  Tremens  factab' 
et  de  tremblement,  lorsque  sum  ego,  et  limeo,duni 
je  pense  l\  cviV.  ^xwvevç^w  «^\  'X\%^v\'5jysa^<îL^^\\^  al<\ue 
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Ventura  ira.  Qliaûdo  doit  se  faire,  et  à  la  colère 
cœli  movendi  sunt  et  qui  doit  s'allumer.  Quand 
terra.  les  cieux  et  la  terre  seront 

ébranlés. 

j^.  Dies  illa,  dies  irœ,  j^.  €e  jour- là  sera  un  jour 
calamitatis  et  miseriœ,  de  colère,  de  calamité  et  de 
dies  magna  et  amara  misères;  un  grand  jour,  mais 
valde.  Dum  veneris  ju-  plein  de  terreur  et  d*amer- 
dicare  saeculum  per  ig-  tume.  Lorsque  vous  viendrez 
nem.  juf^^er  le  monde  par  le  feu. 

j^. Requiem  œternam,  ^.  Seigneur,  donnez-leur 
dona  eis.  Domine,  et  le  repos  éternel,  et  faites 
lux  perpétua  luceat  eis.  luire  sur  eux  la  lumière  qui 

ne  s'éteint  jamais. 

j^.  Libéra  me,  Domî-  j^.  Délivrez-moi,  Seigneur, 
ne,  demorteœterna,  in  delà  mort  éternelle,  en  ce 
dieillatremenda.Quan-  jour  terrible.  Quand  les 
do  cœli  movendi  sunt  cieux  et  la  terre  seront 
et  terra.  Dum  veneris  ébranlés.  Lorsque  vous 
judicare  spéculum  per  viendrez  juger  le  monde 
ignem.  par  le  feu. 


A  LAUDES. 

On  commence  par  V Antienne  suivante. 
Ant,  Exultabunt.  Ant.  Mes  os  humiliés. 

Ps,  Miserere  mei,  Deus,  etc.,  page  472. 

Ant.  Exultabunt  Do-       AnL  Mesos  humiliés  tres- 
niino  ossa  humiliata.       sailleront  d'allégresse  dans 

le  Seigneur. 
Ant.  Exaudi.  Ant.  Seigneur,  qui  écoute?. 

PSAUME  64. 

Figures  des  biens  et  du  bonheur  que  Dieu  prépare  à  ses 
élus  dans  la  Terre  des  vivants. 

Tk   decet    hymnus  ,  C'est  à  vous,   Seigneur, 

Dous,  in  Sion:et  tibi  qu'il  convient  d'adresser  nos 

reddetur  votum  in  Je-  hymnesdansSion,etd'offrir 

rusalem.  nos  vœxnL  àat&  \<^t\^Sk^^^csw, 
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O  vous,  qui    écoutez  la  Ëxuùdi       oralioiiem 

prière,  toute  créature  doit  meam  :    ad    le    omnis 

venir  à  vous.  caro  veuiet. 

Les  paroles  de  l'iaiquité  Verba        iDiquoruoi 

ont  prévalu  sur  nous  ;  mais  prsevuiuerunt       super 

vous  ferez  grâce  à  nos  pé-  nos  :    et    impietatibus 

chés.  nostristupropitiaberis. 

Heureux  celui  que  vous  Beatus  quem  elegislî 

avez  choisi  pour  eu  prendre  el  assumpsisti  :  inbabi- 

soin  :  il  habitera  dans  vos  tabit  in  atriis  luis, 
parvis. 

Nous  serons  comblés  dos  Replebiniur  in  bonis 
biens  de  votre  maison  :  vo-  Domus  tuas  :  sanctum 
tre  maison  est  sainte  :  c'est  est  templum  tuum,  mi- 
le siège  admirable  de  votre  rabile  in  asquilale. 
équité. 

Exaucez-nous,  ô  Dieu  qui  Ëxaudi  nos,  Deussa- 

éles  notre  salut  :  vous,  l'es-  lutaris  noster  :  spcs  oin- 

pérance  de  ceux  qui  habi-  nium  Onium   lorra; ,  el 

lent  aux  exlromitcs  de  la  in  mari  longe, 
terre  et  au-delà  des  mers. 

Qui  affermissez  les  mon-  Pra^parans  montes  in 

tagnesdans votrepuissance,  virlule    tua,  accincius 

(|ui  êtes  entouré  de  la  force  potenlia  :  qui  conturbas 

comme  d'une  ceinture,  qui  profundum   maris,  so- 

maîtrisez  les  profondeurs'de  num  Ouctuum  ejus. 
la  mer  et  le  bruit  de  ses  ilôts. 

Les  nations  seront  trou-  Turbabunlur  génies, 

blees,  et  les  bornes  du  monde  et  limebunt  qui  bahi- 

seront  dans  la  crainte,  à  la  tant  termines  à  signis 

vue  de  vos  prodiges  :  et  soli-  luis  :   exilus    matulini 

dain  vous  répandrez  la  joie  et  vespere  délecta  bis. 
de  l'orient  au  couchant. 

Vous  visiterez  la  lerre ,  Visitasli  lerrani  ,  el 

et  vous  la  féconderez  :  vous  inebriasli  eam  :  mulli- 

multiplierez  ses  richesses,  plicaslilocupletareeam 

Le  grand  fleuve  est  rem-  Flumen  Dei  repletuni 

pli  de  l'abondance  des  eaux,  est  aquis,  parasli  cibuin 

la  terre  a  préparé  la  nour-  illorum  :  quoniam   ila 
riture  des  \iou\tûes,  v^\<a^  ^%n.  Y^«.^^\^v.Na  eyiis. 
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que  vous  l'avez  deslince  à 

cet  usage. 

Bivos  ejus  inebria  ,       PéDètrez  son  sein  de  la 

inaltiplica       genîmina  rosée,  fertilisez  ses  germes, 

ejus  :  in  stillicîdiis  ejus  et  ils  se  réjouiront  des  in- 

l^labilur  germinans.      iluences  du  Ciei. 

Benedicescoronœan-  Vous  bénirez  la  terre,  et 
ni  benignitatis  tuse:  et  vos  bénédictions  seront  la 
campi  tui  repiebuntur  couronne  de  l'année  ;  et  les 
ubertate.  campagnes  seront  couvertes 

de  vos  dons. 
Pinguescent  speciosa       Les  déserts  même  s'em- 
deserti  :  et  exultatione  belliront  de  fécondités  ;  et 
colles accingentur.  les  collines   se    revêtiront 

d'allégresse. 
Induti  sunt  arietes  Les  béliers  seront  entou- 
oviuni,  et  valles  abun-  rés  de  la  multitude  des  bre- 
dabunt  frumento;  cla-  bis,  et  les  vallons  enrichis 
mabunt,  etenim  bym-  delà  multitude.des  grains, 
numdicent.  et  ils  élèveront  la  voix  et 

chanteront  l'hymne  de  vos 
louanges. 
Requiem    œternam  ,       Donnez -leur,  etc. 
etc. 

Ant.Exauiiy  Demi-       ^n(.  Seigneur,  qui  écou- 
ne,  orationem  meam^ad  tez  ma  prière,  toute  créature 
te  omoiscaro  veniet.       doit  venir  à  vous. 
Ant,  Me  suscepit.  Ant.  Votre  main. 

Les  Ps.  Deus,  Deus  meus,  etc  ,  page  399,  et  Deus 
misereatur  nostrî,  etc.,  page  400. 

^n(.  Me  suscepit  dex-  Ant.  Votre  main,  Sei- 
tera  tua.  Domine.  gneur,  m'a  soutenu. 

Ant,  A  porta  inferi.         Ant.  Seigneur,  préservez. 

Cantique dÉzécbias.  haïe.  38. 

Sentiments  du  Juste  souffrant  et  résigné ,  aux  approches 

de  ta  mort. 

Ego  dixi  in  dimidio  J'ai  dit:  Au  milieu  de  mes 
dierum  meorum:  vadam  jours,  je  verrai  doac  lôs^'^'^- 
ad  por\Qs  inferi.  les  de  \a  tcvwV, 
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Et  j'ai  cherché  en  vain  le  Queesivi  residuam  an- 
reste  de  mes  années ,  j'ai  norum  meoram  :  Diii  : 
dit  :  Je  ne  verrai  donc  plus  Non  videbo  Dominum 
le  Seigneur  mon  Dieu  dans  Deum  in  terra  viven- 
cette  terre  des  vivants.    •     tium. 

Je  ne  verrai  plus  l'homme  Non  aspiciam  homi- 
dans  celte  terre  qui  lui  a  été  nem  ultra  :  et  habitato- 
donnée.  rem  quietis. 

Le  tissu  de  ma  vie  est  en-  Geoeratio  mea  ablata 
levèetreplié  comme  la  lente  est,  et  convoluta  esta 
des  pasteurs.  me  :  quasi  taberoacu- 

lum  pastoram. 

La  trame  en  est  coupée  Prsecisa  est  velut  a 
par  le  Seigneur,  lorsqu'elle  lexente,  vîta  mea  :  dum 
commençait  comme  la  toile  adhuo  ordirer,  succidil 
par  le  ciseau  du  tisserand  ;  me  de  mane  usque  ad 
le  matin,  je  disais:  Seigneur,  vesperam  finies  me. 
vous  finirez  ma  vie  ce  soir. 
Et  le  soir,  j'espérais  à  peine  Sperabam  usque  ad 
voir  le  matin  :  le  mal  a  brisé  mane  :  quasi  leo ,  sic 
mes  os,  comme  le  lion  dé-  conlrivit  omnia  ossa 
vore  sa  proie.  mea. 

Et  j'ai  dit  :  Un  soir  et  un  De  mane  usque  ad 
matin  termineront  ma  vie  ;  vesperam  finies  me  :  si- 
ainsi  je  gémissais  comme  les  eut  pullus  hirundinis, 
petits  de  Thirondelle,  je  me  sicclamabo;  meditabor 
plaignais  comme  la  colombe,  ut  columba . 

JUes  yeux  se  sont  lassés  Attenuati  sunt  oculi 
à  force  de  regarder  vers  le  mei  :  suspicion  tes  in  ex- 
Giel.  ceisum. 

Seigneur,  je  souffre  de  vio-  Domine,  vim  patior, 
lentes  atteintes;  Seigneur,  responde  pro  mb  :  Quid 
soyez  le  garant  de  ma  vie  :  dicam,  a  ut  quid  respon* 
mais  que  dirai-je  au  Sei-  débit  mihi,  cum  îpse  fe- 
gneur,  ou  que  me  répondra-  cerit. 
t-il,  quand  c'est  lui  qui  m'a 
frappé? 

Je  repasserai  devant  lui  Recogitabotibiomncs 
toutes  mes  années,  dans  l'a-  annos  meos  :  in  amari- 
mer  lame  à«  mot\  îvme>.  VwvVvwi  -^^vsv^xi  mese. 
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Domine,  si  sic  vivi-  Je  lui  dirai  :  Seigneur,  s'il 
iur,  et  in  talibus  vita  est  ainsi,  si  je  vous  ai  offensé 
spiritus  met,  corripies  ainsi  dans  ers  jours  que  voua 
me,  et  vivilicabis  me  :  m'avez  donnés,  châtiéz-moî, 
Ecce  in  pace  àmariludo  mais  rendez -moi  la  vie;  et 
mea  amarissima.  voila  que  les  douceurs  de  la 

paix  ont  succédé  aux  plus 
amères  douleurs. 

Tu  autem  eruisli  ani-  Vous  m'avez  retiré  du  tom- 
mam  meam,  ut  non  pe-  beau,  Seigneur,  et  vous  n'a- 
riret  ;  projecisli  postier-  vez  pas  voulu  que  je  périsse; 
gum  tuum  omnia  pec-  vous  a  vez  Jeté  derrière  vous 
cata  mea.  toutes  mes  offenses,  a6n  de 

ne  les  plus  voir. 

Quia  non  infernus  Car  la  mort  et  le  tombeau 
confilebitur  l'ibi,  neque  ne  chanteront  pas  vos  louan- 
mors  laudabit  te  :  non  ges;  et  ceux  qui  descendent 
expeclabuntquidescen-  dans  la  poussière  n^atten- 
dunt  in  lacum,  verita-  dront  pas  vos  promesses, 
tem  tuam. 

Vivens,  vivens,  ipse  Mais  celui  qui  vit  vous 
confitebilur  tibi ,.  sicut  rendra  gloire,  ainsi  i\Me  moi, 
et  egohodie  :  pater  Hliis  Seigneur,  et  le  père  ensei- 
notam  faci.'t  veritatem  fanera  votre  vérité  à  ses  en- 
tuam.  fants. 

Domine,  salvum  me  Conservez-moi  la  vie,  6 
fiic  :  et  psalmos  noslros  mon  Dieu  I  et  chaque  jour 
canlabimuscunctisdic-  nous  ferons  entendre  nos 
luisviliLMioslncinDomo  cantiques  dans  la  Maison  du 
Domini.  Seigneur. 

Requiem  a;ternam,elc.       Donnez-leur,  etc. 

Ant  A  porta  inferi,  Ant.  Seigneur,  préservez 
erue.  Domine,  animam  mon  ame  de  la  porte  «Ip  Ten- 
mea  m.  fer. 

Ant,  Omnis  spiritus.       Anl,  Que  tout  ce  (\\m  res- 
pire. 

Ps,  Laudate  Dominum  de  Calis,  etc.,;>«/;^  404. 

Ant,  Omnis  spiritus  ^n(.  Quelout  ce  qui  res- 
laudet  Doniinum.  pire,  loue  le  Seigneur. 
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j^»  J'ai  eiUendu  une  voix  j^.  Audivi  vocem  de 
du  Ciel  qui  me  disait  :  Cœlo  dicenlem  mibi  : 

rJ.  Heureux  ceux  qui  meu-  ^.  Beali  morlui  qui 
renl  dans  le  Seigneur.  in  Domino  raoriuntur. 

Ani,  Je  suis  la  résurrec-  Ani.  Ego  sura  resur- 
lion.  reclio. 

Cani,  Benedictus  Dominus  Deus,  eic.y  page  410. 

Avl.  Je  suis  la  résurrec-  Ani.  Ego  sum  resur- 

lion  et  la  vie  :  celui  qui  croit  rectio  et  vila  ;  qui  cre« 

en  moij  quand  même  il  serait  dit  in  me,  eliamsi  mor- 

mort,  vivra  ^  et  celui  qui  tuus  fuerit,  vivet  :  et 

vit,  et  qui  croit  en  moi,  ne  oranis  qui  vîvit,  et  cre- 

mourra  jamais.  dit  in  me,  non  morielur 

in  œlernum. 

On  récite  à  genoux  les  Prières  suivantes. 

Pater  nosler,  tout  bas. 

f.  Et  ne  nous  laissez  pas      j^.  Et  ne  nos  inducas 

succomber  à  la  tentation.  in  tentationem. 

^,  Mais  délivrez-nous  du       i^.  Sed   libéra  nos  a 

mal.  malo. 

Ps,  De  Profundis,  clamavi  ad  te,  etc.,  page  454. 

j^.  Seigneur  ,    préservez       j^.  A  porta  inferi, 
son  ame  (ou)  leurs  âmes. 

i^.  De  la  porte  de  l'enfer.       Sj.  Erue  ,    Domine  , 

animam  ejus  [ou)  ani- 
mas eorum . 

j^.  Qu'il   {ou)  qu'elle  re-       j^.Requiescat(oM)  Re- 
pose  en    paix.  Qu'ils   (ou)  quiescant  in  pace. 
qu'elles  reposent  en  paix. 

^.  Ainsi  soit-il.  ^.  Ameri. 

j^.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.  Domine  ,  exautli 
prière  ;  orationem  meam  ; 

^.  Et  que  mes  cris  s'élè-  ^.  Et  ciamor  meus 
vent  jusqu'à  vous.  ad  te  veniat. 

Selon  intention  pour  laquelle  on  récite  P Office  des 
Morts,  on  fait  usage  des  Oraisons  qui  sont  après  Vê- 
pres, ou  de  celles  ci-après. 
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POUR    LES   ÉVÊQUES    RT   LES   PRÊTRES. 
OR  EMUS.  PRIONS. 

Deus,  quiinter Apos-  0  Dieu!  qui  avez  élevé 

lolicos  Sacerdoles ,  fa-  vos  serviteurs  à  I.t  dignité 

mulos  tuos  PoniiQcali ,  d'Kvôquesow  de  prêtres,  en 

»  seu  Sacerdotali,  fecisti  leur  donnant  part  au  sacer- 

dignitate  vigere  :  prœs-  doce   des    Apôtres  ,    faites 

ta»   quœsumus,  ut,  eo-  aussi  qu'ils  jouissent  éler- 

rum  quoque  perpeluo  nellement  avec   eux  de  la 

aggregentur  consortio.  gloire  céleste. 

POUR   LES   PARENTS  ET   LES   BIENFAITEURS. 
OREMUS.  PRIONS. 

Dïus ,  veniae  largi-  0  Dieu  !  qui  pardonnez 
lor,  et  huinanitt  salulis  aux  pécheurs,  et  qui  aimez 
amator;  qucncsumus  de-  le  salut  des  hommes,  nous 
mentiam  tuam,  ul  nos-  supplions  votre  bonté  d'ac- 
trae  congregalionis  fra-  corder  à  tous  ceux  qui  sont 
1res,  propiuquos,  et  be-  nos  frères,  par  le  lien  d'une 
nefactores,  qui  ex  hoc  société  particulière,  à  nos 
sœculo  transierunl,bea-  proches  et  à  nos  bienfaiteurs, 
la  Maria  semper  Virgi-  qui  sont  sortis  de  ce  monde, 
neintercedentecumom-  qu'étant  aidés  par  l'interces- 
nibus  Sanctis  luis,  ad  sion  delà  bienheureuse Ma- 
perpetuœ  beatitudinis  rie  toujours  Vierge ,  et  de 
consortium  pervenire  tous  les  Saints,  ils  soient  ad- 
concedas.  rais  avec  eux  à  la  participa- 

tion de  la  béatitude  éternelle. 
ParN.-S.J.-C. 

POUR   TOUS   LES   MORTS. 
OREMUS.  PRIONS. 

FiDELiuM    Deus   om-       0  Dieu!  Créateur  et  Ré- 
nium  Conditor,  etc.  p.  dempteur,  etc. 
497. 

POUR    l'anniversaire   de  PLUSIEURS   DltPUNTS. 
ORRHUS.  PR10^S. 

Drus  indulgent  iarum,  Seigneur,  Dieu  des  mi- 
Domine ,  da  auimabus  séricordes ,  accordez  aux 
faraulorum  famularum-  amesdeNO^?>^W\V«v«^^\*^'^ 
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vos  servantes,  que  nous  vous  que  tuarum  ,  quorum 
recominandons  en  ce  jour  aoni versa rium  deposi- 
anniversairedeieur  morl,  le  lionis  dieoi  commeiho- 
lieudu  rafrakhissenient^du  rainus  ,  refrigerii  se- 
repos,  du  bonheur  et  de  la  dem,  quietis  bcatitudt- 
lumière  éternelle.  Par  N. -S.  nem,  et  luminis  clari- 
J.-C.,etc.  tatem.    Per    DomiDum 

nostrum. 

POUR   UN   PÈRE   ET    UNE   HÈRE. 
PRIONS.  OREHUS. 

0  Dieu  I  qui  nous  avez  Deis  .  qui  nos  Pa- 
fait  un  commandement  ex-  trem  et  Matrem  honora- 
près  d'honorer  nos  père  et  re  prœcepisti;  miserere 
mère;  ayez  pitié,  selon  votre  clemenler  animabuspa- 
clémence,  des  âmes  de  mon  tris  ac  matris  meœ,  co- 
père  et  de  ma  mère  ;  accor-  rumque'peccaia  dimitle 
dez-leur  le  pardon  de  leurs  meque  eos  in  oeterns 
péchès,etfailes-moi  la  grâce  claritatis  gaudio  fac  vi- 
de les  voir  dans  la  joie  oe  vo-  dere.  Per  Domia  um  nos- 
treélernelle  clarté.  Par  N.  S.  trum,  etc. 
J.-C,  etc. 

Quand  on  réciie  l' Office  pour  le  père  seul,  on  du: 
Ânimae  patris  mei,  en  meque  eura.  Pour  la  mère  seule: 
Animae  matris  mese,  ei  moque  eam.  Quand  plusieurs 
prient  pour  leur  père  seul,  ils  disent  :  Âaimse  patris 
uoslri,  et  nosque  eum.  Quand  cesi  pour  leur  mère 
seule:  Animœ  matris  nostrse,  et  nosque  eam. 

AUTRE  ORAISON   POUR   LES   MORTS. 
PRIONS.  OREHUS. 

Daignez,  Seigneur,  déli-  '  Absolve,  quacsumus, 

vrer  de  tous  les  liens  du  pé-  Domine ,  animas  famu- 

ché,  les  aines  de  vos  servi-  lorum      famularumque 

leurs  et  de  vos  servantes,  et  tuarum,  et  omnium  ûde- 

de  tous  ceux  qui  sont  morts  lium  defunctorum  ,  ab 

dans  la  foi  ;  afin  qu'au  jour  omni    vinculo    delicto- 

de  la  résurrection  glorieuse,  rum;  ulinresurrectioni^ 

ils  jouissent  du  reposéternel  gloria,  inter  Sanctoset 

avec  vos  SvVmV^  ç\.NÇi^>LVw%.  ^^jw^U^s  tuos  resuscilali 
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respirent.  PerChristum  Par  J.-C.  N.-S.,  etc. 
Dominum  nostrum,  etc. 

POUR   UN   PAPE. 
OREXUS.  PRIONS. 

Dbus,  qui  inler  sum-  0  Dieu,  qui,  par  une  dis- 
mos  Sacerdoles  famu-  position  ineffable  de  votre 
lum  tuum  N.  ineffabili  providence,  avez  voulu  que 
tua  dispositione  connu-  votre  serviteur  N.  fûit  chargé 
merarivoluisti;pr(BSta,  de  gouverner  votre  Eglise, 
qusesumus,  ut  qui  uni-  nous  vous  prions  de  recevoir 
genili  Filii  tui  vices  in  parmi  vos  saints  Pontifes 
terris  gerebal,  Sancto-  dans  le  ciel  celui  qui  a  tenu 
rum  luorum  Pontificum  la  place  de  votre  divin  Fils 
consortio  perpétue  ag-  sur  la  terre.  Par  le  môme 
gregetur.  Per  eumdem  J.-G.  N.^S.,  etc. 
Dominum,  etc. 

Pour  un  Cardinal  Evêque,  on  dit  :  Famulum  tuum 
N.  Ëpiscopum  Gardinalem,  pontiGcali  fecisti.  etc. 
Pour  un  Cardinal  Prêtre  :  Famulum  tuum  N.  Pres- 
byterum  Gardinalem,  sacerdotali  fecisti,  etc. 

POUR   UN  CARDINAL  DIACRE. 
ORBHUS.  PRIONS. 

Inclina,  Domine,  au-  Seigneur  ,  prêtez  l'oreille 
remtuamadprecesnos-  aux  prières  par  lesquelles 
iras,  quibus  misericor-  nousconjurons  humblement 
diam  tuum  supplices  votre  miséricorde,  de  placer 
deprecamur,utanimam  dans  le  séjour  de  la  paix  et 
famuli  tui  N.  Diaconi  de  la  lumière,  l'hume  de  votre 
Gardinalis  ,  quam  de  serviteur  N.  Gardinal-Dia- 
hoc  saeculo  migrare  jus-  cre,  que  vous  avez  fait  sortir 
sisti,  in  pacis  ac  lucis  de  ce  monde,  et  d^ordonner 
regione  constituas,  et  qu'elle  soit  associée  à  la 
Sanctorum  tuorum  ju-  gloire  de  vos  Saints.  Par 
béas  esse  consortem.  N.-S.  J. -G.,  etc. 
Per  Dominum,  etc. 

POUR  UN  ÉVÊQUE  OU  POUR  UN  PRÊrRBé 

Orbhus.  Deus,  qui  inter  ApostoUco&yeic.'^^^^y'^^ 
mellaDl  h  singulier  au  lieuda  ip\vxt\e\* 
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AUTRE  ORAISON  FOUR   UN   PRÊTRB. 
PRIONS.  OREHUS. 

Faites,  nous  vous  en  sup-  Pr^esta  ,  quaesnmiB, 
plions.  Seigneur,  que  Pâme  Domine,  ut  anima  fa- 
de votre  serviteur  N.  Prêtre,  muli  tui  N.  Sacerdolis; 
que  vous  avez  honoré  du  quem  in  boc  sœcalo 
Ministère  sacré,  en  ce  mon-  commemorantem ,  sa- 
d3,  jouisse  d'une  sainte  al-  cris  muneribu^  deco- 
légresse  dans  le  séjour  des  rasii,  in  cœlestî  sede 
bienheureux.  Par  J  -C.  N.-S.  glorîosa  semper  exultet. 
etc.  Per  Dominum  nostruai, 

etc. 

POUR  CEUX  QUI    SONT  INBUMÊS  EN   MÊME   LIEU. 

V 

PRIONS.  OREMUS. 

0  Dieu,  par  la  miséri-  Deus,  cujus  misera- 
corde  duquel  les  âmes  des  lîone  animse  fideliuoi 
Fidèles  reçoivent  le  repos  et  requiescunt  ;  famulisel 
la  paix  ;  accordez  le  pardon  famulabus  tuis  omai- 
de  leurs  péchés  à  vos  servi-  bus,  hic  et  ubiqne  in 
leurs  et  à  vos  servantes  qui,  Ghristo  quiescentibus, 
en  celieueten  quelqu^autre  de  propitius  veniam 
que  ce  soit,  reposent  en  Je-  peccatorum  :  ut  a  cunc* 
sus-Christ;  afin  que,  puri-  tis  reatibus  absoluli, 
fiés  de  toute  iniquité,  ils  tecum  sine  fine  iselen- 
jouissentavec  vous  de  la  fé-  lur.  Per  eumdem  Do- 
licité  éternelle.  Par  le  môme  minum,  etc. 
J.-G.  N.-S.,  etc. 

POUR   PLUSIEURS   DÉFUNTS. 
PRIONS.  OREMUS. 

0  Dieu,  qui,  par  un  effet  Dtus,  cui  propriom 
de  cette  bonté  qui  vous  est  est  misereri  semper  e( 
propre,  êtes  toujours  prêt  parcere,  propitiareani- 
à  faire  grâce  et  a  pardon-  mabus  famulorum  fa- 
ner, soyez  propice  aux  âmes  mularumque  tuarum,el 
de  vos  serviteurs  et  de  vos  omnia  eorum  peccata 
servantes,  et  pardonnez  tous  dimilie;  ut  morlalitatis 
leurs  péchés;  afin  que,  déga-  vinculis  absolulœ,  Iran- 
gés  des  liens  de  la  mortalité,  siremereanlurad  vitam 
elles  soiexil  U^\3LVÇi^'&  ^\e^\«s»  V^\  ^^\^svdftal^  etc. 
de  passer  ^  \ai  nXô.  V^v  .,  ^Vc,, 
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AUTRE   POUR    PLISIEURS   DÉFUNTS. 
OREMUS.  PRIONS. 

ÀNiXARUs, quœsumus.  Nous   vous  prions,  Soi- 

Domine,  famuiorum  fa-  gneur, de  faireéprouver  vos 

mularumque      tuarum  miséricordes  éternelles  aux 

uiisericordiam  concède  âmes  de  vos  serviteurs  et  de 

perpetuam  :  ut  eis  pro-  vos  servantes,  afin  que  leur 

ficiat  in  seternum,  quod  foi  et  leur  espérance  en  vous 

in  tesperaveruntetcre*  assurent  à  jamais  leur  bon- 

dfderunt.  Per  eumdem  heur.  Par  le  môme  J.-C.  etc. 
Christum,  etc. 

Au  moment  où  une  personne  expire,  on  dit  le  Répons 

suivant. 

Subvenite  ,     Sancti  Saints  Amis  de  Dieu,  se- 

Dei  ;  occurrile,   Angeli  courez-la;    Anges   du  Sei- 

Domini   :    suscipientes  gneur ,    venez    au-devant 

animani  ejus ,   offeren-  d'elle,  recevez  son  ame,  et 

les  eam  in  conspectu  présenlez-la  au  Très-Haut. 
Allissimt. 

j^.  Suscipial  te  Chris-  j^.  Que  Jésus-Christ,  qui 

lus  qui  vocavit  le,  et  in  vous  a  appelée  vous  reçoive; 

sinum  Abrahae  Angeli  et  que  les  Anges  vous  condui- 

dcducant  te.  Suscipien-  sent  dans  le  sein  d^Abrabam. 

les.  Recevez  son  ame,  et  présen- 
tez-la au  Très-Haut. 

f.  Requiem  œlernam  j^.  Seigneur,  donnez-lui  le 

dona  ei,  Domine;  et  lux  repos  éternel,  et  faites  luire 

perpétua  iuceat  ei  :  Of-  sur  elle  la  lumière  qui  ne 

lerentes.  s'èteinl  jamais.  Pour  la  pré- 
senter au  Très-Haut. 

Kyrie,  eleison .  Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Christe,  eleison.  Jésus-Christ,  ayez  pitié  de 

nous. 

Kyrie,  eleison.  Seigneur, ayez  piliédenous. 

Pater  noster,  tout  bas. 

f.  Et  ne  nos  inducas  j^.  Et  ne  nous  laissez  pas 

in  tentationem  ;  succomber  à  la  tentation; 

^.  Sed  libéra  nos  a  ^.  Mais  dèl\vce'L-\îk5SSi2>  ^nv 

maïo.  m*a\. 
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f.  Seigneur ,  donnez-lui  f.  Requiem  aeternam 

le  repos  éternel  ;  dona  ei.  Domine, 

^.  Et  faites  luire  sur  elle  ^.   Et   lux  perpétua 

la  lumière  qui  ne  s'éteint  ja-  Inceat  ei. 

mais. 
f.   Seigneur  ,   préservez      f.  A  porta  inferi, 

son  a  me, 

^.  De  la  porte  de  l'enfer.  j^.  Erue,  Domine.ani- 

mam  ejus. 

f.  Qu'elle  repose  en  paix.  }.  Requiescat  inpace. 

^.  Ainsi  soit-il.  f^.  Amen. 

f.  Seigneur,  exaucez  ma  j^.    Domine  ,    exaudi 

prière  ;  orationem  meam  ; 

j^.  Et  que  mes  cris  par-  ^.  Etclamor  meus  ad 

viennent  jusqu'à  vous.  te  venial. 

PRIORS.  OREMUS. 

Nous  vous  recommandons,  Tibi,  Domine,  corn- 
Seigneur,  l'ame  de  votre  ser-  mendamus  animam  fa- 
viteur  ou  de  votre  servante  muli  tui ,  vel  famul® 
N.,  afin  que,  étant  mort  ou  tuae  N.  ut  defunctus, 
morte  au  monde,  il  ou  elle  vel  defuncta  sseculo  tibi 
vive  en  vous,  et  qu'il  ou  elle  vivat  ;  et  quae  per 
obtienne  de  votre  bonté  et  fragilitatem  bumans 
de  votre  miséricorde  infinie  con versât ionis  peccata 
le  pardon  des  oflenses  que  la  commisit,  tu  veuia  mi- 
fragilitè  de  sa  nature  lui  a  sericordissimae  pietatis 
fait  commettre.  Par  le  même  abslerge.  Per  eumdem 
J.-C.  N.-S.,etc,  Dominum,  etc. 

POUH    UNE  IIELIGIKUSB. 

j^.    Seigneur  ,   préservez  j^.  A  porta  inferi, 
son  a  me, 

i^.  De  la  porle  de  l'enfer.  ^.    Erue  ,    Domine, 

animam  ejus. 

f.  Quelle  repose  en  paix.  j^  Requiescat  in  pacc. 

^.  Ainsi  soit-il.  i^.  Amen. 

j^.  Seigneur,  exaucez  ma  f.  Domine  ,    exaudi 

prière  ;  orationem  meam  ; 

^.  Et  que  mes  cris  s'élè-  ^.  Et  clamor   meus 

vent  ju^u'àL  vous.  ad  te  veniei. 
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ORBHOS.  PaiONS. 

ÂBSOLVK,  qusQSumus,  Nous  vous  supplions,  Sei- 

Domiae,  animam  famu-  gneur,  de  faire  grâce  à  Famé 

la;  tuae,  Sororis   nos-  de    voire  servante,    noire 

trae ,   ut  defuncla  sse-  sœur,  afin  que,  étant  morle 

culo  tibi  vivat,  et  quae  aumonde,  elle  vive  en  vous, 

per  fragilitatem  carnis,  et  qu^elle  obtienne  de  votre 

humana  conversatione  bon  té  etde  votre  miséricorde 

commisit,  tu  venia  mi>  infinie  le  pardon  des  offenses 

sericordissimae  pietatis  que  la  fragilité  de  sa  nature 

abslerge.  Per  Christum  lui  a   fait  commettre.  Par 

Dominum,  etc.  J.-G.  N.-S.,  etc. 

j^.  Requiem  œternam  j^.  Donnez-lui,  Seigneur, 

dona  eis,  Domine  ;  le  repos  éternel  ; 

]^.  Et  lux  perpétua  ^.  Et  faites-luire  sur  elle 

luceat  ei.  la   lumière  qui  ne  s'éteint 

jamais. 

j^.Requiescatin  puce.  j^.  Qu'elle  repose  en  paix. 

^.  Amen.  i^.  Ainsi  soit-il. 
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DiES  irœ,  dies  illa,  0  jour  de  colère  et  de 

Solvet  sseclum    in    fa-  vengeance,  qui  réduira  en 

villa,  cendre  tout  l'Univers,  com- 

Teste  David  cum   Sv-   me  Palteste  David,  et  jus- 

billa.  qu'aux  oracles  de  l'anliquitè 

profane  ! 

Quantus   treroor  est       Quelle  sera  la  frayeur  des 

futurus,  hommes,  lorsque  le  souve- 

Quando  Judex  est  ven-  rain  Juge  paraîtra  pourexa- 

lurus,  miner  toutes  leurs  actions, 

Cuncta  stricte  discus-  selon  la  rigueur  de  sa  justice! 

surus  ! 

ïuba    mirum    spar-       Leson  éclatant  delà  trom- 

genssonum,  pelle  qui  se  fera  entendre 

Per    sepulchra    regio-  jusque  dans  les  tombeaux, 

nuni,  rassemblera  tous  les  morts 
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devant  le  tribunal  du  Sei-  Coget  omnesanteThro- 
gneur.  num. 

Toute  la  Nature,  et  la  Mors  stupebit  et  na- 
mort  luême,  seront  dans  Té-  tura, 

tonnement  et  l'effroi,  lorsque  Cum  resurget  créa  tura, 
les  hommes  ressusciteront,  Judicanti  responsura. 
pour  répondre    devant    ce 
Juge  terrible. 

On  ouvrira  le  livre  où  est  Liber  scriptus  profe- 
écrit  tout  ce  qui  doit  êlre  la  relur, 

matière  de  ce  Jugement  for-  In  quo  totum  contine- 
midable.  tur, 

Undemundusjudicetur. 

Et,  quand  le  Juge  sera  Judex  ergo  cum  se* 
assis  sur  son  trône,  on  verra  débit, 

è  découvert  tout  ce  qui  était  Quidquid  latet,  appare- 
caché,  et  aucun  crime  ne  bit; 

demeurera  impuni.  Nil  inultum  remanebit. 

Que  dirai-je  alors,  mal-  Quid  sum  miser  lune 
heureux  que  je  suis?  Qui  dicturus  ? 

prierai-je  d'intercéder  pour  Quem  patronum  roga- 
moi  auprès  d'un  Jugedevant  turus  ? 

qui  les  Justes  mêmes  ne  pa-  Cum  vix  Justus  sit  se- 
raîtronl  qu'en  tremblant?  curus. 

0  Roi.  dont  la  Majesté  Rex  tremendao  M.i- 
est  si  redoutable;  Dieu  qui  jestalis, 

sauvez  vos  élus  par  une  mi-  Qui    salvandos    salvas 
séricorde    toute    gratuite,  gratis, 

sauvez-moi,    ô   source    de  Salva  me,  fons  pietalis. 
toute  bonté  ! 

Jésus  plein  de  tendresse  Recordare,  Jcsu  pie, 
pour  les  hommes,  souvenez-  Quod  sum  causa  luo; 
vous  que  c'est  pour  moi  que  viae  ; 

vous  êtes  descendu  du  Ciel  Ne  me  perdas  illa  die. 
sur  la  terre:  ne  me  condam- 
nez pas  en  ce  jour  terrible. 

Vousavez  bien  voulu  vous  Quœrens  me,  sedisti 
lasser  en  me  cherchant,  et  lassus  ; 

vousavez  souffert  la  mort  de  Redemisti,  Grucem  pas- 
la  Croix  pour  me  racheter  :  sus  : 
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Tanlus    labor  uon  sît  que  je  ne  perde  pas  le  fruit 

cassus.  de  vos  travaux. 

Juste,  Judexultionis,       0  Juge,  qui  punirez  les 

Donuni  fac  remissioDis,  crimes  avec  une  justice  in- 

Ante  diem  ratioûis.         Uexible,    accordez -moi    le 

pardon  de  mes  fautes,  avant 

le  jour  de  votre  Jugemeni 

rigoureux, 

Ingemisco    lanquam       Les  péchés  dont  je  suis 

reus,  coupable  me  font  gémir  et 

Culpa      rubet     vultus  me  couvrent  de  confusion: 

meus,  pardonnez,  mon  Dieu,  à  un 

Su()plicanti  parce, Deus    criminel  qui  implore  votre 

miséricorde. 

Qui   Mariam    absol-       Vous  qui  avez  remis  k  la 

*     visti,  pécheresse  toutes  ses  ini- 

Et  latronemexaudisti  ;  quités,  et  qui  avez  exaucé  les 

Mihi  quoque  spem  de-  prières  du  bon  larron:  vous 

dibti.  m'a  vez  aussi  donné  lieud'es- 

pérer  en  votre  bonté. 

Preces  mese  non  sunt       Je  sais  que  mes  prières 

dignee;  sont  indignes  d'être  exau- 

Sed  tu  bonus  fac  be-  cées,maisje  m'appuie  sur 

nigne,  votre    clémence,    en    vous 

Ne     perenni     cremer  suppliant  de  ne   point  me 

igné.  condamner  au  feu  éternel. 

Inter     oves     locum       Séparez-moi   des    boucs 

prsesta,  qui  seront  a  votre  gauche,  et 

Et  ab    hœdis   me  se-  placez-moi   à   votre  droite 

questra,  avec  les  brebis. 

Statuens  in  parte  dex- 
tra. 
Gonfutatismaledictis,       Séparez-moi  de  ces  mau- 
Flammis  acribusaddic-  dits  que  vous  chasserez  de 
tis,  devant  vous,  et  que  vous 

Voca  me  cum  benedic-  condamnerez  à  des  supplices 
tis.  rigoureux,   et  appelez-moi 

avec  les  bénis  de  votre  Père. 

Oro  supplex  et  accli-       Prosterné   devant    votre 

nis,  Majesté   suprême  avec  un 
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cœur  contrit  et  humilié,  je  Cor  contritum  quasi  ci- 

vous  conjure.  Seigneur,  d'à-  nis. 

Voir  pitié  de  moi,  au  mo-  Gère  curam  mei  finis, 
ment  de  ma  mort. 

0  Jour  redoutable  auquel  Lacrymosa  dies  illa, 

rhomme  coupable  sort  ira  de  Qua  resurget  exfavilla. 

la    poussière   du   tombeau,  Judicandiis  hoiiio  reus: 

pour  être  jui^éparceluiqu^il  Huic  ergo  parce,  Deus. 
a  offensé  !  Pardonnez-lui,  ô 
Dieu  de  miséricorde  1 

Seigneur  Jésus,  plein  de  Pie  Jesu  ,    Domine , 

bonté,  donnez-leur  le  repos  Donaeis  requiem, 
éternel. 

Ainsi  soit' il.  Amen. 


PROSE  A  LA  SAINTE  VIERGE 

POUR  LES  MORTS. 

Que  les  âmes  gémissantes       Lugentibos  in  Purga- 
dans  le  Purgatoire,  où  le  feu  lorio, 

de  la  Justice  divine  purifie  Qui   purgantur   ardore 
leurs  souillures  pur  les  dou-  nimio, 

leurs    les    plus    sensibles,  Et     torquentur     gravi 
soient  l'objet  de  votre  com-  supplicie, 

misération,  Subveniat  tua  compas- 

sio. 
.0  Marie  I  0  Maria  I 

Vous  êtes  la  source  abon-      Fons  es  patens   qui 
dante  qui  lavez  les  coupa-  culpas  abluis, 

blés,  vous  les  recevez  tous  Omnes  lavas,  et  nullura 
et  n'en  rejetez  aucun.  Hâtez-  respuis  : 

vous  de  \erser  vos  consola-  Manum  tuam   ex  tende 
tiens  sur  ces  âmes  qui  ne  mortuis, 

cessent  de  souffrir,  Qui  sub  pœnislanguent 

continuis, 
0  Marie!  0  Maiia  ! 

Mcrc  plerne  de  lendresse       Ad  le,  pia,  suspiranl 
et  de  miscr\coràe,\e.'s»\wvivV.'à  mortui, 
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Cupientes     de    pœnis  soupirent  vers  vous,  ils  dé- 

erui,  sirent  avec  ardeur  leur  dé- 

El  adesse  luo  conspec-  livrance,  lebonheurde  vous 

lui,  voir  el    de  posséder   avec 

Et  gaudiis  îcternis  per-  vous  le  bien  éternel, 

frui» 

0  Maria  !  0  Marie  I 

Clavis  David  ,    quie       Clef  de  David  ,  qui  ou- 
Gœlum  aperis,         vrez  les  Cieux  ;  du  haut  de 
Nunc    beaia    succurre  votre  gloire,  abaissez   vos 
miseris,  regards  sur  des  malheureux 

Qui  tormentis  torquen-  qui    éprouvent    de   cruels 
tur  asperis,  tourments,  et    ouvrez-leur 

Educeos  de  domo  car-  les  portes  de  leur  prison, 
ceris, 

0  Maria  I  0  Marie  I 

Lex  Juslorum  ,  nor-       0  vous  qui  êtes  le  modèle 

ma  credentium,       des  Saints,  la  règle  des  vrais 

Vera  salus  in  te  spe-  croyants,  le  Salut  assuré  de 

rantium,  ceux  qui  mellent  en   vous 

Pro   defunctis  sit    libi  leur  espoir,  ne  cessez  d'eni- 

studium,  ployer  en  faveur  des  morts 

Assidue  orare  Filium^      votre  crédit  puissant  auprès 

d'un  Fils  qui  vous  aime, 
0  Maria  I  0  Marie  I 

Bénédicte  ,    per   tua       Mère  de  bénédictions,  ob- 
merita,  tenez  par  vos  mérites  que 

Te    rogamus,    mortuos  ces  âmes  souffrantes  renais- 
suscita,  sent  pour  le  bonheur  :  ac- 

Et  dîmittens  eorum  de-  quittez  leurs  dettes  et  con- 
bita,  duisez-les  vous-même  au  re- 

Ad  requiem  sis  eis  se-  pos  éternel, 
mita, 

0  Maria  !  0  Marie  ! 

In  tremendo  Dei  Ju-       Dans  le  compte,  terrible 

dicio,  qu'exi.;era  le  juste  Juge,  au 

Quando  tiet  stricta  dis-  jour  où  toutes  nos  œuvres 

cussiu,  subiront  un  examen  sévère. 

Tune    etiam    suppïica  suppliez  votre  divin  Fils  de 

Filio,  nous  admetlce  ^^i  ^vçV^^ 
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des  Saints,  Ut  cuni  Sanctis  sil  no- 

bis  porlio, 
0  Marie  1  O  Maria  1 

Ce  jour  sera  un  jour  de  Dies  illa,  dies  terri- 
terreur,  un  jour  dont  les  ri-  bilis, 
^ueurs  seront  intolérables  Dies  maHs  tniolenibilis, 
aux  méchants;  mais  vous,  Sed  tu  Malor  semper 
aimable  et  tendreMère,apni-  amabilis, 
sez  alors  notre  Juge,  et  ren-  Fac  sit  nobis  Judex  pla- 
dez-le-nous  favorable,                   cabilis, 

0  Marie  1  O  Maria  ! 

La  sévérité  sera  (elle  en       Illa  die,  tantus  ser- 
ce  jour,  qu'à  peine  le  juste  vabitur 

sera  sauvé.  Nul  coupable  ne  Rigor,   quo  vix  Juslus 
se  soustraira  aux  arrêts  de  sal vabitur. 

Dieu,  et  chacun  recevra  le  Nemo  reus  justificabi- 
traitement  qu'il  mérite,  tur, 

Sed  singularis  jus  sunni 
dabitur, 
0  Marie  !  0  Mariai 

Pour  nous,    hélas!  nous       Nos    timemus  diein 
ne  pouvons  que  redouter  ce  Judicii, 

Jugement,     puisque     nous  Quia  mali  et  nobis cobs- 
nous    sentons     coupables,  cii, 

mais  vous,  ô  tendre  Mère  I  Sed  lu ,  Mater  sumnii 
qui  pouvez  tout  sur  votre  consilii, 

Fils,  devenez  pour  nous  un  Para  nobis  locum  refu- 
asile  contre  sa  colère,  gii, 

0  Marie  1  0  Maria  ! 

Sous  votre  protection  puis-      Tune    iratus    Judex 
santé  nous    verrons    sans  adveniat, 

crainte  le  Juge  suprême  son-  Singulorum  causa  dis- 
der  le  fond  des  consciences,  cutiat, 

et  sans  acception  des  per-  Personamque      nullnm 
sonnes,     prononcer     avec  respicial, 

équité  sur  le  sort  de  chacun  Sed  singulis  juste  deti- 
de  nous,  niât, 

0  Marie  I  0  Maria  I 

Mère  et  fille  tout  onsem-       Summi   Régis  Mater 
bic  du  Roi  des  R^^ivs^  vqvis  et  Filia, 
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Cui  nullus  par  est  in  à  qui  nulle  créature  n'est 

gloria,  égale  en  gloire,  Vierge  sain- 

Tua,  Virgo,  dulci  de-  le,  montrez-nous  votre  ten- 

mentia,  dresse,  et  soyez  alors  tou- 

Sis  tune  et  nunc  nobis  jours  propice  à  nos  humbles 

propititia,  prières, 

O  Maria!  0  Marie  I 


PRIÈRE  POUR  LE  ROI. 


PSAUME     \9. 

ExAUDiAT  te  Dominus  0  mon  Roi  I  que  le  Sei- 

in    die    tribulationis  :  gneur  vous  exauce  au  jour 

protegat  te  Nomen  Dei  de  la  iribulation.Quelenorn 

Jacob.  du  Dieu  de  nos  Pères  vous 

garde  et  vous  protège. 

Mitlat  tibi  auxilinm  Que  de  son  auguste  Sanc- 

de  Sancto  :  et  de  Sion  tunire,   il  vous  envoie  son 

tuealur  te.  secours,  et  que  du  haut  de 

la  céleste  Sion,   il  veille  à 
voire  défense. 

Memor  sit  omnis  sa-  Qu'il  se  souvienne  do  tous 

crificii  tui  :  et  holocaus-  vos  sacrifices;  et  q ue  vos  ho- 

tum  tuum  piogue  fiat.  locaustes  soient  agréables  à 

ses  yeux. 

Tribuat   tibi   secun-  Qu'il  remplisse  les  vœux 

dum  cor  tuum  :  et  orane  de  votre  cœur,  et  qu'il  assure 

concilium  tuum  confir-  le  succès  de  vos  desseins, 
met. 

Lsetabimur  in  salu-  Votre  prospérité  fera  no- 

lari  tuo  :  et  in  Nomine  trejoie,  et  nous  nous  glorifie- 

Dei  noslri  magnificabi-  rons  dans  le  Nom  de  notre 

mur.  Dieu. 

Impleai  Dominus  om-  Que  le  Seigneur  accom- 

nes     petitiones     tuas:  plisse  toutes  vos  demandes... 

nunc  cognovi  quoniam  Déjà  nous  avons  admiré  ses 

salvum  fecit    Dominus  prodiges  en  fa veuc  d\vci^^\. 

Cbrislura  suum,  cher  à  sow  ^cfcM^ . 
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DuCielsa  demeure  sainte,  Exaudîet  iliiim  de 
il  l'exaucera  encore,  et  dé-  Cœ!o  sanclo  suo  :  in 
ploiera,  pour  le  sauver,  la  potentatibus  salus  dex- 
force  de  son  bras.  terae  ejus. 

Ceux  qui  lui  disputaient       Hi  in  curribus,  el  bi 
la  puissance,  avaient    mis  in  equis  :  nos  autem  in 
leur  espoir  dans  le  nombre  Nomine      Domini    Der 
e(  la  force  des  armées  :  pour  noslri  invocabimus. 
nous,   nous  n'invoquerons 
jamais  que  te  Nom  de  Dieu 
notre  libérateur. 

Nous  les  avons  vus  s'em-       Ipsi  obligati  ï^unt,  et 
barrasser    eux-mêmes,    et  ceciderunt  :  nos  autem 
tomber  dans  leurs  propres  surreximus,    et   erecti 
pièges,  et  nous,  soutenus  de  sumus. 
Dieu,  nous  nous  sommes  le- 
vés et  rafler  mis. 

Seigneur,  sauvez  le  Roi  et  Domine  salvum  fac 
exaucez-nous  tous  les  jours  Regem  :  et  exaudi  nos 
quand  nous  vous  invoquons  in  die  qua  iuvocaveri- 
pour  lui.  mus  te. 

Goire  au  Père,  etc.  Gloria  Patri,  etc. 

j^.  ODieuI  sauvez  voire  j^.  Salvum  facservum 
serviteur,  luum, 

i^.  Qui  espère  en  vous.  i^.  Deus  meus,  spc- 

rantem  in  te. 

PRIONS.  OREMUS. 

Nous  vous  demandons,  Qujesumus,  omnipo- 
Dieu  tout-puissant,  que  vo-  tens  Deus,  ut  famulus 

Ire  serviteur... ,  notre  Roi,  tuus ,   Rex    noster, 

qui  par  votre  miséricorde,  qui  tua  miseraiionesus- 
a  reçu  la  conduite  de  ce  cepitregnigubernacula, 
royaume,  reçoive  aussi  Tac-  virtutumetiam  omnium 
croissement  de  toutes  les  percipiat  incrementa, 
vertus;  afin  que,  revêtu  de  quibusdecenterornatus 
leur  force,  et  saintement  etvitiorum  monstrade- 
orné  de  leur  éclat,  il  ait  les  vitare,  hostes  superare, 
vices  en  horreur  comme  au-  et  ad  le  qui  vita,  verilas 
tant  de  monstres,  qu'il  soit  et  vita  es,  graliosus  va- 
victorieuxde  ses  ounemis,   leat  pervenire:  qui  vi- 
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vis  et  regoas  in  sœcula  et  qu'agréable  à  vos  yeux 
sœculorum.  par  ses  bonnes  œuvres,   il 

puisse  enfin  arriver  jusqu'à 
vous,  qui  êtes  la  voie,  la  vé- 
rité et  la  vie.  Vous  qui  étant 
Dieu,  vivez  et  régnez  dans 
les  siècles  des  siècles. 
Amen.  Ainsi  soit-il. 


LITANIES 


POUR    HONORER   LA   SAINTE     ENFANCE     DE  NOTRE- SEIGNEUR 

JÊSUS-CHRIST. 

Kyrie,  eleison.  Seignfur,  ayez  pitié  de  nous. 

Christe,  eleison.  Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Kyrie,  eleison.  Seigneur,  ayez pitiédénous. 

Jesu  infans,  audi  nos.  Jésus  enfant,  écoutez-nous. 
Jesu  infans^exaudi  nos.  Jésus  enfant,  exaucez-nous. 
Pater  de  aelis,  Deus,  Père  céleste,  qui  êtes  Dieu, 

miserere  nobis.  ayez  pitié  de  nous. 

Fili,  Redemplor  mundi.  Fils  Rédempteur  du  mon- 

Deus,  de,  qui  éles  Dieu, 

Spiritus  sancte  Deus,       Sainl-Ësprit,qui  ôles  Dieu, 

Trinité  sainte, qui  êtes  un 

seul  Dieu, 
Jésus-Christ,  qui  avez  été 
enfant, 
¥  EnfrHU  qui  ôles  vraiment^" 


SanctaTrinitas,  unus 

Deus. 
Infans  Jesu  Christe, 


Infans  Deus  vere, 


<6        Dieu,  S 


Infans  Fili  Dei  vivi,    ^  Enfant  qui   êtes  Fils  du'H. 

^  Dieu  vivant,                  E' 

Infans  Fili  Marias  Vir-  o  Enfant  qui  ôles  Fils  de  la  g- 

ginis,                       S*  Vierge  Marie,                 s 

Infans   ante  Lucife-*  Enfant  né  avant  l'aurore,  c 

tum  genite,  ^ 

Infans  Verbum  caro  Enfant  qui  êtes  le  Verbe 

factum,  fait  chair, 

Infans  sapientia  Pa-  Enfant  qui  êtes  la  sag^esse 

tris,  de  voVtfe^^viVè, 


oiiO 


Litanies 


EofaDl  qui  avez  consacré  la  InfansinlegrilasMalris, 
virginité  de  votre  Mère,       miserere  nobis. 
ayez  pitié  de  nous. 

Enfant  Fils  unique  de  vo- 
tre Père, 

Enfant  premier  né  de  vo- 
tre Mère, 

Enfant  qui  étesTimage  de 
votre  Père, 

Enfant  qui  êtes  le  prin- 
cipe de  votre  Mère, 

Enfant  qui  êtes  la  splen- 
deur du  Père, 

Enfant  quiètes  Thonneur 
de  votre  Mère, 

Enfant  égal  à  votre  Père, 


In  fans  Patris  unige- 

nite, 
Infans  Matris  primo- 

genite, 
Infans  imago  Patris, 

lufans  origo  Matris, 

Infans  Patris  splen- 

dor. 
Infans  Matris  honor, 

Infans  œqualis  Patri, 


Enfantsoumis  à  votre  Mè-^  Infans  subdite  Matri,  ^ 

re,                                 ^  » 

Enfant  qui  êtes  les  dèli-^  Infans  Patris  deliciae,  j 

ces  de  votre  Père,         E  3 

Enfant  quiètes  les  riches-^  Infans  Matris  divitiae,  g 

ses    de    votre    Mère,  ^ 

Enfant,  qui  êtes  le  don  du  o  In  fans  donum  Patris,  F 

Père, 
Enfant  qui  êtes  le  présent 


c 


s 


de  voire  Mère, 
Enfant,   le    fruit    d^une 

Vierge, 
EnfantCréateurde  Thom- 

me. 
Enfant  qui  êtes  la  vertu 

de  Dieu, 
Enfant  quiêtesnotre  Dieu, 
Enfant    qui    êtes    notre 

frère, 
Enfant    qui    êtes    voya- 
geur dans  la  gloire. 
Enfant  qui  êtes  glorieux 

dans  la  voie, 
Entant  c\vx'\  ^n^x  \vv  vsv^- 


Infans  munus  Matris, 

Infans  parlus  Virgi- 

nis. 
In  fans  Creator  homi- 

nis. 
Infans  virlus  Dei» 

Infans  Deus  noster. 
Infans  frater  noster, 

In  fans  viator  in  glo- 

ria, 
Infans  comprehensor 

in  via, 
W^ws  vir  ab  ulero, 


Infans  vitalactens. 
InfaDsVerbum  silens, 


Infans  vagiens  in  eu- 
Dis, 


de  la  sainte  enfance,  ool 

lurité  d'un  homme  par- 
fait dès  le  ventre  de  votre 
Mère,  ayez  pitié  de  nous. 
Infans  senex  n   puero.  Enfant  qui  avez  la  sagesse 
miserere  nobis.  d^un  vieillard  dès  votre 

enfance, 
Infans  pater  siBCulo-      Enfant   qui  êtes  le  Père 

rum,  des  siècles. 

Infans  atiquot  dierum^  Enfant  né  depuis  peu  de 

jours. 
Enfant  qui,  étant  la  vie, 

êtes  nourri  de  lait, 
Enfant  qui,  étant  le  Ver- 
be, demeurez  dans  le 
silence, 
Enfant  qui  jetez  des  cris 
enfantins  dans  le  ber- 
ceau, > 
Infans  fulgurans   inô;;'   Enfaniqui  tonnez  du  haut  ^ 
cœlis,                      I       du  ciel,                          -o 
Infans  terror  inferni,  3    Enfant  ta  terreur  de  Ten-  E 

g        fer,  ^ 

Infans  jubilus  Para-  cr  Enfant  la  joie  du  Paradis,  * 
disi. 

Enfant  qui  êtes  terrible  ?» 

aux  tyrans, 
Enfant  qui  êtes  le  désir 

des  Mages, 
Enfant  qui  êtes  exilé  du 
milieu  de  votre  peuple, 
Enfouit  qui  êtes  roi  dans 

votre  exil, 
Enfant    destructeur  des 

idoles, 
Enfant  jaloux  de  la  gloire 

de  votre  Père, 
Enfiint  qui  êtes  fort  dans 

la  faiblesse. 
Enfant  qui  êtes  puissant 
dans  Va  ç^V.W^^'Sft^ 
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Infans  tyrannis  for- 

midabilis. 
Infans  Magis  deside- 

rabilis. 
Infans  exul  a  populo, 

Infans  rex  in  exilio, 

Infans  idolorumever- 
sor, 

In  fan  s  gloriaî  Patris 
zelator, 

Infans  fortis  in  débi- 
lita te, 

Infanspotens  in  cxi- 
lilate. 


Litanies 
Enfanl  qui  êtes  le  trésor  de  Infans   thésaurus  gra- 


la  grâce,  ayez  pitié  de  n. 
Ëufant  qui  êtes  la  source 

du  bon  amour, 
Enfant    qui     rétablissez 

tout  dans  le  Ciel, 
Enfant  qui  réparez  tout 

sur  la  terre, 
Enfant  quiètes  le  chef  des 

an£i;es, 
Enfant  qui  êtes  la  tij^e  des  ^ 

patriarches,  *jj 

Enfant  la  parole  des  pro-  « 

phètes,  '^' 

Enfant  le  désir  des  na-S- 

lions, 


CD 


tiœ,  miserere  nobis. 
In  fans  fons  amoris. 

Infans      instaurator 

cœlesliura. 
In  fans  reparalor  ter- 

restrium. 
Infans  caput  angelo- 

rum. 
Infans  radix  patriar- 

charum,  ^ 

lufans  sermo  propbe  g' 

tarum, 
lofans      desiderium 

gentium, 


-1 


Enfant  la  joie  des  pas- s    Infans  gaudium  pas- g. 

leurs,  ff        lorum, 

Enfant  la  lumière  des  Ma-  • 


Ui 


Infans  lumen  Mago- 


ges, 

Enfant  le  salut  des  en- 
fants, 

Enfant  l'attente  des  jus- 
tes, 

Enfant  le  maître  des  sages, 

Enfant  qui  êtes  les  prémi- 
ces de  mus  les  saints, 


rum, 
Infans    salus   infan- 

tium, 
Infans       exspeclatiu 

justorum, 
In  fans  doctor  sapien- 

tium, 
Infansprimitiaesanc- 

lorum  omnium. 


Soyez-nous  favorable,  par-  Propitius    esto  ,    parce 

donnez-nous,  Jésus  En-       nobis,  Infans  Jesu. 

fant. 

Soyez-nousfavorable,  exau-  Propilius  esto  ,  exaudi 

cez-nous,  Jésus  Enfant.         nos,  Infans  Jesu. 

Du  joug  de  la  servitude  des  A  jugo  servitutis  filio- 

cnfantsd'Adam,  délivrez-       rum  Adse  libéra  nos. 

nous,  Jésus  Enfant.  In  fans  Jesu. 

De  la  captivité  du  démon,  A  capti vitale diabolica, 

De  la  malignité  du  siècle,  A  neqnitia  sa^culi. 

De  la  concupiscence  de  la  A  conçu piscentia  car- 


chair, 


\A«^^ 


de  la  sainte  enfance,  oo3 

A  superbia  \itae,  libéra  De  l'orguurl  de  l«i  vie,  dcU- 


nos,  Infans  Jesu. 
Âb  inordinata  scieo- 

dix^upidilate, 
A  cœcitate  menlis, 

A  mala  voluotale, 
A  peccatis  nostris, 
Par  purissimam  Con- 

ceptionecD  luam, 
Per  humillimam  Natî- 

vitatem  tuam, 
Per  lacrjinas  tuas, 
Per  dunssimam  Cir-  3 
cumcisionem  luam,  o 

o 
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vrez-nous,  Jésus  Enfant. 

Du  désir  déréglé  de  sa- 
voir. 

De  Faveugleinenl  de  l'es- 
prit, 

De  la  mauvaise  volonté, 

De  nos  péchés, 

Par  votre  conception  très- 
pure. 

Par  votre  naissance  très- 
humble, 

Par  vos  larmes,  < 

Par    votre    Circoncision  g 
très-douloureuse,  à 

Par   votre  manifestation  i 
très-glorieuse, 


Cl>- 


(/} 


Per     gloriosissimami 
manifestalionem  ^ 
tuam,  £* 

Per       devotissimam  v> 
Prœscnlatiouem  ^ 
luam, 
Per  innoccntissimam 
conversationem 
tuam, 
Per  divinissimam  vi- 

tam  tuam, 
Per        paupertaten) 

tuam, 
Per  passioues  tuas, 
Per    peregrinaliones 

tuas, 
Per  labores  tuos,  libéra  Par  vos  travaux,  délivrez- 
nos.  Infans  Jesu.  nous,  Jésus  Enfant. 
Agnus  Dei  ,  qui  lollis  Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 
pcccata  mundi,  parte       lespéchés  du  monde,  par- 
nobis,  Infans  Jesu.  donnez-nous  ,  Jésus  En- 
fant. 
Agnus  Dei,    qui   tollis  Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 
peccala  mundi, exau-       les  pèches  du  monde,  ex- 
di  nos.  Infans  Jesu.         auccx-UQ\\?>^i^^vis^L\\\A\\. 


Par  votre  présentation,  g 
où  vous  ôies  consacré  à  trj 
Dieu,  |. 

Par  votre  conversations 
très-sainte,  '** 

Par  votre  vie  toute  divine. 

Par  votre  pauvreté, 

Par  vos  souffrances. 
Par  vos  voyages. 


55i  Litanies  de  la  sainte  enfance. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effarez  Agnus  Dei  .  qui  toMis 
les  péchés  du  inonde,  dé-  peceata  mundi,  mise- 
lîvrez-nous,  Jésus  Enfant.       rere    nobis  ,  Inf.uis 

Jesu. 
j^.  Esprits  célestes,  ado-       j^.  Adorate  eum,  an- 

rez-le.  geli  Dei. 

^   Sion  Ta  entendu  et  a       ^.  Audivit  et  IseUita 

tressailli  de  Joie.  est  Sion. 

ORAlSOIf.  ORFnCS. 

Jésus  notre  Seigneur,  qui       Domine  Jesu  Christe, 
avez  daigné  anéantir  pour  qui  sublimitatem  incar- 
l'amour  de  nous  la  gran-  nalse  divinltatis  tuae  et 
deur  de  votre  divinité  in-  humanitatis  tuse  usque 
carnée  et    votre  humanité  ad  humillimum  nativi- 
toule  divine  jusqu'à  l'état  et  talis  et  iufaniise  statuin 
à  la  condition  très-basse  de  pronobisexinaniredig- 
la  naissance  et  de  l'enfance,  natus  es,  da  nobis  ul 
faites,  s'il  vous  plaît,  qu'en  divinam  in  infantia  sa- 
reconnaissant  votre  sagesse  pientiam,  in  debilitale 
divine  dans  l'enfance,  votre  potentiam,  in  exililale 
puissance  dans  la  faiblesse,  majestatem    agnoscen- 
votre  majesté  dans  la  peti-  tes,  te  parvulum  ado- 
tesse,  nous   vous  adorions  rem  us  in  terris,  te  mag- 
très-petit  sur  la  terre,  et  num  intueamur  in  cœ- 
que  nous  vous  contemplions,  lis,  qui  vivis  et  régnas 
tout  grand  que  vous   êtes  cum  Deo  Pâtre,  in  uni- 
dans  le  ciel,  vous  qui,  étant  tate   Spirilus     sancli , 
Dieuy  vivez  et  régnez  avec  Deus,  per  omnia  ssecula 
Dieu  le  Père,  en  l'unité  du  saeculorum. 
Saint-Esprit,  durant  tous  les 
siècles  des  siècles. 
Ainsi  soil-il.  Amen^ 


FIN. 
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